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PREFACE 


A    Monsieur    Rodolphe    Salis. 

Mon  cher  Neveu, 

Car  vous  ne  pouvez  faire  autrement  que  d'être 
mon  neveu,  un  coquin  de  neveu,  puisque  vous  m'avez 
solennellement  décerné  le  titre  d'oncle.  Si  je  suis 
votre  oncle,  il  n'y  a  pas  à  dire,  vous  êtes  mon  neveu  ; 
et  cela  ne  laisse  pas  de  me  faire  honneur,  car  vous 
avez  fait  un  assez  beau  chemin  dans  le  monde. 
J'ai,  grâce  à  vous,  un  neveu  gentilhomme,  seigneur 
de  Chanoirville,  qui  sera  célèbre  jusque  dans  la 
postérité  la  plus  reculée,  pour  avoir,  comme  Fran- 
çois I^'',  restauré  les  lettres  et  abreuvé  la  gaieté 
française. 

Vous  avez  su  réunir  autour  de  vous  un  certain 
nombre  de  jeunes  gens,  épris  d'art,  amoureux  de  nou- 
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veauté,  qui  ont  donné  à  la  vieille  blague  parisienne 
une  forme  plus  âpre  ;  vous  les  avez  lancés,  et  ils  vous 
l'ont  bien  rendu.  De  cet  illustre  cabaret  du  Chat 
Noir,  qui  restera  dans  notre  histoire  littéraire , 
sont  sorties  des  œuvres  singulièrement  diverses  et 
hardies,  qui  ne  se  ressemblaient  qu'en  un  point,  c'est 
qu'elles  se  piquaient  toutes  d'originalité.  Tout  Paris 
a  couru  chez  vous,  et  il  s'y  est  d'autant  mieux  diverti, 
qu'il  y  avait  toujours  dans  les  spectacles  que  vous 
lui  offriez  comme  un  petit  arrière-goût  de  scandale, 
la  pointe  d'ail  dans  le  manche  du  gigot. 

Vous  avez  créé  un  journal  à  qui  vous  avez  eu  l'es- 
prit de  donner,  chose  rare,  une  physionomie  particu- 
lière. Beaucoup  de  grands  artistes  s'y  sont  produits 
qui.  depuis,  ont  lait  leur  trou  dans  le  monde  des 
lettres  ou  des  arts.  Vous  avez  voulu  associer  à  leur 
jeune  réputation  des  noms  d'écrivains  en  pleine  pos- 
session de  la  renommée,  et  comme  vous  êtes  plein 
d'attention  pour  ces  vétérans,  pour  ne  pas  les  sur- 
mener de  besogne,  c'est  vous-même  qui.  en  vous 
jouant,  avez  composé  des  pastiches  de  leur  manière, 
au  bas  desquels  vous  avez  mis  leur  signature,  et  c'est 
ainsi  que  j'ai  vu  plus  d'une  fois  figurer  la  mienne  sous 
des  articles  qui  ont  fait  monter  le  rouge  au  visage  d© 
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votre  oncle  vénéré.  Mais  c'est  un  oncle  indulgent, 
et  il  n'a  fait  que  rire  de  ces  fumisteries,  dont  quel- 
ques-unes étaient  spirituelles. 

C'est  un  vieux  Gaulois,  le  brave  homme  d'oncle, 
vous  le  savez  bien,  grand  raillard  de  son  naturel,  et 
qui  est  très  fâché  de  ne  plus  pouvoir  prendre  sa  part 
de  toutes  ces  amusantes  gamineries.  Il  lisait  avec 
un  vif  plaisi'-  toutes  les  semaines  ces  contes  drolati- 
ques, que  vous  écriviez  chaque  dimanche  pour  votre 
journal  ;  il  se  doutait  bien  qu'un  jour  vous  les  réuni- 
riez en  volume;  mais  il  n'avait  pas  prévu  que  c'est 
lui  qui  serait  chargé  de  les  présenter  au  public.  Tout 
arrive. 

Ils  sont  bien  légers,  et  parfois  plus  que  légers,  ces 
contes,  qui  viennent  en  droite  ligne  des  contes  de  la 
Reine  de  Navarre.  Béroald  de  Verville,  Bonadven- 
ture  des  Perriers,  les  Cent  Nouvelles  nouvelles 
et  les  Sérées  de  votre  bon  compatriote  Guillaume 
Bouchet  en  passant  par  les  contes  drolatiques  de 
Balzac.  Mais  chez  nous,  c'est  une  convention,  et 
vous  en  avez  profité,  que  l'on  peut  tout  dire  en  vieux 
français  ;  il  en  est  du  vieux  français  com.me  du  latin, 
il  brave  l'honnêteté  dans  ses  mots. 

Pourquoi     y     a-t-il    des     mots    qui    deviennent 
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déshonnêtes  après  avoir  longtemps  été  les  plus  ai- 
mables du  monde  r  Si  la  vierge  d'Orléans  ne  nous 
avait  pas  gardé  le  mot  de  pucelle,  il  n'y  aurait  plus 
que  vous  au  Chat  Noir  qui  auriez  le  droit  de  vous 
en  servir.  Y  eût-il  jamais  pourtant  un  mot  plus  joli  et 
plus  frais  ?  Le  substantif  qui  en  dérive  est.  lui,  tout  à 
fait  perdu,  et  ne  peut  plus  figurer  sans  scandale  que 
dans  vos  pastiches  de  l'ancienne  langue.  Et  cepen- 
dant ne  vaut-il  pas  mieux  comme  aspect  et  surtout 
comme  sonorité  que  le  mot  rigide,  froid  et  sec  de 
virginité  ? 

Nous  avons  perdu  pucelle^  nous  sommes  sur  le 
point  de  voir  disparaître  le  moi  fille.  Voilà  qu'on  ne 
dit  plus  guère  :  une  fille  ;  il  faut  dire  :  une  jeune  fille, 
une  jeune  personne.  Fille ^  prononcé  tout  seul,  éveille 
des  idées  équivoques.  Si  cette  tendance  s'accentue, 
et  elle  s'accentuera,  n'en  doutez  point,  les  femmes, 
dans  un  demi-siècle,  seront  obligées  de  cacher  leur 
visage  derrière  un  éventail,  quand  un  auteur  récitera 
devant  elles  les  vers  de  Racine  : 

Et  pouvez-vous,  seigneur,  souhaiter  qu'une  fille 
Qui  vit  presque  en  naissant  éteindre  sa  famille... 

et  elles  n'amèneront  pas  leurs  filles  à  une  tragédie  où 
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leurs  chastes  oreilles  seraient  choquées  par  d'horri- 
bles inconvenances. 

Ne  voyez-vous  pas  que  déjà  elles  ne  peuvent  plus 
supporter  à  la  scène,  dans  une  comédie  de  Molière, 
le  mot  de  cocu,  un  mot  si  français,  d'une  sonorité  si 
expressive,  qui  dit  si  juste  et  si  net  ce  qu'il  veut  dire? 
M.  Perrin  l'a  ratissé  du  mieux  qu'il  a  pu  dans  l'École 
des  femmes,  ne  pouvant  supprimer  l'École  des 
femmes,  qui  est  un  chef-d'œuvre.  Quand  on  joue 
Sganarelle  ou  le  Cocu  imaginaire,  on  a  beau 
effacer  de  l'affiche  le  sous-titre  de  Molière,  la  recette 
baisse  de  moitié. 

Je  tremble  pour  un  des  mots  les  plus  usités  de 
notre  langue  contemporaine,  que  je  vois  avec  cha- 
grin s'entourer  peu  h  peu  d'images  indécentes. 
C'est  le  mot  de  queue.  On  m'assure  que  dans  cer- 
taines maisons  religieuses,  il  est  déjà  proscrit  de  la 
conversation.  On  l'a  remplacé  par  le  mot  suite. 
Déjà,  dans  le  monde  qui  s'amuse,  il  sert  de  texte  et 
de  prétexte  à  toutes  sortes  d'allusions  et  de  jeux  de 
mots.  Si  cela  gagne  et  fait  tache  d'huile,  vous  pou- 
vez tenir  pour  certain  qu'il  n'y  aura  plus  pour  hasar- 
der ce  terme  que  les  faiseurs  de  pastiches,  amoureux 
comme  vous  de  franc  parler  et  de  vieux  langage. 
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C'est  une  chose  bien  singulière  que  cette  dété- 
rioration de  certains  mots,  qui,  après  avoir  brillé  dans 
la  bonne  compagnie  et  fait  le  charme  des  honnêtes 
gens  et  des  poètes,  revêtent  un  aspect  cynique  et 
tombent  à  Tégout,  dont  ensuite  ils  exhalent  invinci- 
blement l'odeur.  Personne,  hélas  !  n'y  peut  rien.  Nous 
aurions  beau  dire,  vous  et  moi,  à  une  honeste  dame 
qu'il  est  ridicule  de  rougir  au  mot  cocu,  lorsqu'on 
écoute  paisiblement  celui  de  mari  trompé,  elle 
n'en  sera  pas  moins  blessée  dans  ce  que  la  pudeur 
a  de  plus  intime.  N'est-ce  pas  Molière  qui  a  dit  que 
les  femmes  sont  plus  chastes  des  oreilles  que  du 
reste  du  corps  ? 

La  convention,  heureusement,  vous  sauve;  c'est 
elle  qui  vous  autorise  à  conter,  sous  le  voile  d'une 
orthographe  rabelaisienne,  les  bons  tours  joués  par 
les  femmes  à  leurs  benêts  de  maris,  et  à  vous  servir 
du  mot  propre,  qui  était  le  mot  de  nos  pères. 

II  ne  faudrait  pas  lire,  je  crois,  tout  votre  volume 
d'une  seule  traite.  On  se  fatiguerait  de  ce  style. 
Mais  le  soir,  quand  on  revient  du  Chat  Noir,  où 
Ton  a  entendu  quelques  chansons  de  Jouy,de  Donnay 
ou  de  Masson.  avant  de  s'endormir  on  ouvre  votre 
livre  au   hasard,  on  peut  être    sûr   de  tomber   sur 
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quelque  conte  bien  gras,  sur  quelque  joyeux  devis, 
et  d'y  trouver  grande  envie  de  rire. 

Continuez,  mon  cher  neveu,  d'amuser  vos  con- 
temporains en  les  abreuvant.  Moi,  comme  disait 
l'autre  : 

Vétéran,  je  }n  assieds  sur  mon  tambour  crevé, 

et  la  vieille  chanson  Spartiate  me   remonte  à  la  mé- 
moire : 

Nous  avons  été  jadis 
Jeunes,  vaillants  et  hardis. 
Vous,  vous  l'êtes  maintenant, 
A  toute  heure,  à  tout  venant. 

Bien  à  vous. 

Francisque  Sarcey. 

Mars  1891 . 


DE    LA    FASSON    BIEN    SUBTILE 

DONT    UN    JOYEUX    PREBSTRE    POICTEVIN 

TROUVA  UN  THRÉSOR   CACHÉ 

AVEC    l'aide    DE    DEUX    GUALLANTES    COMxMERES 


A  messire  Francis  Mas;nard,  j'offre  cestiir 
conte  escript  à  la  manière  d'aultrefoys 
pour  l'esbaudir,  si  fayre  se  peut  cette  ves- 
prée,  en  signe  de  profunde  recognoissance. 


Oc  fa  faoeon  ôicn  cnStiïc  boni  un  jopciiv  pvcèotve 
\)oictcvin  tvonva  un  t^vccoc  cacC}Cf  avec  faibc 
bc  bcnv  Quailantce  commcvce* 


Un  peu  avant  que  le  grand  roy  Françoys  premier  — 
lequel  aymoit  tant  à  paillardcr  parmy  les  dames  de  son 
royaulme  —  n'es- 
pousast  la  bonne 
royne  Claude ,  le 
sieur  Prouteau  de 
Piffoux,  après  avoir 
moultplourélamort 
de  son  paouvre  et 
trez  honoré  père  qui 
estoit  juge  au  Pré- 
sidial  de  Poictiers, 
vints'establir  àCha- 
tellerault,  pour  ce 
qu'il  avoit  espousé 
la  fille  d'un  bour- 
geois de  ceste  ville. 

L'espousée  qui  estoit  fraische  et  iolie  comme  une  ma- 
tinée de  mai,   s'appelpit  Magdeleine.   Ses  yeux   estoient 
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doulx  comme  le  duvet  des  cygnes  et  noirs  comme  le  char- 
bon ;  sa  chair  estoit  souève  et  blanche  comme  la  chair  des 
muguets  nouvellement  déclos,  sa  peau  plus  rose  et  plus 
moelleuse  que  la  peau  des  roses  qui  s'entr'ouvrent  des- 
soubs  le  premier  baiser  du  soleil.  En  un  mot,  comme 
en  cent,  ce  estoit  la  plus  mignotte  pucelle  de  la  contrée, 
veu  que  madame  sa  mère  qui  point  n'avoit  eu  garde  de 
perdre  le  ioli  temps  de  sa  jeunesse  à  fabricquer  colliers 
de  perles,  ou  à  brouder  les  pantophles  de  son  aïeul,  avoit 
esté  renommée  parmy  les  plus  belles  femmes  de  son 
temps. 

Brief,  ce  estoit  bouchée  de  grand  seigneur,  encore 
qu'elle  fust  peut-être  un  peu  nice,  nigaulde  et  ignorante 
de  la  vie. 

Les  bons  braguards  du  pais  lorsqu'ils  la  véoient  passer 
à  la  vesprée,  souloient  dire  que  son  mary  avoit  là  che- 
misée de  testons  plus  dolce  au  toucher  que  bouquet  de 
chardons  ou  fagot  d'espines,  et  Prouteau  oyant  cesprou- 
p  s  et  d'aultres  parfoys  plus  salés,  rioit  naifvement  et  se 
rengorgeoit  ainsy  qu'un  coq  dessus  le  mur  d'une  esta- 
ble  —  car  asseurément  je  puis  icy  le  dire  sans  menterie, 
ce  n'estoit  point  cestuy-là  qui  avoit  treuvé  le  ioly  moyen 
de  couper  le  beurre  avecque  une  ficelle. 

Adoncques  nos  deux  bourgeois  lairroient  tranquille- 
ment couler  les  jours  sans  ticbvre  ni  tourments,  quand 
il  advint  qu'un  beau  soir  —  je  cuyde  fort  qu'il  n'y  eust 
ni  gresle  de  crapauds,  ni  pluve  de  hannetons  ce  jour-là, 
—  lorsqu'il  advint,  dis-je,  qu'en  feuilletant  le  libvre 
d'heures  de  défunct  son  honoré  père,  le  sieur  Prouteau 
remarqua  un  parchemin  que  poinct  il  ne  avoit  encore 
veu. 

—    Hé!    hé!   tist-il,    vecy  du   nouveau;   qu'est  cecy? 
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seroit-ce  missive  d'amour  ou   recette  pour  accommoder 
les  oignons  à  la  saulce  verte? 

Lors  s'estant  appliqué  le  nez  dessus  la  chouse,  il  vist 
que  le  dict  escript  estoit  de  la  proupre  main  du  Juge, 
lequel  y  déclaroit  avoir  soigneusement  musse  cent  escus 
d'or  atin  qu'ils  fussent  à  l'abri  des  soubdards  durant  les 
guerres  que  faisoient  alors  entre  eux  le  sieur  comte  de  la 
Bérnuldière  et  monseigneur  Hugues  André  de  la  Roche- 
tulon,  au  subject  d'un  jambon  robbé  ou  d'un  pet  de  la- 
pin; —  plus  ne  sçaurois  dire  lequel  des  deux  à  cette 
heure,  mais  je  cuyde  plutost  que  ce  estoit  à  propos  du 
pet  de  lapin. 

Cent  escus  en  aulcun  temps  n'ont  esté  chouse  à  dé- 
daigner, et  je  crois  fort  que  point  ne  cracheriez  dessus 

non  plus   que  moi  s'ils   venoient  à  vous  tomber  sur  le 

pied  dextre  —  voire  même  sur  l'aultre,   hein  ? 

Aussv  véez-vous  d'icy  la  grande  joye  du  bon  homme 

en    lisant    cela  ;     par 

malheur,  le  temps  qui 

boute  toujours  le  nez 

où  il  n'a  onc  été  man- 
dé    s'estoit    amusé     à 

moisir    et    ronger    le 

parchemin  dessusdict, 

si    bien    que    maulgré 

besicles,  chandelles  et 

bonne  volunté,  le  paou- 

vré   Prouteau   ne    put 

voir  en  quel  cndroict 

avoient  esté   cachés  les    cent   escus 


qu'il 


et    pensez    bien 


grand    chagrin    et     désespérance 


ainsy   que   tous    les    bons    Chastelleraudois  ,    il    estoit 
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de   ceux    qui    ayment   miculx   un   escu  que  cent    coups 
de  baston. 

Et  de  ce  poinct  ne  le  blâmerai  en  aulcune  fasson,  car 
ne  est-ce  poinct  avecques  l'ayde  de  ce  puissant  viatique 
où  sont  engravcs  en  l'or  et  l'argent  les  visaiges  de  nos 
roys  que  vous  pouvez,  mesdames,  enguarnir  vos  corps 
gracieulx  de  brocard,  esjouir  vos  aureilles   d'escarbou- 


cles,  et  enserrer  dans  la  soie  vos  iolis  testons  que  Je 
baise  ? 

Je  vous  le  demande.  Las  !  ce  n'est  que  trop  vray,  car  si 
fanfreluches  et  draps  d'or  s'achaptoient  avecques  coups 
de  baston,  voluntiers  consentirois-je  à  estre  roué  du 
matin  au  soir  en  vostre  honneur,  —  pourveu  que  vous 
me  deveniez  dolces  à  l'heure  du  dormir  et  m'accordiez 
le  loisir  de  coucher  à  vos  costés. 

Si  tost  ceste  découverte  faicte,  vecy  doncque  nostre 
maistre  Prouteau  qui  se  met  à  fouiller,  fatrouiller,  far- 
fouiller, creuser  et  fureter  de  tous  costés,  en  sa  maison, 
pryant  tous  les  saincts  de  lui  prester  leur  ayde;  mais  en 
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dépit  des  cierges  bruslés,  des  oraisons  de  toutes  couleurs, 
des  pèlerinages  de  toutes  sortes,  rien  ne  treuvoit  huy 
ni  demain  non  plus  qu'hier  et  que  l'aultre  avant-hier.  Il 
faut  dire,  pour  estre  léal  et  juste  en  toutes  chouses,  qu'en 
ce  moment-là  dont  je  parle  nosire  Seigneur  Dieu  avoit 
fort  à  faire  avec  ceulx  de  lu 
maulvoise  religion  de  cemaul- 
dict  dyable  de  Luther,  aussy 
avoit-il  bien  d'aultres  chats  à 
fouetter  que  cestuy-là  que  le 
bon  bourgeois  cherchoit  par- 
tout sous  la  forme  de  cent 
escus  d'or. 

Mais   poinct  ne  couroit  si 
loing  l'esperit  du  brave  hom- 
me. Véant  doncques  que  ses 
prières  demouroient  sans  ré- 
sultat, il  tumba  en  si  grande 
désespérance  qu'il  en  perdit! 
le  boire  et  le  manger,  devint i 
maigre  ainsv  qu'une  arbales 
tre    —    et    qu'une    nuict    sj 
bonne  espouse  Magdeleine  L- 
surprint  alors  qu'au  risque  de  / 
dapner  son  âme,  adressoit  de>    ""' 
suppliques  à  messer  Satanas. 

Pensez  que  la  paouvre  petiote  fust  grandement  effrayée 
de  le  voir  ainsy  et  qu'elle  ploura  ceste  nuict-là  toutes  les 
lermes  de  son  ioly  corps,  car  jà  le  véoit-elle  emmy  la 
cuisine  infernale,  bouilli  dans  les  coquemarts  lucifériens 
et  rosti  sur  toutes  les  coutures. 

Aussy,  dès  le  lendemain,  s'en  fust-elle   moult  navrée 


•-L 
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et  meshaignée  en  Tecclise  Sainct-Jacques  qui  estoit 
prouche,  afin  de  demander  conseil  à  messire  Boitoux-Bi- 
notte  qui  lors  estoit  curé  de  la  paroësse. 

Messire  Boitoux-Binotte  estoit   un  vieil   ribleur  qui 
avoit  tant  confessé  de  dames  au  long  de  sa  vie  —  pucelles 
et  aultres  —  qu'il  en  avoit  aux  trois 
quarts  perdeu  l'entendement. 

—  Brum!  Brouph  !  Cra-cratra- 
traph!  fist-il  en  escoutant  ce  que 
disoit  Magdeleine,  brum  !  broum! 
brouf  !  le  cas  est  grave,  ma  mie  ! 
et  rien  ne  puis  dire,  si  ce  n'est 
que  vostre  mary  pourroit  bien 
estre  dapné  !  Las!  hélas!  Bratra- 
brouph  !  guères  ne  puis  plus  me 
'^ /  bouger  à  ceste  heure ,  grâce  à 
J^^^ceste  mauldicte  goutte  qui  me 
meurdrit  les  Jambes,  mais  je  vais 
l'aire  mander  mon  nepveu  le  vi- 
caire, lequel  est  jeune  et  vigoureux 
et  si  d'adventure  cestuy-là  ne  par- 
vient poinct,  d'une  fasson  ou  de 
l'aultre,  à  faire  desloger  le  maul- 
dict  esperit  du  voisinaige  de  vostre  mary,  je  veulx, 
avant  que  de  départir  pour  l'aultre  munde,  estre  pendu, 
ainsi  qu'une  vieille  merluz  sèche  à  la  porte  d'un  mar- 
chand d'espices.  Brouph!  Catagraph!  Brouff! 

Lors,  ayant  à  Tayde  d'une  cloche  qu'il  avoit  dessous 
la  main  dextre,  appelé  le  bedeau  de  la  paroësse,  lui 
commanda  d'aller  quérir  sur  l'heure  messire  Jehan 
Mereau,  le  vicaire,  pour  une  chouse  importante  qu'il 
avoit  à  lui  confier.  Puis  il  renvoya  la  joliette  bourgeoise 
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an  peu  réconfortée,  lui  asseurant  que  tout  marcheroit 
pour  le  mieulx  avecques  l'ayde  de  Dieu,  et  lui  enjoi- 
gnant à  peine  de  dapnation  éternelle,  de  bien  exécuter 
tout  ce  que  son  nepveu  lui  commanderoit. 

Aussitost  arriva  messire  le  vicaire,  lequel  n'eust  certes 
poinct  été  mal  placé  parmy  la  compagnie  dMionneur 
des  lansquenets  du  roy,  car  il  estoit  basii  à  la  fasson  de 
messer  Hercules  et  sembloit   propre  en  tous  poincts  au 


gracieulx  service  des  dames,  duquel  boëteux,  borgnes, 
bossus,  cagneux  et  culs-de-jatte  sont  impitoyablement 
déboutés. 

Pensez  bien,  mes  jolis  damoiselins.  que  le  dict  sieur 
vicaire  poinct  ne  se  list  répéter  deux  fois  — •  ni  même 
une  petite  —  l'invitation  qui  lui  estoit  faicte  par  son 
oncle  d'aller  porter  ayde  et  secours  à  ceste  tant  paouvre 
dolente  dame  et  à  son  mary — car  depuis  long  temps 
l'avoii-il  jà  remarquée  lorsqu'elle  se  rcndoit  aux  vespres, 
et  grandement  l'ayant  treuvée  à  sa  plaisance,  souventes 
foys  avoit-il  souhaicté  chanter  compiles  en  sa  com- 
paignie. 


1  O  C  O  N  T  h:  s    D  f    C  H  A  T    N  O  I  R 

Incontinent,  se  rendit-il  doncques  à  la  demeure  de 
messire  Prouteau,  et  voluntiers  eust-il  troussé  sa  robe 
et  jecté  son  manteau  pour  courir  plus  vite  et  voir  de 
plus  près  la  souève  gélinctte  qui  s'otîroit  si  jolliment 
pour  csire  rostie  vifve  au  feu  ardent  de  son  dézir. 

—  Vere,  pensa-t-il,  dès  qu'il  fut  au  logis  du  bour- 
geovs,  vecy,  par  ma  t'y,  comme  je  les  aime! 

Et  véritablement  auroit-il  esté  le  plus  maulvois 
bouigre  et  le  plus  meschant  cliquepatin  de  son  temps, 
s'il  avoit  pensé  aultrement,  car  Magdeleine  s'empressoit 
alentour  de  lui,  lui  baillant  les  plus  fins  pastés  de  la 
réserve  et  les  plus  vieulx  vins  du  cellier,  disant  de  sa 
voix  fraische  et  caressante  : 

—  Dal  ne  boirez-vous  poinct  encore  un  goubelet  de 
ce  chinonnois,  messire? 

—  V'ecv  venaison  fraische,  n'en  mangerez- 
vous  poinct  encore  un  morcci  'r 

Et  cent  aultres  paroles 
qui    échautfoient  mouli  le 
cœur  du  prebs- 
tre  et  l'amous- 
tilloient   belle- 
ment. 

Lorsqu'il  se 
fut  gaillarde - 
mentenguarnv 
restomachain- 
sy  qu'il  con- 
vientà  tout  bon 
ecclésiastique,      z^^,. 

messire  Jehan    Mereau    print    le    vieil    parchemin    que 
le    sieur    Prouteau   avoit   été    quérir   à    la   cave ,    où   il 
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le  tenoit  soigneusement  musse  dessouhs  une  pierre  cie 
vingt  livres,  de  paour  qu'il  ne  s'envolast  ainsy  que  per- 
drix ou  moinel. 

Lors  l'ayant  lu,  relu,  examine',  tourné  et  retourné, 
flairé,  palpé  de  toutes  fassons,  finablement  tumba  les 
deux  genoils  sur  le  plancher,  et  se  frappant  Testomach, 
roulant  les  yeux  ainsy  que  cinge  qui  espeUiche  une 
noix,  se  print  à  chanter  à  voix  haulte  les  litanies  de 
Notre-Seigneur,  se  signant  à  chacque  verset,  et  forçant 
le  bourgeois  et  sa  femme  à  Timiter,  combien  qu'ils 
fussent  plus  qu'aux  trois  quarts  morts  de  la  grande 
paour  qu'ils  avoient. 

Enfin,  se  estant  relevé,  il  leva  sa  main  dextre,  et  dist  : 

—  A  ceste  heure,  je  cuyde  fort  que  mènerons  à 
bien  ceste  bataille  avec  le  Dyable,  car  TEsperit  Sainct 
m'a  entendu.  Beuvonsdoncques  un  bon  coup  pour  nous 
mettre  en  train,  car  avant  qu'un  long  temps  ne  passe,  si 
rien  ne  faictes  à  la  déplaisance  de  Dieu,  je  pense  que  les 
cent  escus  seront  bellement  couchés  en  vostre  coffre. 

Puis  se  estant  approuchéde  Prouteau,  l'ayant  emmené 
dans  un  coing  du  logis,  lui  distdolcement  emmy  le  tuyau 
de  Taureille  : 

—  Surtout,  ordonnez  bien  à  vostre  femme  de  faire 
léallement,  tout  ce  que  lui  commanderai,  selon  le  dézir 
de  Dieu  et  de  vostre  sainct  patron,  car  ce  est  d'elle  vrai- 
ment que  dépend  tout;  et  une  seule  chouse  suffiroit  pour 
que  poinct  ne  guaignions  la  bataille;  or,  poin'ct  n'ignorez 
combien  le  Dyable  est  puissant  emprès  des  femmes... 
hélas!... 

—  Bon!  bon!  respondit  le  bélistre,  ne  ayez  crainte  ni 
doubtance  aulcune.  Si  la  phantaizie  lui  poinct  de  malagir 
ou  de  ne  point  marcher  selon  vostre  veuil,  advertissez- 
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moy,  et,  sur  la  triple  clef  de  Sainct-Pierre  mon  patron, 
elle  saura  combien  vault  la  mesure  de  ceste  bonne  huile 
de  cotterets. 
—  Vecy  qui   est  bien,  tist  le  prebstre;  vous  vous  êtes 

égaré  dans  le  maulvois 
chemin,  mais  vous  ren- 
trez dans  la  grâce  de 
Dieu,  à  ceste  heure  icy, 
et  je  recognois  que  vous 
estes  un  bon  Christian. 
Da  !  reprint-il  après 
avoir  beu  ce  qui  restoit 
en  son  goubelet,  menez- 
moi  vistement  en  vostre 
grenier,  —  et  ce  disant, 
il  rigolloit  moult  au 
fond  de  lui-même,  — 
menez-moi  vistement  en 
.vostre  grenier,  car  Je 
cuyde  fort  que  les 
maulvois  esperits  qui 
vous  brocardent  se  tiennent  dans  le  voisinaige  de  vostre 
toit,  ainsi  qu'il  advient  aulcunes  foys.  Or,  Je  vouldrois 
sçavoir  s'ils  viennent  par  l'escallier  comme  souriz-chaul- 
ves,  ou  s'ils  chevaulchent  dans  les  airs  ainsi  que  feux 
fols... 

—  Vere  si  j'en  treuve  quelqu'un,  Je  lui  bauldrai  volun- 
tiers  de  ma  pantophle  dans  le  cul,  respondist  Prouteau; 
suivez-inoi  doncques,  messire...  Je  vais  vous  monstrer  le 
chemin... 

Lorsqu'ils  furent  en  hault  de  l'escallier,  le  vicaire,  qui 
songeoit  toujours   à  la  iolie  caille  coëphée    qu'il  avoit 
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lairrée  en  bas,  advisant  souhdain  un  cabinet  dont  la  fe- 
riestre  estoit  ouverte,  se  print  à  cryer  : 

—  Holà!  ho!  Mort  et  vie!  Nuict  et  jour!  Noir  et 
blanc  !  Holà!  ho!  c'est  icy  qu'ils  tiennent  leur  cour,  car 
je  viens  de  sentir  leur  parfunct!  Holà!  ho!  le  Seigneur 
soit  avecques  nous!  Je  les  sens... 

Vere,  mesdames,  en  croirez  ce   que   vouldrez,  mais  je 
cuyde  que  ce  estoit  plutost  odeur  do  lard  et  de  jambon 
fumé  qu'il  renifloit,  car  ce  estoit 
justementence  réduict  que  le  bour- 
geois souloit  entasser  ses  prouvi- 
sions  de  toutes  sortes. 

—  Oui,  reprint  le  prebstre  en 
renitiant,  ils  ont  passé  par  là  !  Mort 
et  vie!  nous  allons  mener  grand 
bruict  afin  de  les  desloger.  Apos- 
tez-vous  emprès  de  ceste  fenestre 
et  entandiz  que  je  chercherai  le  4, 
thrézor,  vous  sonnerez  de  la  main 

dextre  avec  une  cloche  que  je  bénirai,  et  de  la  senes- 
tre  vous  frapperez  à  grands  coups  de  fouet  le  long 
de  la  muraille  en  récitant  sans  desbrider  cinq  cents  Pater 
et  cinq  cents  .4re...  Attention!  Dieu  nous  assiste! 

Advisant  lors  une  clochette  qui  resvoit  dans  un  coing 
emmy  les  toiles  d'araignes  et  la  pouldre  des  temps,  la 
print,  la  bénit  solennellement  et  dist  : 

—  Da  !  commencez  sur  l'heure,  car  le  temps  presse  et 
il  fauldra  bien  tost  que  j'aille  assister  mon  paouvre 
oncle,  qui  est  grevé  par  la  mauldicte  goutte. 

—  Bien,  respondit  Prouteau,  je  vais  commencer  la 
danse,  et  si  vous  me  faictes  trouver  ce  que  nous  cher- 
chons, je  vous  bauldrai  cinq  escus  de  bon  cœur. 
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—  Poinct  ne  vous  demande  cela,  tist  le  prcbstre,  vous 
ferez  à  vostre  convenance.  Ce  disant,  il  dcvalla  Tescal- 
lier,  enjoignant  au  bourgeois  de  ne  poinct  bouger  de  la 
fenestre  devant  que  de  s'entendre  appeler. 

Si  tost  qu'il  fust  emprès  de  dame  Prouteau,  vecy 
nostre  bon  ecclésiastique  qui  fronce  ses  sourcils  ainsy 

que  cyclope,  et  reguar- 
dant  siivèrement  la 
paouvre  femme  qui 
trembloit  ainsy  qu'une 
colombe  qui  a  la  lieb- 
vre  quarte,  lui  crye  : 

—  Da!  madame, lair- 
rez  là  ces  vêtements; 
il  ne  plaît  pas  à  Dieu 
que  vous  soyez  adornée 
de  ces  fanfreluches  à 
cette  heure;  jetez  loing 
de  vous  ces  parures  et 
boutez-vous  au  lict  lé- 
gièrement. 

Tandiz  que  bien  esbahie,  elle  obéissoit,  toute  tresbus- 
chante,  se  print  alors  à  tracer  de  grands  cercles  sur  le 
plancher  en  prononçant  des  paroles  latines;  puis  s''es- 
tant  par  trois  foys  jecté  à  terre,  en  un  tour  de  main 
se  deffeubla  à  son  tour,  si  bien  qu'en  moins  d'un  moment 
se  treuva  nud  ainsy  que  statue  grégeoise. 

Lors  ayant  bellement  verroillé  Thuis,  se  jecta  sur  le 
lict  où  la  paouvrette  estoit  tapie,  plutost  morte  que 
vifve. 

Bien  cuydoit-elle  qu'il  alloit  la  dessirer  et  graphigner, 
aussy   pçnsez    combien    fust   grande  sa  surprinse,  lors- 
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qu'elle  sentit  qu'il  la  caressoit  dolcement,  et  mignotte- 
ment  baysoit  son  ioly  corps  satinizé. 

—  Vere,  pensoit  Magdeleine,  vccy  nouvelle  fasson  de 
dire  les  oraisons;  mais  ne  souftioit  mot  et  aulcunement 
n'alloit  à  l'encontre  des  voluntés  du  prebstre,  pource 
que  son  mari  le  luy  avoit  ordonné. 

Et  je  cuyde  fort  —  n'estes-vous  poinct  de  mon  avis, 
petites  gelines  qui  ceste  histoire  lisez  ?  —  je  cuvde  fort, 
dis-je,  qu'elle  n'auroic  rien  dict  non 
plus  s'il  en  avoit  esté  aultremeni,  car 
le  vicaire  estoit  de  ces  rudes  jouxteurs 
qui  treuvent  aysément  le  défaut  de  toutes 
les  cuirasses  et  qui  sçavent  bellement 
faire  tresbucher  la  vertu  des  femmes  les 
plus  rebelles. 

Adoncques,  lorsqu'il    eust    jolliment  "^ 

lessire      / ' 


leure-cy  que  nousfh^.       jhi 
:hercher  le  thrésor         r.^^^^"' 


U 


parachepvé    sa    besoigne,    dist    mesj 
Jehan  Mereau  : 

—  Vecy  à  ceste  ht 
pourrons  aysément  cht 
que  les  mauldicts  farfadetz  ont  dérobbé,  mais  hélas  ! 
madame,  souventes  foys  nous  faudra-t-il  recommencer 
ce  jeu  ! 

Puis  ayant  poulsé  un  grand  soupir  ainsy  que  feroit  cil 
qui  treuve  la  tascne  trop  lourde,  reprint  : 

—  Enfin!  mon  bon  oncle  m'a  recommandé  de  servir 
et  ayder  vostre  mary  autant  que  je  pourrois,  et  poinct  n'y 
fauldrai,  quand  je  debvrois  trespasser. 

Pourtant,  adjouxta-t-il,  guardez-vous  bien  d'en  souf- 
fler mot  à  vostre  sieur  marv,  pource  que  vous  gasteriez  et 
débezîllériez  la  chouse  et  feriez  envoler  l'enchantement 
ainsy  que  billevezées  sous  le  souffle  d'un  enfançoanet. 
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Puis  ayant  lampe  une  darnicre  rasade,  s'en  fust  déli- 
vrer Prouieau,  lequel  sonnoit  toujours  le  glas  de  son 
honneur,  et  frappoit  la  muraille  à  tour  de  bras  en  mur- 
murant ses  pastcnostres. 

Ce  pendant,  la  bonne  dame  demouroit  muette  comme 
carpillon  de  Vienne,  se  ratfublant  lentement,  la  teste  un 


'->X^ 


peu  broillce  de  tous  ces  mystères  qui  ne  lui  déplaisoient 
mie,  encore  qu'elle  eust  été  bien  surprinse  de  la  jollie 
fasson  des  oraisons  en  l'honneur  de  messer  Sainct  An- 
toine, qui  faict  retreuver  les  chouses  perdues,  —  hors 
mis  ceste  chouse-là,  qui  tant  vous  grisloit  la  fressure 
et  que  perdîtes  si  légièrement,  mesdames,  —  car  ceste- 
là,  oncques  ne  se  retreuve  non  plus  huy  ni  demain, 
qu'au  iour  du  jugement  darnier.  —  Où  vont  doncques 
les  vieulx  pucelaiges  ? 

Au  dedans  d'elle-même,  Magdeleine  comparoit  la  va- 
leur du  prebstre  avec  celle  de  son  seigneur  et  mary  et. 
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sans  sçavoir  ni  recognoistrc  pourquoi,  mille  raisons 
treuvoit-elle  pour  préférer  chercher  lesécus  perdus  avec- 
ques  le  premier  qu'avecques  l'aultre,  combien  qu'elle 
aimast  grandement  cestuy-cy,  ,Aussy,  dans  l'intérest  de 
Prouteau,  print-elle  ferme  et  léalle  résolution  de  se  sou- 
mettre à  toutes  les  voulontés  de  messire  Mereau. 

Pendant  le  temps  qu'elle   resvoit   et  ruminoit   ainsy 
Prouteau  descendit  avecques  le  vicaire,  lequel  dolcement 


ï0^^iàéJiMèAM 


le  réconfortoit,   car  le   paouvre  homme  se  estoit  moult 
fatigué  à  conjurer  les  maulvois  esperitz. 

—  Allons,  messire,  disoit  le  bon  ecclésiastique,  vecy 
l'heure  du  repos;  mangez  et  buvez,  car  aultrement,  tum- 
beriez  en  maladie,  et  de  maladie  en  trépas... 

—  Vere,  respondit  le  bourgeois,  voulontiers  casserois-Je 
le  col  d'une  ommelette  et  mettrois-je  à  mal  une  bonne 
poularde,  mais  Je  aymerois  mieulx  mourir  de  faim  et 
grisler  de  soif   que    de  manger  et    boire   sans  vous,  — 
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car  sans  doubtc  vous  debvez  plus  que  moy  avoir  besoing 
de  reconfort,  pource  que  vostre  besoigne  estoit  prouba- 
blement  plus  dure  que  la  mienne. 

Tripes  du  dyable  !  le  brave  homme  ne  sçavoit  poinct 
de  quelle  besoigne  il  parloit,  sans  quoy  ne  auroit-il  poinci 
dict  que  ce  estoit  dure  besoigne;  car  m'est  advis  que  ce 
est  bien  la  plus  dolce,  la  plus  mignotte  de  toutes. 

—  Et  puis,  reprint  Prouteau  tout  en  versant  à  boire, 
ne  pourriez-vous  poinct,  pendant  tout  le  temps  que  du- 
reront ces  mauldicte? 
recherches,  demeurer 
en  nostre  logis .-  Léal- 
lement ,  vous  advoue- 
C„^  rai-je  que  me  sentirois 
plus  vaillant  en  vostre 
compaignie,car  aulcu- 
nement  ne  a}'  fiance  en 
ces  meschants  varlets 
de  Satan.  Icy  près,  en  la  chambre  de  défunct  nostre 
pauvre  père,  se  treuve  un  bon  lict,  et  vous  seriez  bien  à 
vostre  ayse. 

Encore  que  messire  Jean  Mereau  fist  mine  de  refuser, 
pensez,  mesdames,  combien  il  estoit  joyeulx  de  l'aubaine, 
car  rien  ne  pouvoit-il  souhaicter  de  mieulx  que  bonne 
table,  bon  lict,  bon  vin  et  le  voisinaige  de  sa  mye. 

Aussi  bailla-t-il  vistement  son  consentement,  à  la 
grande  joye  des  deux  bourgeoys,  non  sans  avoir  pour- 
tant barguigné  un  petit  et  dict  qu'il  lui  estoit  bien  pé- 
nible et  malencontreux  d'agir  de  la  sorte,  —  ce  dont 
il  ne  pensoit  poinct  un  seul  mot. 

Nos  trois  amvs  ayant  doncques  disné  de  bon  appétit. 
ainsi  qu'il  compète  à  des  gens  qui  poinct  ne  ont  perdeu 
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Leur  temps  d'aulcune  fasson,  chacqun  reprint  son 
travail  après  le  repas.  Prouteau  estant  remonté  au 
grenier,  se  remit  à  sonner  et  à  claquer  près  de  la  lucarne, 
afin  d'escarter  les  maulvois  dyables,  entandiz  que  le 
vicaire  et  madame  Prouteau  s'appliquoient  à  boucher  de 
leur  mieulx  le  perthuispar  lequel  ils  auroientpu  rentrer 
d'un  aultrecosté.  Car  les  dyables,  ainsy  qu'on  sçait,  sont 
les  plus  malicieuses  et  subtiles  bestes  qui  soient,  et  sou- 
ventes  foys  arrive-t-il  qu'on  les  voit  rentrer  par  la  fenes- 
tre,  alors  qu'on  les  avoit  chasses  par  la  porte. 

Et  chaque  jour  en  estoit-il  ainsy  matin  et  soir,  à  la 
grande  satisfaction  du  vicaire,  sans  cependant  qu'aulcun 
escu  eust  montré  le  bout  de  son  nez,  ni  qu'aulcun  far- 
fadet se  fust  lairré  prendre  par  les  bragues ,  lorsqu'un 
beau  jour  arriva  du  bourg  de  Lencloistre,  où  elle  demou- 
roit,  madame  Marie-Anne  Langlois,  cousine  de  Magde- 
leine,  laquelle  venoit  quérir  sa  parente  pour  les  festes  de 
la  moisson. 

Geste  madame  Langlois  dont  je  parle,  estoit,  elle 
aussv,  une  belle,  accorte  et  gente  dame,  combien  qu'elle 
fust  un  peu  plus  vieille  que  sa  cousine.  Elle  estoit  noire 
de  poil  et  duvetée  comme  une  pesche.  Elle  avoit  les 
yeux  vifs  et  scarbillats  comme  une  bergeronnette,  et  sa 
peau,  qui  fleuroit  la  chair  fraische,  eust  broillé  la  cer- 
velle des  seigneurs  les  plus  difficiles. 

Pensez  bien  que  le  vicaire  la  vist  venir  tout  d'abord 
d'un  assez  maulvois  œil,  car  il  craignoit  grandement 
qu'elle  ne  dérangeast  ses  amours  et  ne  l'empéchast  de 
réciter  ses  oraisons  quotidiennes,  —  ce  dont  il  eust  esté 
fort  marri. 

Pourtant,  comme  il  estoit  joyeulx  drille,  qu'il  avoit 
l'œil  adextre,  le  flair  subtil  et  l'esperit  ouvert,  n"eust-il 
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poinct  grande  peine  à  deviner  que  ceste  nouvelle  venue 
estoit  une  dévote  de  Saint-Greluchon,  —  ce  est  dire  de 
celles  qui  légièrement  se  lairrent  enchevestrer.  Aussy 
résolut-il,  tout  esmerillonné  qu'il  estoit,  de  préparer  ses 
voies  dès  le  soir  même. 

Adoncques  ayant  appelé  mystérieusement  messire 
Prouteau,  et  lui  ayant  heurté  Tépaule  au  risque  de  le 
desbriser,  lui  glissa  dans  l'aureille   que   les  esperJts  se 


montroient  rébarbatifs  et  maulvois  de  ce  qu'il  ne  cou- 
choit  poinct  seul;  et  aussy  tost  lui  bailla  le  conseil  de 
lairrer  sa  femme  dormir  en  compaignie  de  sa  cousine, 
non  sans  recommander  à  ceste-cy  d'avoir  à  prester  son 
avde,  autant  que  faire  elle  le  pourroit,  pour  la  recherche 
des  mystérieux  escus  d'or. 

Durant  tout  ce  temps,  la  meschine  du  bourgeois,  qui 
estoit  une  tine  mousche,  véoit  bien  les  simagrées,  ba- 
bouyneries  et  cingeries  du  vicaire,  et  grandement  s'en- 
choléroit-elle  de  ce  qu'il  la  gourmandoit  à  chaque  instant, 
ainsy  que  s'il  avoit  esté  le  proupre  maistre  de  la 
maison. 

Mais  tout  cela  venoit  de  la  faute  du  vicaire,  lequel,  en 
bon  pasteur  qu'il  estoit,  avoit  voulu,  dès  le  premier 
jour,  apprendre  à  la  dicte  meschine  de  quelle  fasson 
sont  baillés  les   innocents  aux  dames,  —   ce    dont  elle 
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avoit  fait  fy  et  rien  ne  avoit  voulu  sçavoir,  pour  ce 
qu'elle  avoit  en  ce  moment-là  pour  amy  le  variât  du 
logis,  lequel  lui  enseignoit  de  la  belle  manière  à  quoi 
servent  les  nuicts  en  la  mode  poictevine. 

Adoncques,  lorsque  vint  la  vesprée,  un  peu  avant  que 
l'Angelus  ne  fust  sonné  à  l'ecclise  Sainct-Jacques,  nostre 
benoist  prebstre  enjoignit  à  messire  Prouteau  d'aller  se 
pourmener  du  costé  de  ses  champs  et  de  ses  vignes  pour 
voir  si  d'adventure  les  sauterelles  ne  avoient  poinct 
mangé  les  tas  de  cailloux  dessus  le  bord  du  chemin  ou 
si  les  coquecigrues  ne  avoient  poinct  pondu,  adjouxtant 
que  sa  présence  l'empescheroit  d'escornifler  bellement 
les  farfadetz,  et  lui  recommandant  d'emmener  avecques 
lui  meschine  et  varlet,  pource  qu'il  debvoit,  afin  de  bien 
mener  l'adventure,  demourer  seul  au  logis  avecques  les 
deux  damoiselles. 

Messire  Prouteau  s'estant  mis  en  campagne  avec  le 
gars  et  la  chamberrièrc,  ainsi  qu'il  lui  estoit  ordonné, 

le  vicaire  lui  enjoignit  de  ne  point  avoir  à  revenir  avant 

le  lendemain  matin. 
Lors,  leur  ayant  sou- 

haicté  le  bonsoir,  messire 

Mereau  solidement  barra 

la    porte,    puis    s'estant 

jecté      à     genoils ,      es- 

bouriffant  ses  cheveulx, 

se  print,  ainsy  qu'un  sor- 
cier  matagot,   à    réciter, 

avecques     d'horrificques 

miaulements  ,    tous    les 

Confiteor,  Avé  et  Pater  qui  lui  estoient  demourés  dessus 

la  conscience;  s'estant  ensuite  assis,  il  commanda  qu'on 


22  CONTES    DU    CHAT    NOIR 

dressât  le  souper  sur  l'heure,  attendu  qu'il  falloit  pren- 
dre moult  forces  et  couraige  pour  recommencer  le 
combat  contre  les  esperits  malins  et  aultres  qui  se 
estoient  donné  rendez-vous  en  le  logis  et  se  gaussoient 
bellement  du  maistre  de  la  maison  en  faisant  grisler  des 
cœurs  de  museraignes  qu'ils  mangeoient  à  la  saulce 
rouge  en  soy  rigollant. 

Aussi    tost,    bien  esjouies  de   voir  que  ceste  comédie 


^\ 
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estoit  tinie,  vecy  mes  deux  commères  qui  se  mettent  à 
l'œuvre.  Coquemarts  alors  de  danser  avec  marmites, 
faisant  un  bruict  infernal,  entandiz  que  les  goubelets  et 
les  holes  qu'on  estoit  allé  quérir  au  cellier  ne  attendoient 
que  le  moment  de  se  mettre  en  branle,  ce  qui  poinct  ne 
fust  long,  je  vous  J'asseure. 

Ayant  descapuchonné  la  première,  joyeulsement  versa 
le  chinonnois  messire  le  vicaire  et  dist  : 

—  In  nomine  patris  etfilii^  et  spiritu  scincto,  Je  bois  à 
vous,  mes  jolies  caillettes,  et  vous  souhaicie  bonne 
nuictée  amoureuse  !  Par   ma  fv,  vous   estes   fraisches  et 
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le  double  collei  de  mon  oncle  vénérable  et  par  la  triple 
boucle  d'or  de  sa  pantophle,  si  vos  cuysses  sont  aussi 
mistes  et  blanches  que  vostre  col,  vous  avez  les  plus 
iolies  cuysses  du  royaulme  de  France,  et  suis  asseuré 
que  la  royne  elle-même  se  jecteroit  emmy  les  eaux 
séquanoises,  —  navrée  de  malle  jalousie  et  désespé- 
rance —  si  elle  véoit  vos  ventres  polis  et  vos  jambes 
déifiques  !  In  nomine patris,  je  bois  à  vos  cheveulx  d'or, 
et  de  nuict,  et  à  vos  veulx  qui  feroient  arder  le  cœur 
d'un  cardinal  et  aguyseroient  le  dezir  de  nostre  Sainct 
Père  le  Pape  ! 

Et  ce  disant,  mangeoit  et  beuvoit  vaillantement,  rob- 
bant  force  baysers  à  la  dame  Prouteau,  que  ce  jeu  amu- 
soit  fort,  ou  lui  prenant  les  jarretiers  pour  voir  s'ils  ne 
esîoient  poinct  changés  de  couleur. 

Pensez  que  la  bonne  dame  Langlois  qui  de  rien  ne  se 
doubtoit,  fust  légièrement  esbahie 
de  ce  qui  advenoit  ,  combien 
qu'elle  n'y  trouvast  mal  aucun,  en 
bonne  Poictevine  qu'elle  estoit,  — 
mais  plus  grandement  le  fust-elle 
encore  lorsque  vint  son  tour  et  que 
le  vicaire,  lui  boutant  la  main 
emmy  les  gippons  et  de  l'aultre  lui 
prenant  le  corsaige,  se  print  à  dire  : 

—  Da  !  ma  mie,  vous  avez  les 
tettins  plus  durs  que  le  bois  dont 
fust  construit  le  temple  de  Salo- 
mon  —  lequel  estoit  le  plus  dur 
qu'on  eust  jamais  veu.  Dieu  seul 
sçauroit  dire  et  encore  seroit-il  bien  embarrassé,  laquelle 
de  vous  deux  est  la  mieulx  enguarnie  !  Vere,  qu'est  cecy  ? 
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Si  ce  ne  est  fraise  des  bois,  je  veulx  sur  l'instant  estre 
mué  en  dindonnel  ou  en  grenoille,  —  en  tous  cas,  onc 
ne  ai  veu  fraise  des  bois  plus  fraische  et  plus  vermeille  ; 
vous  plaist-il  que  je  la  gouste?... 

Et  là-dessus  le  prebstre,  ainsy  que  s'il  eust  esté  capi- 
taine au  service  du  duc  de  Bretaigne,  commençoit  les 
travaux  d'investissement  de  la  place  ;  et  sur  ma  fy,  ce  ne 
estoit  poincr  place  de  guerre  dure  à  prendre,  mais  de 
ces  joyeulx  castels  d'amour  qui  ne  demandent  qu'à  bais- 
ser leur  pont-levis  et  à  se  lairrer  enlever  d'assaut. 

Ne  cuydez  poinct  qu'il  manquast  un  espice  au  soup- 
per  —  car  certes  un  archevesque  ne  l'eust  point  dédai- 
gné, —  voire  même  un 
cardinal  —  et  nul  ne 
ignore  que  cardinaux,  qui 
sont  de  rouge  vestus  com- 
me escrevisses  cuytes  . 
sont  les  gens  les  plus 
délicats  et  les  plus  gour- 
mands du  munde. 

Les  mandibulles  al- 
loient  bon  train,  sur  ma 
parolle,  et  Je  puis  jurer 
que  les  gousiers  ne  es- 
toient  poinct  secs.  Mag- 
deleinequise  estoitdegra- 
fée  un  petit,  rioit  ainsy 
qu'une  grive  en  vendange  et  seurement  madame  Lan- 
glois  poinct  ne  esioit  mélencholieuse  non  plus,  veu  que 
elle  ne  véoit  rien  dans  sa  campaigne  depuis  le  prime  jour 
de  l'an  jusques  à  la  Sainct-Sylvestre  et  que  les  joyeulx 
proupos  du  vicaire  lui  esgayoient  fort  la  rate  et  le  cœur. 
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Et  elle  s'estoit  finablement  apprivoise'e  avccques  le 
dict  vicaire  depuis  que  cestuy-cy  avoit  promis  de  lui 
bailler  dix  escus  d'or  pour  sa  part  si  elle  vouloit  léalle- 
mentprester  son  ayde  et  son  service  à  l'entreprinse. 

Ains,  comme  toutes  choses  finent  en  ce  bas  munde,  il 
arriva  que  bien  tost,  toutes  les  fioles  furent  vuydes  et 
toutes  les  victuailles  broutées. 

Lors  s'estant  en  un  coing  reculé,  messire  Jehan  Me- 


reau  ayant  dict  aux  deux  cousines  que  ce  estoit  fini  de 
rire  et  que  l'heure  estoit  venue  de  soy  occuper  du  thré- 
sor,  leur  ordonna  de  se  deffeubler  vistement,  depuis  la 
coëphe  jusques  à  la  chemise  pour  ce  que  le  temp3  pres- 
soit  fort  et  quïl  ne  falloit  lairrer  aulcun  advantaige  au 
dyable  et  à  ses  varlets. 

De  ce  fust  bien  un  peu  estommie  madame  Langlois 
pour  ce  que  onc  ne  se  estoit  encore  treuvée  nue  devant 
un  prcbstre,  mais  véant  que  Magdeleine  obéissoit  sans 
mot  dire,  elle  se  print  à  quitter  son  corselet  et  ses  cottes 
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et  à  dépouiller  ses  bas.  Puis,  se  estant  vifvement  débar- 
rassée de  sa  chemise,  légiérement  se  glissa  emprès  de  sa 
cousine  qui  jà  estoit  emmy  les  linceulx,  grandement  cu- 
rieuse de  sçavoir  ce  qui  alloit  arriver. 

Si  estiez  pucelles,  mes  gentes  dames,  —  voyre  damoi- 
selles  —  car,  Dieu  merci,  ce  ne  est  poinct  aux  dames  seu- 
lement qu'il  est  donné  licence  de  ne  plus  l'estre  —  si 
estiez  pucelles  encore,  dis-je,  vous  dirois  ce  qu'il  advint 
lorsque  messire  le  vicaire  eust  rejoint  les  deux  jolies 
caillettes  emmy  les  draps  et  dessoubs  les  ridels  fleuris 
du  paouvre  sieur  Prouteau. 

Mais  vous  estes  trop  gracieulses,  et  poinct  ne  suis 
assez  maulvois  pour  vous  bouter  la  tris- 
tesse au  cœur  avecques  le  regret  éternel 
de  n"'avoir  poinct  esté  de  la  festc,  en  vous 
disant  que  messire  Alereau  estoit  de  ceulx 
à  qui  Dieu  a  baillé,  ainsy  qu'il  tistpour 
messer  Hercule,  le  don  inestimable  de  da- 
mer, ou  si  mieulx  vous  aymez,  de  muer 
en  dames  cinquante  jouvencelles  neufves 
et  naïfves  en  une  nuictée. 

Poinct  ne  vouldrois  vous  bouter  l'eau 
à  la  bouche  en  vous  disant  de  comparer 
ce  maistre  jouxteur  à  vos  espoux,  car 
je  sçais  bien  que  ce  seroit  à  son  advantaige,  —  con- 
tentez-vous doncques,  si  vos  marys  ne  sont  poinct 
ainsy  que  vous  les  eussiez  souhaictés,  ou  bien  s'ils  vont 
despendre  ailleurs  ce  qu'ils  ne  debvroient  donner  qu'à 
vous,  —  cr)ntentez-vous  de  leur  bellement  adorner  le 
chief  du  joyeulx  cimier  de  cocuaige  —  car  ce  est  ainsy 
qu'il  faut  guerdonner  ceulx  qui  ne  sçavent  poinct  servir 
les  dames  en  ce  qu'elles  ayment  le  mieulx  et  par  dessus 
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tout.  —  Besoing  ne   est  poinct  de   dire  que   ce  ne  est 
pas  delà  chicorée  sauvaige  que  j^  parle. 

Adoncques,  à  ceste  heure  que  vous  vecy  pourvues  de 
saiges  conseils,  lairrez-moy  poursuivre  mon  histoire. 

La  nuit  estoit  jà  très  avancée,  et  le  soleil  commen- 
çoit  à  bouter  le  nez  en  la  chambre.  Ce  estoit  vers  la 
quatriesme  heure  du  ma- 
tin. Ainsy  que  s'ils  se 
cstoient  cognus  depuis  dix 
ans,  le  vicaire  et  les  deux 
commères  devisoient  gen- 
tement ,  la  teste  emmy  le 
duvet,  —  car  il  faut  dire 
qu'il  n"est  rien  comme  le 
]oly  jeu  auquel  ils  s'es- 
toient  divertis  pour  faire 
promptementd'un  prebstre 
le  cousin  d'une  bour- 
geoise. 

Or,  véant  que  messire 
Mereau  fermoit  l'œil  et  commençoit  à  ronfler  ainsy 
qu'un  bon  jardinier  qui  a  fini  son  labour  et  ses  planta- 
tions, madame   Langlois  dist  à  Magdeleine: 

—  Vere,  ma  cousine,  vous  estes  bien  heureuse  d'avoir 
aussi  vaillant  compaignon  que  cestuy-cy  pour  chercher, 
les  escus  de  vostre  sieur  mary.  Sur  ma  fy,  poinct  ne  me 
serois  doublée  qu'on  pût  chercher  les  thrésors  perdus 
de  ceste  fasson-là,  mais  je  suis  forcée  d'advouer  qu'il 
n'est  peut-être  pas  à  vingt  lieues  à  la  ronde  un  gentil- 
homme capable  de  s'acquitter  aussi  bellement  de  sa  tâche. 

—  Cela  est  bien  vrai,  hst    Magdeleine,   et   je    ne  en 
cognois  poinct  pour  ma  part. 
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—  Pourtant,  rcprint  la  Langlois,  je  cuyde  que  vostre 
mary  tumberoit  en  grande  cholère  s'il  sçavoit  que  vous 
faites  ainsy,  —  car,  par  sainct  Jacques,  si  mon  bon  cou- 
sin gagne  le  rhume  cet  hiver-cy,  ce  ne  sera  poinct  faute 
d'avoir  esté  bien  cocphé. 

—  Que  voulez-vous,  respondit  Magdeleine,  mon  mary 
m'a  recommandé  de  faire  tout  selon  la  volunté  du  vicaire, 
et  j'ai  faict  tout  ce  qu'il  m'a  ordonné,  afin  de  satisfaire 
léallement  mon  mary. 

Là-dessus  se  rigollèrent  fort  les  deux  commères, 
reguardant  avecque  admiration  le  bon  prebstre  qui  ron- 
floit  comme  les  orgues  de  Pasques,  lorsque  soubdaine- 
ment,  elles  entendirent  un  grand  bruict 
à  la  porte  et  la  voix  de  messire  Prouteau 
qui  crvoit  :  Ouvrez!  ouvrez! 

—  Brou  !  Brrou  !  Brou-ou-ou-ou  ! 
Brouh  !  renifla  le  prebstre  en  s'esvei- 
glant.  Qu'y  a-t-il,  bonnes  gens?  Par 
sainct  Pierre  qui  guarde  les  portes  du 
Paradiz,  et  par  nostre  benoiste  saincte 
Radegonde,  seroit-ce  messire  Prouteau  ? 

—  Ouvrez  vistement  !  reprint  la  voix 
-au  dehors.  Je  veulx  incontinent  parler 
à  messire  le  vicaire.  Je  ai  commission 
pour  lui  ! 

—  Par  sainct  Jacques,  fist  le  prebstre.  la  meschine 
aura  parle  ;  nous  sommes  perdus... 

Et  ce  disant,  en  grande  détresse  il  cherchoit  où  il 
pourroit  bien  se  musser. 

Cependant  que  Prouteau  cryoit  toujours  : 

—  Ouvrez  !  ouvrez  !  Par  les  trippes  du  dyable,  ouvri- 
rez-vous!  Je  veulx  parler  à  monsieur  le  vicaire... 
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Pensez  bien  qu'en  oyant  le  bruict  qu'il  menoit,  tout  le 
voisinaige  s'estoit  vistement  resveiglé.  Les  bourgeois 
coëffe's  de  nuict,  et  les  bourgeoises,  la  chemise  entre- 
bâillée lairrant  voir  les 
testons,  se  rigolloient  à 
leurs  fenestres,  ainsy  qu'un 
escadron  de  mousches  de- 
vant une  ccuellée  de  miel. 
Et  chacqun  se  mocquant 
de  luy,  lui  bailloit  conseil, 
crvant  à  sa  femme  d'ouvrir 
l'huis,  si  elle  ne  estoii 
poinct  trop  occupée  au  petit 
Jeu  qui  faict  plus  de  cocus  que  de  tabellions. 

—  Vere,  tist  le  prebstre,  escoutant  tout  ce  vacarme,  Je 
suis  perdu,  car  ceste  chamberrière  mauldicte  aura  conté 

de  quelle  fasson 
vous  m'avez  ay- 
dé  à  chercher 
les  escus. 

—  Que  non  ! 
respondit  Mag- 
deleine  laquelle 
ainsy  que  toutes 
femmes  estoit 
prompte  aux 
trupheries  et 
advisée  comme 
pas  une.  Boutez-vous  tost  en  ceste  cheminée  et, 
sur  ma  parolle,  point  ne  serai  longue  à  vous  innocenter 
auprès  de  mon  mary. 

Aussitost,  sans  soy  soucier  de  ses  vestements,  maistre 
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Mereau  entra  dans  l'astre,  et  se  hissant  du  mieulx  qu'il 
pust,  en  grande  paour  de  se  lairrer  choir,  se  print  à 
grimper  comme  marmotte  savoyarde,  combien  qu'il  fust 
aveuglé  par  la  suie.  Sans  doubte  aulcun,  il  seroit  ainsv 
monté  jusques  au  toit,  si  soubdainement,  comme  il 
s'agrippoit  après  un  clou,  il  ne  avoit  senti  une  pierre 
s'enfoncer  et  ne  se  estoit  treuvé  tout  à  coup,  comme  par 


miracle,    en  un  petit   réduit,  lequel   estoit  ajouré  d^une 
lucarne. 

Par  N.  S.  Père  le  Pape,  mes  gracieulses  dames  qui 
estes  de  lys  et  de  roses  blasonnées,  chassez  vistement 
l'émoi  qui  vous  dessire  le  cœur  et  graphigne  Tàme,  et 
jolliment  soubriez!  le  bon  prebstre  estoit  saulvé.  Pensez 
qu'il  poussa  un  jollv  soupir  de  jove,  lorsqu'il  visi  qu'il 
estoit  à  l'abri  du  baston  de  Prouteau,  et  grandement 
estommi  de  se  voir  dans  ce  cabinet,  lequel  ne  estoit  guè- 
res  plus  grand  qu'une  huche,  se  mist  à  virer  à  dextre  et 
à  senestre,  escoutant  madame  Prouteau  et  sa  cousine,  qui 
malmenoient  fort  le  paouvre  mary,  piaillant  comme  aga- 
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ches,  trépignant,  plourant,  hurlant  et  faisant  cent  rcprou- 
ches  de  toutes  sortes: 

— ■  Vere,  cryoit  Magdeleine,  si  vous  'n'estes  pas  saoul 
comme  cent  mille  Polonois,  vous  estes  sans  double 
devenu  fol  chez  les  ribauldes  d'où  vous  sortez,  pour  ve- 
nir mener  un  pareil  train  à  l'heure  où  poules  ne  sont 
poinct  encore  desjuchées, 

—  Poinct  ne  sçais  ce  que  vous  voulez  dire,  bredouilla 
Prouteau;  vecyque  j'arrive  de  ma  vigne,  et  poinct  ne  ai 
bu  seulement  une  goutte  de  rosée. 

—  Oh  !  le  trahistre  !  reprint  sa  femme.  Oh  !  le  villain 
faiseur  de  menteries.  Oyez-le,  il  vient  de  sa  vigne  !  véez 
cette  teste  !  vecy  la  teste  d'un  homme  qui  dévalle  des 
champs  !  Vostre  vigne  est  sans  double  dans  le  lict  de 
Toi  non-Trousse-Cotte,  mon  beau  monsieur  ! 

—  Que^e  dyableme  prenne  incontinent,  si  je  ne  ay  la 
teste  broillée,  fist  Prouteau.  Je  voulois  seulement  parler 
à  messire  le  vicaire. 

—  Parler  au  vicaire  !  continua  Magdeleineen  lui  saul- 
tant  au  visaige  et  en  le  graphignant  bellement. Parler  au 
vicaire  !  Ne  sçavez-vous  poinct  qu'il  vous  avoit  detfendu 
de  bouter  vostre  villain  nez  céans  avant  la  huiiiesme 
heure  !  Mais  vous  estes  saoul  et  plus  ne  sçavez  ce  que 
vous  faictes.  Vous  avez  lairré  votre  esperit  sous  les  ridels 
de  vostre  damoiselle,  sans  doubtc.  Maintenant,  vecy  que 
l'entreprinse  va  manquer  !  Oh  !  oh  !  oh  !  que  je  suis 
meshaignée  !  Pourquoy  suis-je  la  femme  d'un  pareil 
trahistre?  Ma  sœur  Jehanne  bien  me  Tavoit  dict.  Il  me 
fera  trespasser,  avec  ses  félonies.  Oh!  oh!  oh!  je  veulx 
aller  me  plaindre  à  mes  parents.  Oh  1  oh  !  oh  ! 

—  Oui  !  oui  îpiailloit  la  cousine,quidesoncosté  frappoit 
de  toutes  ses  forces  sur  l'eschine  du  paouvre  bourgeois. 
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Oui!  oui!   Partons   incontinent  d'icy,  le  maulvois  bou- 
gre va  nous  occire  pour  vendre  nosire  àme  au  dyable. 

—  Bon  !   dist  le 
prebstre  en  enten- 
dant  cette   music- 
que  ,    m'est    advis 
que  ces  deux  cail- 
lettes sont  en  train 
d'arranger      les 
chouses     pour     le 
■  m  i e u  1 X  ,    et    que 
maintenant  la  mes- 
chine  aura  plutost 
graphignades  etba- 
bouyneries  que  bé- 
nédictions. 
Et  ce  pensant,  il  se  print  à  tourner  ainsy  que  lion  en 
cage,  cherchant  de  quel  costé   il   pourroit  yssir  !  Ayant 
ainsy  cherché  un  longtemps,  il  alloit  se  coucher  à  croppe- 
tons,  lorsqu'il  aperçut  dans  un  coing  un  coffre  de  bois, 
lequel  estoit  tout  couvert  de  pouldre  et  tout   empêtré  de 
toiles  d'araignes.   S'en  estant  approuché,  il  essaya  de   le 
bouger  et  de  le  soulever  pour  l'amener  devers    le    jour, 
mais  ce  fust  en  vain  ;  maulgré  ses  efforts,  le  coffre  ne  bou- 
geoit  mie.  On  eust  dict  qu'il  estoit  scellé  à  la  muraille. 

—  \^ere,  dist  à  part  lui  le  prebstre,  les  araignes  ne 
nvoient  poinct  besoing  de  tant  travailler  autour  de  lui, 
car,  pour  sûr,  il  ne  s'envolera  pas. 

Or,  comme  il  se  dépitoit,  suant,  soufflant,  maulgréant 
et  regrettant  bien  le  duvet  du  lict  où  il  ronfloit  si  bien  une 
heure  auparavant,  il  advisa  à  ses  pieds  une  espée  cour- 
taude et  forte,  de  celles  que  l'on  appeloit  braquemarts. 


^,. 
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La  saisissant,  il  se  print  à  faire  des  pesées  dessoubs  le 
coffre,  très  inquiet  de  ce  qui  pouvoit  estre  enferme  de 
si  lourd,  puis  ayant  treuvé 

un  joint  que  poinct  n'avoit  Tv''^         >,  "^ 

encore    remarqué,     usant  /^^ypS  /l  ^  1 

tout  son  souffle,  il  se  pen-      AvLk^/   ■À;..    A.-'-J' 

ahan  de  buscheron,  il  tist 
saulter  le  couvercle. 

Lors,    il  vist  un    tas    de 
vieulx  linceulx  et  de  veste- 
ments    ords    et    décrépits,  ■■') 
lesquels  estoient  roulés  en  paquets  et  serrés  ainsy  que 
harengs  emmy  un  baril. 

—  Si  ce  n'est  que  cecy,  pensa-il,  poinct  ne  estoit-ce 
la  peine  de  tant  souffler  ! 

Mais  Je  vous  lairre  penser  combien  fust  grande  sa 
joye  et  son  esbahissement,  lorsqu'ayant  loin  de  lui  jecté 
toutes  ces  guenilles  ,  il  aperçut  par  centaines  des  écus 
d'or,  des  nobles  et  des  angelots,  lesquels  estoient  tout 
couverts  de  pouldre  et  sembloient  avoir  dormi  là  un 
long  teiTips,  à  leur  grande  déplaisance,  car  sans  double 
aulcun  eussent-ils  préféré  aller  se  dépendre  parmy  les 
tavernes  et  ailleurs. 

—  Hé!  hé!  rumina  le  prebstre,  vecy  qui  pourroit 
bien  estre  la  cachette  où  messire  Prouteau  le  père  avoit 
musse  ses  jolis  escus.  Dieu  guarde  Tame  du  brave 
homme  ! 

Et  tout  en  songeant  ainsy,  il  examinoit  le  coffre,  le- 
quel regorgeoit  de  vaisselles  d'argent  et  de  joyaulx  d'or, 
bagues,  annels,  colliers,  agraphes  de  toutes  sortes  ador- 
nés  de  pierres  précieulses,  lesquelles,  dans   le  cabinet, 
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se  mettoient  à  arder  et  à  briller  comme  estoillcs  sur  le 
manteau  noir  de  la  nuict. 

Par  ma  fy,  y  avoit-il  là  de  quoi  csjouir  et  faire  royal- 
lenicnt  belles  plus  de  cent  comtesses  —  et  des  plus  no- 
bles du  royaulme  —  et  messire  Mereau  tout  en  fouillant 
le  coffre,  cherchoit  dans  le  coffre  de  sa  cervelle  de  quel 
bon  moyen  il  pourroit  user  pour  mettre  tout  cela  en 
seureté  sans  que  le  bon  Prouteau  y  vist  aultre  chouse  que 
du  feu.  Et  aussitost  il  songea  â  ses  deux  compaignes  , 
lesquelles,  sans  doubte  aulcun,  ne  manqueroient  poinct 


de  lui  porter  leur  ayde  en  ce  cas,  en  bonnes  rigollardes 
qu'elles  estoient. 

Lors,  n'entendant  plus  rien,  il  pensa  que  le  bourgeois 
se  estoit  saulvé  chez  son  oncle  du  faulx-bourg,  comme 
il  l'avoitdict  une  minute  auparavant,  pour  échapper  aux 
reprouches  des  deux  dames.  Ayant  doncques  glissé 
quelques  annels  et  quelques  agraphes  dans  ses  poches, 
il  reprint,  en  homme  prompt  aux  résolutions,  le  chemin 
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que   ja   il  avoir   suivi    et   se   lairra  dcvaller  en  menant 
grand  bruict  par  la  cheminée. 

—  Da!  tirent  les  deux  cousines  en  le  véant  apparoitre 
tout  noir,  si  ce  ne  est  le  dyable,  ce  est  vous,  mon  père  ! 

—  Ce  est  moi.  respondist  le  prebstre,  et  si  poinct  ne 
faictes  de  bruyct,  vistement  allez-vous  voir  ce  que  là- 
haut  on  m'a  baillé  pour  vous  ;  mais  de  cecy  ne  parlez  à 
personne,  à  peine  d'estre  dapnées  et  éternellement  dessi- 
rées  es  enfers  par  gritfes  de  feu  et  dents  de  fer,  car  be- 


de  dessoubs  sa  robe  les  bijoux  qu'il  avoit  empruntés  au 
coffre,  il  les  leur  donna  ,  —  ce  dont  elles  furent  grande- 
ment estommies  et  ravies. 

Pour  un  royaulme,  voire  même  un  empire,  poinct  ne 
mentirois,  tant  Je  ay 
grande  paour  de  dé- 
plaire à  nostre  Sainct- 
Père  le  Pape.  Croyez 
doncques,  dames  très 
dolces  et  très  souëves, 
qui  depuis  toute 
éternité,  —  même  au 
temps  où  bestes  par-^ 
loient,  lequel  est  jà  si 
loing,  —  avez  esté  la 
chouse  la  plus  miste, 
la  plus  délicieuse  et  la 
plus  parfeumée  au  monde,  qu'en  apercevant  ces  escar- 
boucles  qui  luisoient  comme  feu  d'enfer,  nos  deux  bour- 
geoises ne  restèrent  poinct  pétrifiées,  comme  jadis  la 
icmme  de  ce  paouvre  Loth,  laquelle  fust  changée  en  sta- 
ue  de  sel,  si  je  ay  bonne  mémoire. 
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Ne  croyez  poinct,  Jolies  damoiselles  dont  je  baise  et 
rebaise  les  pieds  blancs  et  les  genoils  satinizés,  qu'elles 
demourèrent  froides  et  immobiles  à  ccste  vue.  Bien  con- 
trairement se  mirent-elles  à  rire  et  saulter,  et  s'estant 
jectées  toutes  deux  à  la  foys  au  col  du  vicaire,  si  belle- 
ment l'accolèrent  qu'il  pensa  en  trespasser. 

—  Tous  ces  joyaulx  sont  à  vous,  dist  messire  Mereau, 
et  d'aultres  cent  fois  plus  beaux  que  je  sçais,  si  vous 
faictes  ce  jourd'huy  mesme  partir  Prouteau  pour  sa 
campaigne,  —  car,  adjouxta-t-il,  il  faut  que  nous  démé- 
nagions peu  à  peu  ces  richesses  en  mon  logiz.  Ainsy  en 
proutiierons-nous  joyeulsement,  car  si  Prouteau  dessus 
mettoit  la  main,  il  les  enterreroit,  ainsv  que  tist  son  père 
et  son  aieul,  et  oncques  ces  ors  et  ces  pierreries  ne  ver- 
roient  plus  la  lumière  du  soleil,  qui  leur  est  si  dolce  et 
si  chière. 

Or,  comme  il  estoit  moult  fatigué,  entandiz  que  ma- 
dame Prouteau  alloit  en  ambassade  devers  son  chier 
espoux,  le  vicaire  se  glissa  prestement  dans  le  lict,  pryant 
la  cousine  de  lui  tenir  compaignie,  et  promettant  à  Mag- 
deleine  de  lui  conserver  deux  oraisons  pour  le  moins,  si 
elle  réussissoit  dans  son  entreprinse. 

De  faict,  une  heure  plus  tard,  messire  Prouteau,  qui 
ne  sçavoit  plus  de  quel  costé  tourner  le  nez  pour  se 
soustraire  ù  la  grande  cholère  de  son  espouse,  estant 
parti  pour  sa  campaigne,  et  le  bon  prebstre  avant  tenu 
sa  parolle,  tous  trois  se  mirent  à  la  besoigne,  et  trans- 
portèrent au  logiz  du  vicaire  le  thrésor  qu'on  avoit  eu 
tant  de  peine  et  tant  de  plaisir  aussy  à  retreuver. 

Là,  fust  incontinent  faict  le  partaige.  Le  surplus  fust 
guardé  par  le  prebstre,  lequel  tist  force  aumônes  aux 
cliquepatins  et  claquedents    qu'il    cognoissoit,  feignant 
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avoir  hérité  d'un  sien  parent  qui  estoit  mort  de  la  peste 
enimy  les  pays  estranges. 

Lors,  il  vécut  joUiment  et  dolcemcnt  du  bien  qu'il 
avoit  si  vaillamment  guaignc,  et  toute  sa  vie  durant 
demoura  l'amv  de  dame  Proutcau  et  de  sa  cousine.  Et 


dame  Prouteau  ayant  mis  par  la  suite  au  munde  deux 
gentils  enfançonnets,  lesquels  debvoient  faire  souche 
d'honnestes  bourgeois  en  la  joyeulse  ville  de  Chastelle- 
rault,  richement  les  dota,  et  les  fist  instruire  bellement. 
Plus  long  ne  vous  diray,  mesdames,  au  subject  de  ce 
joyeulx  sire,  pource  que  ne  sçais  rien  de  sa  vieillesse, 
combien  qu'on  m'ait  asseuré  qu'il  fust  bon  jouxieur  jus- 
qu'à la  fin  de  ses  Jours,  mais  de  cet  escript  qu'ay  pour 
vous  espéciallement  couché  sur  le  parchemin,  et  qu'ay 
espéciallement  faict  adorner  par  maistre  Loys   Morin,  le 
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joyeulx  enlumineur,  vous  pryerai  seulement  de  déduire 
que  toute  femme  doit  obéissance  à  son  mary,  pour  ce 
que  c'est  un  décret  de  Dieu. 

Et  en  vous  baisant  les  detz,  souhaicte  à  chacqune 
d'entre  vous  que  Jamais  son  mary  ne  lui  ordonne  chouse 
plus  malplaisante  ni  désagréable  qu'à  ceste-lù  dont  il  est 
parlé  au  long  de  ceste  histoire. 


II 


CROIX    OU     PILLE 


A  7nessirc  Pau!  Arc)i3,  maistrc  es  s[aie  science  et 
jeiilx  d'esprit,  bon  poète  an  pays  de  France  et 
de  Provence,  cestiiy  conte  est  dédié. 


Cfoiv  ou  piCCc, 


Vers  ce  temps-là  que  notre  amoureux  seigneur  Fran- 
çovs,  premier  du  nom,  rendit  à  Dieu  son  àme  pour  son 
miriticque  trône  lairrer  au  benoist  sire  Henry  de  Valois, 
V  avoit  en  un  bourg  du  Chatelleraudois  appelé  Ouzillv, 
une  petite  garce  qui  avoit  nom  Geneviève,  laquelle  estoit 
nice  et  pucelle  plus  qu'aulcune  vierge  de  Nanterre  em- 
près  Paris,  et  n'entendoit  goutte  aux  iolis  mystères  de 
nuict  qu'acteurs  paillards  représentent  emmy  courtines 
et  linceuls  sous  la  bénévole  garde  de  Messire  Venus  le 
tilz,  arbalestrier  des  cœurs! 

Ainsi  que  souriz-chaulves  —  bestes  mélencholieuses 
s'il  en  fust.  —  elle  souloit  soy  pourmener  après  vesprées 
et  faire  sa  cour  à  la  bonne  et  vénérée  dame  La  Lune; 
aussi  comme  elle  tenoit  toujours  vers  le  ciel  levés  ses 
beaux  yeux  bleus,  ainsi  que  la  madone  de  Nostre-Dame- 
la-Grande,  nvoit-on  coutume  de  dire  à  Fentour  «  qu'elle 
estoit  logée  chez  Guillot  le  Songeur  «,  ce  qui  signifie 
qu'elle  avoit  toujours  Tàme  perdue  dans  le  Royaulme 
des  Estoiles.  Elle  estoit  saftVette  et  mignotte  comme  la 
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prime  fleur  de  prime-vere  et  remplie  de  sapience  et  sa- 
gesse ainsi  que  nonne! 

Tout  le  jour  assise  emmy  l'herbettc,  ayant  en  la  main 
dextre  en  façon  de  sceptre  une  longue  branche  de  cou- 
drier, elle  gardoit  ses  oyes  parmy  les  prez  tout  proche 
Pcglise  d'Ouzilly;  ses  beaulx  cheveulx  d'or  dessous  sa 
coyphe  d'estamet  iaisoient  resver  les  allouettes  dans  Taër 
et  les  oiselets  chantoient  leurs  plus  doulces  chansons 
sitôt  que  voyoient  en  sa  guimple  tine  ses  menus  testons 
d'alebastre  et  de  roses. 

Adoncques,  un  jour  qu'elle  bayoit  aux  anges  comme 
elle  souloit  faire,  vint  à  passer  par  là  sortant  de  son 
vieulx  manoir  un  certain  sire  de  Bois-Frelon  appelé  par 
mocquerie  le  Baron  de  Boitoux-Binotte  pour  ce  qu'il 
avoit  la  jambe  sencsire  plus  courte  que  rav.ltre  d'une 
petite  coudée.  Decoustré  comme  un  chevalier  de  la  cour 
—  combien  qu'il  n'allast  point  aux  nopces  d'une  sienne 
cousine  à  la  mode  de  Bretaignc  comme  il  ht  souventes- 
foys.  —  il  estoit  monté  sur  son  cheval  noir  d'Espaigne,  et 
avoit  en  teste  son  chaperon  empenné  des  jours  de  festes. 

• —  Ha!  ha!  dit  le  cauteleux  compère,  sentant  vent  de 
paillardise  lui  caresser  le  visaige,  voilà  cv-près  une  ber- 
gerette  bien  sade  et  bien  en  poinct!  —  et  faisant  sonner 
son  harnois  : 

—  Ma  Dia  !  ma  mie,  dit-il  en  jurant  comme  un  bon 
Poictevin  qu'il  estoit,  je  cuydois  que  tes  beaulx  yeux 
pleuroient  !  —  et  descendant  des  estriers,  s'en  vint  au- 
près de  la  petite  Gsneviève,  laquelle  estoit  rouge  devenue 
comme  manteau  de  cardinal  pour  ce  qu'elle  avoit  grande 
honte  et  avoit  l'esprit  moult  perturbé. 

—  Oh!  par  ma  fy!  reprit  le  vieulx  sire  de  Bois-Frelon. 
que  voilà  beaulx  et  drus  oysons  et  grassouillettes  pou- 
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lailles!  On  cuyderoit  voir  les  moinetons  de  Tahbaye  des 
Bons-Hommes  !... 

Et  ce  disant  glissa  dextrement  son  doigt  entre  les  deux 
souëves  pelotes  de  la  mignoite,  qui  sentant  qu'on  échar- 
bottoit  son  corsaige  se  mit  à  besler  comme  agnelle  prise  : 
—  Holà!  Estienne!  Estienne  men  emy  ! 

—  Lairre-là  ton  amy  Estienne,  ma  gelinette,  dit  le 
gallant,  lairre-Ie  que  je  baise  un  peu  ton  peton  !  —  Et  il 
la  pourchassoit  par  les  fleurs  pareillement  à  un  éléphant 
qui  grâces  rendroit  à  un  parpaillon.  Mais  comme  mes- 
chantement  secouoit  ses  cottes  voulant  la  rebrasser,  vint 
par-devant  luy  se  dresser  un  grand  gars  basti  à  la  mode 
de  mcsser  Hcraklès. 

—  Holà!  messire  le  bon  raillard,  cria-t-il,  si  voulez 
falotement  nous  csjouir,  nous  allons  demander  ceste 
petiote  icy  au  sort  d'un  mauvais  sol  !  croix  ou  pille!  Je 
prends  pille;  si  je  gaigne  j'aurai  la  tille  et  le  cheval!  si 
je  perds  vous  prendrez  la  rille  et  me  lairrez  le  coursier. 
Est-ce  dict  ? 

—  C'est  dict  à  vostre  phantaisie,  dist  gayement  Boi- 
toux-Binotte,  et  Estienne  jecta  le  sol  ! 

Ce  fust  pille.  Lors  navré  et  Toreille  molle,  s'en  alla 
moult  dépité  le  paou^re  sire,  n'ayant  ni  cheval  ni  fille  et 
regaigna  piteusement  son  castel  ! 

Si  tost  qu'il  fut  parti,  Estienne  ayant  galantement  mis 
Geneviève  dessus  le  cheval  d'Espaigne,  sauta  légièrement 
auprès  d'elle  et  s'en  alla  disant  :  «  J'estois  bien  sûr  de 
gaigner,  pour  ce  que  mon  sol  n'a  pas  de  croix,  mais  est 
marqué  de  pille  dessus  comme  dessous.  »  Puis  accolant 
la  migiiotte  bergerette,  il  lui  baisa  gracieulsement  les 
dents  en  disant  : 

—  Ma  mie,  je   te  vais  enseigner  la  lesson  que  ce  vieil 
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fol  le  vouloit  apprendre.  Il  n'avoit  qu'un  livre  antique  à 
te  Taire  lire,  ains  le  mien  est  neuf  autant  que  le  plus 
frais  esclous  d'entre  tes  oysillons;  et  y  sont  escriptes  si 
gedtes  histoires  que  tu  le  liras  jusqu'au  bout  sans  boire 
ni  manger,  ni  dormir,  Pasques  de  soles! 

—  Oh!  dit  l'enfant  en  soubriant,  voilà  le  soleil  qui 
s'ensauve,  point  n'y  verrai . . . 

—  Oh!  ma  doulce,  respondit  Estiennc  en  fouettant  le 
destrier,  point  n'est  besoin  d'y  voir  pour  lire  ces  gentils 
£rrimoires-là. 


III 


LE      SEIGNEUR      D    ANTRAN      ET      LA      FRIPPIERE 


messire  Emile  Gautier,  mon  vieil  et  tre:[ 
chier  amy  qui  fust  jadis  le  bon  compaignon 
et  bon  ayde  des  jours  noirs,  à  cestuy  cama- 
rade et  sçavant  escripvain  en  les  feuilles 
républicaines,  j'offre  ce  paouvre  conte  pour 
lui  esjouir  la  rate  une  après-vesprée  plu- 
vieuse. 


m 


£c  Jcîffiiciif  5'jîntcan  et  fa  Jfrippictrc. 


Encore  que  le  sire 
Guillaume     d'An  - 
tran  ,    seigneur    de 
la  Grollière,   de  1 
Valleite    et    de    la 
Chastaigneraie, 
fust   un   des    mei 
leurs     gentilshom- 
mes de  la  contrée, 
pourveu  de  parche- 
mins plus  glorieux 
qu'aulcuns    aultres 
et    bien    apparenté 
du    costé    avuncu-/        ,. 
laire  autant  que  de  5-      y^ 
celuy   de  la   cousi- 
nerie   germaine, 
pour    ce    que   ses   parents  avoient  mené  grande  teste  et 
moult  guerroyé  de  cy  de  là  au  service  du  roy  contre  les 
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meschants  Anglovs.  se  treuvoit-il  bien  despourveu  du 
seul  bon  viaticque  proupre  à  donner  joyes,  soûlas  et 
plaisances  de  toutes  sortes  durant  le  petit  voyaige  de 
la  vie;  icy  ne  veulx-je  point  parler  de  la  consola- 
tion darnière  que  prebstres  vont  porter  aux  paou- 
vres  sires  dont  le  pied  jà  est  bouté  en  la  tumbe,  mais 
de  ces  bons  escus  et  joyeulses  livres  tournois  qui  jet- 
tent emmy  le  cœur  des  hommes  vertus  et  bonne  réputa- 
tion de  prudhommie,  fussent-ils  les  plus  malivoles  et 
pantophlards  du  munde. 

Aussi  le  paouvre  gentilhomme  menoit-il  bien  mélen- 
cholieuse  existence.  Sans  que  il  pust  y  porter  remède,  son 
vieil  chastel  plein  de  la  soubvenance  de  ses  aïeulx  s'en 
alloit  pierre  par  pierre  et  morcel  à  morcel,  rongé  par  le 
lierre  qui  l'enserroit  du  pied  au  faite. 

Les  escuries  autrefois  pleines  de  bons  chevaux  de 
batailles,  mulles  pour  les  varlets  et  hacquenées  blanches 
pour  les  dames,  estoient  vuides  dcveneues,  seulement 
habitées  par  aragnes  qui  avoient  tendu  leurs  toiles  parmy 
les  râteliers  où  broutoient  les  coursiers  d'Hespaigne,  et 
souris  qui  grignotoient  la  vieille  paille  oubliée. 

One  ne  oyoit-on  plus  sonner  en  la  cuisine  la  Joyeulse 
fanfare  des  coquemarts  et  chauldrons,  et  les  rostissoires 
se  estoient  enguarnies  de  rouille  ainsy  qu'armures  et 
espées  qu'on  abandonne  en  ferraille. 

Soubdards  ne  se  pourmenoient  plus  en  la  salle  des 
guardes,  où  jadis  tant  de  vieulx  routiers  s'esbattoient  à 
jouer  aux  dez  en  beuvant  frais  ;  les  verrières  de  l'oratoire 
et  de  la  chapelle  estoient  navrées  et  ce  estoit  un  vieil 
hibou  qui  faisoit  le  guet  en  la  loge  du  veilleur  ! 

Parmy  les  larges  douves  pleines  de  grenouilles  coas- 
santes, roseaux  avoient  poulsé   comme   en  marécage,  et 
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les  chaisiies   esiant  rompues,  le    pont-levis  estoit   tenu 
baisse  nuict  et  jour,  lairrant  le  passage  libre  à  tous. 

Et  le  bon  gentilhomme  avoit  grande  tristesse  à  voir 
ses  toits  prêts  à  tumber,  et  les  girouettes  aultrefois  si 
gaillardes,  maintenant  penchées,  et  penaudes  ainsi  que 
pleurards  d'enterrements  ;  aussy  sentoit-il  son  cœur 
grandement  se  serrer  dessoubs  sa  poitrine  lorsqu'il  son- 
geoit  qu'en  guise  de  serviteurs  courant  des  celliers  aux 
greniers  et  de  gentes  dames  jouant  de  la  viole,  ne  avoit 
plus  à  son  service  que  souriz-chaulves  et  chats-huants, 
lesquels  chacque  nuictée  chantoient  leurs  mauldictes 
chansons  du  dyable  et  jectoient  des  sorts  sur  le  logis. 

Le  pourpoint  en  gueule  d'asne  et  les  chauises  vetuses 
comme  celles  d'un  cueilleur  de  noix  ou  d'un  marchand 
d'almanachs  ,  il  che- 
minoit  lugubrement 
par  les  préz,  bayant 
aux  corneilles  ainsy 
qu'une  âme  en  peine, 
et  se  mussant  parmy 
les  haies  quand  par 
azar  venoit  à  passer 
chevaulchéedejoyeulx 
gentilshommes  reve- 
nant de  chasse,  varlets 
en  teste  sonnant  de  la 
trompe, aultres  le  faul- 
con  dessus  le  poing, 
et  les  dames  venant 
à  la  lin ,  deschevelées 
par  la  course,  lairrant  voler  au  vent  leurs  longues  robes 
de  brocart. 

■} 
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Et  i^randement  eschauffé  par  son  aage  et  sa  désespé- 
rance de  vivre  ainsv,  ne  treuvoit-il  que  fort  rarement 
belle  occasion  de  jouer  avecques  tilles  d'alentour  au  plai- 
sant divertissement  de  trousse-ta-cotte-Marie-Jehanne. 
Adoncques  plus  ne  sçachant  à  quel  sainct  se  recom- 
mander, car  jà  avoit-il  prié  tous  ceulx  du  calendrier 
Christian  et  d'aultres  encore,  las  de  se  pourmener  par 
les  champs  ainsi  qu'un  laboureux,  s'estant  à  l'avde  de 
son  serviteur  adorné  de  son  mieulx,  s'en  vint  un  jour 
devers  Chastellerault  pour  demander  à  un  sien  parent 
qui  estoit  capitaine  pour  le  Roy,  de  le  vouloir    prendre 

à    son     service, 

[FRlPPERlEl     sçachant      bien 
que     là     pour- 
roit-il    treuver 
bonne  occasion 
d'occire    quel  - 
quesAngloys  et 
de    se    remettre 
en  poinct. 
Adoncques 
^>^  comme    il  passoit  par    une    vieille    rue 
jouxte  la  Vienne  pour  traverser  le  pont, 
cuyda  avoir  perdu  l'esprit  lorsque  soub- 
dainement  se   entendit  appeler  par  son 
nom  : 
—  Oh  !  messire  d'Antran  !  oh  !  messire  ! 
Lors  se  retournant  vist  qui  se  tenoist  devant  sa   porte 
un  maistre  frippier  qu'on  disoit  estre  mouh  enguarny  de 
grandes  richesses,   lequel  à  l'enseigne  du  Grand  Saint- 
Martin    vendoit    beaux   pourpoincts,    livrées    superbes, 
chaulses  neufves,  manteaux  de  cour,  gantelets,  barettes  en 
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velours  génois,  et  capes  à  riiespaignolle  et  à  l'allemande. 

—  Da  !  reprintle  bonhomme  en  agitant  un  vieil  morcel 
de  droguet,  estes-vous  doncque  tant  pressé,  messire,  que 
ne  songez  poinct  à  venir  humer  un  coup  de  vin  blanc 
chez  vostre  varlet  ? 

—  Par  Dieu,  respondit  le  gentilhomme,  poinct  ne  avois 
recogneu  vostre  visage,  et  guères  n'avois  doubtance  d'icy 
vous  rencontrer  en  pais  chastelleraudois...  et,  pour  hner, 
que  estes-vous  devenu  depuis  que  vous  estes  desparti  de 
chez  mon  père  ?  le  bruict  couroit  fort  que  vous  estiez 
passé  à  senestre  ou  du  costé  de  messieurs  les  huguenots 
si  mieulx  m'entendez... 

—  Poinct,  fit  le  frippierqui  avoit  nom  Lucas  Tenault; 
cène  est  là  qu'invention  de  langues  maulvoises  et  poti- 
nières;  avecques  six  escus  qu'avois  hérités  d'un  vieil  oncle 
qui  trespassades  fiebvres  palestinoises,  je  ai  ouvert  ceste 
bouticque  et  espousé  une  gente  paisanne  de  Mirebeau. 

—  Vere,  dist  Guillaume  en  trinquant,  et  que  avez-vous 
faict  de  la  grande  chaisne  d'or  de  mon  paouvre  et  vénéré 
père,  laquelle  vers  le  même  temps  que  vous  se  despartit 
du  chastel,  comme  si  dyable  avoit  dessus  soufflé  ?... 

—  Par  ma  dame  la  Vierge  qui  m'entend,  crya  Lucas, 
onc  ne  ai  touché  au  bien  de  mon  seigneur  !  j'en  jure  par 
la  Passion  de  Jésus  !  adjouxta-t-il  en  se  frottant  la  gorge 
de  sa  main  senestre,  et  entandiz  qu'il  crachoit  à  terr.',  leva 
vers  le  plafond  de  sa  bouticque  sa  dextre  aux  detz  écartés. 

—  Bon  !  bon,  tist  le  gentilhomme,  ce  sont  là  chouses 
trop  vieilles  pour  encore  en  discourir;  je  vous  crois  puis- 
que ainsy  jurez  vostre  léaulté  devant  Dieu...  et  oti  est 
doncques  vostre  friponne  de  femme,  poinct  ne  la  vois. 

—  La  vecy  qui  revient  des  vespres,  dist  le  marchand, 
et  bien  allez  voir,  messire,  si  ce  n'est  la  plus  accorte  et 
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graciculse  bourgeoise  de  Chasielleraut.  Par  ma  fy  elle  a 
plutost  mine  de  dame  que  de  frippière  !.. . 

Et  le  vilain  avoit  grandement  raison  d'ainsy  vanter  les 
charmes  de  sa  compagne  de  linceulx,  car  estoit-elle 
grande,  haulte,  de  belle  tournure,  blonde  comme  soleillée 
d'avril  et  enguarnie  d'advantaiges  testonniers  qui  sem- 
bloient  aussy  vaillants  dessoubs  l'estoffe  qu'oncques  ne 
le  furent  ceulx  de  madame  Venus,  qui  avoit  prins  la 
maulvoise  mode  de  se  promener  toute  nuë. 

—  Hé!  Jacqueline,  dist  Tenault  avecques  ceste  fasson 
de  parler  proupre  aux  gens  issus  de  terre  chastellerau- 
doise  et  que  jà  il  avoit  prinse,  ho  !  Jac- 
queline, ce  est  le  tilz  de  mon  maistre  que 
Je  ai  cogneu  tout  petit,  ne  plus  ne  moins 
qu'une  pantophle  et  qui  s'en  vient  à  pré- 
sent prendre  service  dans  la  compagnie 
de  messire  de  Traverzay. 

—  Oh!  tist 
la  frippière 
de  sa  voix 
plus  d  o 1 c  e 
que  viole  d'a- 
mour, vous 
allez  doncque 
partir  pour  la 
guerre  ? 

— •  Las!  dist  le  gentilhomme,  Je  suis  paouvre  autant 
qu'un  besacier,  marmiteux  comme  un  cryeur  de  mous- 
tarde  ou  comme  un  marchand  de  pronostications;  plus 
rien  ne  ai  dessoubs  le  ciel  que  mon  chastel  qui  tumbe 
en  ses  fossés,  et  le  mieulx  est  encore  d'aller  guerroyer 
pour  le  Roy  ! 
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—  Da  !  reprint-elle,  lorsque  on  est  riche  de  mine  et  de 
noblesse,  vaillant  et  bien  en  poinct  onc  ne  faut-il  se  dé- 
sespérer, ni  Jecter  le  manche  après  la  hache  pource  que 
ce  sont  là  suffisantes  amorces  pour  fortune  qui  est 
femelle. 

—  Par  monsieur  Sainct-Guillaume  mon  patron,  fist 
le  gentilhomme  en  soubriant,  grand  mercy  vous  baille 
d'ainsy  parler,  et  grâces  vous  soient  octroyées  pour  vos 
gentils  encouragements;  personne  ne  desvalleroit  onc  en 
désespérance  si  toujours  on  avoit  tels  conseillers  que 
vous. 

Puis  frappant  sur  l'épaule  de  Lucas  : 

—  Eh  !  mon  homme,  fist-il  en  riant,  ne  voulois-tu 
poinct  m'en  bailler  à  croire,  en  disant  que  ceste-cv  es- 
toit  païsanne  !  elle  parle  comme  sorbonnier,  et  manie 
périphrases  et  circumlocutions  mieulx  que  ne  ai  onc 
entendu  faire  par  aulcun  clerc  de  ma  cognoissance. 

—  Ah  !  fist  Lucas,  cela  lui  vient  de  ce  qu'elle  a  mangié 
souppe  latine  en  son  jeune  aage  chez  un  sien  oncle  qui 
estoit  curé  de  Mirebeau,  et  lui  a  montré  à  jouer  des 
orgues. 

—  Eh  !  eh  !  reprint  Guillaume  en  fermant  l'œil  à  la 
fasson  panurgienne,  poinct  ne  debvez  vous  ennuyer  au 
mitan  de  la  nuict  avecques  ceste  petiote-cy  et  pouvez 
deviser  à  vostre  aise...  et  en  manière  de  rigollade  et  plai- 
santerie bouta  sa  main  aux  tettins  de  Jacqueline,  lesquels 
il  treuva  presque  aussy  durs  que  les  bornes  de  pierre  de 
son  vieulx  chastel. 

—  Da  !  ostez  doncques  vostre  main,  messire,  dist  la 
dame  en  riant  comme  grive,  ce  est  icy  terrain  guardé  ; 
ces  pommes  ne  sont  poinct  pour  vous... 

—  Vere,  dit  Lucas  en  s'esclaffant  grossement  comme 
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bon  lourdaud  que  il  estoit,  ma  femme  ne  aime  à  Jouxter 
qu"avecques  moy,  encore  que  je  sois  laid  comme  mas- 
caron  de  geôle  et  vieil  comme  corbel  et  par  ma  pan- 
tophle  je  crois  bien  que  cestuy  qui  me  doit  bouter  cornes 
au  front  ne  est  poinct  encore  descendu  parl'escallier  des 
génitoires  de  monsieur  son  père. 

Puis,    devisant   de  chouses  et  aultres,   du  noir  et  du 
blanc,  de  cy  de  la,  de  la  pluye  et  du  scjleil,  passèrent  la 

vesprée  à  boire  et  se 
rigoller,  et  le  soir  sedes- 
partit  nostre  gentilhom- 
me, non  sans  que  Lticas 
qui  avoitgrand  remords 
des  méfaits  que  jadis 
il  avoit  commis  à  ren- 
contre de  son  seigneur, 
ne  baillast  à  son  fils 
pour  s'attirer  le  pardon 
de  Dieu  ,  pourpoinct 
neuf,  chaulses,  cape  et 
barrette  en  rapportavec- 
ques  son  estât  et  sa 
noblesse. 

De  ce  jour,  guères  ne  se  passoit  de  sepmaine  sans  que 
raessire  Guillaume  d'Antran,  maintenant  enrôlé  sous  la 
bannière  de  Traverzay,  ne  vinst  voir  son  vieil  serviteur. 
Souventes  foys,  durant  les  mélencholieuses  vesprées 
d'automne  qui  brouillent  Taër  de  leurs  réseaux  de  jiluye 
et  font  chanter  les  tristes  violes  du  vent,  beuvant  le  chi- 
nonnois  ou  Pangevin  emprès  le  feu  clair,  ils  jouoient  au 
passe-dix  pour  occire  le  temps  et  chasser  l'ennui.  El 
lorsque  le  marchand  passoit  en  sa  bouticque  pour  recep- 
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voir  les  chalands  ou  descendoit  en  sa  cave  pour  y  quérir 
un  piot,  le  gentilhomme  n'avoitguarde  d'oublier  le  tendre 
gibier  qui  tiloit  à  ses  costcs. 

Dolcement,  il  la  prenoit,  la  caressoit,  laissant  choir  ses 
baisers  parmy  les  cheveulx  dorés  de  la  belle,  lui  ramen- 


tevant  que  depuis  le  premier  jour  qu'il  Tavoit  vue,  pas- 
sion éternelle  estoit  entrée  en  son  cœur,  comme  coing 
en  un  arbre  pour  n'en  jamais  sortir. 

Ce  estoient  des  «  Jacquelinette  mon  oiselet)»,  «Jacquc- 
linette  ma  mignotte  »,  mon  joly  thrésor  »,  «  mon  petiot 
joyau  d'amour»,  qui  ne  finoient  plus,  et  il  avoit  pour  elle 
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de  si  gcntes  parolles  et  des  prières  si  dolces,  qu'on  eust 
dit  qu'il  parloit  à  nostre  benoiste  Vierge  Marie. 

Mais  ne  allez  pas  croire,  mes  génies  dames  aux  yeux 
bleuets,  et  vous  damoiselles,  pucelles  ou  non,  blondes 
ou  rousses,  brunes  ou  cendrées  dont  les  testons  gracieulx 
sont  flouris  de  roses  et  dont  le  corps  moelleux  n'est  que 
satin,  —  ne  allez  poinct  croire  que  Jacqueline  fust 
cruelle  à  son  endroit.  De  pierre  n'estoit-elle  pas  plus 
que  vous,  ni  de  bois,  ni  déglace;  ainsy  que  vous,  elle 
estoit  pitoyable  aux  prières  d'amour,  et  son  tin  corselet 
de  velours  vénitien  estoit  enguarny  d'un  cœur  autant 
que  les  vostres  misérichordieux. 

Ne  vous  hastez  doncques  poinct  de  cryer  contre  elle 
entandiz  que  vous  lisez  ces  histoires  joyeulses  et  hon- 
nestes  plutost  que  de  vous  fatiguer  l'œil  et  meurdrir 
l'entendement  dans  vostre  libvre  d'heures. 

Au  lieu  de  desbouter  mallement  son  guallant  avec- 
ques  joncheries  et  brocarts,  et  de  lui  grever  le  cœur,  se 
laissoit-elle  embrasser  à  bouche  ouverte  et  voulontiers 
se  prestoit  aux  amusettes  de  la  petite  oye,  qui  sont  les 
plus  doulx  prolégomènes  qu'on  sçacheaux  jeux  d'amour. 

One  le  bon  marchand  ne  avoit  eu  pareilles  joyes  en 
son  logis,  et  ne  avoit  veu  sa  dame  si  baulde  et  frétillante, 
et  à  chaque  instant  du  jour,  ce  estoit  de  Jacqueline  et  de 
Guillaume  cent  politesses  et  prévenances  en  son  endroit. 

Pourtant,  par  foys  en  jouant  aux  dez  se  plaignoit-il  de 
la  froideur  desa  dame,  laquelledepuis  troissepmaines  en- 
viron ne  vouloit  plus  ouïr  parler  de  ses  debvoirs  amou- 
reux encore  qu'il  l'en  priast  fort,  —  baillant  le  joly  pré- 
texte qu'elle  avoit  faict  vœu  à  la  grille  de  saincte  Rade- 
gonde  de  demeurer  chaste  en  son  mariage  durant  un 
mois  encore. 
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Pensez,  très  chières  dames  vestales  du  Temple  de 
cocuaige,  que  messire  Guillaume  s'esclaffa  fort  en  oyant 
ceste  plaisante  confession  et  que  il  faillit  s'en  rompre 
plusieurs  chordes  intestinales,  —  car  il  sentoit  bien  en 
dedans  de  lui-même  que  ce  estoit  pour  l'amour  qu'elle 
lui  porioit  qu'ainsy  la 
gente  frippière  se  vou- 
loit  guarder  des  em- 
prinses  de  son  mari. 

Néanmoins  ne  vou- 
loit-il  laisser  rien  voir 
de  sa  pensée  intérieure 
et  de  sa  pourbondis- 
sante  gaieté  à  son  vieil 
serviteur,  et  pour  lej 
consoler ,  l'ayant  prins'. 
à  l'épaule  lui  glissai^ 
cecy  dedans  l'aureille  :t 

—  Vere,  mon  amy, 
poinct  ne  vous  désolez 
de  ceste  menue  baga- 
telle; semblables  phan- 
taisies  s'envolent  en 
huit  jours  comme  elles  sont  venues,  car  poinct  n'igno- 
rez que  femmes  sont  les  êtres  les  plus  capricieux  et  fols 
que  Dieu  ait  faicts  de  son  mortier  céleste.  En  m'entre- 
tenani  avecques  elle,  bien  sçaurai  trtuver  le  vray  en 
plaidant  le  faulx,  et  découvrir  s'il  y  a  là  feinte  ou  vérité, 
car  doibs  vous  advouer  que,  depuis  un  petit  temps,  je 
vois  rôder  à  l'entour  du  logis,  lorsque  poinct  n'estes  là, 
un  père  cordelier  en  qui  vostre  femme  a  mis  toute  sa 
fiance  et  dévotion;  et  poinct  ne  seroit  estomirant  qu'elle 
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se  soit  laissé  prendre  par  les  tassons  de  ce  frocard,  ainsy 
qu'il  arrive  souvent  aux  bourgeoises  à  l'encontre  des 
religieux. 

—  Seigneur    Dieu  !   tist    Lucas  en    se  grattant  le  nez, 
vecy  qui  me  faict  ouvrir  l'œil..., 

—  Adoncques,  adjouxta  Guillaume  en  souhriant  der- 


rière son  chappel,  m'est  advis  que  debvriez,  sitôt  le 
soleil  couchié,  faire  le  guet  à  Tentour  devostre  demeure; 
seurement  viendrez  à  rencontrer  le  cordillonnier  en 
question,  et  si  lui  frottiez  l'espine  du  dos  avecques  un 
baston  et  lui  bailliez  toute  vostre  redevance,  cuydez  bien 
qu'il  lairroit  là  le  pourchas  qu'il  a  entreprins  envers 
vostre  espouse. 
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—  Par  la  teste-Dieu,  cria  lors  le  marchand  deveneu 
rouge  comme  groiseille,  par  les  doubles  et  ordes  trippes 
de  Luther,  si  onc  le  tiens  entre  mes  dix  doigts,  sovez 
seur  que  en  moins  de  temps  qu'il  n'en  faut  pour  vuyder 
le  cornet  aux  detz  ou  desconfire  une  mousche,  Je  ferai 
passer  bellement  le  goust  du  pain  à  ce  mauldict  encor- 
neur  d'honnestes  gens. 


Icy,  ayant  lampe  son  piot  pour  se  donner  des  forces, 
il  reprint  : 

—  Dès  ce  soir,  après  le  soupper,  vais  veiller  à  mon 
bien,  et  si  voulez  demeurer  en  la  compagnie  de  ma 
femme  pour  que  point  elle  n'entre  en  doubtance  de  mon 
projet,  ferai  la  garde  dans  le  voisinaige.  Et  si  avez 
quelque  amitié  pour  moi,  contcz-Iui  bien  quelle  grande 
déplaisance  ce  e^t  à  Dieu  que  de  ainsy  s'aller  frotter  à  la 
robbe  des  moynes... 

—  J'y  resterai  doncques,  respondit  Guillaume  en  sous- 
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pirant,  j'y  resterai  pour  vous  estre  agréable  et  servir,  car 
elle  me  faict  bien  triste  figure. 

Lors  ayant  prins  congé  du  vieulx,  pensant  à  part  soy 
comment  il  pourroit  mener  à  bien  son  proujet,  s'en  fust 
rôder  à  Tentour  du  moustier,  pour  voir  si  d'adventure  il 
ne  treuveroit  point  en  son  chemin  quelque  bon  père 
prest  à  Tayder  en  ceste  affaire. 

Il  ne  fust  poinct  là  un  bien  long  temps  sans  voir  yssir 
d'une  poterne  un  certain  frère  Beautaillis,  lequel  estoit 
presque  aussy  malicieux  que  le  dyable,  et  avoit  grande 
réputation  d'aymer  la  chair  fraische,  —  J'entends  parler 
chair  de  cailles  coëffées  et  non  aultre,  —  vefves,  pucelles, 
mariées  ou  ribauldes. 

Lors  s'approuchant  de  lui,  le  chapel  aux  doigts  et  fai- 
sant grande  révérence,  ainsy  que  pèlerin  devant  le  soulier 
du  pape  : 

—  Mon  père,  Je  aurois  grand  plaisir  à  vous  entretenir 
meshuy  d'une  petite  histoire...  Si  vouliez  pourrions 
deviser  tout  à  notre  ayse  et  loisir  icy  prouche,  en  Tau- 
berge  de  la  Teste  du  Loup. 

Comme  bien  pensez  si  folz  n'estes,  le  moyne  ne  sou- 
loit  point  cracher  sur  un  piot  de  vin  pourveu  qu'il  fust 
frais. 

Adoncques  s'estant  assis  tous  deux  en  la  dessusdicte 
hostellerie,  commença  le  gentilhomme,  entandiz  que  le 
religieux  souffloit  des  badigoinces  ainsy  que  un  vieil 
mulet  de  cinquante  ans  qui  a  faict  nouante  six  lieues  et 
demye  en  une  nuictée. 

—  Vecy  !  dist-il.  Je  suis  parmy  ceux  de  monsieur  de 
Traverzay;  je  ai  veu  trente  mille  Angloys  à  deux  toises 
de  ma  barbe;  J'en  ai  tué  plus  de  quarante-quatre  et  navré 
autant  !  Je  av  battu  messire  Jehan  de  Courmantel  au  dar- 
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nier  tournoi  de  Poictiers,  et  une  nuict  que  je  revenois  en 
mes  terres,  je  ai  tué  d'un  seul  coup  d'espée  six  malan- 
drins qui  vouloient  cognoistre  la  couleur  de  mes  chaus- 
ses; comme  bien  pensez,  paour  ne  me  vient  d'aulcune 
chouse,  même  pas  du  dyable,  mais  il  s'agit  icy  d'aultre 


antienne.  Tout  prouche  la  Vienne  se  tient  un  marchand 
frippicr,  lequel  a  longtemps  esté  auhre  foys  au  service 
de  defunct  mon  père.  Ce  maulvois  boulgre  a  robbé  en 
mon  logis  une  aumonnière  enguarnie  d'cmeraugdes  et  de 
diamants  pour  la  bailler  à  sa  femme  :  si  voulez  ce  soir, 
lorsque  sera  rentré  en  sa  maison,  aller  la  lui  réclamer, 
vous  baillerai  cent  deniers. 
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—  Hum!  cent  deniers!  Ilum  !  fronght  !  brou  brou! 
vecy  qui  est  escript  dedans  ma  devise  !  par  ma  fy  et  la 
barbe  du  prieur  et  le  nez  escarlate  de  nor,  questeurs,  vous 
estes  mon  liomme  !  fronght  !  touchez  ici,  mon  gentil- 
homme !  Cent  deniers.  Ce  langaige  me   plaist  !  Je  porie 


7^èe%^ 


sur  champ  de  gueuUes  mon  capuchon  et  ma  chorde  l'un 
dessoubs  l'aultre.  avec  cecy  dessoubs  en  lettres  aurées  : 
«  Pour  cent  deniers,  tout  ce  qu'on  veut  !  » 

Ce  dict,  et  ayant  proumis  de  venir  au  coucher  du 
soleil,  s'en  alla  le  moyne. 

Adoncques,  le  soir  estant  veneu,  le  marchand,  après 
le  soupper  ayant  laissé  sa  maison  à  la  garde  de  Guil- 
laume, print  un  baston  de  chesne  et  s'en  alla  faire  sa 
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pourmenade,  disant   qu'il  avoir  besoin  de  respirer  l'aër 
frais  pour  ce  que  ses  trippes  estoient  engorgées. 

Et  si  test  qu'il  fust  dehors  nostre  gentilhomme  de 
sauter  comme  agnelet  et  de  conter  à  sa  mye  la  jolye 
ruse  qu'il  avoit  treuvée  pour  esloigner  le  vieil  cinge  !  Et 


la    dame  de  danser   aussy   comme   pastourelle    es-]-»rcz^ 
chantant  comme  une  folle  et  ryant  à  belle  gorge! 

Ah!  mes  amys,  mes  bonnes  dames,  mes  dolces  bache- 
lettes.  si  lors  aviez  veu  les  cottes  sauter,  les  gippons 
s'envoler  et  tomiber  le  corselet!  si  aviez  veu  cheveulx  se 
desrouler  dessus  épaules  ainsy  qus  flots  d'or,  si  aviez 
veu  chemise,  alentour  la  chemise  etdessoubs  la  chemise  ! 
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Si  aviez  veu  la  merveilleuse  fasson  dont  s'accolèrent 
nos  deux  amoureux,  et  les  mirificques  baisers  qu'ils  se 
bailloient  de  toutes  parts!  One  frippière  et  homme 
d'armes,  depuis  que  frippières  sont  au  munde  et  cheva- 
liers aussy  —  onc  frippière  et  homme  d'armes  ne  se 
estoient  si  geniement  entr"- 
aymcs  I 

A    ces    chouses    ne   peux 
penser  huy  —  combien  qu'il 
y  ait  si  long  temps  !  —  sans 
songier  avec  la  larme  à  l'œil, 
et  le  regret  en  teste  aux  cuis- 
ses blanches  de  Jacqueline, 
et  à  son  col  si  moelleux,  et  à 
ses  bras  qui  si  bien  savoient 
embrasser,  et  à   son  ventre 
poly  et  à  sa    gorge  qui  vi- 
hroit  comme    un    tambour 
d'.-Egyptiane  ,    qui    sont     à 
ceste   heure  unis    en  terre. 
Aussi    proufitez,  belles  da- 
mes, de  votre  viepouraymer. 
Mes  bons  amys,  mes  chiè- 
res   dames,   aimez  le    jour, 
aimez  la  nuict,  car  ce  est   la  chouse  qui  réjouit  la  vie! 
Or,  pendant    ce    temps-là,  maisire    Tenault    qui    se 
pourmenoit  à  l'ombre  vist  venir   devers  lui  le   cordelier 
qui  tresbuchoit  du  vin  qu'il  avoit  beu,  lequel  lui  dist  : 

—  Ne  estes-vous  poinct  par  azar,  adventure  ou  sorcel- 
lerie, messire  Lucas  le  frippier? 

—  Vere!  respondit  l'aultre,  vere  !  par  ma  fy,  Je  cuvde 
bien  que  oui!  à  moins  que  Satan  ne  me  ait  bouté  dans 
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la  peau  d'un  aultre...  Vere!  je  cuyde  bien  que  oui, 
reprint-il  en  riant,  tout  en  cacliant  son  baston  derrière 
son  dos,  et  que  me  voulez-vous  à  cesie  heure-cy? 

—  Fronght  !  brou!  broul  fist   le    moyne,  ne  craignez 
rien,  mon  amy  !  je  ne  vous  veux  rien  de  mal,  et  maulgrc 


qu'il  soit  nuict  je  travaille  encorepour  la  gloire  de  Dieu... 
Je  viens  pour  l'aumonnière  de  vostre  femme... 

—  Ah!  ah!  mauldict  parpaillot!  pantophlard!  boulgre 
d'enfer!  dyable  en  robbe!  vieil  corbeau  de  malheur! 
destrousseur  de  gippons  !  renard  de  moustier!  Ah!  ah  ! 
vecy  pour  l'aumonnière  !  et  vecy  pour  la  remplacer  !... 

Et  ce  disant,  empoignant  par  le  col  le  frocard  qui  plus 
ne  sçavoit  s'il  s'agissoit  de  lard  ou  de  jambon,  fist  pieu- 


66  CONTKS    DU    CHAT    NOIR 

voir  sur  lui  si  jolie  gresle  Je  coups,  qu'en  un  saut  de 
loup  il  lui  rompist  les  quatre  membres,  et  le  renversa 
aux  trois  quarts  navré,  escorniflé  et  desconfit  dessus  la 
place. 

—  Oh!  oh!  aouille!  ohi!  ouille!  aïe!  merciz  !  miséri- 
chordel  Par  la  Vierge,  ayez  pitié,  mon  brave  homme! 
aoh  !  pitié!  ouille!  par  Nostre  Seigneur  Jésus!  frought! 
ouille!  au  secours!  holà!  ouille,  quelqu'un!  au  secours, 
bons  christians  de  Dieu,  ouille  !  au  secours  pour  un 
paouvre  cordelier  qu'on  veut  navrer! 

Ce  qu'entendant  les  gens  du  guet,  lesquels  estoient  de 
la  compagnie  de  Traverzay,  accoururent  en  grand  hâte 
d'une  rue  voisine  où  ils  se  pourmenoient.  Lors  véant 
le  moyne  étendu  sur  terre  et  qui  jà  ne  souffloit  plus, 
emmenèrent  vistement  le  frippier  en  la  geôle,  à  la  grande 
joye  des  deux  amoureux  qui  guignoient  l'adventure  par 
une  fenêtre. 

Pensez  bien,  gens  de  Ghasteauneuf,  de  Pleumartin,  de 
Poictiers,  et  vous  aussy  gens  du  Berri,  de  Provence  et 
d'Angoulmois,  pensez  bien  que  nos  deux  agnelets  point 
ne  s'attardèrent  plus  longtemps  à  regarder  les  astres  es- 
cieulx,  le  nez  au  vent,  mais  incontinent  se  glissèrent 
emmy  leslinceulx  comme  si  rien  ne  avoient  faict  d'aultre 
de  toute  leur  vie. 

Ah!  les  jolyes  cornes!  One  frippier  ne  fut  si  mes- 
haigné  en  son  honneur  conjuguai!  Oh!  la  belle  nuictée 
•chevaulchante  que  ce  fust! 

Mais  au  lendemain  matin  fust  pendu  le  paouvre  Lucas 
—  haut  et  court — pendu  devers  la  Vienne,  les  pieds 
en  bas  avecques  une  cravate  de  chanvre  neuf! 

Lors  ayant  sceu  la  chouse,  Jacqueline  fist  enchargier 
sur  mulets  tout  l'or  qui  estoit  en  son  logis  et  tous  deux 
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s'en  furent  après  avoir  été  donner  adieu  au  sire  de  Tra- 
verzay  vers  le  chastel  du  bon  gentilliomme. 

Afin  que  bastards  ne  vinssent  pas  de  leurs  amours,  la 
jolye  frippière  fust  mariée  à  un  vieil  soubdard  para- 
lytique qui  plus  ne  sçavoit  ce  qu'il  faisoit,  et  tous  deux 
vécurent  joyeulsement  en  leurs  terres. 

Ainsy  fut  relevé  le  vieil  chastel  qui  tomboit  en  vétusté. 
Girouettes  ragaillardies  se  reprinrent  à  virer  emmy  les 
aers.  Souriz-chaulves  furent  chassées  avecques  hiboux. 
Ghevaulx  revinrent  parmy  les  écuries,  mulles  et  mulets 
et  les  belles  hacquenées  blanches  et  de  nouveau  l'on  en- 
tendit le  chant  des  violes  et  le  refrain  joyeulx  des  coc- 
quemarts.  —  Car  le  défunct  frippier  avoît  amassé  de 
grosses  sommes  et  furent-elles  bien  employées. 

Puis  au  bout  de  cinq  ans,  à  ce  qu'on  m'a  dist,  afin  de 
ne  point  laisser  tumber  sa  race,  et  avoir  belle  lignée,  à 
la  dolce  et  blonde  Yolande,  fille  du  comte  de  Neuville, 
se  maria  messire  Guillaume  d'Antran,  seigneur  de  la 
GroUière,  de  la  Vallette  et  de  la  Chastaigneraie,  en  la 
trente-troisième  année  de  son  aage,  en  l'église  Sainct- 
Jehan  sise  ainsy  que  nul  ne  ignore  en  nostre  bonne  ville 
de  Chasiellerault. 

Jacqueline  qui  estoit  femme  d'esprit  ne  s'en  fâcha 
point  oultre  mesure  et  sceut  prendre  son  temps  pour  par- 
tager les  bonnes  fortunes  de  messire  Guillaume  avecques 
son  épouse. 

Ainsi  finit  cette  histoyre  qui  n'a  poinct  de  moralité. 


IV 


COMMENT    KUST    GUERDONNÉ    LE    MAULVOIS    SIRE 
DE    PLUMARTIN 


A  messire  Ledrain,  poète  et  savaiit  thaumaturge, 
grand  maistre  en  l'art  de  deschiffrer  les  es- 
criptures  sacrées  de  jadis  et  gardien  perpétuel 
des  thré^ors  d'Egypte,  d'Assyrie  et  de  Phé- 
nicie  en  nostre  royal  palais  du  Louvre,  je  baille 
cettiiy  conte  pour  le  guerdonner  des  tant  belles 
histoyres  qu'il  m'a  si  souventesfoys  contées, — 
en  signe  deprofunde  admiration  pour  son  grand 
scavoir. 
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IV 


Comment  fiiet  gucièonnc  fc  manCvoie  eivc 
be  pfiimartin. 


Chacqun  sans  douhte  a  guardé  soubvenance  en  nostre 
beau  pays  Chastelleraudois  de  cestuy  sire  de  Plumartin 
dont  les  gibets  et  potences  toujours  estoient  enguarnis 
rnagnificquement  pour  esgayer  les  corbeaux,  souriz- 
chaulves  et  aultres  bestes  mauldictes. 

C'estoit  un  homme  sec  comme  ceulx  qui  revenoient 
de  Terre-Saincte;  il  avoit  le  cœur  de  pierre  et  l'âme 
aussy;  et  nul  n'estoit  seur  qu'il  y  eust  une  âme  en  ce 
villain  corps.  Oncques  ne  faisoit  misérichorde  aux  mar- 
miteux  estant  de  cet  advis-là  qu'il  vaut  mieulx  voir  ces 
paouvres  gens  au  bout  d'une  chorde  devers  les  cieux 
qu'auprès  de  soy.  Il  n'estoit  que  terreur  à  i'entour  de 
luy.  Lorsqu'il  passoitdessussa  grande  hacquenée  blanche 
pour  aller  gehaigner  les  innocents,  tous  les  goussepains 
et  marmouzelles  qui  s'esbattent  es  prés  au  pourchas  des 
parpaillons  s'ensauvoient  loing  et  soy  mussoient  emmy 
les  bois  en  grand  paour  qu"il  ne  leur  fist  comme  aux 
fleurs  qu'il  décolloit  le  long  du  chemin  avecques  sa 
grande  pertuisane. 
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Fors  le  Jour  de  la  Sainct-Jacques  qui  estoit  sien,  pour 
ce  qu'il  s'appeloit  Jacques  de  Plumartin,  il  faisoit  mes- 
chantement  plourer  et  gehaigner  ses  vassaux,  ordonnant 
que  cestuy-ci  fust  pendu,  cestuy-là  roué,  un  aultre  bas- 
tonné,  baillant  à  chacqun  sa  grand  part  de  meshaing  et 
de  douleur. 

Aussy  pour  sa  grande  félonie  estoit-il  cogneu  et 
redoubté  à  plus  de  dix  lieues  à  la  ronde,  et  disoit-on 
même,  au  delà  de  Poictiers,  aux  enfançons  qui  point  ne 
s'ensaigissoieni  :  «  Petiot,)e  vais  aller  quérir  Plumartin  !  » 
Ainsy  en  d'aultres  pays  dit-on  : 

«  Faictes  mander  le  Crocquemitaine,  »  lequel  est 
ainsi  que  vous  sçavez  un  maulvois  sire  qui  escorche  les 
petits. 

Le  dict  sieur  de  Plumartin,  qui  poinct  ne  souloit 
aorner  ses  jours  du  joly  plaisir  d'amour  maulgré  qu'il 
fust  pourveu  d'une  gente  dame  bruslante  comme  braise, 
et  souëve  comme  breuvaige  olympicque,  estoit  autant 
cocu  que  le  fust  jadis  messire  Ménélas  dont  l'histoire  en 
ses  escripts  a  guardé  la  vénération.  Et  c'estoit  bien  une 
bonne  justice,  car  le  sire  Coussay-des-Bois,qui  servoitla 
dame  de  Plumartin,  estoit  un  bon  gentilhomme  vaillant 
la  nuict  comme  le  jour,  à  toutes  les  armes,  espées  et  per- 
tuisanes,  plaisant  pour  tous  et  misérichordieux  aux 
paouvres  diables. 

Messire  de  Plumartin  en  son  castel  n'avoit  doncques 
aultre  gaudisserie  et  amusette  que  de  faire  gentement 
trébucher  ses  gens  de  la  vie  dans  le  trépas,  sans  doubte 
po-ur  ce  que  la  vie  n'est  point  doulce  et  gracieulse  à  tous 
et  que  c'est  là  grande  grâce  et  belle  faveur  leur  bailler. 
Ains  à  chacqun  sa  couleur!  —  Tout  le  munde  n'escoute 
poinct  de  la  même  aureille,  et  cestuy  petit  jeu-là  estoit 
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malplaisant  à  Dieu  qui  n'aime  poinct  qu'on  navre  ceulx 
qu'il  a  si  Joliment  fabricqués  ;  aussi  le  dict  Seigneur 
Dieu,  maulgré  les  oraisons  de  Sainct  Jacques  qui  le 
supplioit  de  tenir  son  amy  en  bonne  grâce  et  bénigne 
amitié,  print-illa  résolution  de  guerdonner  le  maulvois 
sire  selon  qu'il  le  méritoit. 

Encore  qu'il  fust  plus  tost  chevalier  de  Satanas  que 
bon  serviteur  du  Paradiz,  le  sire  de  Plumartin,  de  paour 
d'estre  un  beau  matin  débouté,  desconfit,  mis  à  mal  ou 
occis  par  quelques  aultres  seigneurs  d'alentour  ou  d'ail- 
leurs, se  despartoit  un  peu  de  sa  rigueur  pour  les  gens 
d'ecclise  et  de  moustiers. 

Adoncques,  lorsqu'il  treuvoit  moynes,  moynillons, 
capucins,  religieuses  ou  nonnes  questant  ou  se  pourme- 
nant  emmy  ses  terres,  il  les  faisoit  prestement  prendre 
par  ses  gardes,  combien  qu'ils  bêlassent  comme  agnelles 
esgorgetées,  ordonnant  qu'ils  fussent  desvetus,  mis  tous 
nuds  comme  dans  le  jardin  du  vieil  Adam  et  largement 
barbouillés  de  glu.  Puis  les  faisoit  rouler  parmy  la 
plume  et  le  duvet,  comme  saulcisses  en  farrine  et  les 
chassoit,  les  espovantant  de  grands  cris  et  de  clameurs, 
et  les  voyant  courir,  ainsi  que  d'horrificques  monstres 
venus  des  pays  estranges,  faisoit  brusler  les  habits  de  ces 
benoists  prebstres  et  de  ces  mignonnes  religieuses, 
disant  :  In  nomine  Patris,  et  Filii  et  Spiritus  sancti. 
Amen! 

Ores  un  jour  qu'il  estoit  de  plaisante  humeur,  il  advint 
qu'il  print  avecques  luy  sa  dame  espouse,  qui  s'appeloit 
Berthe  et  estoit  enguarnie  d'un  enfant  et  la  mena  voir 
ceste  belle  feste,  cuydant  luy  bailler  grande  resjouissance 
de  rate  et  d'esprit. 

Ains  aussitost  qu'elle  vit  les  moynes  tous  nuds  mis  en 
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la  plume,  roulés,  battus  et  pourchassés,  la  paouvrcclame 
en  ressentit  grand  paour,  cuydant  lairrer  partir  sort  âme, 
tant  elle  estoit  blanche  deveneue,  tant  et  si  bien  qu'elle 
en  eust  sa  cuisine  intestinale  toute  perturbée,  et  qu'elle 
mit  au  monde  un  enfançonnet  tout  empenné,  lequel 
estoit  faict  comme  les  infernaux  oysons  des  héréticques. 


Ce  que  voyant  le  sire  de  Plumartin  fut  prins  d'une 
grande  cholère,  maltraitant,  brisant,  pourfendant  tout. 
Lors  ayant  occis  le  petiot  d'un  coup  de  dague,  alla  se 
pendre  mélancholieusement  en  la  tour  du  veilleur, 
cuydant  voir  partout  le  doigt  d'or  de  Dieu  qui  le  pour- 
chassoit. 

Et  lorsque  vint  la  nouvelle  dans  le  pays,  ce  fust  une 
grande  liesse.  Chacqun  chantoit  :  Noël  !  Noël!  le  maul- 
vois  sire  est  mort.  Pendant  huit  jours  et  huit  nuictées, 
les  beuveries,  festoyments,  amours  perdues  et  aultres 
jolies  resjouissances  célébrèrent  le  départ  du  mécréant! 
Et  tous  les  gibets  furent  bruslés  en  grande  pompe  pour 
arrêter  l'ire  de  Dieu. 
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Et  furent  aussi  moult  joyeulx  le  bon  seigneur  Coussay- 
des-Bois  et  la  dame  Berthe,  qui  poinct  n'avoient  encore 
pu  s'aimer  librement.  En  la  grande  chapelle  du  castel,  la 
dame  bailla  sa  blanche  main  au  sire  Goussay-des-Bois, 
lequel  jamais  n'entra  dans  la  maie  contrée  de  cocuaige, 
pour  ce  qu'il  estoit  bel  et  vaillant,  et  avoit  été  fidèle  à  sa 
mye,  maulgré  le  hart,  le  buscher  et  le  démon. 


CIL    QUI    VEULT    LA    FIN, 


7nessire  Legoupé,  le  fils  gonjalonier  en  l'art  de  bien 
dire  les  gaiidisseries  qui  sont  la  joye  et  le  soûlas 
des  bons  vivants,  et  qui,  las,  en  ce  maulvois  temps- 
cy,ont  esté  si  vilainement  pourchassées  par  messire 
Paul  Bourget  et  autres  meschantes  souri^-chaulves, 
—  je  baille  huy  cestuy  conte,  pour  l'aider  si  ie  puis 
à  perpétuer  emmy  ce  bas-munde  nostre  bonne  vieille 
gaieté françoise,  —  que  Dieu  guardel 


Cif  (\ni  vcntt  ta  fin... 


u  temps  passé,  jà  depuis 
si  longtemps  hélas,  au 
'oly  temps  passé,  pour 
toujours  départi,  qui 
plus  ne  reviendra  ;  au 
oly  temps  jadis  où  tou- 
tes les  maies  misères  de 
ceste  heure  icy  estoient 
incogneues,  et  où  les 
braves  gens  ne  avoient 
soucy  soir,  matin  et 
nuict  que  de  s'esgayer 
le  cœur  et  damner  l'àme  cil  par  le  piot  —  ce  qui 
est  la  meilleure  fasson,  —  cil  par  les  besoignes  de  cour- 
tine —  ce  qui  mieulx  vault  encore,  à  ce  qu'on  dist  ;  je 
veulx  dire  vers  l'année  où  le  grand  roy  Françoys,  — 
premier  des  bons  gaultiers  et  paillards  de  France,  dé- 
laissa la  paouvre  comtesse  de  Châteaubriant ,  dont  il 
avoit  tant  de  foys  forcé  le  castel  et  jecté  bas  la  tour,  se- 
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Ion  la  bonne  coustume  qu'il  tenoit  de  son  père,  —  en  ce 
temps,  dis-je.  vivoit  en  nostre  gaillard  pais  chastellerau- 
dois  une  très  honneste  et  belle  abbesse  qui  avoit  par  la 
permission  de  nostre  Sainct-Père  esté  choisie  entre  trois 
cents  aultres  nobles  dames  afin  de  régenter,  gouverner, 
administrer,  commander  et  surveiller  le  moustier  des 
Augustines,  lequel  estoit  la  plus  coquette  et  la  plus  gra- 
cieulse  petite  prison  de  nonnes  qu'on  pust  treuver  dans 
la  campagne  d'alentour;  —  sans  compter  que  les  nonnes 
y  estoient  plus  qu'en  aulcun  aultre  couvent,  fraisches  et 
frétillantes  pour  ce  qu'elles  beuvoient  leur  saoul  et  se 
pourmenoient  à  leur  loysir,  l'abbesse  dessusdicte  l'ayant 
ainsy  ordonné, 

Ainsy  doncques  ceste  bonne  dame  menoit  dolcement 
son  troupeau  de  frisques  brebiettes  devers  la  porte  d'or 
qui  garde  le  Paradiz,  lorsqu'un  beau  jour  de  may,  alors 
que  pucelles  sentent  s'émerillonner  le  fin  fond  de  leurs 
fressures,  une  compagnie  de  gens  d'armes  que  onc  on  ne 
avoit  veu  et  que  aulcun  ne  cognoissoit  non  plus  de  ma- 
dame Eve  que  du  vieil  Adam,  vinst  par  ordre  du  roy  se 
planter  au  Chasteauneuf,  afin  de  mettre  un  petit  d'ordre 
en  la  contrée  ;  car,  les  seigneurs  de  Plumartin  et  de  Vou- 
neuil  qui  estoient  assez  maulvois  boulgres  et  villains 
compaignonsde  lict  se  estoient,  paraît-il,  révoltés  contre 
l'autorité  de  monseigneur  le  gouverneur  de  Chastelle- 
rault  à  proupos  d'un  lapin  que  le  dict  gouverneur  avoit 
occis  en  un  champ  luzernier  du  dict  sire  de  VouneuiJ  ; 
après  quoy  le  sire  de  Plumartin  se  estoit  mis  de  la  par- 
tie, car  estoient-ils  avecques  l'aultre  «  amys  comme  co- 
chons ))  —  ce  qui  est  une  vieille  façon  de  parler  de  chez 
nous.  Pardonnez  ceste  orde  paroUe,  souëves  damoisel- 
les   qui  m'escoutez  :   je    dirai   doncques  qu'ils    estoient 
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iiinsy  que  cal  et  chemise  pour  que   vos  aureillcs  n'en 
soient  poinct  escorniflées  !... 

Le  premier  jour  qu'ils  furent  là,  madame  Tabbessequi 


estoit  comme  toute  femelle  curieuse,  vinst  s'installer  à 
sa  fenestre  afin  de  les  voir  s'exercer  au  jeu  de  l'espée, 
et  jouxter  à  la  lance.  Et  comme  elle  estoit  plus  fine  que 
mousche,  ne  fust-elle  pas  un  bien  long  temps  à  demesler 
en  son  esperit  combien  les  gens  d'armes  qui  estoient  là 
voltigeant  et  caracolant,  avaient  plus  de  grâce  et  de  no- 
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blesse  que  tous  les  bourgeois  de  la  ville  dont  les  coustu- 
micres  tassons  estoient  lourdes  et  badaudes;  et  même  les 
treuva  plus  bellement  taillés  et  nobles  en  leurs  allures 
que  tous  les  gentils  hommes  et  moynes  de  sa  cognois- 
sance. 

Et  tout  en  pensant  à  ces  chouses,  elle  sentit  son  cœur 
qui  se  resveigloit  et  dansoit  en  son  corsaige. 

Et  le  lendemain,  dansoit  si  bien  le  dict  cœur  que  la 
paouvre  dame  en  pensa  folle  estre  devenue  ;  car  elle 
estoit  arrivée  à  ce  bon  aage  de  meurté  où  les  femmes 
bellement  espanies  ont  le  sang  en  fleurs  et  désirent  tant 
ardemment  la  besoigne  d'amour  qu'aulcune  chaisne  ne 
les  pourroit  dompter,  aulcune  glace  les  éteindre,  et 
qu'elles  bouteroient  le  feu  aux  coins  du  munde  plutost 
que  de  ne  poinct  contenter  leur  dézir  et  despendre  jus- 
qu'au dernier  sol  la  folie  et  la  fiebvre  dont  leur  escarcelle 
est  pleine. 

Et  ceste-là  dont  il  est  icy  question  ardoit  plus  fort  que 
toutes,  car  elle  avoit  les  yeux  si  noirs  et  les  lèvres  si 
chauldes  qu'elle  debvoit  brusler  jusqu'à  l'aame  ceulx 
dont  elle  faisoit  ses  varlets  d'amour.  En  un  mot,  ce 
estoit  morcel  d'archevesque,  voire  même  de  cardinal.  Je 
cuyde  même  que  pape  ne  l'eust  poinct  dédaignée...  mais 
peut-être  l'auroit-elle  desbouté,  elle,  la  bonne  commère, 
car  poinct  ne  aimoit-elle  les  vieils  amoureux. 

Avant  ainsy  prins  l'habitude  de  venir  voir  chevaulcher 
les  hommes  d'armes  durant  la  vesprée,  peu  à  peu  sentit- 
elle  qu'elle  souspiroit  pour  messire  Jacques  de  Boutefort, 
lequel  estoit  le  capitaine  de  la  bande  ;  e.t  si  bien  eust  l'âme 
broillée  qu'elle  en  perdist  le  boire,  le  manger  et  le  dor- 
mir, ne  songeant  plus,  nuict  et  jour,  qu'au  bon  moven 
qu'elle  pourroit  treuver  pour  amener  ce  joly  gibier  de 


w 
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courtines  emmy  les  blancs  lincculx  de  son  paouvre  lict 
solitaire. 

S'estant  donc  la  teste  creusée  pendant  huit  Jours  pour 
le  moins,  ne  avoit  encore   rien   treuvé;  aussi   estoit-elle 
cheue  en  grande  désespérance  et 
redoubtoit-elle  de  ne  pouvoir  onc-  i 

ques    guarir    son    paouvre  cœur  |\ 

meurtri,  lorsqu'un  soir,  en  ostant 
sesgippons,  comme  elle  estoit  en 
chemise  et  reguardoit  les  jolies 
flours  de  ses  testons,  regrettant 
bien  de  ne  avoir  personne  pour 
les  baiser,  ellefustsoubdainement 
frappée  par  une  idée  si  jolie 
qu'aussitost  elle  se  print  à  rire 
comme  une  folle  en  se  glissant 
emmy  son  lict. 

Adoncques  s'estant  levée  le 
lendemain  au  petit  jour,  elle  es- 
cripvit  tost  au  seneschal  de 
Poictiers,  lui  demandant  de  faire 
guarder  le  nioustier  par  les  hom- 
mes d'armes  du  Chasteauneuf, 
pource  qu'elle  estoit  jour  et  nuict, 

ainsi  que  toutes  ses  paouvres  sœurs,  à  la  mercy  des  gens 
de  messire  de  Vouneuil,  lesquels  pouvoient  s'introduire 
par  la  rivière  aussi  facilement  qu'un  chat  en  un  grenier 
sans  verrouil. 

Aussitost  le  seneschal,  qui  estoit  son  parent,  fist  grande 
diligence  et  manda  au  gouverneur  de  Chastellerault  de 
s'entendre  avecques  l'abbesse  au  subject  de  ceste  chouse, 
si  bien  qu'en  moins  d'une  sepmaine,  le  capitaine  et  ses 
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gens  estoient  logiJs  en  une  vieille  ferme,  laquelle  se 
treuvoit  dans  l'enclos  du  moustier. 

L'adventure  ne  pouvoir  mieulx  tourner  pour  le  plaisir 
de  l'abbesse  non  plus  que  pour  le  contentement  des 
soubdards,  car  pensez  bien  qu'ils  estoient  là  ainsi  que 
coqs  en  paste,  Jolliment  nourris  des  meilleures  man- 
geailles  d'alentour  et  sans  cesse  rafraischis  de  ce  bon  vin 
chastelleraudois  qui  boute  la  gaieté  dans  les  testes  les 
plus  dolentes  et  reschauffe  les  cœurs  les  plus  meshai- 
gnés. 

Adoncques  par  un  midy  si  chauld  que  personne  ne 
songeoit  à  bouler  le  nez  au  soleil,  ce  estoit  un  mardy,  si 
je  ai  bonne  mémoire,  ou  plustost  un  mercredy,  nostre 
bonne  dame  abbesse,  ayant  mis  coëffe  blanche  et  guimple 
nefve,  s'en  vinst  faire  visite  à  messire  de  Boutefort  atin 
de  le  remercier  de  sa  Icaulté,  et  de  la  bonne  guarde  qu'il 
faisoit  mener  par  toute  la  campagne  d'alentour;  puis 
ayant  discouru  de  la  grande  chaleur  qu'il  faisoit,  de 
la  peste  qui  ravageoit  les  pais  œgyptians,  du  raisin  qui 
tost  alloit  cstre  meur  et  de  cent  aultres  ballivernes,  se 
prinrent  à  causer  de  leurs  amys  et  parents  et  si  bien  tour- 
nèrent les  chouses  qu'à  la  fin  ils  treuvèrent  qu'ils  estoient 
petits  cousins. 

Sur  quoi  print  un  baiser  le  capitaine  à  la  dame,  et  la 
dame  le  lui  rendist  ainsy  que  ce  est  Thabitude  entre 
cousins  et  cousines  qui  ne  se  sont  point  veus  depuis  un 
long  temps. 

Pensez  bien,  petites  souriz  blanches  qui  dressez  l'au- 
reille  et  le  museau  auprès  de  moy,  pensez  bien  que  mes- 
sire de  Boutefort,  lequel  en  sa  qualité  d'homme  de 
guerre  avoit  l'entendement  bien  ouvert,  ne  fust  guères 
long  à  deviner  les  pensées  de  sa   cousine  à   son   subjcct 
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et  à  découvrir  de  quel  costc  elle  estoit  grevée  !  Aussi  se 
print-il  vistemcnt  à  rigoUer  de  la  belle  manière. 

Ce  que  voyant,  madame  Tabbesse  qui  sçavoit  aussi 
bien  que  vous  et  moy  ce  que  parler  veult  dire,  légiére- 
ment  renvoya  la  petiote  nonnette  qui  l'accompagnoit, 
disant  : 

—  Rentrez  vistement  au  moustier,  ma  sœur,  car  je  ai 
lairré  ouvert  l'huis  de  mon  oratoire;  bien  ayez  soin  de 
fermer  toutes  les  fenestres  atin  qu'aulcun  maulvois 
dyable  ne  puisse  entrer.  Aussy  vous  pourmènerez  un 
petit  en  la  chappelle  afin  de  voir  si  tout  y  est  bien  en 
ordre  et  me  reviendrez  treuver  avec  un  plat  de  tartelettes 
et  une  belle  cruche  de  ceste  bonne  eau-de-vie  que  mon- 
seigneur Tévesque  de  Poictiers  nous  envoya  l'aultre  sep- 
maine  pour  panser  nos  écorchures  ;  allez,  allez,  et  faictes 
vistement. 

Lorsque  ceste  petite  caillette  estourdie  s'en  fust  allée, 
pensez  bien,  mes  petites  brebis,  qu'ils  n'attendirent 
guères  pour  accorder  leurs  flustes,  et  qu'ils  oublièrent 
principalement  de  se  douluir  sur  les  misères  de  nostre 
paouvre  munde. 

Bien  mériteroient-ils  nostre  mespris  s'ils  avoient  ainsi 
faict,  car  ce  est  toujours  malagir  devers  Dieu,  que  de  ne 
poinct  prendre  l'occasion  par  le  poil,  lorsqu'elle  dévalle 
de  nostre  costé  pource  qu'elle  nous  vient  toujours  de 
lui. 

Adoncques  nos  deux  cousins  se  prinrent-ils  à  cousiner 
bellement,  proutitant  de  quelques  bottes  de  pailles 
fraisches  que  le  hazard  avoit  mises  là. 

Par  la  teste  du  dyable,  je  cuyde  bien  que  la  paouvre 
abbesse  ne  se  estoit  vue  onc  à  pareille  réjouissance 
même  aux  grands  jours  de  festes  carrillonnées.  Las!  où 
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estoit  la  coëffe  blanche  et  la  paouvre  gorgerette  godron- 
née  ?  Las  !  à  quoi  serviez-vous,  juppes  et  gippons,  et 
comme  vous  tresbuchiez,  corsaige  ! 

One  les  testons  brunis  de  la  dame  ne  avoient  été  si 
gentement  mignottés  ;  onc  n'avoit  si  jolliment  monstre 
ses  jarretiers. 

Et  ce  estoient  cris  et  souspirs  à  resveigler  cœur  de 
pierre  : 

—  Ah  !  Ah  !  lairrez-moy,  mon  cousin,  lairrez-moy, 
me  vecv  dapnée  ;  ah  !  ah  !  vecy  que  je  meurs  ;  las,  si  mes 
sœurs  me  véoient...  ah  !  benoiste  patronne,  pardonnez- 
moi...  ah  !  ah  !  lairrez... 

■  —  Ah  !  belle  cousine  î  Dieu  ne  me  pardonneroit  onc 
de  vous  lairrer  ;  il  faut  s'esjouir  dessoubs  le  soleil  comme 
à  Tumbre;  saigesse  est  faicte  pour  brèchedents,  matagots 
et  sorcières  ;  lairrez  que  je  baise  ceste  montagne  d'amour 
et  ceste-cy  et  que  je  la  rebaise...  dà  prestez-moy  vostre 
bouche,  paroUes  ne  valent  rien  par  ce  temps-cy.. . 

Et  l'abbesse  qui  rien  ne  pensoit  de  ce  qu'elle  avoit  dict, 
gentement  se  laissoit  faire  et  dévotement  accoloit  le  beau 
capitaine,  disant  toujours  d"une  voix  qui  languissoit  : 

—  Ah  !  lairrez-moy,  vecy  que  je  meurs...  ah  !  ah  !  faictes- 
mov  trépasser...  je  veu.^  ainsy  rendre  l'aame  entre  vos 
bras... 

Et  bien  fauldroit-il  avoir  l'esperit  félon  et  le  cœur 
hypocrite,  pour  lui  jecter  la  pierre  de  ce  qu'elle  faisoit, 
car  est-il  chouse  plus  souëve,  icy-bas  où  lermes  ctplours 
sont  nostre  partaige,  que  gouster  la  bonne  et  plaisante 
joye  d'amour  auprès  d'un  vaillant  compaignon  pour  qui 
douzain  de  lances  rompues  ne  est  que  rigollade  et  jeu  ? 

Aussy  doncques  escornitiez  vos  pucellaiges,  mes 
agnelles,  attrapez  le  parpaillon  pendant  que  soleil  arde, 
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desnichez  l'oiselet  et  grevez  rhonneur  de  messer  vostre 
espoux  ! 

Le  Paradiz  est  pour  les  bauldes  tilles  et  dames  qui 
suivront  mon  conseil,  deul  et  malheurtc  éternelle  pour 
celles  qui  ne  lairrent  poinct  voir  la  couleur  de  leur  che- 
mise, et  ferment  Taureille  aux  histoires  du  gentil  archer 
Gupidon  ! 

Testons  lysses  et  moelleux  sont  faicts  pour  lèvres  affa- 
mées, testons  ridés  et  deschus 
pour  aller  à  la  fripperie  ;  cil 
qui  poinct  ne  proutite  de  sa 
jeunesse  est  comme  cil  qui 
refuse  morcel  de  pain  aux 
paouvres  dyables,  desplaisant 
à  Dieu  !  Les  chouses  ont  mar- 
ché ainsy  depuis  le  commen- 
cement ,  ainsy  marcheront- 
elles  jusqu'au  jour  où  messers 
les  archanges  sonneront  le 
cor  dessus  le  pont-levis  du 
darnier  jugement  !  Amen  ! 

Nos  deux  guallants  si  bien  continuèrent  doncques  à 
s'csbattre  emmy  le  feurre  que  jà  le  soleil  rougissoit  Teau 
bleuette  de  la  rivière,  lorsque  songièrent  à  penser  aux 
chouses  terrestres.  Alors  ayant  accolé  pour  la  darnière 
foys  le  capitaine,  s'en  fust  la  bonne  jouxteuse,  car  ce 
estoit  l'heure  de  penser  au  souper. 

Adoncques  ayant  rajusté  sa  cornette,  secoua  ses  cottes, 
disant  ; 

—  Adieu,  m'ami,  coquemarts  m'appellent!  Rien  ne 
est  perdu.  Ce  que  lairrons  huy,  demain  le  trcuverons  ; 
ains   pour  que  nul   ne  treuve  la  piste  de  nostre  secret. 
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VOUS  ferai  bailler  ce  soir  habit  de  nonne,  avecques  lequel 
me  viendrez  treuver  en  mon  logis,  lequel  est  au  bout  du 
moustier;  venez  ce  soir-icy  après  le  soleil  couchié,  et 
seurtout  rien  ne  oubliez,  maulgré  vostre  habit  de  femme. 

Et  là-dessus,  elle  se  saulva  ainsy  que  gelinette  pour- 
suivie par  le  renard  après  avoir  mis  au  doigt  de  son  amy 
une  grosse  émeraugde  qui  lui  venoit  de  son  uncle  d'Es- 
paigne. 

Et  chacque  soir,  lorsque  tumboit  la  nuict,  nostre  capi- 
taine s'en  alloit  retreuver  sa  mie,  lairrant  sa  compagnie 
à  la  guarde  d'un  vieil  lieutenant  de  Gascogne,  lequel  ne 
songeoit  qu'à  boire  ayant  depuis  jà  longtemps  perdeu 
son  darnier  cheveu  avecques  son  darnier  dczir  de  guer- 
royer emmy  chambres  closes. 

Délaissant  Toffice,  la  bonne  abbesse  disoit  chacque 
jour  vespres,  compiles  et  matines  en  compagnie  du  gay 
seigneur,  se  mocquant  des  joncheries  que  chuchottoient 
les  petites  cailles  coëffées  du  couvent  au  subject  des  dou- 
lours  de  teste  qui  l'éloignoient  de  la  chapelle. 

Aussy  estant  desnuées  de  plaisirs  et  soûlas  amoureux, 
les  paouvres  filles  se  pourmenoient-elles  voulontiers 
parmy  les  jardins  du  moustier,  reguardant  dolemment 
les  hommes  d'armes,  mignottement  se  dodelinant  et  soub- 
riant  gentement  lorsqu'un  arbalestrierleurjectoit  quelque 
brocard,  disant  : 

—  Par  la  mve  du  Roy,  je  aimerois  mieulx  coucher  une 
petite  foys  avec  ceste-icy  que  cent  foys  avecques  nostre 
Sainct-Père. 

Ou  bien  : 

—  Poinct  nedemanderois  de  chandelle  pour  apprendre 
à  lire  la  nuict  à  ceste-là. 

Parmy  toutes  ces  jolies  petites  escholières  de  la  vie  s'en 
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treuvoit  une  qui  estoit  la  fille  de  messire  Jehan  de  Naintré 
et  que  Ton  appeloit  sœur  sainte  Marthe.  Ceste-là  se 
monstroit  seurtout  grandement  mélencholieuse,  pource 
qu'elle  aymoit  le  capitaine  Jacques  de  Boutefort.  Tout  le 
jour  elle  alloit  la  teste  basse,  se  pourmenant  ainsy  que 
aame  en  peine,  pryant  la  benoiste  Vierge  de  la  jecter 
entre  les  bras  de  celuy  pour  qui  elle  eust  voulu  tres- 
passer.  Mais,  ainsy  que  toujours  il  arrive  aux  amoureux, 
elle  tomboit  chacque  Jour  plus  bas  en  sa  désespérance. 

Elle  se  tenoit  chacque  soir  sur  le  passage  du  capitaine, 
le  reguardant  avec  yeux  d'enfer  et  lui  soubriant,  lui 
monstrant  ainsy  que  il  ne  avoit  qu'à  prester  la  main 
pour  cueillir  le  Joly  fruict  que  elle  estoit,  car  voulontiers 
eust-elle  engagé  son  aame  et  donné  sa  part  de  Paradiz 
pour  estre  une  seule  foys  à  la  place  de  Theureuse  abbesse 
et  pour  pouvoir  s'esbattre  une  nuict  en  compagnie  de 
celui  devers  qui  son  paouvre  cœur  dessiré  s'en  estoit 
allé. 

Mais,  combien  qu'il  eust  vistement  comprins  le  ma- 
nège de  la  paouvrette,  le  capitaine  faisoit  mine  de  n'y 
rien  voir,  car  estoit-il  de  trez  près  surveiglé  par  sa  dame, 
qui  de  plus  en  plus  l'aymoit  et  l'attendoit  chacque  soir 
ainsy  qu'un  messie,  se  jectant  à  son  col  comme  paouvreté 
sur  le  munde,  lorsqu'il  paraissoit  et  lui  disant  toutes  les 
mignctizes  qui  lui  passoient  en  l'esperit  : 

—  Oh!  oh!  la  jolye  nonnette  qu'avons  là,  par  ma  fy 
onc  n'en  fust  d'aussy  sadette  en  cestuy  couvent;  eh!  vou 
dapneriez  nostre  sainct  Père,  mignonne;  oh!  le  joly  vi- 
saige  que  voici,  le  joly  soubris  que  voilà!  par  la  très 
dolce  Vierge  Marie,  je  veulx  vous  faire  sœur  tourière  de 
ce  moustier  avant  la  tombée  de  la  sepmaine  !  Ah!  ah! 
la  jolie  tourière    qu'aurez,   mesdames   les  Augustines  ! 
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Mais  poinct  ne  l'aurez,  mes  petiotes  brebis,  car  la  veulx 
pour  moy  seule  guarder;  vécy  ma  tourière  à  moy,  que 
les  aultres  cherchent  leurs  clefs  en  leurs  poches,  mais 
ceste  tourière  que  vecy  n'ouvrira  d'aultre  porte  que  la 
mienne!  Vecy  qui  esta  moy!  Je  ai  faict  marché  avecques 
le  dyable  !  et  personne  ne  aura  mon  bien  !  Dà  !  venez  donc 
icy  que  vous  baise,  ma  mye!  là  icy  dessus  vostreœil, 
allons,  soubriez!  seriez-vous  meschante  ceste  vesprée- 
cy  ? 

Et  bien  pensez  que  poinct  ne  s'arrétoient  là  leurs  en- 
tretiens et  qu'ils  con- 
tinuoient  à  deviser  bel- 
lement dessoubs  les 
courtines  ;  mais  pour- 
quoi vous  conter  ce 
qu'ils  disoient:  poinct 
ne  le  sçavez-vousaussy 
bien  que  moy?  Je  gage 
que  le  diriez  tout  au 
long,  combien  que  ne 
l'avez  poinct  entendu. 
Sçachez  doncques  seurement  qu'ils  passoient  plus 
joyeulsement  la  nuict  que  les  paouvres  gens  qui  sont  au 
Chastelet. 

Tout  marchoit  doncques  pour  le  mieulx,  lorsqu'un 
beau  jour,  la  querelle  du  gouverneur  et  des  seigneurs 
ayant  tiné,  le  séneschal  envoya  l'ordre  au  sire  de  Boute- 
fort  de  rejoindre  l'armée  du  roy  Françoys,  qui  pour  lors 
guerroyoit  contre  les  Espaignols. 

Lorsque  la  maulvoise  nouvelle  arriva  aux  aureilles  de 
l'abbesse,  voulontiers  eust-elle  baillé  au  dyable  le  roy 
François,  le  roy  d'Espaigne  et  toutes  les  Espaignes  par- 
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dessus  le  marché,  car  elle  pensoit  que  toutes  joyes 
estoient  terminées  et  cjuc  peut-être  ne  reverroit-ellc  plu> 
cil  qui  tant  vaillamment  Tavoit  servie. 

Pourtant  dust-elle  se  résigner,  maulgré  son  grand 
meshaing,  car  il  n'est  icy-bas  doulours  ni  peines  que 
cholère  puisse  effacer  ;  adoncques  arriva  la  darnière 
nuictée,  et  le  capitaine,  son  voile  rabattu  sur  les  yeux, 
vint  treuver  sa  compaigne,  ainsy  qu'il  souloit  faire  de- 
puis tantost  trois  sepmaines. 

Cependant  sœur  Marthe,  dont  la  maie  raige  d'amour 
perturboit  le  cœur,  et  qui  plus  que  jamais  sentoit  pour- 
bondir  en  elle  l'ardent  dézir  qui  l'avoit  prinse,  se  pour- 
menoit  dolcement  emmy  les  corridors,  ne  avant  pu  clore 
ïœ'û  en  sa  cellule. 

Elle  alloit  ainsi  comme  phantôme,  cscoutant  à  la  porte 
de  l'abbesse  les  soupirs  que  ceste-là  poulsoit,  lorsque 
soubdainement,  lui  vint  en  l'esperit  une  idée  qu'elle 
treuva  si  bonne  qu'elle  la  crut  venue  de  la  Vierge  Marie 
elle-même. 

La  vecy  donc  desvallant  par  le  grand  escallier  d'hon- 
neur et  s'accrochant  à  la  chorde  de  la  cloche  du  disner 
et  carrillonnant  comme  si  ce  avoit  esté  la  tin  du  munde, 
cryant  de  tous  ses  poumons  : 

—  A  moi  !  à  moi  !  Au  secours  !  au  guet  !  à  la  garde! 
oh  !  oh!  oh!  nous  sommes  perdues  !  On  me  tue!  on  me 
tue  !  à  l'ayde  !  Par  la  Vierge  !  par  nostre  benoist  patron! 
au  secours  !  au  guet!  oh  !  oh  !  oh! 

Puis  ayant  mené  tout  ce  bruict  d'enfer,  légièrement, 
elle  remonta  se  poster  dans  l'ombre,  tout  auprès  de  la 
porte  de  l'abbesse. 

Durant  ce  temps,  toutes  les  nonnes  esveiglées  cou- 
roient  en  chemise,  parmi  la  cour  et  les  jardins,  toutes 
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blanches  dessoubs  la  lune,  montrant  leurs  jambes  ronde- 
lettes et  leurs  tettons,  criant  de  cy  de  là  : 

—  Oh  !  sœur  Marie-Jehanne  !  je  ay  grand  peur  !  venez- 
cy  !  le  dyable  est  descendeu  parmy  nous... 

—  Qu'y  a-t-il,  ma  sœur...  les  gens  du  sire  de  Plumar- 
tin  ont-ils  prins  le  moustier?... 

—  Ce  est  peut-être  la  sœ^ur  sainte  Antoinette  qui  est 
possédée  du  démon... 

—  Oh!  je  vais  mourir,  s'ils  me  prennent. 

—  Oh  !  oh!  sœur  sainte  Marguerite,  par  icy. 

—  Oh  !  hé  !  oh  !  ma  sœur,  secourez-moi  !... 

Et  de  cy  de  là  couroient-elles  ainsy  que  biches  effa- 
rouchées poulsant  de  petits  cris,  riant  et  pleurant  à  la 
foys,  entandiz  que  les  bons  soubdards  qui  avoient  senti 
la  chair  fraische,  vifvement  estoient  sortis  du  nid,  disant 
moult  joyeulsetés  sur  ce  joly  gibier  d'amour  qui  leur 
tumboit  du  ciel. 

Pensez  bien,  belles  dames  qui  poinct  ne  sçavez  ce  que 
ce  est  qu'estre  farouches,  pensez  bien  que  vifvement  fu- 
rent apprivoisées  toutes  nos  petites  cailles,  et  que  le 
tournoi  fust  des  plus  esbaudissants.  One  la  bonne  dame 
Lune  ne  avoit  veu  si  plaisant  spectacle  depuis  qu'elle  ve- 
noit  éclairer  la  prairie  du  couvent. 

Chacque  arbalestrier  tist  au  moins  la  besoigne  de 
quatre  moynes,  veez  ce  que  ce  fust  pour  les  chevaliers  ! 
On  eust  dist  une  ville  prinse  d'assaut,  et  bien  vous  Jure 
que  toutes  ces  petiotes  brebis  de  nostre  Sainct  Père  n'eu- 
rent poinct  à  se  plaindre  au  subject  de  la  léaulté  et  vail- 
lance des  soldats  du  roy. 

Or,  entandiz  que  nonnettes  et  soubdards  si  bien  s'en- 
tendoient  pour  faire  saulver  les  pucellaiges,  la  paouvre 
abbesse,    qui   hastivement   se  estoit  vestue,    descendist, 
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toute  effarée,  lairraat  sa  porte  ouverte  et  se  cognant  à 
tous  les  murs,  ainsy  e]ue  souriz  chaulve  qui  voleroit  au 
soleil. 

Aultre  chouse  ne  demandoit  nostre  rusée  petiote  sœur 
saincte  Marthe,  laquelle  se  jecta  tost  dans  la  cellule  de  la 
mère,  ayant  soin  de  verrouiller  l'huis  ainsy  que  si  elle 
avoit  esté  pourchassée  par  les  cinq  cent  mille  dyables. 
Puis  s'estant  retournée  et  véant  le  capitaine  qui  estoit 
tout  deff'eublé,  tist  mine  de  perdre  cognoissance,  se  lais- 
sant choir  contre  le  lict  et  fermant  à  demy  ses  grands 
yeux  noirs... 

Nostre  guallant,  qui  poinct  ne  avoit  encore  gousté  au 
repas  que  lui  promettoit  sa  dame,  ne  fust  guère  long  à 
guarir  la  damoiselle  de  sa  pâmoison,  comme  bien 
cuydez, 

Vistement  la  print  en  ses  bras,  et  l'ayant  dégratîée,  la 
deff^eubla  en  un  tour  de  main,  puis  l'ayant  baisée  dessus 
le  blanc  castel  qui  gardoit  son  cœur,  dolcement  la  mit 
parmy  les  linceulx  et  lui  conta  la  jolye  chanson  que 
sçavez. 

Et  combien  qu'elle  fust  autant  pucelle  que  saincte 
Catherine,  la  paouvrette  prenoit  plaisir  à  ce  remède,  di- 
sant :  Oh!  mon  amy,  ne  me  lairrez  poinct  trespasser; 
encore  un  baiser,  car  mon  aame  ne  tient  plus  que  par  un 
hl... 

Lors  ayant  esté  bon  médicin,  cria  le  capitaine  : 

—  Eh  !  ma  mie,  que  va  dire  vostre  mère  l'abbesse  ? 

—  Oh!  rien  ne  dira-t-elle,  respondit  la  petite  sœ^ur, 
baissant  ses  yeux  devers  ses  blancs  tettins  qui  frémis- 
soient  encore,  rien  ne  pourroit  dire,  car  lorsque  lui 
sommes  déplaisantes,  elle  nous  faict  manger  ses  restes 
pour  nous  punir... 
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Puis  ayant  tendrement  accolé  messire  de  Boutefort, 
dolcement  lairra  choir  sa  teste  contre  la  sienne  et  lui 
dist  : 

—  Messire,  si  vous  vouliez,  je  serois  vostre  servante  ; 
si  voulez  de  moi,  partout  je  vous  suivrai  et  vous  ayme- 
rai .  .  . 

—  Par  Dieu  !  respondit  l'aultre  en  Tembrassant,  vecy 
parolle  qui  me  plaist  :  dà  tost  reprenez  vostre  robbe, 
nous  allons  partir  sur  la  route  d'P^spaigne. 

Lors  avant  ordonné  aux  sonneurs  de  trompe  de  trom- 
petter  aussitôt  le  boute-selle  et  le  pied-à-Pétrier,  il  rem- 
mena bravement  dessus  son  grand  cheval  de  bataille,  à 
la  teste  de  ses  soubdards,  sans  oublier  trois  sacs  d'ange- 
lots d'or  qui  estoient  à  se  gaster  emmy  les  cotîVes  de  Tab- 
besse, 

Ainsy  ils  partirent  au  clair  de  lune,  et  plus  on  n'a  oui 
parler  d'eux  en  pavs  poictevin  ! 

Et  maintenant,  dolces  dames  qui  lisez  ceste  histoire 
emmv  les  coussins  dulict,  en  attendant  quelque  capitaine 
aussv,  si  voulez  savoir  la  morale  de  cestuv  conte,  la 
vecy;  gardez-la  en  un  bon  coing  de  vostre  mémoire  et 
en  faictes  vostre  proutit  : 

Cil  qui  veult  la  tin,  aussy  doit  vouloir  les  moyens  ! 


VI 


COMMENT    FURENT    PAR    UNE    SERVANTE 

MIRIFICQUEMENT    ÉCLAIRÉES 

LES      RUES      DE      CHAIELLERAUT 


A  messire  Charles  Cousin,  en  témoignage  de  nostre 
recognoissance  pour  ce  que  homme  disert  et 
docte  il  ayme  ceste  consolation  de  l'esperit,  le 
libvre,  je  dédie  cestiiy  conte  pour  qu'il  lui  soit 
loysible  de  se  distraire,  en  sa  charge  de  grand 
maistre  des  voitures  infernales  qui  marchent  de 
Ltitèce  jusqu'aux  damiers  pais  du  Nord. 


VI 


Comment  furent  par  une  ecvvantc  mivificqncment 
cciaitécô  Cc6  viicô  bc  €6atctLCvant. 


Bien  long  temps  avant  que  ne  fust  au  munde  la  tant 
îolie  Yseult  Galuchette,  laquelle  fust  entre  toutes  ribaul- 
des  du  Mirebalais  la  plus  gallante  et  vaillante  aux  amou- 
reux esbats  pour  ce  qu'avoit  comme  ma  dame  Venus  s:i 
patrone  longs  cheveux  d'or  idoines  à  troubler  la  veue  et 
le  cœur  des  jouvenceaux,  vivoit  tout  proche  Nostre-Dame 
en  la  plaisante  ville  de  Ghastellerault  une  honneste  dame 
laquelle  tant  estoit  vieille  "et  vetuse  qu'estoit  sourde  deve- 
nue et  qu'avoit  le  visage  ridé  comme  l'escarcelle  de  Mes- 
ser  Tempus. 

Or  la  dicte  dame,  vefve  d'un  capitaine  arbalestrier  occis 
en  guerre  lointaine  — ■  ne  sçais  plus  quelle.  —  combien 
qu'elle  fust  encore  alerte  comme  pucelle  en  la  prime 
étape  de  sa  vie,  avoit  pour  sov  servir  et  gouverner  une 
petite  garce  d'auprès  Chatellerault,  rouge,  ronde,  fraiscl^e 
et  souëve  comme  pomme  picarde  en  aoust.  Bien  advisée 
estoit  elle  et  la  plus  malicieuse  qui  fust  en  le  royaulme. 

Comme  louveteaux  après  jeune  brebis,  moult  escholiers 
de  belle  prestance  soupiroient  après  sa  taille   mignotte, 
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son  corsaige  fripon  et  tout  le  reste  !  Mais,  comme  ayant 
doubtance  de  leurs  propos  les  de'boutoit  gaillardement, 
les  appelant  muguetz  fanes  et  leur  jectant  à  la  teste  force 
oignons  pour  d'eux  se  mocquer  et  rigoUer. 

De  quoi  les  escholiers  résolurent  tirer  vengeance  une 
vesprée  qu'estoient  demourés  à  boire  des  piots  de  vin  à 
rhostellerie  des  Trois  Pigeons. 

Adoncques  un  soir  vinrent  se  mucher  devers  Nostre- 
Dame  derrière  la  maison  de  maistre  Guillaume  Paou- 
vroison  l'échevin.  Et,  si  tost  que  virent  trottant  le  pied 
legier  la  meschante  Marion  —  ainsi  se  nommoit  la  bache- 
lette  —  prestement  se  mirent  à  l'entour  et  si  bien  l'atta- 
chèrent mains  au  dos,  que  la  belle  se  cuyda  devenue  la 
proie  des  harpailleurs.  Quand  besogne  fust  faicte,  l'un 
d'entre  eux,  lequel  estoit  filz  d'un  horologier  et  pour  ce 
moult  avoit  malice  et  audace,  troussa  les  cottes  de  l'enfant 
et  aussi  la  chemise  Jusqu'à  la  ceincture,  si  bien  qu'en 
resta  presque  aussi  nue  que  la  benoiste  dame  Eve  es- 
Paradis.  Ce  que  voyant,  un  aultre  princt  la  lanterne  et 
l'ayant  liée  gentement  la  lairra  pendue  jouxte  le  ventre 
satinizé  de  la  pauvrette  de  tant  belle  façon  qu'en  avoit 
tout  illuminés  jambes,  cuisses  et  jartiers. 

—  Feston  Diene  !  dist  l'escholier  qui  s'appeloit  Phi- 
lippe, Feston  Diene  !  voilà  qui  mieulx  vault  que  feuille 
de  vigne  pour  ce  qu'est  plus  chaud  et  mirificque  !  Ho! 
petite,  bien  vous  trouvez-vous  ainsi  ?  Point  ne  plourez 
et  n'ayez  mélancholie  et  ne  soyez  dolente  !  Bien  plus 
qu'aulcune  fille  que  cognoisse  estes  avenante  et  joliette! 
Maie  n'estes  poinct,  je  pense  !  Da  faictes  risette,  point  ne 
veulx  vous  tenir  meschants  propos,  mais  vous  bailler 
bénédictions  et  indulgences.  Ho  !  compaings,  la  pomme 
d'or  pour  nostre  mie  Marion  !  Grand  meshaing  ressens 
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qu'elle  soit  liée  et  ne  puisse  m'accoler,  car  m'en  advien- 
droit  moult  joies  ! 

Et  se  agenouillant  baisa  sa  pantophle  de  velours,  e 
après  avoir  dict  encore  aultres  babouyneries  et  félonne- 
ment  escorniflé  la  servante, s'en  coururent  les  hapelopins 
en  s'esbaudissant,  comme  venoit  le  guet  par  Taultre 
rue. 

—  Pe  le  quau  dé  !  cria  le  capitaine,  suis-Je  en  un  res- 
vouoir  ou  fol  devenu  ?  Vere  !  comme  vous  voilà  accous- 
trée  d'estrange  façon,  la  petite  !  Est-ce  nouvelle  manière 
par  vous  inventée  pour  éclairer  carrefours  et  ruelles,  les 
nuicts  que  la  lune  faict  faulte?  Poinct  n'ai  ouï  parler 
d'un  edict  de  messire  le  prévost  ce  concernant. 

A  quoi  respondit  la  belle  en  gehaignant  : 

—  Delivrez-moi,  messires  les  escoulpetiers.  Ce  sont 
meschants  escholiers  qui  'm'ont  boute  cestuy  devanteau 
et  meschantement  liée  ! 

Mais  soubdain  ouïrent  les  voix  des  escholiers  et  par 
dessus  toutes  celle  de  Philippe  qui  cria  : 

—  Prends  soin  de  tes  costes,  m'amy  !  et  passe  ta  route 
si  ne  veux  avoir  nouvelles  des  petits  clercs  de  la  rue 
Sainct-Jacques  ! 

Bien  cognoissant  comment  caressent  l'échiné  des 
gens  du  guet  tous  ces  rigolleurs,  s'en  fust  avec  les  siens 
le  capitaine,  lairrant  la  Marion  seulette. 

Et  y  demoura  Jusqu'au  quasi-jour.  Et  comme  cloches 
s'esbranloient,  fut  advisée  par  un  prebstre  qui  venoit  dire 
matines,  lequel  la  voyant  si  grandement  marrie  la  délivra 
et  moult  consolations  lui  fît,  puis  la  mena  en  un  lit 
pouillet  pour  soy  reposer  de  ceste  fascheuse  nuictée. 

Et  par  manière  de  recognoissance  comme  point  n'avoit 
d'enfançonnet  pour  soy  servir  le  dict  curé,  elle  lui  en 
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bailla  un  mignot,  bellot  et  guilleret  après  huict  mois  et 
lui  dist  : 

—  Vous  baille  cestuy  marmouset,  mon  chier  seigneur 
pour  qu'en  fassiez  moineton  bon  forbisseur  de  chappe 
et  l'appellerons  Jehan  Lanternier  en  soubvenir  de  mon 
adventure  et  du  falot  qui  fut  l'estoile  de  ce  petit  messie 
que  poinct  n'attendions. 


VII 


D    UN    MOYNE  QUI  DEFRICHOIT  LES   PLCELAIGES 

POUR    COMPLAIRE 

A    LA    SAINCTE    ESCRIPTURE,    LAQUELLE    DIST    : 

«    ARRACHEZ    LA    MAULVOISE    HERBE  !    » 


Au  bon  conipauig  qui  adorna  nostre  ga:{ctte 
naissante,  à  messire  Henri  Pille,  le  peintre 
des  temps  passés,  par  qui  sont  les  joyeulscs 
scènes  de  jadis  quotidiennement  reconsti- 
tuées, f  offre  cestuy-  conte  en  soubvenir  des 
dolces  vesprécs  passées  en  le  vieil  Chat  ^oir. 


vil 


O'iin   mop]c   qui  bcfncÇoît  tce  piiccfaigce  pont 
fompfairc   à    fa  J)ainc(c,  ^ecripaifc,   Caqiicffc 
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!Mn'acf]c^  (a  mautvoiec  C]ct6c 


:^ir^!^^^ -y^ï 

c.  /\ 

'  Y 

LiiMion    \eis    le 
temps  que    Mnt    au 


trône  de   Fiance    le 
petit    sire     de    Va- 


;^  "         lois,  Henri  tiers  du 

nom  —  lequel  ro} 
passoit  tout  le  temps  de  Dieu  à  soy  mignottement  tes- 
tonner,  se  parfumoit  comme  dame  de  cour  ou  d'aultre 
part,  par  trois  foys  en  la  journée  changeoit  de  colleret- 
tes finement  godronnées,  s'eshattoit  moult  en  singuliers 
combats  et  hrouilloit  les  oraisons  de  madame  la  Vierge 
avecques  les  doctrines  impures,  jeux  d'enfer  et  plaisirs 
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maulvois  qu'avoit  inventés  en  sa  diabolique  confrérie 
des  Mignons  que  Satanas  garde  !  —  vers  cestuy  temps, 
dis-je,  y  avoit  devers  Chastelleraut  un  joli  petit  moulin, 
virant,  rigollant  et  se  jouant  avecques  tous  les  vents, 
zephirs  tt  aquilons,  comme  oncques  n'a  viré,  rigollé, 
mouliné  aulcun  moulin  dessus  la  terre. 

Aussi  Tavoit-ûn  appelé  le  Moulin-Gay  pource  qu'il 
souloit  plutost  laire  farine  blanche  à  gasteaux  pour  fes- 
toyements  et  nopces  que  chier  la  pouldre  noire  qui  sert 
es  cachots  et  bastilles  à  la  nourriture  des  filous  et  co- 
quins. Les  gens  de  nostre  pays  ont  prins  coustume  de 
dire  :  «  Point  n'y  a  de  fumée  sans  feu  !  »  et  ils  ont  raison, 
ainsi  que  de  saiges  escripts  l'ont  souventes  fois  supera- 
bondamment  demonstré  surtout  pour  ce  qui  est  du  cha- 
pitre Coquaige. 

Ainsi  pourroit-on  affirmer  des  moulins  et  dire  que 
poinct  n'y  a  de  moulins  sans  meunières  ou  de  meunières 
sans  moulins,  pource  que  les  moulins  depourveus  de 
meunières  vont  tout  à  trac,  sont  penauds  des  rësles,  font 
mélancholiquement  leur  besolgne  et  sont  tristes  comme 
tambours  dont  on  a  permise  la  peau  d'asnc.  Or,  rien 
n'est  plus  rempli  de  désespérance,  la  peau  d'asne  estant 
rame  des  tambours  comme  chacqun  sçait. 

Geste  meunière  icy  dontveulx-je  vous  entretenir,  avoit 
nom  Colette  Touzalin,  ayant  prins  pour  espoux  vers  la 
vingtième  année  de  son  aage  un  certain  sieur  Jehan  Tou- 
zalin, lequel  cognoissoit  comme  Milon  le  Crotoniate  la 
mirificque  et  plaisante  façon  de  tollir  un  taureau  par  les 
cornes,  ce  qui  esloignoit  de  lui  tous  gallans  d'alentour  et 
mettoit  à  ses  talons  la  gent  engiponnée.  Car  les  femmes 
sont  fines  mousches  qui  sçavent  flairer  les  vaillants 
combattants,  et  plus  d'une  eust  souhaicié  qu'il  lui  fist 


s  «Î^Sf 
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faire  une  ronde  de  sa  façon  emmy  les  courtines  d'un  bon 

lit.  Aussy  la  dicte   Colette  estoit-elle  fidèle  à  son  mary 

plus  que    la    doulce   Héloïse  au  paouvre  Ahailard,  car 

même   en  se   pourmenant  jusques  à  Tours  et  plus  loin 

encore,  elle  n'eust  trouvé  gars  mieulx  rable'  et  plus  para- 

^_______ chevé  pour  jouer  le  joli  jeu 

'  après    lequel     un     certain 

pastoureau  nommé  Daph- 
i  7  • 

nis    et     sa    mye    Chloé   se 

languissoient     si     grande- 
ment. 

Un  matin  que  le  sieur 
Touzalin  estoit  allé  devers 
Beaumont  pour  y  quérir 
du  bled  et  se  resjouir  Ten- 
tendementintestinalàThos- 
tellcrie  des  Trois  Mules 
vertes,  où  les  goubelets  sont 
toujours  esveiglés,  le  vent 
d'ouest  amena  d'adventure 
au  Moulin-Gay  un  moyne 
du  Moustier  des  Bonshom- 
nies,  qu'on  avoit  seurnommé  Larose  pource  qu'il  avoit 
le  visaige  bellement  cardinalizé  comme  toutes  gens  qui 
soûlent  aller  cuir  la  messe  emmy  les  cabarets  et  ta- 
vernes. 

Cestuy  moyne  qui  toujours  estoit  par  sentiers  et  che- 
mins questant  pour  messire  le  prieur  avoit  depuis  long 
temps  désapprins  les  choses  saincies,  et  voluntiers  faisoit 
la  chasse  aux  pucelaiges  et  à  ce  bijou  souëf  qui  tient  lieu 
de  pucelaige  aux  demoiselles  damées  ou  aux  dames  de- 
venues   mères,    cuydant    qu'il    ne    faut    poinct  avoir  de 
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dédain  pour  aulcunes,  pource  que  tous  sont  saupouldrés 
de  la  chaulde  engeance  du  dyable. 

Adoncques  il  trouva  la  Colette  de  son  goust.  Et  en  cela 
monstra  qu'il  estoit  saige,  car  la  dicte  dame  estoit  ronde, 
rose,  blanche,  frétillante  et  pourveue  de  tettins  blancs 
comme  neige  et  durs  comme  rocs.  L'ayant  été  prendre 
au  giste,  cuydant  qu'il  apprivoiseroit  tost  ceste  oiselle, 
lui  bailla  une  tiole  de  nectar  beaujolais  que  lui  avoit 
octroyée  un  vieulx  gentil- 
homme et  seprint  à  dcsgor- 

geterlesdicts  thrésorsdisant    ^  ^^,^,  _    .^^^^^^.^ 
qu'il  mourroit  s'iln'engous-  _  ^^^'.yii^/'''^  -:    -"^^^ 
toit  un  peu.  ^^y--^S^~ ^'  'W^ 

La     meunière  qui    estoit  y>M^      "    '^ft  '  -^^à 

lui  ^*T^^:.-^-:-^      '" 


une  joyeulse    garce    et   qui   '^    ~^l^'": '^      -■  ^rV"^"'^'?' 
aimoit   autant  rire    que    de  i  ^" 

jouer  à  «  boute  ton  aiguille 
dans  le  pertuis  de  ce  bro- 
cart »,  feignit  de  vouloir  faire  à  la  phantaisie  du  moyne 
encore  qu'il  fust  ord  et  peu  plaisant.  Ce  que  voyant,  le 
bruslant  religieux  dist  : 

—  Ma  mye,  faisons  tost  ce  qui  tant  nous  presse  et 
gobbons  la  friandise. 

—  Oh  !  répondit-elle,  ardez-vous  si  fort  que  vous  vou- 
lez mal  faire  votre  besoigne  ?  et  ce  disant  elle  étendit 
bonne  et  moelleuse  couche  de  feurre  dessus  le  plancher. 
Mais  comme  elle  s'estoit  jectée  emmy  le  feurre  en  riant, 
et  monstrant  ce  que  tant  désiroit  le  paillard,  si  qu'il 
cuyda  le  faulx  petit  meunier  jà  estre  faict,  elle  s'eschar- 
botta  soudain  comme  poule  prinse  au  nid,  disant  : 

—  Voilà  mon  mary  !  Ah  !  Dieu  me  pardoint  de  mes 
coulpes  !  Je  suis  perdue.  Le  meschant  me  va  navrer.  Ah  ! 
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je  sens  qu'il  me  boute  jà  sa  pcrcuisanc  dans  le  cœur  !  Da  ! 
mussez-vous  si  m'aimez  ! 

Le  moyne,  qui  poinct  ne  pensoit  à  trupherie,  se  laissa 
prendre  à  ceste  belle  pipperie-là  et  se  mit  en  un  sac,  où 
bellement  le  lia  la  meunière,  lui  criant  de  se  tenir  cov. 

Et  s'en  alla  advertir  son  mari,  le  pryant  de  joliment 
rouer  le  marjolet  à  capuchon.  Adoncques  s'en  vint   en 


ceste  chambre  le  grand  meunier,  remuant  les  sacs  comme 
plumes  de  heaumes,  et  ayant  tolli  cestuy-là  où  estoit  le 
moyne,  le  mit  dessus  son  as  ne. 

Et  durement  tapoit-il  dessus  le  long  de  la  route,  cryant: 
Hue  !  la  Martine  !  Beste  maudite,  marcheras-tu  ?  Veulx- 
tu  pas  quérir  la  rose  es  prez,  ma  mignonne? 

Et  si  fort  donna  du  baston,  que  le  moyne  se  print  à 
ruer  comme  un  démon  et  à  besler  comme  brebis  sur 
un  gril. 

—  Ho!  dist  maistre  Touzalin,  c'est  le  diable  par 
ma  fy  !  et  il  jecta  le  moyne  en  un  fossé,  cuydant  s'estre 
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assez  vengé,  car  point  n'estoit  meschant  ni  félon.  Puis 
revint  joyeulsement  en  son  logis. 

En  ce  dessLisdict  fossJ,  emmv  l'herbe  et  les  larmes 
que  plaoure  la  demoiselle  Aurore,  demeura  jusqu'au 
matin  le  bon  moyne.  Et  comme  il  resvouoit  estre  enimv 
le  paradis  devant  Dieu  le  vieulx  qui  Tavoit  envoyé  quérir 
pour  un  message,  se  resveigla  soubdain,  sentant  qu'on 
le  tiroit  aux  pieds.  Lors,  ayant  mis  l'œil  en  un  petit  per- 
tuis,  veit  une  petite  garce  qui  le  chapotoit,  cuydant  avoir 
trouvé  butin. 

Elle  ne  se  truphoit  qu'à  demv,  car  aussitôt  sortit  le 
moyne  de  sa  prison  d'esioffe,  et  s'estant  prins  au  col 
avec  la  petite,  la  débarrassa  de  son  pucelaige,  lui  disant 
que  c'estoit  chose  gênante  et  trop  lourde  à  porter;  et  sur 
ce  dict  pucelaige  se  vengea  bien  de  Colette  qui  l'avoyt 
desbouté,  tant  et  si  bien  que  la  pauvrette  en  redemanda, 
ayant  paour  que  le  fardeau  ne  fust  qu'à  demy  décroché. 

Cecv  prouve  aniplement  et  ultramiriticquement  que 
Nostre  Seigneur  Dieu  oncques  ne  lairre  navrer  ses  ser- 
viteurs et  toujours  les  guerdonne  g.ilantement  de  leur 
vaillance,  lorsqu'ils  sont  bons  braguards  et  joyeulx  des- 
crotteurs  de  septiers  ! 


VIII 


COMMENT    MESSIUE    DE    BELENFAN    DEVINT    FOL 


.4  messire  Renan  qui  est  des  premiers  parmi 
ceiilx  à  qui  Dieu  a  confié  la  guarde  de 
nostre  divine  langue  française,  f  offre  ceste 
histoire  gauloise  en  signe  de  tre^-haultc  vé- 
nération . 


VIII 


Comment  mceeivc  bc  iëcCcnfan  bevint  fof. 


En  cestuy  temps,  y  avoit  en  la  iolie  ville  de  Chatellc- 
rault  un  gabelleur  nommé  messire  de  Belenfan,  lequel 
estant  moult  ardent  en  paillardizes,  s'esprint  d'une  gente 
teincturière  qui  demeuroit  au  carrefour  Joyeux  près  de 
l'église  Saint-Jacques,  et  estoit  dolce  et  mignotte  comme 
angelots  de  Paradis. 

La  dicte  dame  qui  possédoit  époux  Jeune,  vaillant  et 
bel  avoit  nom  Testonnette  pour  ce  qu'estoit  bien  pour- 
veue  de  corsaige;elle  estoit  cauteleuse  et  maligne  comme 
advocat  et  saige  encore  autant  que  marmouzelle  en  son 
prime  aage. 

Adoncques  lui  dist  une  nuict  qu'ensemble  devisoient 
légièrement  combien  le  gabelleur  lui  faisoit  mignoiizes 
pour  d'elle  tirer  proufit  d'amour  et  la  venoit  voir  chacque 
vesprée  lui  baillant  présens  de  toutes  sortes,  satins,  bro- 
carts, coyphes  joliment  godronnées  et  esmouchails  pour 
soy  pavanner  par  les  rues. 

—  Deaîdist  le  teincturier,  bien  s'esclafferoient  les 
compaings  et  voisins,  si  cestuy  vilain  venoit  saulcer  son 
pain  en  ma  saulce!  '  v  .:;-,  ■...--  :■  :  .  y    ■   _ 


114  c  o  N  T  r:  s   D  U   C  H  .V  T  N  O  I  R 

—  Ho  !  respondit  la  belle,  poinct  n'ard  mon  cœur  pour 
cestuy  pippeur  !  bien  sçavez  que  suis  léallement  vostre 
bonne'servante! 

—  Vere,  dist  l'époux,  je  le  crovs,  aussi  lui  veulx-je 
bailler  plaisir  de  ma  façon.  Dictes  à  vostre  gallant  venir 
vous  accoler  et  s'esbattre  en  votre  compaignie,  pendant 
qu'aux  champs  serai  pour   les  bleds;  bien  nous   rigolle- 


■^/--N 
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rons  et  poinct  ne  payerons  un  écu   de  ce  que  lui  deb- 


Adoncques  s'en  vint  le  lendemain  le  sire  de  Belenfan, 
cuydant  la  dame  estre  seulette  et  gorgiasement  lui  tist 
révérences  en  caressant  sa  partuisane  damasquine. 

—  Hé  !  mussez-vous,  m'amy  !  dist  la  dame  Testonnette, 
mussez-vous  et  vous  desvestissez  pendant  qu'iray  ver- 
rouiller l'huis,  Guillaume  est  en  sa  terre  devers  le  grand 
soleil;  qu'il  travaille  et  que  Dieu  soit  avecques  lui  et 
aussi  son  benoist  patron!  pour  nous,  nous  allons  plai- 
santement  manger  ses  pommes! 
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—  Ho!  dist  le  gallant,  t'en  viens  vitement,  ma  petiie 
géline,  moult  ay  meshaingde  n'avoir  poinct  cornemuseur 
pour  toy  mettre  en  humeur  d'amour  par  mirificques 
fredons,  car  av  grand  soif  de  toy  ! 

Alors  se  devestit  le  gabelleur  et  soy  glissa  mollement 
dans  les  linceux  parmy  le  lict. 

Mais  vint  aussitost  le  sieur  Guillaume,  grandement 
en  cholère  et  fureur,  crvant  moult  :  •:(  Cornebleu  !  Par 
la  mort  dienneî  que  vois-je  icy!  »  Et  hurlant  comme  un 
diable  print  le  paouvre  homme  et  le  Jecta  en  une  cuve 
pleine  de  verte  teincture,  laquelle  estoit  derrière  les 
courtines. 

Et  dist  alors  tandis  que  Taultre  escorniflé  escorchoit 
le  renard  :  «  Mouche  tes  badigoinces,  mon  petit  oison,  et 
gouste  si  ce  clairet  est  salse!  Comme  bien  accoustré  te 
voilà  pour  aller  jouer  à  la  paulme  !  Bois  à  tire-larigot  et 
bois  encore!  Holà!  hé!  ho!  encore  un  goubelet  :  avale! 
et  bien  t'en  trouveras!  Je  suis  bon  plaisant  et  bonne  av 
l'àme!  » 

Puis  le  tirant  par  la  teste  lui  dist  :  «  Hé!  n'avez  plus 
vostre  marlotte,  mon  prince,  ni  vos  bragues,  ni  vostre 
couvrechief?  C'est  grand  dommage  par  ma  f y  !  Dea!  dé- 
valiez par  les  eschallons  ou  vous  fais  pourchas!  Haste!» 
tandis  que  s'esclaffoit  devant  l'huis  la  joyeulse  et  mali- 
gne dame  Testonnette. 

Et  s'en  fust  piteusement  perturbé  le  paouvre  gabelleur 
nud  et  vert  comme  prez  et  si  mal  en  poinct  que  ne  le 
recogneut  plus  sa  servante  et  l'appela  :  Diavol  !  et  que 
les  enfançonnets  lui  jectèrent  pierres,  disant  que  c'estoit 
beste  malévole  venue  des  pays  estranges  ou  tumbée  de  la 
lune!  P!t  déambula  par  la  ville  Jusqu'au  matin! 

Alors  comme  grande  pluye  tumboit,  fust  lavé  et  revint 
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en  sa  maison  dansant  et  cryant  :  «  Poinct  n'est  vert  cou- 
leur d'espérance,  mais  bien  couleur  de  doulour  et 
meshaings!  »  Puis  levant  les  jambes  contrefist  1'/ grégeois 
toujours  gehaignant. 

A  quoi  fust-il  recogneu  qu'il  estoit  fol  devenu! 


IX 


COMMENT    UN    VIEIL    MEDECIN    FUST    FAICT    COCU 

PAR    UN    GALANT    SANS    SOUCI 

ET    COMMENT 

IL    FUST    FELONNEMENT    PUNI    d'aVOIR    VOULU 

GASTER    UN    PUCELAIGE 


A  messire  Besnard  dont  la  victorieuse  et  flam- 
boyante palette  a  terrassé  le  maiilvois  et 
ord  dragon  Bourgeoisie,  j'offre  cest  humble 
escript  pour  le  remercier  d'avoir  faict  la 
joye  de  mes  yeux. 


IX 


Comment  un  viciC  mcbccin  fiiet  faict  cocu  par  un 
Qatant  eanc  eonci  et  comment  if  fiiet  fcfon^ 
ment  puni  b'avoit*  voufu  Qaetev  m\  pucefaigc. 


En  cestuy  temps-là,  —  comme  di- 
soient les  benoists  Evangelistes,  —  y 
avoit  en  pays  Chastelleraudois  un 
médecin  qui  s'appeloit  Contansin.  — 
si  ma  soubvenance  ne  s'esgare  ,  — 
lequel  escholier  du  vieil  Hippo- 
cratès  avoit  cstudié  Part  de  faire  joyeulsement  trépasser 
le  paouvre  monde,  à  Montpellier,  auprès  de  nostre 
maistre  et  seigneur  Alcofribas. 

Par  malheur  ou  par  azar,  à  vostre  veuil,  ce  voisinage 
illustre  ne  l'avoit  aulcunement  rendu  sçavant,  affiné 
d'esprit  ni  de  cervelle,  car  il  etoyt  resté  comme  l'avoient 
basti  et  forgé  ses  père  et  mère,  à  sçavoir,  foible  d'en- 
tendement, maulvois  escorcheur  de  latin,  dépourveu  de 
gaieté,  chichar  et  avaricieux  autant  qu\in  vieil  juif. 
,  Maulgré  qu'il  fust  aussi  piteux  de  braguette  que  de 
visaige,avoit-il  la  femme  la  plus  souëve  de  la  paroisse  et 
des  paroisses  d'alentour  —  car  il  estoit  bien  enguarni  de 


120  CONTES    DU    CHAT    NOIR 

richesses,  et  messire  de  Belenfan  qui  possédoit  davan- 
taige  de  bien  à  Tombre  qu'au  soleil,  lui  avoit  baillé 
une  sienne  damoiselle  afin  de  reconforter  sa  bourse  qui 
alloit  se  mourant  de  maie  faim.  —  Ainsi  font  moultbons 
bourgeois  d'ailleurs  et  d'aultre  part  qui  gardent  le  puce- 
laige  de  leurs  marmouselles  pour  les  dents  gastées  et  les 
amoureux  de  la  septantaine. 

Adoncques,  un  soir  du  mois  de  mai,  vers  les  temps 
que  les  questeurs  vont  quérir  les 
œufs  de  porte  en  huis  et  de  ferme 
en  auberge,  et  s'esbatire  emmy  le 
feurre  avec  les  petites  denoueuses 
d'aiguillettes,  le  dict  sieur  Contan- 
sin  devisoit  dolcement  auprès  de  sa 
dame,  après  s'estre  largement  empli 
le  ventre  de  tripes  fraisches.  — 
Belle  estoit  la  vesprée,  les  estoiles 
soubriantes  et  la  lune  de  gail- 
larde humeur.  —  Advint  qu'on 
fit  parler  le  jacquemard  de  la 
porte. 

—  Ah!  ah  !  dist  le  médecin  à  la  meschine  qui  alloit 
tirer  le  verrou,  si  ce  sont  encore  ces  mauldicts  chanteurs 
de  complainctes  qui  guarnissent  leur  panier  avec  le 
beurre  de  nos  vaches,  mieux  vault  que  tu  leur  fasses 
quelques  mignotizes,  car  ne  veulx  rien  bailler  à  ces  mar- 
miteux-là. 

Mais  aussitôt  revint  la  servante,  disant  qu'on  mandoit 
son  maistre  pour  un  paouvre  homme  dont  l'àme  estoit 
aux  trois  quarts  déboutée,  et  fit  entrer  un  grand  claque- 
dents,  maigre,  mal  en  point,  et  de  loques  vestu ,  comme 
sont  les  paysans,  depuis    qu'ils    ont  été  meschantement 
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déconfits   par  ceux  de  la  religion,  damnés  parpaillots  de 
tous  les  dyables. 

—  Maistre,  dist  le  malingreux,  avec  moult  salutz,  suis 
venu  vous  quérir  pour  ragaillardir  messire   Beaumont 


de  la  Trupherie,  lequel  ne  verra  pas  lever  le  soleil,  si  ne 
venez  vitement  le  tirer  de  la  bière,  où  il  se  laisse  choir 
maulgré  son  grand  désir  de  vivre. 

—  Vere,  fist  Contansin,  sçais-tu  bien,  l'amy,  que  Je 
seray  maigrement  payé  d'un  escu  pour  aller  si  loin! 

—  Oh  !  respondit  l'homme,  vecy  une  livre  que  l'on 
m'a  baillée  pour  boire,  et  mon  maistre  laschera  bien  un 
carolus  d'or  pour  ne  point  trépasser  !,.. 
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Combien  que  sa  femme  lui  semblât  mignotte  plus 
qu'aulcun  aultre  jour,  et  qu'il  se  sentît  prêt,  contre  sa 
coustume,  à  lui  jecter,  emmy  l'amoureux  jardin,  la  dolce 
et  divine  graine  qui  faict  germer  rois,  seigneurs,  movncs 
et  marmiteux  au  ventre  de  leur  mère,  messire  Contansin. 
rechignant  des  badigoinces,  mais  bridé  par  sa  ladrerie, 
se  laissa  tenter  par  les  escus,  et  s'estant  lourdement 
assis  dessus  sa  mule,  quitta  son  logis,  suivi  du  goujat. 

Or.  chacqun  sçait  qu'en  cettuy  temps  on  ne  parloit 
depuis  Chinon  jusqu'à  Montmorillon,  et  depuis  Niort 
jusque  devers  et  au  delà  Fongombault  que  d'un  certain 
seigneur  de  Gastebourse,  vray  gibier  de  potence,  lequel 
en  la  bonne  ville  de  Poictiers  eventroit  le  guet  et  etrilloit 
rudement  les  bourgeois,  bourgeoises,  chicanous  et 
diseurs  de  patenostres.  C'estoit  un  joyeulx  compagnon 
qui  estimoit  que  tout  ce  qu'on  treuve  est  bon  à  prendre  et 
qu'il  n'est  femme  au  monde  qu'on  ne  doibve  accoler 
pourveu  qu'elle  ne  soit  ni  trop  verte  ni  trop  mûre. 

Aulcunes  fois,  quand  il  estoit  à  ses  ripailles,  il  disoit 
qu'il  est  plus  agréable  à  Dieu  et  advantageux  à  tous  de 
violer  les  hosielleries  que  les  femelles,  pour  ce  que  les 
femelles  sont  toujours  prestes  à  se  laisser  pertuisaner, 
avec  ce  que  sçavez,  lorsqu'on  est  galant  avecque  elles. 
Et,  adjouxtoit-il  en  s'esclaffant,  que  mieux  vault  trousser 
une  damoiselle  qu'un  paouvre  dyable  au  fond  d'un  bois, 
car  celle-cv  a  le  ventre  plus  moelleux  que  cestuv-là. 

Oncques  ne  le  voyoit-on  melancholique,  et  truftoit-il 
bellement  tous  ceux  qui  poinct  n'avoient  le  visaige  à  sa 
convenance,  se  raillant  des  hallebardiers,  et  ne  songeant 
qu'à  bracquemarder,  festoyer  et  boire,  croyant  qu'il  n'est 
en  ceste  dolente  vie  semée  d'épines,  aulcun  travail  plus 
plaisant  au  Seigneur,  et  que  tout  le  reste  n'est  que  bail- 
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vernesetcoccigrucs  chimériques;  voire  même  les  exploicis 
de  messer  Hercule  qui  perdoit  ses  loisirs  à  caresser  la 
quenouille,  comme  font  vieilles  femmes,  duègnes,  mères 
grand,  et  trisaïeules. 

Ce  territicque  bon  vivant  qui  abominoit  toutes  gens 
qui  dorment  leur  saoul,  au  lieu  de  se  saouler  à  l'heure  du 
dormir,  estoit  justement  le  marmiteux  qui  venoit  quérir 


^^^ 


-:^ 


le  sieur  Gontansin  au  nom  de  messire  Beaumont  de  la 
Trupherie,  lequel  (à  ce  que  je  pense)  estoit  en  son  chas- 
teau  caressant  sa  meschine. 

Adoncques ,  lorsqu'ils  furent  emmy  les  bois  de 
Naintré,  lesquels  sont  noirs  comme  la  propre  gueule 
de  Tenfer,  Gastebourse  print  brusquement  le  médecin 
par  le  ventre  et  le  bouta  rudement  au  travers  du  chemin, 
puis  rayant  desvétu,  d'une  corde  qu'il  avoit  l'attacha  à 
un  vieulx  chêne.  Et  quittant  ses  hardes  print  les  habits 
du  médecin,  le  laissant  nu  et  en  piteux  état  comme  lors- 
qu'il issyt  du  ventre  de  sa  mère.  Ce  faict,  enfourcha  la 
mule;  alors  tirant  sa  barrette  jusqu'à  terre,  dist  : 

—  Messire,  me  vient  grand  estrif  et  m'assaille  grand 
meshaing  en  pensant  que  vous  allez  icy  demourer  toute 
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la  nuictce,  sans  feu  ni  lit;  moult  larmes  vont  couler  de 
mes  écluses  lacrymales.  Ains,  combien  que  suis-je  le 
plus  guallant  chevalier  qu'on  cognoisse  depuis  la  Pro- 
vence jusqu'icy,  poinct  ne  puis  me  rebeller  contre  la 
volonté  éternelle  du  destin. 

Et  lors,  le  voyant  plourer  et  hurler  conime  chien 
qu'on  fouaille,  dist  en  manière  de  conso- 
lation : 

—  Prenez  courage.  Vecy  mes  habits, 
maulgré  qu'ils  soient  plutostvestements  de 
prince  que  hardes  de  chevalier  routier,  car 
je  cuyde  qu'ils  vous  donneront  bonheur 
pour  ce  qu'ils  ont  le  don  des  fées  ;  —  que 
ce  justaucorps-cy  vous  soit  donc  un  jour 
une  cuirasse  de  patience  chrestienne,  et 
que  cettuy  haut-de-chausses  vous  baille 
la  résignation  !  Pour  moi,  je  dévale,  car  il 
me  faut  aller  éteindre  le  désir  de  votre 
mie.  —  Adieu  vous  dy  !  —  Priez  Dieu 
pour  les  mânes  de  monseigneur  de  la  Tru- 
pherie. 

Ce  dict,  pendant  qu'espovanté  le  mé- 
decin ne  sonnoit  mot  comme  s'il  eust  esté  gelé,  Gasie- 
bourse  s'en  fust  au  galop  et  revint  au  logis  de  maistre 
Contansin.  Lors  heurtant  le  jacquemard  : 

—  Ouvre  diligentement,  Magdelaine,  cria-t-il,  tous- 
sant comme  le  vieil  avaricieux.  Ouvre  vite,  car  la  froi- 
dure m'a  félonnement  remué  les  tripes. 

Et  comme  la  meschine  se  frottoit  les  yeux  allant 
remettre  la  mule  à  l'écurie,  le  malin  compère  s'en  fust 
dolcement  à  la  chambre  de  la  dame. 

A  cause  du  benoist  printemps  qui  donne  aux  femmes 
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des  rêveries  mignardcs,  la  fille  de  messire  de  Belenfan 
s'estoit  dégarnie  de  ses  liiiceulx. 

Dessoubs  les  courtines  de  velours,  son  Joly  corps  tout 
nu  comme  statue  païenne,  gisoit  mollement  étendue. 
Bras    de   cy,    jambes   follement   écartées,   elle   dormoit 


comme  un  angelot  dessus  un  nuage  du  Paradis.  Les  tes- 
tons blancs  et  durs  alloient  au  gré  de  ses  soupirs  et  sa 
mignotte  bouche  laissoit  voir  ses  dents  luisantes  comme 
joailleries  fines  de  drageoir. 

Adoncques  l'ayant  admirée,  maistre  Gastebourse  se 
glissa  auprès  d'elle,  et  l'ayant  gentement  accolée,  lui 
bailla  l'offrande  que  tout  bon  chrestien  doit  donner  aux 
dames  et  par  sept  fois  revint  à  cette  escarcelle  d'amour. 

Tant  et  si  fort,  que  la  belle  disoyt,  estonnée  de  voir 
maistre  Contansin  si  vaillant  : 

—  Par  la  Vierge!  m'amy  !  n'avez-vous  poinct  paour 
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de  mourir  en  faisant  tant  de  besoigne  ?  Vere,  votre 
voyaige  vous  a  faict  grand  bien  !  Vous  voilà  vert  et  gua- 
lant  plus  que  n'aurois  cru.  Et  votre  peau  me  semble 
fraische  comme  Testoit  celle  de  ma  petiote  sœur  Jeanne, 
alors  que  nices  et  pucelles,  cou- 
chions ensemble  en  la  maison  de  nos-  -"-vl=^ 
tre  mère  grand. 

Cependant  caresses  de  courir,  câli- 
neries,  baisers  et  mignotises  de  deval-  Q 

1er  vers  le  Joly  pré  que  sçavez,  où  nos 
pensées  aiment  tant  à  paistre  et  gam- 
bader, comme  poulains  ;  au  jour  des 
primevères. 

Lorsque  la  dame  fust  bien  repeue 
de  soûlas  et  de  joye,  et  que  ses  yeux 
furent  clos  de  fatigue  amoureuse,  m?s- 
sire  de  Gastebourse  la  laissa  en  S2s  son- 
ges, et  s'esiant  enchargé  d;2  tout  Tor 
qu'il  pust  trouver  et  de  toute  la  vais- 
selle d'argent,  s'en  retourna  sur  la 
mule  —  après  avoir,  pour  clore  le  bec  de  la 
meschine, laissé  oùvous  pensez,  ce  qu'il 
lui  restait  de  la  bonne  semaille  à  faire 
pousser  les  cornes  sur  testes  de  cocus. 
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Vers  l'aube  des  mousches,  se  resveîgla  la  gente  dame, 
et  se  voyant  seule  avec  sa  chemise  déchirée,  appela  sa 
servante.  —  Alors  elle  vist  que  tout  avoit  été  volé  ;  puis 
se  mémorant  ce  qu'on  disoit  des  exploicts  du  seigneur 
de  Gastebourse,  pensa  que  c'estoit  peut-estre  luy,  qui 
pour  l'argent  de  maistre  Gontansin,  lui  avoit  donné  si 
grande  liesse,  que  reynes  en  eussent  été  jalouses. 

■ — •  Doux  Jésus!  hst-elle;  nostre  époux  seroit-il  tué? 


Gomme  elle  parloit,  entendit  dans  la  rue  force  bruit 
mêlé  de  cris  et  de  rires;  et  se  couvrant  en  hâte,  se  mist 
à  la  fenestre,  alors  vist  le  pauvre  messire  Gontansin 
qu'on  trainoit  en  charrette  à  bœufs,  vautré  sur  une  litière 
de  paille  fraische. 

—  Oh!  dist-elle  quand  on  l'amena  en  sa  chambre,  le 
voyant  tout  déguenillé,  navré,  plus  qu'à  moitié  mort, 
vieilli  de  plus  de  dix  ans,  qui  donc  vous  a  si  malencon- 
treusement accoutré,  messire? 

Mais  le  paouvre  médecin,  fermant  ses  yeux  chassieux, 
et  ayant  l'esprit  perdu  ne  répondit  mie.  Gar  il  estoit  plus 
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qu'à  demi-mort,  si  bien  qu'il  trépassa  trois  jours  après 
comme  un  héréticque  et  fallut-il  plus  de  cinq  cent  mille  dya- 
blespoùr  escorter  sa  vilaine  âme  jusqu'auxportes  de  l'enfer. 


Or,  l'an  d'après,  com- 
me la  dessusdicte   dame 
pourmenoit  à  travers 
rhamps    au   long    de    la 
ivière,  faisant  la  bataille 
les  parpaillons,  elle  vist 
renir    de    loin    chevaul- 
:hant,  un    seigneur    de 
haulte    mine,    vestu    de 
brocard  lequel,  en   s'approuchant    d'elle,    descendit    de 
cheval,  et  s'inclinant  courtoisement  luy  dit  : 

—  Belle  dame,  j'ai  soubvenance  de  certaine  nuict  que 
j'ay  passée  dessous  le  toict  de  vostre  logis.  —  Geste 
nuict-là,  sans  pensée  maulvoise,  ni  dessin  malévole,  me 
suis  emparé,  pour  toujours  penser  à  vostre  beauté  plus 
qu'humaine,  d'un  petit  anneau  d'or  que  vecy.  Vous 
plaist-il,  à   ceste  heure  que  suis  devenu  gentilhomme, 
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et  que  le  roy  m'a  pardonné  en  me  baillant  une  compai- 
gnie  de  gens  d'armes,  vous  plaist-il  de  remettre  l'anneau 
à  vostre  doigt  mignon  ? 

Pantelante  ainsy  que  biche  surprise,  rouge  comme 
pivoine,  la  dame  dans  ses  voiles  de  deuil  ctoyt,  à  l'advis 
de  messire  de  Gastebourse,  plus  désirable  encore. 

Lors  se  soubvenant  de  la  plus  belle  nuictée  qu'elle 
eust  jamais  eue,  tendist  sa  main  dextre  au  beau  capitaine 
et  le  suivit  dans  les  blés,  et  parmi  les  foins;  et  comme 
ils  jouèrent  cette  fois-là  comme  l'aultre  nuict,  la  dolce 
vefve  de  maistre  Contansin  devint  Tcpouse  du  seigneur 
de  Gastebourse. 

Depuis  oncques  ne  se  sont  vues  nopces  plus  mirifiques 
que  les  leurs,  de  Chinon  jusqu'à  Montmorillon  et  de 
Niort  jusques  devers  et  au  delà  de  Fongombault. 

Cecy  est  pour  apprendre  que  les  maris  vieils  et  avari- 
cieux  sont  faicts  pour  les  souëvcs  et  gentes  femmes  à  tes- 
tons durs,  comme  tabliers  pour  les  vaches  et  mitres  pour 
les  pourceaux. 

Amen  ! 


X 


LES    DEUX    MOUST(ERS 


Au  maistre  chromcqueiir  et  impartial  critique 
Albert  Wolff,  dont  les  escripts  sont  par 
les  ga:{ettes  du  munde  entier  attendus, 
j'ocre  en  signe  de  grande  admiration  ce 
conte  gaillard  afin  de  le  divertir  un  petit, 
le  jour  qu'il  lui  plaira  de  le  lire. 


X 


Si,  une  foys  seulement  en 
vostre  gentille  vie ,  dolces 
dames,  et  vous  gracieulses  puce- 
lettes  par  qui  coustumes  et  modes 
sont  baillées  au  munde,  —  si  une 
fois  seulement  estes  passées  par 
adventure,  azar  -  ou  aultrement 
devers  la  tant  mirificque  et  divine  vallée  où  la  Vienne 
est  couchée  emmy  son  lict  de  mousse  et  de  flours  emprès 
les  portes  de  Chastellerault,  asseurément  debvez-vous  en 
avoir  guardé  plaisir  sans  pareil  et  en  estre  demeuré 
esmerveiglées  comme  si  aviez  veu  ainsi  que  je  vous  vois 
nostre  benoiste  patronne  Marie,  fille  d'Anne  et  de  Joa- 
chim. 
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Asseurcment  oui,  car  si  Dieu  ne  me  contredit  poinct, 
voulonriers  prendrai-je  le  droit  de  cuyder  qu'en  nostre 
plaisant  païs  poictevin,  estoit  le  joliet  jardinet  où  \emou- 
roient  nos  premiers  parents,  et  qui  est  appelé  ^  îradiz 
Terrestre  en  l'Escripture,  car  chez  nous,  les  flours  sont 
plus  parfeumces,  plus  verts  les  prez,  et  ainsi  qu'on  voit 
dans  les  tapisseries  royales,  parsemés  ce  feuilles  d'or, 
diamants  et  émeraugdes. 

Là  aussy,  femmes  sont  plus  belles  qu'en  tous  les  pais 
du  munde,  voire  même  dessus  la  montagne  caucasienne 
où  les  sultans  de  Byzance  font  quérir  leurs  amoureuses; 
et  le  Seigneur  voulant  monstrer  sa  préférence  pour  son 
bon  peuple  du  Poictou  depuis  qu'il  a  abandonné  le  vieil 
Israël,  a  aux  femmes  poictevines,  baillé  d'un  seul  coup 
la  chevelure  gracieulse  des  ladyes  du  païs  de  Galles,  les 
yeux  de  velours  et  l'ardeur  amoureuse  des  comtesses 
hespaignolles,  la  gayeté  et  l'insouciance  des  princesses 
italianes,  la  noblesse  et  la  fierté  des  roynes  de  France  et 
baronnes  de  Paris. 

Nymphes,  nayades,  dryades,  hamadryades  et  déesses 
ne  pourroient  avec  elles  lutter  pour  ce  qui  est  de  la  cui- 
rasse testonnière.  des  hanches  polies,  des  ventres  moel- 
leux, des  bras  caressants,  des  cuysses  blanches,  des  piedz 
petits,  des  fines  mains  et  des  visaiges  angélicques.  Aussy, 
en  ce  païs-là,  pousse-t-il  haultes  futaies  cocuaigesques, 
et  testes  de  cornardiers  sont-elles  plus  nombreuses  qu'en 
aulcun  aultre  coing  de  la  terre.  Mais  les  cocus  y  sont 
aussi  gays  et  bien  en  poinct  que  les  aultres,  pour  ce  que 
la  bénédiction  du  Très-Hault  descend  dessus  tous  les 
toits  et  dessus  tous  les  chiefs,  fussent-ils  adornés  du 
morion  de  messer  Menelas. 
Afin  de  rendre  à  Dieu  sa  monnoye  autant  que  le  peu- 
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vent  fuire  les  paouvres  boulgres  d'icy-bas  et  pour  le 
remercier  de  sa  bonne  protection,  de  tous  temps  Chas- 
telleraudois  ont  élevé,  par  champs  et  villes,  nombreux 
couvents,  moustiers  et  églises;  ausby  seroit-il  bien  diffi- 
cile en  nostre  bonne  province  de  faire  courir  cent  pas  a 
sa  mulle  sans  rencontrer  maisons  de  moynes  :  cy  béné- 
dictins, là  serviteurs  de  sainct  Françoys,  et  ailleurs, 
varlets  de  s:\inct  Dominique. 

Adoncques  vous  ayant  bellement  pourtraicturé  la  terre 
d'où  suis  sorti,  vous  dirai  que  l'histoire  dont  veulx  huy 
que  vous  vous  rigolliez  se  passoit  vers  le  temps  où  nostre 
bon  seigneur  et  redoubté  sire  Louis  le  Unziesme  se 
départoit  devers  la  tumbe  et  aussy  vers  l'époque  où  mon 
aieul,  chassé  de  sa  baronie  suisse  par  la  misère,  vint 
planter  son  pennon  là  où  sont  nés  tous  mes  aultres  aïeux 
et  morts,  aussy  là  où  ai  veu  le  jour  pour  la  prime  foys  à 
Chastellerault  la  jolye.  —  Dieu  m'y  fasse  rendre  Tàme, 
et  non  ailleurs  ! 

Adoncques  non  loing  de  la  \'ienne,emmy  le  faulsbourg 
Saincte-Catherine,  lequel  estoit  en  ce  temps-là  plein  de 
prez  et  de  jardins,  se  treuvoient  deux  couvents,  l'un  de 
capucins,  l'atiltre  de  bénédictines,  lesquels  ne  estoient 
séparés  l'un  de  l'aultre  que  par  le  ject  d'une  arbaleste. 

One  ne  avoit-on  veu  moustiers  mieulx  enguarnis  et 
plus  Joyeulx.  Chacqun  y  vivoit  en  paix  dans  la  haine  de 
Satan  et  les  dolces  nonnes  se  venoient  confesser  aux  reli- 
gieux, lesquels  contrairement  à  ceux  de  maintenant, 
estoient  frais,  coquets  et  frisques  comme  des  paiges  de 
sénéchales. 

Nonnes  alloient  chez  religieux  et  moynes  chez  nonnes, 
depuis  l'aube  Jusqu'à  la  vesprée,  et  ce  ne  estoit  au  long 
de    la    journée    que   festes.    musicques,    collations    sur 
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l'herbe,  pourmenades  dans  les  bois,  Joyeulx  proupos  er 
guallaiits  devis.  Le  soir,  on  souloit  chanter  dolces  hym- 
nes en  l'honneur  des  benoists  anges  et  des  séraphins,  au 
son  des  orgues  et  des  violes,  puis  la  nuict  veneue  on  fer- 
moit  les  portes,  et  ceulx  ou  celles  qui  poinct  ne  avoient 
faict  assez  grande  diligence  pour  soy  départir  debvoient 
couchier  en  le  logis  de  leurs  voisines  ou  voisins,  ce  dont 
jamais  ne  songeoient  à  se  plaindre,  tant  estoit  grande 
l'amitié  des  uns  pour  les  aultres. 

Or,  parmy  les  gens  du  premier  moustier,  y  avoit  un 
Don  moync  du  nom  de  frère  Bonadventure,  lequel,  bien 
basti,  aagé  de  vingt-cinq  années  ou  de  quelques  moys 
dans  les  alentours,  estoit  plus  qu'aulcun  aultre  aymé  de 
ses  pénitentes,  pour  ce  que  cognoissant  bien  la  grande 
fragilité  des  femmes,  et  le  grand  dangier  où  elles  sont 
nuict  et  jour  de  se  lairrer  choir  en  faute,  leur  bailloit 
pénitences  et  punitions  en  raison  de  leurs  tempéraments, 
contrairement  à  certains  prebstres  qui  rien  ne  veulent 
sçavoir,  n'entendre  et  bouteroient  tout  le  munde  en  la 
marmite  infernale  s'ils  le  pouvoient  faire. 

Aussy,  durant  les  longues  veillées  d'hiver  lesquelles 
sont  propices  au  pesché  de  calomnie,  les  maulvoises 
langues  du  pais  s'entretenoient-elles  et  viroient-elles  au 
subject  de  ces  dictes  pénitences,  disant  que  ce  ne  estoient 
que chouses  agréables  à  deux,  et  souëves  besoignes  amou- 
reuses; mais  onc  personne  ne  en  avoit  cure,  car  aulcun 
ne  avoit  eu  à  se  plaindre  de  ceste  fasson  de  soy  repentir. 

Tout  maixhoit  doncques  ainsy  pour  le  mieulx  entre 
nonnains  et  religieux,  et  plus  que  Jamais  on  alloit  voisi- 
nant de  part  et  d'aultre,  lorsque  feust  mise  en  religion  la 
fille  puînée  de  messire  Robert  de  la  Grollière,  pour  ce 
qu'elle  avoit  voulu,  contre  le  désir  de  ses  parents,  bailler 
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sa  main  et  son  fiel  pucellaigique  à  monseigneur  Jacques 
(ie  Heurteloup,  lequel  ne  avoit  point  dix  deniers  vail- 
lants, combien  qu'il  fust  de  haulte  noblesse  et  richement 
apparenté  de  tous  costés. 

Maulgré  cris,  plours,  pâmoisons,  lermes  et  prières,  la 
jolye  bachelette  dust  mener  grand  deuil  de  son  amour, 
et  combien  qu'elle  fust  aussy  belle  que  royne,  elle  print 
le  voile  bénédictin  au  lieu  du  voile  des  épousailles;  aussy 
estoit-elle  triste  et  dolente  comme  si  tout  avoit  été  pour 
elle  à  jamais  perdeu  dessus  nostre  terre  flourie! 

Geste  damoiselle,  qui  avoit  prins  le  nom  de  sœur  Ger- 
trude  en  mémoire  de  sa  marraine,  ne  estoit  poinct  depuis 
une  sepmaine  au  mousiier  que  Jà  frère  Bonadventure  la 
venoit  entretenir,  lui  baillant  entre  deux  pater  moult 
bons  conseils  pour  soy  consoler,  lui  disant  que  là  pour- 
roit-elle  faire  son  salut  mieulx  qu'au  mitan  du  munde, 
et  que  elle  le  feroit  avecques  si  gentes  distractions  et 
amusettes,  qu'elle  en  mettroit  vite  en  oubli  toutes  ses 
peines  et  tous  ses  meshaings. 

Et,  ce  disant,  il  lui  redressoit  sa  guimple  en  lui  pour- 
mcnant  la  main  parmy  les  tettins,  que  elle  avoit  à  la 
mode  de  son  aage  deurs  comme  pierre  œgyptiane,  car 
onc  ne  a-t-on  veu  pierre  plus  deure  que  ceste-cy  ne  tes- 
tons plus  vaillants  que  ceulx  de  fille  qui  broute  sa  dix- 
nefvième  primevère. 

Mais  ayant  oui  parler  de  la  réputation  de  nostre  bon 
braguard  moyne  et  devinant  par  quel  chemin  il  vouloit 
la  mener  paistre,  et  quelle  herbe  lui  vouloit  faire  man- 
gier,  se  défendoit-elle  fort  dextrement  de  sa  petiote  voix 
flusiée  : 

—  Holà  !  mon  père,  ce  ne  sont  point  là  Jeux  et  diver- 
tissements   de    moynes    et   religieuses  !    Ne    avez-vous 
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crainie  de  entrer  en  déplaisance  emprès  du  Seigneur? 
Da  !  plus  ne  veux  que  m'approchiez  ! 

Pensez  bien  que  ces  parolles  firent  l'effet  de  sel  Jecté 
sur  braise,  et  que  les  oyant  le  gentil  capucinet  n'en  de- 
vint que  plus  enragé.  Tant  et  si  bellement  de  la  teste, 
du  cœur  et  des  environs  de  la  braguette  que  sans  doubte 
aulcun  il  auroit  baillé  à  la  paouvrette  le  licol  que  poinct 
elle  ne  demandoit  et  l'auroit  mise  à  mal  en  moins  de 
temps  qu'il  n'en  faut  pour  bouter  ceste  plume  en  l'es- 
criptoire,  si  quelques  religieuses  ne  estoient  veneues  à 
passer  par  là,  et  ne  l'avoient  forcé  à  se  départir. 

Mais  la  paouvre  Gertrude  véoit  bien  que  elle  ne  reculoit 
que  pour  mieulx  sauter  et  que  l'occasion  perdeue  se  re- 
trouveroit  bien  au  coing  d'une  aultre  vesprée  ;  aussy,  le 
soir  veneu.  songeant  que  elle  estoit  seule  en  ce  couvent 
sans  personne  pour  lui  venir  en  ayde,  se  print-elle  à 
plourer  amèrement  dessus  la  toile  de  sa  chemise.  Et 
oyant  emmyles  cellules  d'à  cosié  lebruict  que  menoient 
les  sœurs  qui  toutes  vouloient  dormir  à  deux  pour  se 
guarder  des  malins  esperits,  sentit  son  cceur  qui  se 
dessiroit  au  soubvenir  des  longues  pourmenades  que  elle 
faisoit  en  compagnie  de  son  doulx  amy  dessoubs  les 
bois  et  parmy  les  champs. 

Causant  de  la  sommellière,  du  pied  de  la  mère  abbesse, 
du  genoil  de  la  tourière,  de  leurs  tettins  et  d'auhres 
chouses,  gentement  les  religieuses  se  rigolloient,  s'épu- 
çant,  s'esmerillonnant,  s'amignottant,  et  rioient  comme 
une  compagnie  de  bauldes  petites  grives  en  se  racontant 
mille  histoires  joyeulses  sur  le  subjeci  de  la  supérieure, 
laquelle  ne  pouvoit  dormir  sans  moyne  à  cause  d'une 
vieille  habitude  que  elle  avoit  prinse  en  son  jeune  aage. 

Entendant  ces  baguenauderies  et  ballivernes,  la  paou- 
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Vie    sœurette    se    ramentevoit   certain  soir  où  son  amy 
■    ^  l'avoit  tendre- 

ment  accollce 
^^  J  en  un  coing  de 

''    '       ^  -    ^^grange  et  bel- 
"-"  -''     '    'lement    baisée 
y'C^-'  dessous    les 
dents;  et  toute 
frissonnante  à  cette  dolce 
soubvenaiice,elle  se  print 
a  regretter  de  ne  lui  avoir 
poinct  laissé   cueillir    la 
flour    esclose    pour    lui, 
Lt  que  tolliroit  peut-être 
'e  lendemain  Icmeschant 
frère  Bonadventure. 
Et  songeant  à  ces  chou- 
ses,   se  mist  à 
pryer  Dieu  de 
lui  bailler  bon 
m  o  y  e  n   pour 
descontire      le 
susdit  braguet- 
icur ,    et  l'envoyer   pour- 
mener  en  une  aultre  prai- 
lie. 

Le  lendemain,  vers  le 
mastin,  le  jour  estant  vc- 
neu  comme  à  l'accoutumé, 
et  la  cloche  ayant  sonné 
l'heure  de  se  resveigler,  toutes  les  nonnettes  sautant  de 
leurj^lict  s'embrassèrent,  se  demandant  à  quoi   avoient- 
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elles  resvé  et  si  bien  elles  avoient  dormi  leur  saoul.  Et 
ce  disant  s'étiroieni  comme  petites  levriéres,  et  rioient 
en  peignant  leurs  cheveux  que  elles  tenoient  longs,  par 
espécialle  permission  de  monseigneur  Tévesque.  Ah  !  ci 
aviez  esté  là,  auriez  bien  ri  à  les  voir  se  tresmousser  et 
s'eslocher  comme  un  tas  de  petites  moinelles,  et  chanter 
comme  folles,  mais  aussy  tristes  seriez-vous  deveneus. 
véant  la  gente  sœur  Gertrude  qui  seule  ne  s'esjouissoit 
poinct,  ayant  la  teste  pleine  de  tristesse  et  de  dolence. 

Or.  comme  venoit  de  sonner  la  demi-heure  de  midi, 
vecy  qu'une  petite  novice  arriva  toute  essoufflée  en  Tec- 
clise  où  elle  pryoit  madame  la  Vierge  et  sa  benoiste  pa- 
tronne, lui  disant  que  deux  bons  moynes  demandoient  à 
l'entretenir,  pour  lui  bailler  avis  de  la  santé  de  ses  père 
et  mère. 

Adoncques  légièrement  se  rendist-elle  auprès  d'eux, et 
vous  asseure  que  elle  y  feust  en  un  saut  de  puce,  car 
avoit-elle  grande  joie  à  entendre  parler  de  ses  parents, 
combien  qu'ils  l'eussent  si  meschantement  navrée.  Mais 
pensez  si  son  plaisir  fust  grand  quand  elle  vist  les  deux 
moynes,  et  si  son  cœur  se  print  à  tabouriner,  et  si  son 
cerveau  fust  en  liesse  lorsque,  parmy  ces  deux  frocards, 
elle  recogneut  dessoubs  la  robbe  de  bure  celuy  pour 
Tamour  duquel  elle  perdoit  toute  gaieté  et  que  elle  aymoit 
plus  que  tout  au  monde. 

Lors,  vifvement  s'approucha-t-elle  de  son  amy,  entan- 
diz  que  l'autre  religieux  emmenoit  en  un  coing  la  sœur 
tourière  pour  lui  monstrer  belles  patenostres  bénies  par 
le  pape  et  libvre  d'heures  adorné  par  moynes  floren- 
tins. 

Et  baissant  la  voix,  et  serrant  fort  les  petites  mains  de 
la  nonne  en  ses  mains  qui  ardoient  de  fiebvre,  messire 
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Jacques  de  Hcurteloup  lui  demanda  si  elle  avoir,  pour 
le  service  éternel  de  Dieu,  bouté  en  oubliance  le  grand 
amour  qu'il  avoitpour  elle  et  dont  Jà  il  avoit  failli  tres- 
passer  depuis  que  ne  l'avoit  veuc  ? 

Et  tous   deux,   les   yeux  emmy  les   yeux,  se  juroient 


fidellité  léalle  jusquesàla  tumbe,  tremblant  de  la  joie 
paradisiaque  et  du  plaisir  sans  pareil  que  ils  ressentoicnt 
à  se  retreuver. 

Adoncques  toute  esmue,  tant  que  elle  en  defailloit 
presque,  la  paouvre  novice  se  mist  à  conter  à  son  gallant 
les  emprinses  diabolicques  que  menoit  contre  son  hon- 
neur le  mauldict  frère  Bonadventure.  Et  cuydez-le,  mes 
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gentes  agnelles,  ce  ne  fust  pas  sans  que  le  gentilhomme 
entrast  en  grande  cholère,  car  avoit-il  toujours  son 
humeur  et  son  sang  de  chevallier  dessoubs  son  habit  de 
moyne. 

Et  si  fort  se  print-il  à  jurer  par  la  pantophle  de  sainct 
Crespin  qu'il  fallust  que  la  tourière  fust  bien  occupée 
aux  patenostres  de  Taultre  frocard  pour  ne  rien  entendre, 
combien  qu'elle  feust  un  peu  sourde  de  sa  nature. 

Pourtant,  songeant  à  ce  qui  l'avoit  amené  au  moustier, 
et  bouillant  fort  en  son  sang  de  ne  pouvoir  tout  forclore 
d'un  coup  de  poing  ou  d'espce,  le  gentilhomme  se  print 
à  rétîéchir  emmy  son  capuchon  au  bon  moyen  qu'il  fau- 
droit  treuver  pour  arracher  s'amye  de  son  servage  et  pu- 
nir le  maulvois  capucin  de  son  audace. 

Or,  il  advint  que  justement  vers  ceste  minute  là,  mes- 
ser  Satanas,  qui  moult  ayme  les  religieux,  fust  prins  de 
coliques  horrificques  pour  avoir  beutrop  d'eau  benoiste, 
et  si  bellement  se  mist  à  se  tordre  et  à  piailler  que  n'en- 
tendant rien,  il  ne  pust  protéger  son  féal  varlet  dom  Bo- 
nadventure. 

Si  bien  que,  aydé  par  son  très  vénéré  patron,  lequel  est 
à  ce  qu'on  asseure  fort  puissant  es-royaulme  des  cieulx, 
messire  de  Heurteloup  treuva  d'un  seul  coup,  en  un  coing 
de  sa  cervelle,  la  bonne  fasson  pour  tout  mener  selon  ses 
dczirs. 

Lors  s'estant  retiré  devers  une  fenestre  avec  sa  mye, 
lui  parla  ainsy  dedans  le  perthuis  de  l'aureille  : 

—  Vecy  que  me  vient  sapience  en  la  teste,  ma  mignotte. 
Encore  ne  estoit-elle  parsemée  que  de  folie.  Alors  donc- 
ques  que  béni  soit  le  sainct  nom  de  Dieu  !  Amen. 
Escoute  un  petit,  et  point  ne  te  truphe  de  porte,  mon 
amour,  je  ai  treuvé  la  bonne  manière.  Vecy  comment  il 
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faut  accommoJer  la  saulce.  Ne  trop  de  vinaigre,  ne  trop 
d'ail.  Poinct  n'espargne  la  moustarde,  et  si  bien  sont  bat- 
tus les  œufs,  tout  ira  bien.  Adoncques,  que   sainct  Gre- 
luchon  veille  dessus  nous.  Plus  ne  faut  maintenant,  ma 
mye,  repoulser  vos- 
tre  frère  Bonadven- 
ture.    Dictes-lui 
qu'avez  changé  d'a- 
vis et  que  le  ventest 
tourné  de  son  costé, 
mais  que  de  crainte 
d'être  déplaisante  à 
Dieu  vous  ne  voulez 
estre  favorable  à  ses 
dézirs  qu'en  dehors 
de  cestuy  couvent. 
Pour  cela,  contez- 
lui     doncques     de 
vostre    dolce    voix 
que     voulez     faire 
le      pèlerinage     de 
Saincte  -Radegonde 
à  Poictiers,  et  dic- 
tes-lui que  il  aura  libre  disposition  de  vous  dedans  la 
première  hostellerie   oi;i  vous  giterez,  et  que  tout  sera 
selon  son  plaisir  et  son  amusement.  Ne  ayez  crainte  aul- 
cune  à   lui  parler  ainsy  et  de  rien  ne  ayez  paour,  car 
ceste  dicte  hostellerie  estant  celle  de  la  Tricherie,   j'y 
serai  musse  avecques  deux  de  mes  compaings  ou  varlets 
lesquels  feront  le  guet,  et  cuvdez  que  le  feu  de  ceste  farce 
flambera  vifvement,  car  poinct  ne  suis  de  ceulx  qui  lais- 
sent moisir  le  laict  dedans  le  piot. 
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Ce  disant,  et  proufitant  de  ce  que  la  tourière  s'esloi- 
gnoit  avec  l'aultre  frère,  dolcemcnt  il  accola  sa  mye,  la 
serrant  dessus  son  cœur,  et  voulontiers  auroient-ils  esté 
plus  loing  si  la  bonne  religieuse  neestoit  reveneue;  mais 
poinct  n'osèrent  pour  ceste  foys,  et  se  séparèrent  sans 
avoir  eu  aultre  chouse  que  privautés  menues  qui 
sont  pour  augmenter  l'appétit 
des  amoureux  et  esguiser  leur 
soif. 

Pensez  bien  qu'aprèscela  un  long 
temps  nefust  poinct  sans  que  dom 
Bonadventure  dont  les  trippes 
s"eschauffoient  de  plus  en  plus  ne 
vinst  rôder  à  l'entour  des  juppes 
de  la  novice,  et  lui  caresser  la 
frontière  du  corsaige  en  lui  contant 
moult  dolceurs  et  compliments 
sur  son  bon  air,  la  couleur  de  ses 
yeux,  la  mode  que  elle  avoit  de 
parler  et  le  reste. 
Mais  ceste  foys  icy  fust-il  grandement  surprins  et  sa- 
tisfait de  voir  que  au  lieu  de  le  rabrouer  et  désapoincter, 
comme  avoit  faict  la  veille,  estoit  deveneue  gracieulse  à 
ses  discours,  et  soubrioit  en  l'escoutant,  lançant  reguards 
scarbillats,  et  faisant  force  minauderies  ainsi  que  petiote 
gouge  qui  onc  ne  a  pensé  à  aultre  chouse  qu'à  batifoler 
es-linceulx  depuis  que  elle  est  descendeue  de  cestuy-là 
parmy  lequel  on  Ta  pondue. 

Adoncques,  comme  la  voyant  si  bien  remplie  de  com- 
plaisance, il  la  vouloit  entraîner  emmy  un  petit  bois  où 


toutes  saulces,  durant  la  vesprée.  le  matin  ou  le  midy, 


CONTES    DU   CHAT    NOIR  145 

poinct  ne  voulut  aller  s'y  esbattre  et  lui  dist  dolcement 
en  lui  prenant  la  main  : 

—  Escoutez,  mon  père,  car  il  est  bon  d'abrévier  toutes 
chouses  icy  bas,  pour  ce  que  le  temps  est  moult  précieulx; 
abrévier  toutes  chouses,  dis-je,  hors  mis  chouses  d'amour 
et  de  liesse  qui  debvroient  durer  toute  la  vie  ;  adoncques 
ayant  en  secouant  mon  esperit  réfléchi  depuis  hier,  je  ai 
pensé  que  je  serois  beste  comme  petite 
oye,  lesquelles  sont  encore  plus  bestes 
que  piots,  — en  ne  baillant  poinct  satis- 
faction et  plaisance  à  vos  dézirs,  car 
est-il  en  ce  munde  plus  grande  joye 
que  celle  de  aymer  ?  Filles  qui  onc  ne 
ont  joué  à  ce  jeu  mignot,  toujours  se 
broillent  l'entendement,  cuydant  que 
vont  tout  perdre  ;  et  pourtant  rien  ne 
perdent-elles,  ou  chouse  bien  petite 
puisque  ce  ne  est  que  pucellaige  qui  est 
impalpable,  volatile  et  fugitif,  Aussy, 
puisqu'est  ainsy  faicte  la  coustume  des  nonnes  de  céans, 
de  mener  à  bien  le  salut  de  leur  âme  en  passant  par  ceste 
route,  j'ai  résolu  de  le  faire  en  vostre  compagnie,  ainsy 
que  ce  est  vostre  veuil,  mais  pour  la  prime  foys,  —  ne 
sçays  si  ce  est  sottise  de  ma  part,  —  je  aimerois  mieulx 
trépasser  par  torture  que  de  jouxter  dans  les  murs  de  ce 
couvent. 

—  Ouais  !  tist  le  capucin,  en  grattant  son  ventre, 
ouais!  je  cuyde  comprendre,  mais  ne  estes-vous  poinct 
fine  mousche  qui  pour  mieulx  me  trupher  voulez  me 
monstrer  le  jugement  darnier  par  le  perthuis  d'une  ai- 
guille ? 

—  Poinct!  respondit  sœur  Gertrude;  oncques  ne  ose- 
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rois  irupher  un  homme  d'ecclise  pour  ce  que  ce  seroit  le 
plus  grand  peschédu  munde;  adoncques  vous  prouverai 
z'         tost  que  ce  neestpoinct 
'  \ -•     '  .  ^l  V^-'       mensonge.  Si  madame 

la  prieure  veut  me  bail- 
ler congé  pour  aller  au 
pèlerinage  de  Saincte- 
Radegonde  devers  Poic- 
tiers,  viendrez  avecques 
moy.    A     mi-chemin 
nous   arrêterons    pour 
passer  la  nuict:  ce   est 
^   au  bourg  de  la  Triche- 
rie,   et    là     pourrons- 
nous    coucher    en 
l'aubergerie,  selon 
nostre  plaisance  et 
amusement. 

En  oyant  ceste 
^^^  petite  grive  à  qui 
vf^  il  auroit  sans  con- 
fession  baillé  le 
bon  Dieu  et  le 
Sainct-Esperit,  ainsy  ar- 
ranger leur  première  ren- 
contre, bien  pensa-t-il  que 
ce  estoit  une  rusce  com- 
mère qui  jà  avoit  veu  le  loup  plus  de  dix  foys 
et  sçavoit  le  recepvoir  vaillantement  qu'il  vinst  du 
nord  ou  de  Torient;  mêmement  vist-il  que  elle  se  estoit 
amusée  à  se  ribler  de  lui,  lui  faisant  croire  que  elle  es- 
toit  encore  aussi  nice  et  naïfve  que    oiselet  sortant  de 
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l'œuf  OU  agnel  qui  vient  de  naître;  aussy  fust-il  plus 
émoustillé  que  jamais,  et  comme  il  ne  estoit  poinct 
d'humeur  à  humer  pendant  quinze  jours  le  vent  en  guise 
de  rosti,  s'en  fust-il  incontinent  trouver  l'abbesse,  la 
pryant  de  bailler  sa  permission  pour  une  novice  qui  avoit 
faict  vœu  d'aller  à  Saincte-Radegonde,  ajouxtant  qu'il 
l'accompagneroit  de  paour  que  le  dyable  ne  la  tentast 
durant  la  route. 

Combien  que  la  dicte  abbesse  qui  avoit  l'œil  fin  au- 
tant que  le  museau  flairast  là-dessoubs  supercherie  et 
malice,  poinct  ne  osa-t-elle  refuser  ce  que  le  moyne  lui 
demandoit,  car  grandement  craignoit-elle  sa  cholére; 
mais  pour  brider  les  maulvoises  langues  qui  toujours 
sont  resveiglées  avant  l'aube,  il  fust  convenu  que  le 
moyne  se  de'partiroit  d'un  aultre  costé  avecques  un  sien 
compaignon,  entandiz  que  la  petiote  partiroit  à  dos  de 
mulle  avecques  une  aultre  religieuse,  laquelle  avoit  nom 
sœur  Pétronille. 

Et  s'en  furent  au  lendemain  matin  cestes-là  par  la 
porte  de  droite,  et  les  aultres  par  la  poterne  qui  estoit  à 
senesîre  —  ainsy  que  il  avoit  esté  convenu. 

Si  tost  que  le  serviteur  de  messire  Jacques  de  Heurte- 
loup,  lequel  alloit  se  pourmenant  d'aguet  alentour  des 
moListiers  depuis  trois  jours,  vist  sortir  nos  deux  nonnes 
dessus  leurs  mulles  caparaçonnées  a  la  mode  hespai- 
gnoUc,  ainsy  que  estoient  en  ce  temps-là  toutes  les 
mulles  chastelleraudoises,  hastivement  mist-il  le  pied 
dedans  l'estrier,  et  faisant  avaller  la  bride  à  son  cheval, 
s'en  fust  rapide  comme  vent  d'ouest  advertir  le  gentil- 
homme, son  cousin  et  leurs  varlets,  lesquels  montèrent 
incontinent  dessus  leurs  selles. 

Et  si  bien  firent-ils  diligence  que  les  religieuses   ne 
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avoient  poiiict  encore  passé  devers  l'ecclise  Sainct-Jehan 
alors  que  jà  ils  franchissoient  le  gué  de  Vienne  à  l'en- 
droit où  plus  tard  le  bon  roy 
Henry  tist  bastir  le  pont  qui 
va  de  la  ville  au  faulxbourg  de 
Chastelneuf. 

Adoncques     allant    toujours 
galopant  passèrent  devant  Ce- 
non   dans    un    nuage  de  poul- 
dre     esmerveiglant     les     ma- 
,\  nants  qui  les  re- 

gardoient  cou- 
rir, puis  avant 
dépassé  les  Bar- 
res, s'arrêtèrent 
dessoubs  les  ar- 
bres et  mirent 
leurs  chevaux  à 
l'abri. 

Lors  s  en 
fust  mes- 
sire  Jac- 
ques avec- 
ques  son 
cousin  re- 
comman- 
dant aux 
V  a  r  1  e  t  s 

d'accourir  à  la  ^Tricherie  vifvement  pour  les  advertir 
aussitost  que  verroient  venir  dans  le  chemin  le  cortège 
des  bons  religieux. 

Pensez  bien,  gentes  dames  qui  ne  avez  point  l'entende- 
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ment  escorniflé,  pensez  bien  qu'au  coing  du  premier 
bois,  nos  bons  religieux  ne  furent  poinct  sans  rejoindre 
leurs  compagnes,  lesquelles  estoient  en  avant  d'environ 
cinquante  pas  de  vieille  asnesse.  Alors  se  laissant  trim- 
baller dolcement  à  la  fasson  des  pèlerins  s'en  furent-ils 
genoil  à  genoil  devisant  dolcement  au  soleil  sans  trop 
courir  de  paourde  se  casser  les  boyaux  et  de  s'eschauffer 
le  gésier. 

A  chaque  ferme  que  rencontroient,  pensez  bien  aussi 
qu'ils  ne  manquoient  pas  d'entrer  pour  se  rafraischir, 
beuvant  laict,  vin  de  Chinonnois,  et  mangeant  fromaige  ; 
car  bien  sçavez  que  partout  moynes  treuvent  à  boire,  les 
bons  christians  ayant  paour,  s'ils  refusoient  de  leur 
bailler  boisson,  d'estre  aussy  maulvoisement  meshaignés 
que  le  mauldict  Isaac  Laquedem,  lequel  se  pourmène 
depuis  si  long  temps  avecques  cinq  sols  dedans  sa  poche 
pour  ne  avoir  poinct  voulu  donner  un  piot  d'eau  fraische 
à  nostre  paouvre  Seigneur  Jésus. 

Par  foys,  lorsqu'ils  chevaulchoient  dessoubs  les  bois, 
frère  Bonadventure  prenant  la  bride  de  sa  voisine  lui 
contoit  moult  histoires  amoureuses  et  folastres,  cuydant 
par  ces  espices  augmenter  l'appétit  d'amour  qu'il  lui 
souhaistoit  voir  vers  le  tantost. 

Dolcement,  il  lui  boutoit  la  main  aux  jarretiers  disant  : 
—  Oh!  ma  mie,  vous  avez  de  bien  plaisantes  jambes  sur 
ma  fy!  onc  ne  en  ai  rencontré  de  plus  dolces  à  toucher, 
et  de  plus  chauldes  dans  les  environs  de  la  cuysse!  Vere 
elles  doibvent  estre  aussi  blanches  que  laict,  et  souëves 
comme  pesches  d'aoust!  Jebaillerois  bien  un  demy-blanc 
pour  y  lairrer  incontinent  choir  un  baiser  ou  une  sizaine 
si  mieulx  ce  estoit  en  vostre  plaisance. 

A  quoi  respondoit  Gertrude  : 
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—  Dà  lairrez-moi  doncques,  villain  meschant  quevous 
ctes.  Ne    sçavez-vous  poinct  que  ce  est  peschc  d'ainsy 


^^s^s=#^tlËit 


.-  pourmener  dessoubs 
nippons  '  Ne  aurez-vous 
poinct  la  patience  de  at- 
tendre jusqu'à  Tangelus 
du  soir  pour  cognoistre 
la  couleur  de  cec)  '  Et 
se  len^ersant  dessus  sa 
mulle  elle  noit  comme 
une  folle,  découvrant  ses 
dents  blanches,  et  donnant  à  son  compaignon  de  petits 
coups  de  houssine  dessus  les  detz,  ainsy  que  font  mais- 
tres  aux  escholliers  qui  poinct  ne  ont  sceu  dire  Thistoyre 
de  Moïse  ou  du  vieil  compère  Abraham. 
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Et  ainsy,  san?  s''en  apercevoir,  arrivèrent  au  bourg  de 
la  Tricherie,  et  s'arrêtèrent  devant  l'huis  de  Vhnstellerie 
du  Coq-Vert,  car  ce  estoit  la  seule  qui  fust  en  ce  pais. 

Adoncques  vecy  le  bon  hoste  et  sa  femme  qui  s'empres- 
sent alentour  des  pèlerins  disant  :  —  Voulez-vous  poinct 
boire,  messire?  Poinct  ne  avez-vous  soif,  ma  sœur?  Icy 
avons  le  meilleur  vin  qu'on  sçache  à  dix  lieues  à  la 
ronde  !  Prenez  garde,  ma  révérende  !  poinct  ne  ayez 
d'inquiétude,  vos  bestes  seront  bien  soignées!  Ho  !  Ho  ! 
Ho!  par  icy,  ma  mignonne!  viens  en  l'écurie!  Ho! 
Holà  !  Ho  !  et  en  même  temps  crioient  :  —  Allons,  Nico- 
las, par  icy  vifvement  !  Menez  lamulle  blanche  au  repos  ! 
baillez-lui  bonne  mesure  d'aveine,  et  autant  de  paille 
fraische  qu'elle  en  demandera.  Allez,  faictes  I  Holà, 
Michaud!  Ohé,  Thomas,  mauldicts  parpaillots,  dormez- 
vous  ?  Holà  !  Ho  !  menez  les  muUes  à  l'écurie  !  et 
qu'elles  ne  se  plaignent  poinct  de  vous  ! 

Mais  ce  ne  estoient  là  que  mirouëteries  pour  esbaudir 
les  voyageurs,  car  bien  sçavez  que  muUes  ne  parlent 
plus  depuis  le  temps  de  messer  Esope,  et  qu'il  leur 
seroit  bien  dur  de  dire  si  elles  sont  contentes  ou  non  ! 

Tout  le  munde  estant  doncques  entré  en  la  grande 
salle  du  Coq-Vert^  sœur  Gertrude  cuyda  que  elle  alloit 
tumber  d'étonnement,  véant  que  le  susdict  Michaud  qui 
tant  excitoit  la  cholère  de  l'hostellier  ne  estoit  aultre  que 
son  bien-aimé  seigneur,  lequel  se  estoit  accoustré  en 
maraud  d'escurie  pour  mieulx  pouvoir  trupher  les  bons 
moynes. 

Adoncques  comme  le  feu  d'enfer  ardoit  fort  emmy  le 
ventre  de  dom  Bonadventure,  et  qu'il  avoit  grande  haste 
de  chanter  une  aultre  antienne,  il  cria  :  —  Bon,  bon  ! 
vecy  qui  est  bien!   que  Dieu  vous  soit  compatissant  et, 
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misérichordieux  !  Mais  pour  l'amour  de  luy,  faictes-nous 
vifvement  conduire  dedans  nos  chambres  et  bailler  à 
mangier,  car  nostre  estomac  est  si  creux  qu'il  est  descen- 
deu  jusqu'à  nos  semelles  ! 

Comme  bien  vous  avez  deviné,  la  chambre  des  m.oynes 
estoit  toute  voisine  de  celle  des  nonnes;  si  bien  que  après 
avoir  mis  à  mal  un  Jambon  et  un  vieil  poulet,  mes  deux 
frocards  s'étant  concertés,  se  deffeublèrent  de  leurs  frocs. 

Et  soubdain  nus  comme  satyres,  et  velus  comme  syl- 
vains,  les  vecy  se  ruant  dedans  le  logis  des  religieuses, 
grandement  eschauffés  comme  vous  pensez  bien. 

Mais  à  peine  y  avoient-ils  mis  le  nez  que,  saisis  par 
jambes  et  bras,  se  sentirent  jectés  à  terre  et  en  moins 
d'une  minute  ficelles  et  chordeliés  comme  andoilles 
champenoises,  si  bellement,  vifvement  et  jolliment  que 
ils  n'eurent  point  seulement  le  temps  de  souffler  ni  d'in- 
voquer leurs  benoists  patrons. 

Cependant  les  deux  religieuses  s'esclaffoient  le  mieulx 
du  munde  en  beuvant  du  vin  blanc,  et  en  grignotant  des 
tarteries. 

Alors  nos  deux  gentilshommes,  —  car  ce  estoient  eux 
qui  avoient  joué  ce  gentil  tour,  —  alors  doncques,  nos 
deux  gentilshommes  ayant  bouté  les  moynes  en  un  petit 
réduict  où  l'hostellier  souloit  mettre  ses  pommes  meurir 
et  ses  oignons  sécher,  les  jectèrent  dessus  la  paille,  leur 
recommandant  de  pryer  Dieu  à  voix  basse  s'ils  ne  vou- 
loient  être  décousus  du  gousier  aux  crémastères  ainsi 
que  vieulx  pourpoincts  en  vétusté,  adjouxtant  en  ryant 
que  ils  avoient  grand  besoing  de  silence  pour  certaine 
besoigne  que  ils  avoient  à  mener. 

Là-dessus  fust  la  porte  fermée  aux  verrouils  et  à  la 
clef. 
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Poinct  ne  vous  conterai,  mes  belles  dames,  ce  que 
feirent  nos  deux  seigneurs  en  compagnie  des  deux  gén- 
ies novices  ;  ce  seroit  injure  vous  faire,  car  sans  double 
auicun,  bien  debvez  le  deviner,  sçachant  bien  que  si 
eussiez  este  en  leur  place  poinct  ne  auriez  tué  le  temps  à 
dire  pastenostres,  non  plus  qu'à  compter  vos  cheveulx 
ou  à  chanter  le  tiers  verset  de  vespres. 

Jouvenceaux  et  bachelettes,  lorsqu'ils  sont  en  chambre 
close,  ne  ont  poinct  coustumes  ha- 
bituellement de  reguarder  voler 
corbels  dans  les  aërs,  mais  bien 
contrairement  treuvent-ils  tou- 
jours moyen  de  soy  divertir  gal- 
lantement  en  jouant  à  tire-juppe, 
trousse-  chemise ,  esloche-tettes, 
niusse-l'oiselet  ou  aultres  jeux  in- 
nocents que  vous  cognoissez  aussi 
bien  que  moy. 

Ce  que  je  puis  vous  dire,  pour  ce  que  je  l'ai  treuvé 
consigné  parmi  les  parchemins  de  mes  aieux,  c'est  que 
deux  jours  plus  tard,  les  deux  gentilshommes,  accompa- 
gnés des  deux  novices,  s'en  furent  chez  messire  Robert 
de  la  Grollière,  père  de  Gertrude,  lui  contant  comme 
quoy  ils  estoient  arrivés  par  la  permission  de  Dieu  pour 
saulver  l'honneur  de  sa  lilie,  lequel  alloit  estre  malle- 
ment  escharbotté  par  un  moyne. 

Ce  que  entendant,  le  vieil  seigneur  entra  en  grande  ire, 
envoyant  au  dyable  tous  les  moynes,  moynillons  et  ca- 
pucins du  munde,  puis  s'estant  soubdainement  radolci, 
il  mit  la  main  de  sa  fille  dans  celle  du  sire  de  Heurte- 
loup,  leur  proumettant  les  nopces  pour  la  vendange.  En 
mémoire  de  ceste  adventure,  ils  adjouxtèrent  en  se  ma- 
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riant  deux  petits  moustiers  dans  leurs  armes,  n''ayant 
garde  d'oublier  qu'à  ces  deux  moustiers  ils  dcbvoient 
leur  perpétuel  bonheur. 

Pour  ce  qui  est  de  l'aultre  novice,  elle  retourna  au 
couvent  des  bénédictines,  et  par  le  grand  crédit  de  mes- 
sire  Jacques,  lequel  estoit  nepveu  de  monseigneur  le 
sénéchal,  devint  abbesse  en  la  trentiesme  année  de  son 
aage.  Ce  fust,  à  ce  qu'on  asseure,  la  meilleure  abbesse  du 
couvent,  et  tant  qu'elle  vécut,  plus  que  jamais  fust  grande 
l'amitié  des  capucins  pour  les  bénédictines,  car  elle  estoit 
de  celles  qui  ayment  mieulx  se  rigoller  que  de  tumber 
en  mélancholie  et  voulontiers  s'abandonnent  aux  jouxtes 
des  linceulx,  pensant  comme  vous  et  moy,  ceulx  de  dar- 
rière  et  d"alentour,  que  les  licts  où  nous  naissons, 
aymons  et  mourons ,  sont  les  meilleures  galères  qui 
soient  pour  traverser  ceste  jiaouvre  vallée  de  lermes. 


XI 


DU    DANGER    DE    MONSTRER    L  ANGUILLE    AUX    DAMES 


Pour  messire  G.  Laffon  j'ai  espéciallement  es- 
cript  cestuy  coyiie,  afin  qu'il  puisse  après 
son  labour  ardu,  oublier  un  petit  les  tracas 
de  la  vie  en  compaignie  des  joyeulx  drilles 
et  des  gracieulses  damoiselles  d'aultrefoys. 


XI 


On  baiiffcf  bc  monfttct  CanQuiffc  aiiv  bamee, 


u  temps  du  bon  Triboulet  premier 
rov  des  folz  et  du  joyeulx  chevaui- 
cheur  Françoys  de  Valois,  seigneur 
de  France,  y  avoit  dans  la  rue  de 
la  Boucherie  à  Chastellerault,  un 
escornitleur  de  poissons,  hault  de  taille  et  vigou- 
reux comme  un  lansquenet  d'Unterwalden,  lequel 
estoit  de  belle  figure  et  gracieulx  comme  un  gentil- 
homme, combien  qu'il  fust  yssu  du  ventre  marmiteux 
d'une  humble  saulcissière.  Aussi  son  estai  estoit-il  bien 
achalandé  de  meschines  au  corsaige  fleuri,  de  bourgeoi- 
ses frétillantes,  voyre  même  adorné  de  nobles  et  haultes 
dames,  chacqune  entre  les  grandes  et  petites   n'aimant 
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achapter  qu"à  lui  seul  la  maigre  nourriture  que  bons 
christians  soûlent  mangier  le  vendredy  en  soubvenir  de 
la  dolente  passion  du  paouvre  Nazaréen  Nostre  Sei- 
gneur. 

Cestuy  bon  pescheux  qui  s'appeloit  Luc  Petit  avoit 
une  femme  du  nom  de  Catherine,  laquelle  estant  d'amou- 
reuse complexion  et  fort  adextre  aux  mille  petites  cho- 
settes  de  dessoubz  le  ridel,  véoit  d'une  chère  marrie,  et 
d'un  œil  fasché  les  porteuses  de  cotillons  qui  soy  pour- 
menoient  alentour  de  son  espoux  ainsi  que  chattes  em- 
prcs  d'un  cocquemart  plein  de  cresme,  car  Ja  souven- 
tesfoys  Tavoit-elle  soupçonné  d'aller  despendre  en  d'es- 
trangers  logis  sa  menue  monnoye  de  braguette,  et  bailler 
à  d'aultres  ceste  dolce  accoUade  d'amour,  qui  se  donne 
ailleurs  que  sur  l'épaule  comme  sçavez  bien  et  qu'elle 
eust  souhaicté  recepvoir  plustôt  dix  fois  qu'une  petite 
en  Tespace  d'une  journée. 

Aussi  le  tenoist-elle  de  près,  autant  que  le  pouvoit-elle 
faire  comme  s'il  eust  été  attaché  à  ses  gippons,  et  lié  par 
scel  invisible  à  sa  chemise. 

Ce  pendant  arrivoit  le  doulx  mois  d'Avril  qui  faict 
croistre  les  arhryccaux  et  tiours  de  primevère  et  pousse 
es  mains  des  bachelettes  mitaines  dedesyrs  et  leur  boute 
aux  pieds  brodequins  de  lascivité.  Adoncques  un  jour 
—  le  premier  de  ce  dict  mois  qui  est  la  feste  des  pois- 
sons comme  nul  n'ignore  —  dame  Catherine  estant  au 
logis  demourée,  la  femme  de  maistre  Bonneau  le  tabel- 
lion, que  d'aulcuns  accusoient  d'enguarnir  vaillamment 
le  chief  de  son  mary.  s'en  vint  devers  la  boutique  de  Luc 
Petit,  auquel  elle  avoit  moult  comparé  son  chétif  sei- 
gneur, ridé  comme  vieille  pomme  d'yver ,  et  mignotte- 
ment  se  mit  à  marchander  poissons  de  Vienne  disant  : 
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—  Oh  !  je  n'aime  mie  ces  petits  goujons,  ni  ceste  ca- 
naille de  rivière  bonne  à  nourrir  les  manants,  mais  com- 
bien me  plaist  ceste  grosse  anguille  que  vecy  ;  elle  feroit 
venir  l'eau  à  la  bouche  de  Tabbesse  la  plus  saige  et  res- 
veigleroit  la  gourmandise  de  toutes  les  nonnettes  de 
sainct  Benoist. 

—  Vere,  dist  Luc,  je  cuyde  que  vous  parlez  icy  avec- 


ques  plus  de  sapience  que  tous  les  docteurs  coëffés  qui 
font  les  marjolets  à  l'entour  des  cottes  en  parchemin  de 
ceste  vieille  garce  qui  s'appelle  Sorbonne,  pour  ce  que 
les  anguilles  ont  esté  faictes  par  Dieu  plustôt  pour  les 
dames  que  pour  les  hommes... 

—  C'est  vray,  dist  la  dame,  plus  libre  en  ses  parolles 
qu'une  ribaude  à  capitaines,  —  c'est  vray  depuis  que  le 
munde  est  sorti  de  l'œuf,  et  j'en  sçais  d'aulcunes  qui  sont 
plus  savoureuses  que  viande,  et  si  souëves  qu'on  les 
prendrait  pour  viande  véritable  ;  et  jouant  ainsi  de  l'é- 
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quivocque  ils  devisèrent  un  long  temps  disant  des  yeux, 
ce  que  les  aultres  n'avoient  cure  d'entendre  et  de  sça- 
voir. 

Adoncques  adjouxta  la  dame  :  — 'Je  vais  achapter  ceste 
icy;  ainsle  pescheur  véant  la  meschine  prendre  Tanguil- 
lette  pour  la  bouter  es  panier  dist  légièrement  : 

—  Eh  !  madame,  j'ay  grand  desyr  de  parler  un  petit  à 
messire  Bonneau,  au  subject  de  certain  procès  qui  m'est 
vencu  du  pays  de  Ghicquane,  j'irai  doncques  vous  la 
porter  s'il  vous  plaist. 

—  Venez  si  voulez,  respondit  la  dame,  combien  que  je 
craigne  fort  qu'il  n'en  tombe  pour  vous  grande  pluie  de 
cholères  et  d'injures  de  la  part  de  vostre  Catherine. 

—  Oh  !  nenny,  reprint  le  pescheur  ;  poinct  ne  le 
sçaura-t-elle  pour  ce  qu'elle  a  tout  ce  jour-cy  lessiveuses 
à  guarder  lesquelles  s'occuperoient  plustôt  de  la  cons- 
cience d'autruy  que  des  linceulx  à  blanchir,  si  elle  les 
lairroit  maîtresses  de  leur  loysir. 

—  Bien,  tist  malicieusement  madame  la  tabellionne,'car 
pour  ma  teste  décollée,  ou  mon  teint  perdu  ne  vouldrois 
vous  veoir  soupçonne,  pour  vostre  bonne  grâce  à  me 
vouloir  servir;  surtout  ne  venez  poinct  davant  quatre 
heures,  pour  ce  que  maistre  Bonneau  seroit  alors  à 
compter  ses  raves  et  sermonner  ses  choux  en  son  clos, 
devers  Sainct-Antoine. 

La  dame  partie,  bonnes  langues  tost  d'aller  leur  train, 
envoyant  à  Luc  Petit  brocards  et  railleries  de  toutes 
couleurs;  le  dict  Luc  faisoit  fort  l'estommi,  feignant  ne 
rien  comprendre  à  ces  discours,  mais  les  mocqueries 
tomboient  sur  lui  drues  comme  grêle  de  mars,  et  les 
maulvois  plaisants  disoient  que  sa  femme  seroit  contente 
comme  une  royne  de  sçavoir  que  les  notaires  lui  vou- 
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loient  du  bien  —  veu  qu'elle  estoit  fière  de  lui  plus  que 
Charlemaignc  de  son  épée  benoiste  —  et  que  pour  ce  elle 
lui  feroit  passer  es  paradiz  de  lin,  une  nuict  de  longue 
chevaulchée,  à  grand  renfort  de  clochettes  et  de  grelots... 
et  s'esclafîoient  parlant  des  dictz  grelots,  lesquelz  asseu- 
roient-ils  furent  jadis  inventés  par  la  trisaïeule  de  Ma- 
dame Vénus  pour  esjouir  les  cavalcades  amoureuses. 

Ains  sans  s'émouvoir  Luc  les  lairroit  piailler  à  dextre 
et  à  senestre  tenant  teste  galantement  aux  uns  comme 
aux  aultres. 

Quand  les  sergents  du  guet  furent  veneus  pour  faire 
dévallerles  marchands  de  par  la  ville,  Petit  emporta  ses 
paniers  à  sa  maison  et  dist  à  sa  femme  qu'il  alloit  à  la 
rivière  quérir  une  anguille  pour  la  bailler  à  maistre 
Bonneau:  puis  l'ayant  gentement  accolée  cmmy  les  dra- 
pels  qui  séchoient,  ainsi  qu'un  Jouvencel  sa  mie,  s'en 
alla  joyeulsement,  la  lairrantqui  ne  se  doubtoit  de  rien. 
Le  tabellion  jà  s'estoit  mis  en  route  pour  aller  voir  si 
les  pommiers  estoient  bien  en  poinct,  et  faisoient  bonne 
promesse  de  fruictz  pour  l'automne,  aussi  pour  cueillir 
une  petite  salade  tendrette,  dunt  il  vouloit  se  refraischir 
les  trippes  chacque  vesprée,  si  bien  que  son  espouse 
avoit  donné  l'esbat  aux  clercs,  leur  disant  qu'ils  ne  man- 
geoient  pas  plus  que  moinels  et  arundelles  et  qu'il  leur 
seroit  bon  de  s'aller  pourmener  un  petit  pour  prendre 
de  l'appétit.  Ce  qu'ils  avoient  faict  de  grand  playsir,  car 
ils  avoient  tous  cil  icy,  cil  là,  une  petite  chambrière  dont 
ils  avoient  grand  faim  plus  que  de  souppe. 

Adoncques  en  entrant  nostre  Petit  fut  receu  par  la 
dame  à  laquelle  levant  sa  barrette  il  dist  d'un  ton  rail- 
larii  :  —  Madame,  m:  vecy  avecques  mon  anguille  et  je 
suis  vostre  féal  serviteur. 
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—  Oh!  oh  !  fist  la  dame  soubriant  pour  monstrer  ses 
■dents  qu'elle  avoit  albes  comme  du  lait,  je  cuyde  que 
ceste  anguille  a  maulvoise  mine;  oh!  la  chère  marrie! 
on  diroit  qu'elle  n'est  plus  aussi  gaillarde  que  ce  matin; 
Tauriez-vous  prinse  pour  une  aultre  de  azar? 

—  Eh  !  c'est  qu'elle  estoit  faschée  sans  doubte  de  ne 
vous  voir  poinct,  dist  Petit,  mais  soubdainement  allez- 
vous  lavoir  frétiller  comme  lorsqu'elle  se  jecta  dans  mon 
iilet  l'aultre  hier. 

Et  treuvant  la  tabellionne  rouge  à  poinct,  les  yeux 
brillants  comme  braise  lucilerienne,  la  poulsa  dolcement 
■devers  un  grand  escabel  qui  estoit  là. 

—  Vère,  dist  la  dame,  qu'entendez-vous  faire;  seriez- 
vous  un  maulvois  homme  et  un  mal  apprins?  Est-ce  ainsi 
que  debvez  abuser  de  ce  que  suis  seule  en  mon  logis; 
me  voulez-vous  faire  oultraige  meshuy  ?  Oh!  que  dira 
maistre  Bonneau,  quand  il  sçaura  qu'avez  voulu  me 
déshonorer...  faut-il  vous  bailler  toute  ma  chevance 
pour  que  me  lairriezhonneste  femme  ainsi  qu'ai  toujours 
été  depuis  que,  las!  damoiselle  ne  suis  plus? 

Ains  le  pescheur  hardi  comme  les  paiges  du  duc  de 
Bourgogne,  lesquels  furent  en  ce  temps-là  les  plus  har- 
dis du  royaulme  de  F'rance  pour  jouer  la  farce  des  che- 
mises au  vent,  s'eschauffoit  à  la  veue  de  la  dame  qu'il 
treuvoit  miste,  faictisse,  et  savoureuse  plus  qu'aulcune, 
et  toujours  éperonnoit  l'anguille,  si  que  la  paouvre 
femme,  sentant  le  dyable  la  guaigner.  se  print  à  poulser 
de  grands  soupirs,  lairrant  son  corsaige  se  desclore,  et 
dist  d'une  voix  qui  se  mouroit  d'aise  : 

—  Ah'  regret  me  vient  d'avoir  esté  félonne,  vecy  bien 
la  plus  vaillante  beste  du  munde  et  serois-je  la  plus 
dapnable  femelle  de  la  terre,  si  la  déboutois  encore. 
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Et  ce  dysant  accola  le  pescheur  pour  le  guerdonner  de 
lui  avoir  faict  gouster  aussi  doulx  mets  assaisonné  d'aussi 
gente  fasson,  criant  toujours  qu'elle  avoit  grand  faim 
et  qu'elle  vouloit  festoyer  jusqu'au  lendemain. 

Ce  pendant  advint  que  la  Catherine  embesoignée  de 
ses   drapels  et    lessiveuses  ne  se  doubtant   pas  de  cela 


sortit  de  son  logis  pour  aller  quérir  à  boire,  ses  femmes 
ayant  soif;  lors,  vit-elle  venir  près  d'elle  une  sienne 
voisine  qui  lui  dist  :  —  Hé!  ma  mignotte,  devez  estre 
joyeulse,  car  vostre  mary  a  receu  grand  honneur  au 
marché,  veu  que  madame  la  tabellionne  lui  a  achepté  sa 
plus  belle  anguille,  et  Va  prié  de  venir  en  sa  maison  pour 
lui  dire  comment  se  fabricquent  les  saulces  de  ces  bestes- 
là.  Aussi  estoit-il  rouge  comme  un  chaperon  de  coq 
amoureux. 

Ce  qu'entendant  Catherine  sentit  le  mauldict  feu  de  la 
jalousie    lui    arder  de  la  teste   au  ventre,  et  entrant  en 
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grande  ire  jura  par  la  double  auréole  de  madame  la 
Vierge  qu'elh;  alloit  aller  escharbotter  molestement  les 
parchemins  de  ce  vieil  cocu  griffonneur  de  chicquanes 
pour  voir  un  petit  ce  que  faisoit  son  grand  dyable 
d'homme  en  cestuy  maulvois  nid  de  musaraignes. 

Et  incontinent  desvalla-t-elle  toute  deschevelée  devers 
le  logis  de  messire  Bonneau,  lequel  estoit  toujours  emmy 
ses  choux,  cherchant,  sans  doubte,  le  marmouzet  qu'il 
avoit  cuydé  faire  la  prime  nuictée  de  ses  nopces. 

Or,  nos  amoureux  qui  avoient  oultrement  mis  en 
oubliance  les  conseils  de  Dame  Prudence,  tant  estoient- 
ils  absorbés  en  leurs  occupations  et  menus  labeurs, 
avoient  lairré  l'huys  déverrouillé,  si  bien  que  Cathe- 
rine, folle  de  maie  raige,  entra,  comme  renard  en  un  camp 
de  gelinettes,  et  vist  ce  que  d  aultres  n'ont  oncques  veu 
que  par  le  pertuis  de  la  serrure  et  que  vous  devinez  bien 
pource  que  vous  avez  l'entendement  limpide  en  ces  sortes 
de  chouses. 

—  (3h  I  oh!  fist-elle.  mettant  ses  poings  dessus  ses 
hanches  et  levant  le  poulce  comme  font  toutes  mar- 
chandes de  poissons  depuis  que  poissons  se  vendent  icv- 
bas,  oh!  madame,  il  faut  que  vous  soyez  une  gouge  bien 
orde.  une  galloise  bien  détestable  pour  avoir  ainsi  mes- 
pris  !  Aussi  grande  envie  me  vient  de  vous  bailler  du 
sabot  par  la  teste;  l'un  cassera  l'aultre  si  Dieu  veult  et 
ce  sera  une  ribaulde  de  moins  pour  perturber  le  paouvre 
munde. 

—  Ne  sçais  ce  que  me  voulez,  meschante  femme,  dist 
la  dame  en  se  relevant;  m'est  advis  que  devriez  aller 
quérir  vostre  raison  chez  qui  vous  l'a  prinse,  plustôt  que 
de  venir  oultraiger  une  honneste  bourgeoise.  Besoin  n'est 
pas  que  veniez  mener  icv  vostre  estrif!  Ahl  louez  vostre 


CONTESDUCHA'INOIR  lOD 

patrone  es  cieulx,  de  ce  que  mes  clercs  ne  sont  céans 
meshuy,  car  vous  aurois  faict  fouetter,  comme  oncques 
n'ont  esté  fouettées  fesses  de  garce,  depuis  le  jour  où 
monseigneur  le  prévost  tist  bailler  cinq  cents  coups  de 
houssine  à  la  sorcière  de  la  rue  Taupanne.  Qu'avez-vous 
à  besler  et  quel  dyable  vous  a  prins  de  cryerpour  ce  que 
Petit  me  monstre  son  anguille?... 

Et  ce  disant  la  dame  se  mist  à  rire  si  fort  qu'elle  en 
pensa  mourir  par  la  rate,  qu'elle  avoit  fort  esveiglée  et 
qu'elle  en  ploura  comme  une  fontaine. 

Et  pendant  ce  temps-là,  piteux  et  l'oreille  molle 
s'en  alloit  le  paouvre  Luc  poursuivi  par  sa  femme 
qui  cryoit  à  travers  rues  et  ruelles  qui  menoient  à  son 
logis  : 

—  Hé  !  paillard,  trousseur  de  robbes,  colligeur  de 
chemises,  desboucleur  de  jarretiers,  escornitieur  de 
cocus!  Hé,  Petit,  monstre  doncques  ton  anguille  à  la 
dame  ! 

Et  de  toutes  les  maisons  grandes  et  petites  sortoient 
gens  tout  estommis,  lesquels  véant  le  paouvre  sire  fuyr 
comme  lièvre  dont  les  chiens  flairent  la  queue,  entroient 
en  grande  joye  et  s'esclaffoient  en  long  et  en  large 
maulgré  la  chère  rebourse  du  p)escheur  et  cryoient 
aussi  : 

—  Hé!  Ohé!  Petit,  va  doncques  monstrer  ton  anguille 
à  la  dame  ! 

Cestuy  conte  prouve  par  le  menu,  aussi  bien  qu'aul- 
trement,  qu'il  ne  faut  oncques  monstrer  anguilles  aux 
femmes  de  tabellions  fussent-elles  mistes  et  moelleuses 
plus  que  Venus,  et  les  anguilles  plus  belles  qu'aulcunes; 
pour  ce  que  le  Dyable  et  toute  la  confrérie  dyabolicque 
qui  aiment  les  dessusdicts  notaires  autant  que  leurs  tilz 
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les  protègent  jour  et  nuict  et  font  persécuter,  et  mettre  a 
mal  par  leurs  femmes,  les  gallants  qui  viennent  se  pour- 
mener  emprès  de  leurs  lits  de  parements  et  voir  comment 
sont  lamhroyssés  leurs  logis,  pour  gousier  à  leur  chf- 
vance  amoureuse  et  chasser  en  leurs  terres,  la  petite  beste 
que  vous  cognoissez  bien. 


XII 

MESSER    SATANAS    DANS    LE    DRAGEOIR 
AUX    CHOLLIQUES 


A  messire  Luc  Olivier  Mcrsoii  l'impeccable 
peintre  et  l'incomparable  enlumineur,  fils 
des  grands  primitifs  et  des  grands  ornema- 
nistes de  jadis,  je  dédie  cestuv  conte  afin 
de  le  faire  rire  un  petit  après  disner. 


XII 
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Tout  proche  de  cestuv  dessusdict  pavs  de  Chastelk- 
raulr,  lequel,  comme  bien  le  sçavez,  fust  moult  illustré 
de  par  le  munde  pour  ce  qu'estoit  le  plus  vaillant  en 
haultes  fumisteries,  beuveries,  paillardises  et  aultres 
joyeusetés  de  même  farine,  y  avoit  en  le  faulx-bourg  de 
Saincte-Catherine  une  gente  et  amoureuse  garce,  laquelle 
oultre  qu'elle  fust  de  mine  à  bouter  folie  et  fièvre  emmy 
le  cœur  des  benoists  anges,  estoit  encore  aornée  du  tant 
ioly  nom  de  Radegonde  qui  est  plus  précieulx  qu'aul- 
cune  jouaillerie  qu'on  puisse  bailler  aux  Poictevines. 

Maulgré qu'elle  fust  la  femme  de  maistre  Touzaud,  cor- 
douanier  de  monseigneur  le  seneschal,  lequel  tout  le 
jour  se  cardinalizoit  le  nez  avecques  Télixir  Sainct- 
Georges  qui  pourchasse  mélancholies  et  noires  humeurs, 
estoit  la  dicte  Radegonde  férue  pour  un  jeune  clerc  blond 
comme  la  prime  dame  de  cestuy  munde,  lequel  s'appe- 
loit  Jehan  Frappier  pour  la  bien  servir  et  dolcement 
amuser. 

Aussi,  comme  bien  le  cuydez,  estoient-ils  tous  les  trois 
heureux  ainsi  que  séraphins  en  leurs  célestes  cathédrales. 
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Car,  dist  un  vieil  philosophe  :  Poinct  n'est  de  jove  plus 
grande  et  délectable  pour  compaignons  de  la  triple  ri- 
baude  Bouteille  que  de  lairrer  leur  femme  au  voisin;  et 
poinct  n'est  es  paradis  bonheur  qui  tant  moëlleusement 
berce  Tàme  pour  un  bon  guallant  et  sa  mve  que  de  mener 
paistre  en  pays  de  cocuaige  l'espoux  qui  poinct  ne  se 
mctie. 

Ils  estoient  heureux  plus  que  parpaillons  et  parpail- 
lonnes  emmy  le  cueur  des  roses,  quand  un  matin  s'en 
vint  en  l'esprit  de  messire  de  Boitoux-Binotte  le  ieune,  la 
malséante  idée  de  pourchasser  la  belle  —  pour  ce  qu'il 
estoit  sans  doute  en  phantaisie  de  faire  chanter  ceste  pou- 
laille  en  son  jardin. 

Moult  rondelet,  grassouillet,  bedonnant  et  bien  en 
couenne  estoit  le  seigneur  soupirant.  Encore  qu'il  fust 
riche  comme  messer  Crésus,  il  avoit  la  prestance  gra- 
cieulse  d'un  petit  sanglier  qui  sov  pourmeneroii  emmy 
les  bleds  dans  le  pourpoinct  d'Adonis. 

S'en  vint  doncques  faire  sa  cour  cuydant  bien  estre 
meschantement  débouté  par  la  belle.  Mais  bien  aultre- 
ment  le  reçut  la  rusée,  lui  faisant  moult  salutz,  révé- 
rences et  soubritz.  Et  quand  il  eut  tout  desvuidé  son  dis- 
cours dont  il  y  avoit  nouante  six  aunes  pour  le  moins  et 
débité  son  chapelet  de  gaillardises  jusqu'à  la  dernière 
patenostre  : 

—  Oh!  mon  vieulx  branchaige,  lui  dist-elle  en  lui 
lançant  un  regard  d'enfer,  moult  joyeulse  serois  de  m"a- 
briter  emmy  tes  feuilles,  car  je  ne  suis  que  paouvre 
femme,  et  m'y  abriterai  si  tu  fais  à  ma  phantaisie. 

—  Oh  !  petite  brebis  de  ma  bergerie,  parle  donc- 
ques... 

—  Vere,  dist-elle,  après  que  la  nuict  sera  close,  et  que 
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seront  endormies  les  souriz-chaulves,  viens  icv,  gros 
fromage  de  mon  âme,  viens  icy  accoutré  à  la  façon  de 
messer  Satanas,  et  te  pertuisanncrai  le  cœur  de  mon 
amour. 

Galantement  testonné,  le  col  goidronné,  s'en  vint 
doncques  à  la  nuict  tombée  le  baron  de  Boitoux-Binotie, 
tenant  en  sa  senestre  ainsi  qu'une  dague,  de  peur  qu'elle 
ne  fust  souillée,  sa  longue  queue  satanique  ;  et  dolce- 
mcni,  comme  par  l'ordre  d'un  enchanteur,  se  referma 
la  porte  sur  ses  chausser^.  Lors  il  vit  le  béguin  de  Rade- 
gonde  qui  se  montroit  à  Thuis  du  grenier.  «  Ah  !  vous 
voilà  donc,  mon  ioly  petit  oyson  ?  »  dit  la  dame  en  s'es- 
claffant.  Et  comme  le  paouvre  démon  levoit  le  pied  pour 
aller  accoler  la  dame  qu'il  cuydoit  nice  et  pleine  de  sim- 
plesse,  l'eschelle  s'éleva  aussi  comme  par  mirificque  en- 
chantement. 

Et  tandis  que  le  penaud  Boitoux-Binotte  s'escorchoit 
le  gousier  à  réciter  ses  oraisons  d'amour,la  chaulde  garce 
et  son  amy  faisoient  gentement  sacrifice  à  Cupidon 
emmv  le  feurre . 

La  chose  faite,  refaite,  achevée  et  parachevée,  le  galant 
petit  Jehan  se  saulva  en  son  logis,  jetant  une  escuelle 
d'eau  sur  le  test  du  paouvre  amoureux,  ce  dont  il  eut 
griève  peur. 

Et  soubdain,  comme  feu  Languille,  se  mist  à  crier  la 
malicieuse  femmelle,  disant  : 

—  Holà!  qu'est-ce  icy  .>  En  voicy  bien  d'une  autre! 
Ma  bonne  dame  la  Vierge,  à  mon  secours!  Voilà  le  dia- 
ble qui  me  veult  prendre  !  Holà!  mes  amys,  venez  en 
avde  à  votre  paouvre  servante,  et  vous,  mon  doulx  sei- 
gneur Jésus,  me  lairrerez-vous  entre  les  griffes  de  ce 
meschant  ? 
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Alors  vinrent  toutes  gens  du  voisinage  avecques  four- 
ches, torches  et  bastons  et  en  grande  fureur  pourchas- 
sèrent le  paouvre  démon  jusque  dans  le  fientoir  où  il 
s'embrena  jusqu  aux  oreilles.  Puis  s'en  furent  coucher, 
le  CLiydant  retourné  en  sa  noire  chaudière. 

Et  dut  rester  là,  dans  le  fientoir  jusqu'au  jour,  le  piteux 
amoureux,  et  s'en  retourner  penaud,  traînant  toujours 
après  lui  sa  queue  saianique.  Il  y  gagna  moult  maulx  de 
moelles  et  de  nerfs  dont  il  fut  guéri  de  celui  d'amour.  Et 
de  celui-là  le  fust  plus  tard  comme  le  sont  toutes  benois- 
tes  gens  par  l'antique  et  inguérissable  mal  de  mort.  — 
Tant  est  vrai  et  saige  cestuy  vieil  proverbe  qui  dist  : 
«  Qu'il  faut  toujours  un  clou  pour  l'aultre  chasser!  » 


XIII 


LA    PUCELLE    DE    SAINCïE    CATHERINE 


Au  très-grand  et  très-puissant  romancier  Emile 
Zola,  à  cil  quifist  Germinal  et  vingt  aultres 
libvres  fameux,  j'offre  ce  paouvre  escrtpt 
en  signe  de  recognoissance  et  d'admiration. 


XUl 


£a  pnccCCe  bc  3aii\ctc  Catfjmne, 


La  bonne  ville  poictevine  de  Chastelleraut  la  Chastcl- 
leraudoise  estoit  en  cestuy  temps-là  gouvernée  pour  le 
Roy  de  France,  par  un  vieil  seigneur  appelé  messire  Je- 
han de  Cocquemard,  lequel  sire  on  avoit  nommé  par  dé- 
rision le  Sire  de  la  Marmite,  pour  ce  qu'il  estoit  gros  et 
ventripotent  comme  piot  à  bouillir  le  bœuf,  et  aussi  pour 
ce  que  cocquemards  sont  marmites  idoines  aux  man- 
geailles  de  toutes  sortes  comme  chacqun  sçait. 

Or,  il  advint  —  toutes  choses  adviennent  en  ce  paouvre 
munde  —  qu'alentour  de  ce  temps-cy  dont  je  parle,  le 
dessusdict  seigneur  cuyda  perdre  son  esprit,  son  latin  et 
le  reste,  et  qu'il  fust  assiégé  d'une  grande  tristesse,*  veu 
que  pucelles  manquoient  en  la  ville  pour  la  grand'feste 
de  Madame  Saincte  Catherine,  patronne  benoiste  et  ré- 
vérée de  Chastelleraut  la  Chastelleraudoise. 

Coustume  estoit  alors  de  bailler  un  sac  d'escus  et  une 
couronne  de  roses  à  la  plus  saige  demoiselle  du  pais.  — 
Ainsi  faict-on  encore  emprès  de  Paris,  pour  la  plus 
grande  gloire  de   Saincte  Geneviève.  Ains,  pucelle  ne  se 
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treuvoit  ceste  aiince-là  ù  cause  de  la  primevère  qui  avoir 
bouté  trop  de  désirs  folâtres  emmy  le  ventre  des  filles; 


,1   '-• 
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toutes  avoient  lairré  la  fiole  deshouchée  et  pucelaige 
s'en  estoit  allé  en  le  rovaume  pour  ne  plus  revenir,  car 
pucelaiges  sont  choses  étourd.es  qui  oncques  ne  reco- 
gnoissent  leur  route. 

Et  le  paouvre  gentilhomme  dévalloit  de  mont  en  val, 
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par  chemins  et  sentes,  demandant  si  l'on  n'avoir  point 
veu  ce  qu'il  désiroit  avec  tant  d'estrif  rencontrer.  — 
Oh  !  disoient  les  bons  braguards,  qui  plus  nombreux  sont 
en  Chastelleraudois  qu'en  aulcun  aultre  lieu  de  la  terre, 
vous  treuverez  pucelles  autant  qu'en  voudrez  dedans  la 
Palestine,  et  ils  luy  souhaitoient  bon  voyaige  ainsi  qu'à 
son  cheval  blanc  et  à  ses  gendarmes  qui  s'esclaffoient  par 
derrière.  Nuyct  et  jour, 
comme  une  âme  qui  a  per- 
du son  maistre,  il  courut 
de  Mirbeau  à  la  Roche- 
Posay,  et  de  Dissay  à  Chi- 
non,  demandant  une  pu- 
celle  fraische  esclouse  et 
promettant  de  richement 
guerdonner  ceulx  qui  luy 
en  bailleroient  une;  il  ne 
vist  rien  venir  que  garces 
amoureuses  qui  s'estoicnt 
lairrc  mettre  du  diable  au 
corps    par    le    joli    moyen 

que  sçavez.  Maulgrcant  dedans  sa  barbe  grise,  et 
maulgré  sa  jalousie,  il  alloit  de  villaige  en  villaige 
sans  soulcy  de  sa  très  gente  dame  qu'il  avoit  prinse 
nice,  verte  et  souëve  comme  cerise  ne  se  doubtant 
mie  qu'oncques  n'ont  été  faictes  les  jeunes  arondelles 
pour  les  vieulx  co'-beaux,  et  pryant  tous  ceulx  qu'il 
voyait,  moynes  ou  laboureux,  de  luy  dire  s'ils  sçavoient 
une  pucelle,  pour  aller  la  prendre  en  son  nid.  —  Ains 
tous  esclatoient  de  rire  comme  un  cent  de  mousches  et 
serroient  les  fesses  pour  tenir  leur  vent,  respondant  que 
depuis  nouante  et  un  ans  et  six  jours,  n'avoient  eu    co- 
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gnoissance  ou  oui  parler  qu'il  y  eust  dans  le  pavs  pu 
celles  de  dix  ans  ou  de  douze,  pour  ce  qu'estant  très  cha- 
ritables et  faisant  peu  de  cas  de   leur  vertu,  la  bailloient 


à  ceulx  qui  la  souloient  prendre,  dès  qu'elles  la  cuydoient 
trop  lourde  à  porter. 

Or  donc  cependant  qu'il  chevauchoit  ainsi  en  grande 
cholère,  vecy  qu'un  petit  cousin  qu'il  avoit  jecté  dans  les 
bras  des  moynes  après  le  trépas  de  ses  père  et  mère,  s'é- 
chappa une  nuit  d'orage  du  moustier  où  il  esioit  prison- 
nier; trouvant  trop  amer  le  métier  de  prebstre,  il  avoit 
lairré  là  les  livres  latins  qui  perturboieni  son  entende- 
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ment  et  son  aube  de  clerc  pour  venir  heurter  au  jacque- 
mard  du  gouverneur,  qu'il  avoit  grand  espoir  d'attendrir 
par  ses  pleurs.  La  dame  Cocquemard,  qui  avoit  le  som- 
meil aussi  légier  que  celuy  d'un  ange  gardien,  pour  ce 
qu'elle  avoit  la  teste  pleine  de  lascivetés,  entcndist  le 
bruict  qu'on  faisoit  à  l'huis.  —  Lors,  alla-t-elle  diligente- 
ment  ouvrir  sa  fenestre.  et  veant  le  paouvre  jouvenceau 
dont  les  mandibules  claquoient  de  froidure  et  de  fiebvre 
dessoubs  le  regard  des  estoiles,et  quidolentement  gehai- 
gnoit,  demandant  secours  à  son  cousin  le  gouverneur, 
pour  r amour  de  Nostre-Seigneiir  Jésus-Christ ,  fust 
grandement  émeue  de  ses  lamentations.  Adoncques,  sans 
penser  à  maulvois,  et  sans  esveigler  sa  meschine  qui  dor- 
moit  comme  unescoulpeiiersaoul, s'en  vint  deverroiller  la 
porte  au  paouvre  clerc  qui  estoit  mouillé  comme  gelinette 
de  rivière,  dysant  :  «  Oh  !  d'où  venez-vous,  mon  mignon, 
quelle  maie  heure  vous  a  si  mal  accoustré?  Vousvoilà  mal 
en  poinct,  déloqueteux,  comme  un  abatteur  de  noix  du 
Mirbalais.  Avez-vous  donc  faict  rencontre  du  dyable?  » 

Et  comme  il  demeuroit  quinaud,  mourant  et  tremblant, 
lui  print  la  main,  et  le  mena  dolcement  en  sa  chambre. 
Le  feu  estant  mort  dedans  la  cheminée,  vistement  le 
deffeubla  de  ses  hardes  de  peur  qu'il  ne  trépassât,  ainsi 
qu'on  faict  aux  marmousets  qui  poinct  n'ont  encore  de 
dents,  puis  lui  dist,  regardant  ses  longs  cheveux  et  ses 
yeux  noirs  : 

—  Dà,  mon  beau  clerc,  boutez-vous  emmy  les  toilles, 
si  ne  voulez  que  mort  ne  vous  vienne  quérir  pour  vous 
traîner  en  son  noir  domaine. 

Et  ce  dysant,  estoit-elle  plus  rouge  que  robe  de  cardi- 
nal, pour  ce  que  son  cœur  s'esgayoit  fort  d'avoir  rencon- 
tré si  bel  éperon  pour  le  faire  battre. 
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Et  toute  étonnée  du  doulx  présent  que  lui  bailloit  la 
dolce  Vierge,  madame  Jehannelairroit  voir  les  trésors  de 
son  corsaige  qui  se  desbridoit  emmy  sa  chemise  de  toile 
tine  de  Bretaigne,  —  lesquels  cstoient  testons  plus  blancs 
que  fleurs  de  mai,  et  sembloient  durs  et  vaillants  autant 
et  plus  que  le  donjon  du  chasteau  vieil,  encore  qu'ils  ne 
fussent  âgés  que  de  vingt  et  deux  primevères  seurement, 
et  que  le  donjon  dont  icy  je  parle  fust  du  temps  des  Ro- 
mains; mais  chacqun  sçait  bien  qu'en  leur  prime  âge 
et  soefve  verdeur,  testons  de  femmes  sont  en  nostre  plai- 
sant pays  de  France,  aussi  fermes  que  tours  et  chasteaux, 
et  que  la  veûe  des  damoiseaux  leurfaitlever  la  teste,  ce  qui 
est  la  façon  dont  ils  soûlent  quester  mignotizes  et  baisers. 

—  Ça,  dist-elle,  en  muchant  ces  deux  chosettes, 
qui  eussent  rendu  fol.  Monsieur  Sainct  Antoyne  lui- 
mesme,  lequel  dédaigna  la  reine  de  Saba,  comment  estes- 
vous  jusqu'icv  venu,  mon  bel  amv,  et  quel  bon  azard 
a  faict  que  vous  sovez  le  cousin  de  mon  marv. 

Lors,  le  paouvret,  ses  dents  de  loup  s'entrechoquant 
encore,  conta  comme  quoy  son  père  et  sa  mère  ayant  à 
Dieu  rendu  leur  âme,  le  gouverneur  pour  prendre  son 
vieux  chastel  et  ses  richesses  l'avoit  moîestement  bouté 
dedans  un  moustier  combien  qu"'il  n'eust  que  neuf  ans, 
et  l'y  avoit  lairré  à  la  merci  des  moynes  malheureux 
comme  pierres  des  routes  et  cailloux  des  chemins;  et 
comme  quoy,  voulant  estre  chevalier  et  non  prebstre,  il 
s'estoit  ensauvé  vers  le  mitan  de  la  nuyct  pour  demander 
à  son  bon  cousin  de  le  lairrer  devenir  paige  à  son  ser- 
vice, pour  ce  qu'il  aimoit  mieux  tenir  la  lance  en  main 
et  chevaulcher  sur  blanche  haquenée  que  marmonner 
patenostres  avec  un  cierge  pour  hallebarde,  fust-il  de 
cire  de  Cologne  et  de  douze  livres  pesant. 
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—  Vere,  dist  la  bonne  dame,  qui  sentit  s'esveigler. 
courir  et  galoper  de  son  joly  cœur  à  son  ventre  satinisé, 
désirs  qu'oncques  n'avoit  faist  naistre  son  seigneur,  vere, 
mon  amy,  quel  nom  avez  ? 

—  Je  m'appelle  Georges,  ainsi  que  le  sire  de  Baille- 
vent-sans-Soulcy,  seigneur  de  la  Lune  qui  sçavoit  si 
bien  aimer  et  dont  ma  vieille  nourrice  me  narra  sou- 
ventes  fois  la  plaisante  histoire. 

Et,  sans  aulcunement  penser  au  dyable,  laissant  choir 
de  ses  beaux  yeux 
larmes  qui  déval- 
loient  sur  son  col, 
ainsy  que  perles 
sur  satin,  la  dame 
soupiroit,  sourioit, 
s'approchoit  du  lit 
dolcement,  tant  le 
malheur  du  paou- 
vre  clerc  luynavroit 
grandement  Tàme 
ettantsentoitgrand 
désirde  le  consoler. 

Puis  caressant  ses  longs  cheveux  blonds  comme  blés 
d'aoust  et  chevelure  d'estoiles,  luy  dist  : 

—  Ma  fy,  mon  paouvre  petiot,  pourveu  qu'en  sa 
cholère  de  ne  poinct  treuver  pucelles  pour  la  feste  de 
nostre  benoiste  Saincte  Catherine,  monseigneur  ne  vous 
chasse  de  cestuy  manoir  ? 

— •  Oh!  respondict  le  clerc,  en  regardant  ses  épaules 
lizes  comme  marbre  de  statue  antique,  sens  bien  que 
mourrai  à  ceste  heure  que  vous  ay  veûe.  Car  oncques 
n'aurai  repos,  plaisir,  ni  soûlas,  si  plus  ne  vous  voy  ;  vous 
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estes  nouante  fois  plus  belle  qu'aulcune  des  vierges  de 
nostre  église  lesquelles  sont  vestues  d'azur  et  couronnées 
d'or,  plus  belle  que  les  reines  qui  se  pourmènent  en 
leur  grand  manteau  fleurdelysé  et  la  couronne  sur  leurs 
cheveux  longs... 

Et  ce  dysant  Faccola  comme  désespéré  lairrant  courir 
ses  lèvres  sur  ses  dents  blanches  et  sur  son  col  et  sur  les 
fleurs  de  ses  testons  et  jusqu'à  ses  yeux  qui  estoient  bleus 
comme  pervenches  d'avril. 

Lors  demoura-t-elle  toute  pâmée,  cuydant  que  toutes 
les  cinq  cent  mille  joyes  du  Paradis  s'estoient  jetées  de- 
dans son  àme,  lairrant  son  cousin  la  baiser  des  pieds  en 
tête;  cy  le  laissa-t-cl!e  passer  tout  frémissant  dessus  le 
pont-levis  de  son  castel  amoureux,  poussant  de  petits 
cris  pour  imiter  la  fanfare  des  trompettes  pour  ce  qu'il 
n'y  avoit  ni  hommes  d'armes  ni  gardes  emprès  cestuy 
fossé-là. 

Quand  matines  vinrent  à  sonner  aux  campanelles  d'a- 
lentour et  que  toutes  les  paroesses  se  mirent  à  chanter  le 
prime  verset  des  psaumes  au  soleil,  ils  se  resveiglèrent 
les  bras  autour  du  col  tout  espouvantés  de  ce  qu'ils 
avoient  faict  et  tout  estonnés  de  n'avoir  poinct  encore  été 
escrabouillés  par  la  colère  de  Dieu. 

—  Ah  !  mignon,  dict  la  dolce  dame  en  se  mussant  dans 
les  cheveulx  de  son  amy,  nous  voilà  damnés,  et  si  le 
gouverneur  apprend  nostre  faulte,  il  vous  enverra  bénir 
passants  par  les  pieds  emmy  le  champ  de  justice. 

—  Vere,  respondict  Georges,  aymons-nous  encore 
puisque  c'est  le  jour  de  nos  flançailles  ;  poinct  n'est  be- 
soin d'abrévier  les  heures  de  joye  qui  sont  plus  courtes 
qu'aulcunes  aultres.  Aymons-nous,  et  prenons  nostre 
Paradiz  dessus  la  terre,  puisque  nostre  place  est  prinse 
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cedans  le  ciel  ;  et  Taccolant  encore,  mignotement  lui  tist 
voir  qu'il  avoitrétoffe  pour  faire  un  bon  chevalier,  estant 
plus  habile  à  pertuisaner  qu'à  vespres  chanter.  Et  quand 
icy  je  dis  pertuisaner,  bien  entendez,  mesdames,  de  quelle 
pertuisane  il  jouoit. 

Adoncques  ayant  encore  une  fois  encorniflé  le  chef  du 
sieur  de  Cocquemard,  dist  le  marjolet  à  la  dame  : 

—  Vecy  doncques,  ma  mye,  qu'il  faudra  pour  toujours 
nous  séparer?  Si  grand  meshaing  m''en  vient  au  cœur 
que  mon  veuil  seroit  d'estre  occis  sur  le  champ  ! 

—  Ah!  fist  Jehanne,  le  regardant  comme  on  regarde 
l'image  de  Dieu  ou  de  Nostre  Dame  la  Vierge,  poinct  ne 
le  vouldroys  pour  ma  teste  ni  pour  le  salut  de  mon  âme. 

A  cestuy  moment-là  messer  Satanas  qui  sans  doubte  se 
promène  à  Tentour  des  femmes  adextres  à  trupher  leurs 
vieulx  maris  s'en  vint  jecter  une  idée  mirifique  dedans 
son  esprit  et  rebouter  la  joye  dans  son  cœur  devenu 
mélancholique. 

—  Eh  !  dist-elle,  puisque  mon  mari  cherche  une  pu- 
celle,  pucelle  vous  serez,  mon  gentil  cousin.  Oncques  ne 
s'est  veiie  pucelle  aux  yeux  plus  doux,  au  visaige  plus 
poupin,  aux  cheveux  plus  soyeulx.  r-*ucelle  serez  donc- 
ques pour  la  Saincte-Catherine,  et  vous  baillerai  à  mon 
vieil  singe  comme  mienne  parente  venue  de  Tournon- 
Sainct-Martin,  la  teste  saincte,  et  les  poches  pleines  de 
bénédictions.  Là  !  comme  vous  serez  belle,  ma  mignotte, 
quand  serez  gorgiasement  accoustré  de  cottes  et  de  bé- 
guins, et  la  gente  petite  pucelle  que  nous  aurons  là  ! 

Et  se  prinrent  à  rire  si  fort  qu'en  tremblèrent  les  cour- 
tines du  lit  comme  si  les  eussent  secouées  vent  du  Nord 
ou  jeulx  d'amour. 

Adoncques,  bien  repu,  le  ventre  gay  du  vin  Chinonois 
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qu  il  avoit  heu,  messire  Georges  dévala  le  lendemain  soir 
vestu  de  robe  de  futaine,  coiffé  de  capeau  noir,  dessus  la 
route  de  la  Roche-Posay,  où  madame  Jchanne  le  devoir 
aller  quérir. 

Poinct  n'y  manqua-t-elle!  Accompagnée  de  deux  valets 
d'armes,   elle   ramena  au   logis    damoiselle   Yolande  de 


Boutefort  dessus  son  propre  destrier,  et  ne  voulut  la  no- 
ble dame  que  la  demoiselle  eust  d'aultre  chambre  que  la 
sienne,  ni  d'aultre  lit  que  le  sien  ;  et  poinct  n'ay  besoing 
d'estre  si  malicieux  que  défunt  maistre  Pathelin  pour 
sçavoir  à  quelle  cause.  Aussy  ne  vous  le  dirai-je  pour  ce 
qu'il  est  maulvois  de  trop  débroguetter  les  choses. 

Et  toujours,  alloit  et  venoit  de  dextre  à  senestre  et  de 
bourg  en  villaige  le  paouvre  sire  de  Cocquemard.  par- 
tout desbouté,  cherchant  toujours  cette  pucelle  introu- 
vable, maulgré  moult  vœux  à  Saincte  Agnès,  patronne 
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des  innocentes, et  moult  oraisons  parmy  cliapelles,  eccli- 
ses  et  moustiers. 

Aussi  finablement  après  avoir  comme  païen  juré  sur 
Madame  Saincte  Catherine  qui  dedans  le  ciel  le  regar- 
doit  en  riant  darriére  un  ridel  de  nuages  pour  ce  qu^il 
avoit  son  couvreclnef  miritiquement  adorné  de  cornes,  le 
gouverneur  fist  tourner  teste  à  son  cheval  et  s'en  revint 
devers  les  portes  chastelleraudoises. 

Adoncques,  six  journées  après  se  mita  crier  le  guetteur 
dessus  la  plus  haute  tour  du  chastel  : 

—  Veiglez  !  Esveiglez-vous  !  vecy  venir  Monseigneur. 
Et  tost  se  prinrent  tous  à  sonner  des  trompettes,  pour 
saluer  le  retour  de  la  chevaulchée. 

Lors,  donnant  la  main  à  sa  fausse  cousinette,  s'enfust 
la  dame  devers  la  poterne,  le  cœur  carillonnant  dessoubs 
le  corsaige,  et  dist  à  son  bon  mary  : 

—  Que  Dieu  soit  bénist  qui  sauf  nous  ramène  nostre 
époux  et  maistre  1 

—  Oh  !  oh  !  dist  le  sire  en  baisant  les  doigts  de  sa 
femme,  quelle  jouvencelle  est-ce  là,  que  voy-je  ici  rou- 
gissante à  vos  costés  ? 

—  Monseigneur,  respondict  Jehanne,  c'est  nostre  cou- 
sine Yolande  de  Boutefort,  laquelle  est  venue  voicy  tan- 
tost  une  sepmaine  nous  demander  aide  et  hospitalité  pour 
ce  que  ses  pauvres  parents  sont  trépassés. 

—  Vere,  dist  le  gouverneur,  vecy  qui  est  bel!  Ainspu- 
celle  estes-vous,  ma  mignonne? 

—  Oh  !  monsieur,  dist  la  dame,  levant  les  bras  devers 
le  ciel,  doubtance  vous  viendroit-ellc  en  teste  à  cestuy 
subject?  Par  Madame  la  Vierge,  je  cuyde  que  voulez  con- 
taminer ceulx  de  ma  parenté. 

Puis  continua  comme  en  srand  courroux  : 
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—  Geste  tille  est  de  ma  maison,  pure  comme  lys,  et 
nice  comme  oisillet  dessoubs  la  coquille.  Oncques  n'en 
cognois  de  plus  saige  et  de  plus  innocente  et  d'elle  pour- 
roit-on  dire  que  c'est  un  ange  plutost  que  cre'ature  mor- 
telle de  cette  terre. 

—  Là,  fit  le  sire,  pardonnez-moy,  ma  mye,  nevoulois- 
je  poinct  vous  offenser  et  suis  bien  heureux  de  ce  que 
dictes,  et  adjouxta  : 

—  Bien  fol  estoy-Je  d'aller  si  loin  quérir  la  fine  fleur 
qu'avois  en  mon  logis  ;  fleurs  de  ceste  fasson  se  flétris- 
st:nten  avril  contrairement  aux  violettes,  muguets  et  aul- 
tres,  qui  vont  s'épanouissant  au  réveil  de  Madame 
Primevère.  Ains,  puisque  messer  Cupido  n'a  poinct 
cueilli  ceste-icy,  par  le  cochon  de  messer  Sainct  Antoine 
duquel  Dieu  me  garde,  m'en  vais  sur  l'heure  faire  chan- 
ter le  Te  Deiim  et  faire  brusler  cierges  en  l'ecclise. 

Et  tout  joyeulx,  il  s'en  alla  devers  Notre-Dame,  cepen- 
dant que  les  deux  cousines  se  tenant  tendrement  les 
mains  soubrioient  dolcement,  contentes  de  ce  que  le  vieil 
sire  avaloit  les  prunes  du  dvahle  aussi  légèrement  que 
casse-museau,  tartelettes,  pets  de  nonnain,  ou  bonbons 
de  drageoir. 

Or,  arriva  là  dessus  le  jour  marqué  par  le  calendrier 
royal  et  chrestien  pour  la  feste  de  Madame  Saincte 
Catherine. 

Vestue  d'une  longue  robe  de  frise  blanche,  à  broderies 

aurées  et  gentement  ouvrées,  les  pieds  dedans   ses  petits 

escarpins  fenestrés,  et  ses  longs  cheveux  de   roses  cou- 

onnés,  marchoit  damoiselle  Yolande  de  Boutefort,  ayant 

en   main  un    lys,   emblème    de  chasteté  et   d'innocence 

omme  chacqun  sçait. 

Oncques  ne  s'estoit  veue  plus  soefve  rosière  ;  et  bour- 
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geoises  de  Tadmirer  grandement  quand  elle  passa,  escortée 
de  marmousets  qui  balançoient  l'encens  et  de  chevaliers 
bellement  accoustrés  qui  tenoient  haultc  leur  espée  en 
signe  de  féaulté  ! 

Messire  Phœbus  luy-mesme  sembloit  avoir  prins  ses 
habits  de  feste  et  toutes  cloches  sonnoient 
dans  la   ville,   depuis  le  vieil   bourdon  de 
Nostre-Dame  dont  la  voix  faisoit    pleurer 
les       enfançonnets 
jusqu'aux    cloches 
des  Augustins  qui 
chantent  d'unevoix 
tineet  frisque  com- 
me les  clochettes  de 
la  benoiste  mule  du 
Pape. 

Soufflant  en  son 
armure  bien  fourbie 
où  son  ventre  de 
frère  questeur  estoit 
mal  en  poinct,  le 
vieil       gouverneur 

lairroit  content  le  vent  passer  dans  son  panache,  sûr  d'a- 
voir la  pucelle  bien  fresche,  pour  ce  qu'ayant  couché 
dans  le  lit  de  sa  femme  et  sur  la  vigilante  garde  d'icelle, 
aulcun  marjolet  n'avoit  pu  venir  planter  le  pennon  que 
sçavez  en  signe  de  conqueste  dessus  la  mignarde  tour  de 
son  pucelaige  ;  tandis  qu'auprès  de  luv,  sa  dame  s'esbau- 
dissoit  au  dedans  comme  géline  qui  vient  de  trupher  le 
renard.  Et  c'estoit  bien  icy  l'occasion  d'ainsi  dire  pour 
ce  qu'oncques  poulaille  mesme  au  temps  où  bestes  par- 
loient  n'avoit  plus  gaillardement  raillé  renards  dans  le 
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royaume  des  cocuaiges,  voire  dans  l'empire  des  aveugles 
ou  auhre  part.  Adoncques,  alloit  majestueusement  le 
cortège,  dames  d'honneur,  abbés,  chevaliers,  moynes, 
paiges,  seigneurs  et  hommes  d'armes  devers  les  grandes 
portes  de  l'ecclise  qui  s'estoient  ouvertes,  laissant  voir 
mouh  chandelles  qui  brilloient  es  chapelles  ainsi  qu'es- 
toiles  au  milieu  de  la  nuict. 

Or,  vecy  qu'un  grand  diable  de  moyne  qui  estoit  monté 
dessus  un  âne  ainsi  que  Notre  Seigneur  Jésus,  devalla 
soudain  du  côté  du  pont  comme  s'il  yssoit  de  terre,  et 
derrière  lui  s'avançoii  sur  sa  mule,  majestueux  et  gras, 
monsieur  l'abbé  de  Charroux.  C'estoient  sans  doubte 
aulcun  moynes  de  la  moynerie  d'où  nostre  moynillon 
s'estoyt  enfuy.  Car  sitost  qu'elle  les  vist,  la  faulse  pucelle 
se  print  à  devenir  blanche  comme  neige  hivernale,  se 
laissant  presque  choir  dans  les  bras  de  sa  cousine. 

—  Lors,  leur  dist  le  digne  abbé,  s'approchant  du  gou- 
verneur, messire,  vostre  maulvois  neveu  s'est  ensaulvé 
du  moustier. 

—  Oh  !  tist  le  vieil  homme  dont  la  cholère  s'estoitres- 
veiglée,  se  peut-il  en  aller  jusqu'en  la  septante  septième 
caverne  des  enfers,  je  ne  l'irav  quérir  my.  Que  la  triple 
corne  du  dvable  l'embroche,  et  que  poinct  ne  me  soit  de 
luy  parlé  !  Auhre  chose  ai-je  à  rêver,  car  m'en  vais  cou- 
ronner la  rosière  de  Madame  Saincte  Catherine,  laquelle 
est  nostre  dolce  cousine  Yolande  qui  queste  vostre  béné- 
diction, monsieur  l'abbc. 

Ains,  sitost  que  vist  damoiselle  Yolande,  cryèrent  les 
moynes  : 

—  Eh  !  monseigneur,  le  vecy  !  Vecy  le  renégat,  le 
paien,  la  maulvoise  brebis  galeuse  que  le  feu  de  la  géhenne 
brusle  ! 
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—  Ouf!  dist  seulement  le  gouverneur  en  tombant  de 
son  cheval  parmy  ses  gens  d'armes  estomaqués  et  mort 
royde  demoura  dessus  terre,  ayant  par  trop  grande  sur- 
prise cholérique  et  trop  grand  esbattement  de  cervelle 
rendu  son  âme  simple  à  Dieu  ou  à  l'Aultre  qui  est  celuy 
que  sçavez  bien. 

—  Sus,  dist  alors  la  dame,  sus  aux  maudicts  moynes 
qui  viennent  de  tuer  nostre  maistre  par  félonne  sorcel- 
lerie et  enchantement  diabolique  !  Sus  !  bons  chevaliers 
et  paiges,  vengez  monseigneur  le  gouverneur  nostre 
époux  et  que  soient  ceulx-cy  roués,  escorchés,  cloués  au 
vif  et  conduicts  à  la  hart  ! 

Et  en  moins  de  temps  qu'il  n'en  fauldroit  pour  humer 
un  goubelet  de  vin  montmartrois,  furent  les  dicts  moynes 
entourés,  daubés,  ecorniflés,  battus,  rossés,  escorchés, 
escrabouillés,  fourbus,  mis  de  vie  en  trépas,  in  nomine 
Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti.  Amen  ! 

Chacun  eut  morcel  à  son  gré,  cils  la  teste,  aultres  les 
pieds,  aultres  le  ventre,  aultres  les  tripes  ;  et  tout  fust 
jecté,  ne  sçay  plus  où,  en  la  jolie  rivière  de  Vienne  dont 
poissons  en  tirent  lippées  franches  et  ripailles  comme  de- 
vez penser. 

Ce  preste  appuy  au  vieil  proverbe  de  Chatno'rville  : 
«  Aux  petits  des  poissons  Dieu  baille  la  pasture.  » 

Et  s'en  revinrent  au  chastel,  pleurant  toutes  larmes  de 
leurs  beaux  yeux,  dame  Jehanne  de  Cocquemard  et  sa 
cousine  Yolande. 

En  grande  solennité  fust  alors  mis  enterre  messer  Jean 
de  Cocquemard,  gouverneur  pour  le  Roy  de  la  duché  de 
Chastelleraud,  seigneur  de  Seneché,  d'Ingrande  et  d^Ou- 
zilly,  et  vidame  de  Saint-Gervais,  ayant  son  heaume  en 
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tête,  au  flanc  son  cpée  adornée,  sa  croix  de  Jérusalem  sur 
le  ventre.  Et  dessus  lui  fust  faict  mirifique  tombeau  où 
se  veoit  son  imaige  en  pierre  italianne,  avec  devers  ses 
escarpins  agus  un  lévrier  en  signe  de  féaulté  éternelle. 

Lors,  fust  en  hostellerie  du  voisinaige,  conduict  mes- 
sire  Georges  de  Boutefort,  toujours  en  damoirelle  vestu, 
puis  ayant  reprins  ses  habits,  haut  de  chausses  et  pour- 
poincts,  revint-il  estre  paige  de  sa  dame  moult  aimée  et 
cousine. 

Bien  pensez  comment  il  lui  bouta  au  creur  Toubliance 
de  son  époux.  Oncques  aiguillettes  d'or  ne  furent  si  sou- 
ventes  fois  dénouées  pour  la  chose.  Aussi  marmouset 
mignot  s'en  vint-il  au  bout  de  neuf  mois  ergarnir  le  bro- 
card des  cottes  de  la  dolce  vefve,  et  quand  par  les  rues 
de  Chastelleraud  alloit  Tenfançonnet,  dysoient  les  bons 
raillards  de  la  ville  : 

—  Vecy  le  tils  d'une  pucelle  qui  poinct  n"en  accous- 
cha. 

Maulgré  les  dires  et  médisances,  le  jouvenceau  qui 
Georges  eut  nom  ainsi  que  son  père  et  le  dessus  dict  sei- 
gneur Baillevent  de  la  Lune,  fust  vaillant  chevalier  et  bon 
guallant.  Pour  ce  qui  est  de  messire  de  Boutefort,  lors 
que  barbe  lui  vint  au  menton  et  l'aage  avec,  il  devint 
époux  de  dame  Jeanne  encore  qu'il  le  fust  depuis  long- 
temps comme  est  la  plus  gente  façon  de  l'estre  ;  et  fust-il 
à  son  tour  pour  la  plus  grande  gloire  du  pays  où  je 
suis  né  gouverneur  de  Chatelleraud  la  Chatelleraudoise. 

Cecy  prouve  que  damoiselles  fraisches  et  gentes  sont 
autant  faictes  pour  vieils,  ords  et  puants  comme  tabliers 
pour  vaches  et  mitres  pour  pourceaux. 
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ou     IL   EST  JOYEULSEMENT   DEMONSTRE    QUE   LES    CHAUSSETIERS 
SONT  PEU  CLAIRVOYANTS 


messire  Jules  Cliérct  gracieulx  enlumineur 
des  rues  de  Paris,  par  qui  la  joye  des  yeux 
est  à  chacun  baillée  pour  rien,  j'offre  ces- 
tuy  conte,  pour  le  remercier  du  plaisir  qu'il 
nous  donne  chacque  jour  en  publiant  non 
plus  au  son  des  trompes,  mais  à  l'ayde  des 
couleurs  joyeulses,  ce  qui  est  à  faire  co- 
gnoistre  au  bon  peuple  lutécien. 


I  Ti 


OÙ  if  cet  ioycntecmcnt  bc} 
manette  que  fc6  €C)aim 
ecticte  font  ^cn  cCam 
voyante. 


Vers  le  temps  que  nostre  bon 
roy  Loys  le  Unziesme,  estant 
vieil  devenu,  avoit  achepté  sept 
cents  et  septante  aulnes  de 
chorde  pour  bien  enguarnir  ses 
gibets  de  haulte  et  plaisante 
justice  et  pour  complaire  à  la 
Très-Saincte  Hart  dontc'estoit 
la  feste,  s'en  vint  à  Chastelle- 
raut  un  gentilhomme  qui  s'appeloit  Enguerrand  de  Faulx- 
con.  Il  avoit  lairré  le  service  du  roy  à  Plessis-lez-Tours 
pour  se  venir  reposer  des  fatigues  de  guerre  et  aultres. 

i3 
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C'estoit  un  homme  de  rude  mine  et  bellement  establi  en 
son  harnois,  comme  sont  les  chevaux  de  bataille.  Aultre 
chose  ne  saurois-je  dire  de  lui,  sinon  qu'il  estoit  aussi 
solide  par  la  braguette  que  par  les  épaules,  qu"il  avoit 
taillées  à  la  façon  de  messer  Ollivier  le  Daim. 

Or  doncques  une  vesprée  que  cestuy  capitaine  ayant 
vaillamment  chopiné  à  la  Teste- de -Loup  }'ssoit  paisible- 
ment de  ce  dict  cabaret,  la  mirificque  chaleur  et  la  quin- 
tescence  supernaturelle  des  elixirs  bourguignons  l'inci- 
tèrent à  quérir  par  les  rues  si  aulcune  bonne  âme  confite 
en  charité,  et  bardée  d'espérance  en  Dieu,  avoit  point 
lairré  choir  em.my  le  ruissel  quelque  petit  pucelaige  pour 
les  malheureux  qui  point  n'ont  d'escuz  pour  achepter 
ceste  chière  marchandise.  Ains  comme  poinct  n'avoit  de 
lanterne  il  ne  veit  rien,  car  chacun  sçait  que  rien  ne 
perturbe  la  veue  et  l'entendement  comme  les  fumées  de 
Bourgogne. 

Brief,  commençoit  à  prendre  raige  et  à  soy  désespérer 
de  ceste  malheurté,  quand  veit  venir  une  petite  poulaille 
engiponnée,  laquelle  moult  se  trémoussoyt  comme  font 
les  filles  de  jove  et  ribauldes,  et  relevoit  ses  cottes  par 
deçà  son  genoil,  tant  elle  craignoit  de  soy  gaster  et  tant 
elle  avoit  peur  que  les  puces  ne  se  jectassent  à  ses  Jam- 
bes, cuisses  et  aultres  réduicts. 

Nostre  beau  capitaine  ayant  apprins  que  la  dicte  dame 
qu'il  vouloit  accommoder  à  la  saulce  de  son  pays  estoit 
la  frestillante  Loyse  Grelot,  l'espouse  de  messire  Gauvin 
le  chaussetier,  cuyda  qu'il  auroit  facile  besogne  à  rabat- 
tre ce  friand  gibier  et  en  cela  point  ne  se  truphoit  l'in- 
tellect. 

Adoncques  par  un  sien  amy  grand  coureur  de  tavernes 
et  décimeur  de  septiers  lequel  avoit  nom  messire  Lu  note 
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de  la  Lune,  se  tit-il  un  beau  matin  introduire  en  la  mai- 
son du  dict  sieur  Gauvin,  laquelle  estoit  sise  en  la  rue 
Noire,  tout  proche  le  logis  de  dame  Beautru,  saige  et 
vertueuse  femme  qui  avoit  pour  mestier  de  desnicher  les 
enfançonnets  et  de  les  faire  dolcement  yssir  du  pertuis 
où  il  est  coustume  de  les  bouter  de  la  Joyeulse  façon  que 
chacqun  sçait. 

Estant  entrés  par  l'huis  de  derrière  comme  font  les 
amys,  allèrent  trouver  le  chaussetier.  Et  dit  le  sire 
Lunote  de  la  Lune  si  tost  qu'il  le  veit  : 

—  Holcàlmon  vieulx  compaing,  voilà  un  gentilhomme 
que  je  vous  présente.  Moult  vous  fera  laborer  vous  et 
vostre  femme,  pour  chausses  et  aultres  armements  s'en- 
tend, et  non  pour  ce  que  pourriez  cuyder.  C'est  un 
capitaine  qui  a  servi  le  roy  à  Plessis  et  qui  a  nom 
Enguerrand  de  Faulxcon... 

—  Da  !  beau  sire,  fit  le  bonhomme  Gauvin  cuydant 
faire  le  plaisant,  j'aimerois  savoir  où  est  le  vray  ! 

Là  dessus  le  capitaine  qui  point  ne  souloit  qu'on  com- 
pissât  sur  son  écu  ni  sur  son  nom  qui  estoient  des  plus 
vieulx  de  Poictou  se  print  à  tout  casser  piots  et  bouteilles 
emmv  le  logis  du  chaussetier  et  s'en  fust  sur  ceste  équi- 
pée, criant  d'une  voix  qui  desbrida  la  vessie  du  paouvre 
bourgeois  :   a  Nous  nous  reverrons,  mon  compère!  » 

Et  de  ce  jour-là  s'en  vint-il  toutes  journées  au  logis 
du  dict  sieur  Nicolas  Gauvin  où  il  menoit  grand  tapage, 
pour  ce  que  n'estant  point  pourveu  d'hypocritesse,  il 
souloit  dire  ce  qu'il  pensoyt. 

Et  de  plus  pourchassoit  la  dame  de  toutes  parts,  lui 
prenant  ça  la  gorgerette  et  lui  faisant  mille  mignotizes 
comme  font  les  gens  dont  la  teste  est  arse  par  le  feu  que 
vous  sçavez. 


ig6  CONTES    DU    CHAT    NOIR 

La  petite  laissovt  voluntiers  venir  le  chat  au  fromaige, 
pour  ce  qu'elle  aimoit  moult  les  gens  d'espée  et  de  belle 
prestance,  seurtout  quand  ils  estoient  aussi  bien  armez 
pour  soy  livrer  aux  gentes  pertuisanneries  d'amour. 

Comme  le  capitaine  estoit  las  des  menues  bagatelles 
dessusdictes,  et  que  la  fine  mousche  se  languissoit  de 
tourner  alentour  du  miel  sans  y  toucher,  elle  dit  un  jour 
à  son  espoux  que  le  sire  Enguerrand  vouloit  le  tuer, 
qu'il  alloit  chaque  jour  s'encholérant  davantaige  et  qu'il 
feroit  bien  de  soy  musser  s'il  ne  vouloit  estre  meschan- 
tement  navré. 

Et  le  bon  chaussetier  s'estant  caché  quand  vint  le 
guallant,  la  dame  le  verrouilla  bellement. 

Lors  commença  le  combat  singulier  emmy  les  cour- 
tines; ains  comme  la  belle  Loyse  estoit  moult  affamée 
elle  eut  l'advantaige,  car  encore  que  le  sire  Enguerrand 
fust  homme  à  nettoyer  vingt  cocquebines  en  un  jour  il 
ne  put  suffire  à  ceste  enragée-là  qui  estoit  faicte  de  paste 
infernale  pour  ce  qu'elle  avoit  eu  une  aïeule  engrossée 
par  un  Hespaignol. 

Et  tout  alla  bien  et  bonnement. 

Ce  pourquoi  dit  un  jour  au  sieur  Gauvin  le  sire  de 
Lunote  qui  estoit  un  fallot  personnaige  et  qui  se  remem- 
broit  le  mot  dont  s'estoit  fasché  son  amy  : 

—  M'est  advis  qu'en  playdant  pour  le  /aulx  on  est 
toujours  seur  d'avoir  le  vray! 

A  quoi  le  bonhomme  qui  rien  ne  comprint  se  mit  à 
rire  comme  un  plat  de  febves,  ne  cuydant  pas  qu'on 
vouloit  lui  parler  des  triples  vraies  faulses  cornes  dont 
le  capitaine  avoit  enchargé  son  front  ! 
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T,A  PLAISANTE   HISTOIRE    D'UN  PREBSTRE   AMOUREUX 

QUI  FUST 

BELLEMENT  ESCORNIFLÉ    PAR   UN    CAPITAINE 


messire  Thcoiore  de  Banville,  gardien  per- 
pétuel de  la  Rime,  conservateur  de  la  vraie 
poésie  française  et  du  véritable  esperit 
français,  —  à  cil  dont  s'enorgueillissent  les 
Muses  et  dont  la  place  est  marquée  à  la 
droite  du  grand  Villon,  j'offre  cestuy  conte, 
afin  de  lui  prouver  qu'il  est  encor  des 
plumes  en  France  pour  saulver  la  bonne 
gaieté  de  nos  pères  et  pour  combattre  les 
maiddicts pessimistes  que  le  Diable  emporte! 


XV 


£a    pCaicantc    Cjietoivc    b'nn  ptcSettc  amonvcnv 
qui  futU  ôcOnncnt  cecovnifCc  pat  un  ca\>itainc. 


Antan,  lorsque  pluye 
lomboir  iour  et  nuict  si 
félonnement  qu'onc  n"a- 
voit  on  loysir  de  mettre 
le  nez  en  la  rue,  nous 
soûlions  ennostre  bonne 
hostellerie  de  Laval  con- 
ter chacqun  la  nostre  et 
la  conter  joyeulse  afin  de  pourchasser  les  heures,  occire 
le  temps  et  envoyer  paistre  les   maulvois   disciples  de 
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Schopenhauer,  le  meschant  Allemant  qui  inventa  la 
tristesse. 

Un  jour  que  avois  despendu  toute  ma  iolie  monnoye 
au  trois  fois  mauldict  et  quatre  fois  benoist  jeu  de  Poli- 
gnac,  Je  tirai  de  mon  sac  un  bon  vieulx  conte  que  long- 
temps avois  ruminé  en  ma  soubvenance  et  qui  fit  tant 
rire  la  compagnie  que  toutes  les  braguettes  en  saultèrent; 
ce  est  pourquoi,  mes  dames,  je  ai  prins  la  résolution 
d'escripre  le  dict  conte  afin  de  faire  par  rigollade  et 
bonne  jove  deschaîner  vos  corselets,  bailler  vos  chemi- 
settes, et  danser  vos  lettins  blancs  parmy  lesquels  je 
lairrai  choir  septante  et  un  baisers  si  Dieu  le  permet  — 
voire  même  aultrement  —  maulgré  le  grand  déplaisir 
que  j'aurois  à  dépriser  sa  saincte  volunté. 

Adoncques! 

Je  dis  adoncques,  et  je  jetterois  de  bon  cœur  ma  pan- 
tophle  par  le  nez  de  cestuy-là  qui  vouldroit  prétendre 
que  je  ne  ai  poinct  dit  adoncques  !  Je  dis  adoncques  et  je 
le  répète,  et  veulx  que  tout  le  monde  ouïsse,  car  sans 
adoncques,  portier-préfacier  des  récits  joyeulx,  aulcune 
histoire  ne  pourroit  commencer  ni  finer,  et  jamiais  ne 
sçaurions  les  bonnes  farces  et  prétentaines  de  nos  gentes 
aïeules. 

Adoncques  vers  le  temps  où  messire  de  Montgomery 
bouta  sa  longue  lance  de  tournoi  dans  la  visière  de  nostre 
paouvre  sire  Henry  de  Valois  si  fortement  qu'elle  entra 
par  Tœil  et  sortit  de  l'aultre  costé  en  escharbottant  male- 
ment  sa  cervelle  royale;  vers  ce  temps  où  jouxteurs  ne 
jouxtoient  m.ie  pour  la  rigollade  et  poinct  ne  avoient  la 
main  morte,  vivoit  en  paix  dans  la  rue  des  Mignons  un 
vieulx  gentilhomme  du  nom  de  Claude  de  Renaudin. 

Combien  qu'il   fust   borgne   autant  pour  le  moins,  si 
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non  plus  que  maistre  Horatius  Coclès,  et  que  les  guerres 
eussent  semé  en  ses  membres  moult  maulvoises  doulours 
et  rhumatismes,  il  se  estoit  marié  naguère  avec  la  propre 
fille  du  seigneur  de  Targé,  laquelle  estoit  l'une  des  plus 
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)olies  et  gaillardes  pucelles  de  Poictou.  Or  chacqun  sçait 
qu'en  Poictou,  mâles  ont  plus  qu'ailleurs  dézir  de  guer- 
royer, et  que  femelles  y  sont  mieulx  garnies  qu'en  aulcun 
aultre  lieu  du  munde,  et  mieulx  basties  pour  bouter  en 
nos  coeurs,  sang,  nerfs,  moelles  etcervelets,  le  diabolicque 
appétit  d'amour. 

Ceste-cy  se  nommoit  Marie-Jehanne  et  souventes  foys, 
maulgré  les  richesses  dont  elle  estoit  pourveue,  maulgré 
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ses  robes  à  brouderi^s,  ses  hacquenées,  et  ses  Joyaulx, 
elle  chéoit  en  grande  mélencholie,  car  mieulx  auroit-elle 
aimé  ferrailler  un  peu  au  tournoi  que  bien  sçavez,  lequel 
a  son  champ  clos  es-courtines  des  licts  ;  à  ce  tant  joly 
tournoi  d'amour  où  sans  qu'aulcun  œil  soit  crevé,  cer- 
velles s'en  vont  parfois  en  feumée  ainsy  que  celle  de 
nostre  paouvre  roy  Henrv  ! 

Ardant  du  cœur  et  du  poil,  elle  estoit  ainsy  que  chatte 
affamée  qui  guette  oyselets  de  l'aer, 
et  rien  ne  veoit  venir  en  aulcune 
nuictce  pource  que  son  vieil  mari 
avoit  esté  fort  déplumé,  ruyné  et 
démolli  au  service  des  dames. 

Ainsv  estoit-elle  depuis  trois 
années,  ayant  soif  sans  pouvoir 
boire  ne  plus  ne  moins  que  messer 
Tantale,  lorsque  messire  le  vicaire 
de  Sainct-Jacques  vint  à  trépasser 
par  un  beau  matin  de  soleil. 
Le  curé  de  ceste  belle  ecclise  Sainct-Jacques  dont  jà 
avez  ouï  parler  en  aultres  hystoires,  ne  estoit  aultre  que 
ce  bon  vieil  braguard  de  Boitoux-Binotte,  lequel  sçachant 
bien  qu'il  vault  mieulx  confesser  les  filles  que  les  vieil- 
les brèche-dents  ,  fist  venir  de  chez  monseigneur  l'éves- 
que  un  sien  nepveu  à  qui  il  bailla  le  soin  de  remplacer 
le  défunct  ainsi  que  diverses  instructions  au  subject 
des  gentes  dames  de  la  ville. 

Cestuy  vicaire  qui  estoit  habitué  aux  belles  fassons  de 
l'évesché,  ne  manqua  poinct,  dès  qu'il  fust  en  possession 
de  sa  charge,  d'aller  chacque  vesprée  visiter  ses  bons  pa- 
roëssiens,  je  entends  les  gentilshommes,  car  il  ne  avoit 
que  faire  parmy  les  gens  du  peuple. 
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Si  bien  que  un  beau  jour,  je  cuyde  fort  que  ce  estoii  un 
vendredv,àmoins  quecene  fustunsamedy,  lebon  prebstre 
s'en  vint  treuver  messire  de  Renaudin  en  compagnie  de 
son  oncle,  ahn  de  lui  dire  combien  il  avoit  grand  plaisir 
d"estre  débarqué  en  ce  plaisant  pais  de  Chastelleraut 
pour  devenir  le  pasteur  de  toutes  les  jolies  âmes  qui  s'y 


treuvoient  en  commençant  par  celles  du  dict  sire  de  Re- 
naudin et  deson  espouse,  lesquelles  estoientasseurément 
les  plus  gracieulses  de  toute  la  contrée. 

Pensez  bien  que  la  paouvredame  les  reçut  gentement  ! 
Aussitôt  elle  tist  apporter  toutes  les  tartelettes  et  maca- 
rons qu'elle  put  treuver,  car  elle  craignoit,  disoit-elle, 
qu'ils  ne  pussent  boire  le  vin  du  Mirebalais,  ce  dentelle 
ne  pensoit  goutte,  car  elle  cognoissoit  bien  le  goust  des 
gens  d'ecclise  pour  les  bonnes  bouteilles  poictevines. 
Mais  ne  faut-il  poinct  dire  quelque  chose? 
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De  son  costé,  le  vicaire  la  mangeoit  de  Tœil,  la  treu- 
vant  parfaictement  à  son  goust,  car  il  estoit  cognoisseur 
comme  tous  les  prebstres,  lesquels,  en  matière  de  beauté, 
en  remr)ntreroient  aux  plus  malins  pour  ce  qu'ils  confes- 
sent soir  et  matin  les  plus  Jolies  femmes,  et  ont  loysir  de 
besoigner  lorsqu'ils  veulent  ainsi  que  forgerons  de  for- 
ger et  tisserands  de  tisser  ! 

Aussy  lui  parloit-il  bien  dolcement,  dysant  :  «  Comme 
vous  estes  gracieulse  ei  saffrette;  les  jolys  yeux  bleuets 
que  vecy^  et  la  mignotte  bouche,  et  les  blonds  cheveux  ! 
Par  ma  fy,  ma  dame,  vous  ressemblez  à  nostre  dame  la 
Vierge  !  et  pourtant  je  ne  cognois  aulcun  moyne  ymai- 
gier  qui  puisse  en  un  missel  peindre  aussi  iolie  vierge 
que  vous  !  » 

Et  tout  en  soubriant,  lui  tenoit  cent  aultres  proupos 
gallants,  tandiz  que  Renaudin  fronçoit  le  nez,  et  rumi- 
noit  en  son  vieil  coffre,  riant  Jaune  et  pensant  de  même, 
car  il  aymoit  peu  les  compliments  qu'on  faisoit  à  sa 
dame,  même  lorsqu'ils  venoient  des  ministres  de  Dieu, 
prétendant  que  les  prebstres  ne  valent  rien,  hormis  pour 
la  messe  et  les  sacrements. 

Marie-Jehanne,  de  son  costé,  véant  ce  frisque  et  plan- 
tureux mâle  dont  la  robbe  mouloit  la  forme,  et  dont  le 
sang  chaud  éclairoit  la  peau,  se  sentoit  graphignée  au 
bon  endroict;  et  tout  en  faisant  mine  de  regarder  les 
mousches  voler,  elle  le  comparoit  à  son  chétif  espoux, 
pensant  à  la  bonne  nuictée  qu'il  pourroit  fournir  et  son- 
geant qu'il  feroit  en  moins  d'une  heure  besoigne  que 
l'aultre  vieil  cinge  aurait  eu  peine  à  parachepver  en  une 
année  et  demie. 

Aussy  cuydez  bien,  mes  dames,  qu'elle  le  regardoii 
plus  tost  avecques  plaisir  que  cholère;  et  elle  avoit  gran- 
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dément  raison,  car  vous  agissez  toutes  en  femmes  advi- 
sées  en  méprisant  les  vieulx  laboureux  qui  lairrent  en 
Jachère  et  désespérance  le  ioly  clos  d'amour  que  Dieu 
nous  a  donné  à  cultiver,  pour  chasser  ennui  de  nostre 
teste  et  nous  consoler  des  misères  de  ce  mundc  ! 

—  Broum  !  Broum  !  Humph  !  Kraach  !  Krooch  !  broum  ! 
Ha  !  ha  !  ha  !  toussotta  le  vieulx  seigneur,  après  le  départ 


des  deux  prebstres,  m'est  advis  que  ce  beau  freluquet  de 
vicaire  ne  demeurera  poinct  longtemps  en  la  paroësse 
sans  recevoir  sur  le  dos  bonne  compresse  d'huile  de 
cotterets,  s'il  n'a  les  os  rompus  avant  la  fin  de  la  sep- 
maine,  car  il  a  une  fasson  assez  hardie  de  dire  des 
mignotizes  aux  femmes  ! 

Puis  ayant  baillé  un  coup  de  pied  au  cul  de  son  lévrier 
qui  pourléchoit  les  assiettes  en  un  coing,  il  se  print  à 
bougonner  en  sa  vieille  moustache  dépenaillée,  véant  que 
sa  bonne  femme  ne  lui  respondoit  mie,  veu  qu'elle  sem- 
bloit  occupée  à  compter  les  poutres  du  plafond. 
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Mais  bien  plustost  pensoit-elle  à  aultre  chose,  et  si 
bien  y  pensa-t-elle  jour  et  nuict,  surtout  la  nuict,  qu'elle 
en  perdit  presque  le  boire  et  le  manger,  —  sans  oublier 
le  dormir. 

Or,  il  y  avoit  environ  cinq  ou  six  jours  qu'elle  avoit 
ainsy  le  feu  au  cœur  et  le  dyablc  au  corps,  lorsqu'un 
soir,  quelque  temps  avant  le  couvre-feu,  arriva  devant 
la  porte  du  logis  un  courrier  tout  pouldreux,  les  hous- 
seaux  couverts  de  boue,  lequel  apportoit  un  message  au 
vieil  sire  de  Renaudin,  de  la  part  d'Hercule  de  Beau- 
Bourdon,  son  cousin. 

Ce  bon  gentilhomme,  qui  avoit  esté  meschantement 
escornirtc  en  un  combat  singulier,  faisoit  savoir  à  son 
parent  qu'il  seroit  avse  de  venir  se  rétablir  en  sa  maison, 
pour  ce  que  les  médecins  lui  commandoient  de  changer 
d\iër,  —  et  lui  faisoit  dire  qu'il  arriveroit  le  jour  d'après. 

Geste  nouvelle-là  cstoit  bien  plustost  pour  faire  très 
bûcher  l'entendement  du  sire  de  Renaudin  et  lui  apporter 
nuysance,  comme  bien  vous  pensez  ! 

Aussy  lorsque  le  blessé,  qui  estoit  porté  en  une  litière, 
fust  arrive,  et  qu'on  l'eust  mis  en  la  chambre  qui  lui 
avoit  esté  préparée,  son  cousin  vint-il  à  lui,  hochant  le 
chief,  lui  disant  qu'il  estoit  bien  heureux  d'estre  son 
hoste,  mais  que  son  arrivée  pouvoit  grandement  donner 
matière  à  raillerie  et  déchaisner  les  brocards  des  maul- 
vois  boulgres  d'alentour,  pour  ce  qu'il  avoit  femme  jeune 
et  saffrette. 

—  Oh  !  mon  bon  parent,  list  le  blessé,  levant  les  bras 
au  ciel,  se  peut-il  qu'ayez  ainsi  porté  vos  soupçons  des- 
sus ma  tète,  à  moy  qui  romprois  le  col  au  premier  qui 
feroit  à  vostre  déplaisance!  Cuydez-vous  donc  qu'ainsv 
meurdri  et  mal  en  poinct  je  puisse  vous  porter  ombrage, 
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mGme  aux  yeux  des  plus  maldisans  ?  Et  quand  bien 
même  je  n'aurois  esté  grevé  et  descontit,  le  pourrois-je, 
moi  qui  ai  été  gasté  par  une  dame  de  la  cour  et  qui  suis 
prins  par  le  mauldict  mal  italian  dont  est  mort  nostre 
joyeulx  roy  Françoys  ?  Le  commerce  d'aulcune  femme 
m'est  défendu  à  ceste  heure,  et  peut-être  bien  Dieu  auroit- 
il  mieulx  faict  de  me  Jecter  en  trépas  par  ce  coup  d'épée 
que  Je  ai  reçu,  car  plus  n'aurai  de  plaisir  maintenant! 

Oyant  parler  de  la  sorte,  le  seigneur  de  Renaudin 
changea  de  couleur;  son  vieil  œil  de  maniacle  se  ralluma 
comme  lanterne  ébouriffée  par  le  vent,  et  aussitost  il  re- 
leva le  nez,  sentant  bien  que  toute  sa  Jalousie  s'estoit 
départie. 

Incontinent  il  list  venir  ses  meschines  et  servantes,  leur 
commandant  d'avoir  soin  de  son  paouvre  cousin  autant 
que  de  lui-même,  et  sa  femme  aussy,  lui  disant  d'apporter 
à  boire  et  de  venir  deviser  avec  le  capitaine,  lequel,  ma- 
lement  meshaigné,avoit  besoin  d'être  esjoui  parles  prou- 
pos  d'alentour  pour  ce  que  mélencholie  le  pourroit 
prendre  et  mener  au  tombeau. 

Et,  toute  baulde,  vecy  Marie-Jehanne  de  venir,  oubliant 
jà  le  curé,  comme  si  onc  ne  Pavoit  veu,  et  disant  :  Mon 
beau  cousin,  estes-vous  chauldement?  poinct  ne  avez- 
vous  froid  ?  la  soif  vous  poinct-ellc  ?  voulez-vous  que  Je 
relève  vos  linceulx  et  vostre  oreiller?  Avez-vous  dézir  de 
manger  ceste  vesprée?  veez  le  bon  œuf  comme  il  est  frais, 
il  vient  d'yssir  du  cul  de  la  meilleure  poule,  et  —  cent 
aultres  choses  encore,  prenant  pour  lui  parler  sa  voix  la 
plus  dolce,  soubriant  sans  cesse  et  le  regardant  du  coin 
de  son  œil  amoureux. 

Si  bien  que  vistement  le  capitaine  sentoit  retourner 
la  vie  en  son  paouvre  corps  marri,  et  Jeunesse  lui  rêve- 
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nant,  il  sentoit  son  cœur  s'eschauffer  pour  la  gentedame 
qui  sans  cesse  l'entouroit  de  ses  mignoiteries  et  complai 
sances. 

Entandiz  que  le  vieil   seigneur   regardoit  malicieuse- 
ment tout  ce  manège,  rigollant  au  fond  de  lui-même,  et 


bien  content  que  la  venue  de  cestuy-cy,  dont  il  ne  avoit 
rien  à  craindre,  eust  chassé  de  Tesperit  de  sadamel'ymaige 
du  prebstre  dont  il  tenoit  méfiance  autant  que  d'un  tire- 
lupin. 

Or,  il  advintqu'un  jour, cependant  que  levieil  seigneur 
estoit  allé  à  sa  vigne,  qu"il  soignoit  comme  enfançonnet 
pour  son  grand  amour  du  vin  clair,  messire  Hercule  qui 
depuis  deux  ou  trois  jours  se  promenoit  dessoubs  le  so- 
leil, tout  ragaillardy  et  reconforté  par  les  parfuncts  de 
primevère,  pria  madame  Marie-Jehanne  de  renvoyer  ses 


CONTES    DU    CHAT    NOIR  200 

chambrières  en  la  lingerie  ou  ailleurs,  pour  ce  qu'il  avoit 
quelque  chose  de  particulier  à  lui  conter  au  subject  de  la 
belle-sœur  du  cousin  delà  femme  d'un  sien  amy  mort  en 
guerre. 

Pensez  bien  que  le  cousin  de  ceste  femme  n'existoit 
pas  plus  que  bille-vezée  !  aussi,  dès  que  les  servantes  se 
furent  desparties,  le  capitaine  se  jecta-t-il  vifvement  aux 
pieds  de  sa  dolce  cousine,  lui  disant  tout  le  chapelet  des 
cœurs  pertuisannés,  lui  contant  le  grand  amour  qu'il 
avoit  pour  elle  et  la  jolie  trupherie  qu'il  avoit  treuvée  en 
un  coing  de  sa  cervelle  pour  dérouter  la  villaine  et  orde 
jalousie  de  son  sieur  espoux. 

Ce  dont  la  dame  se  print  si  fort  à  rire  qu'elle  en  devint 
aussi  rouge  qu'une  pivoine  qui  seroit  surprise  au  bain  par 
un  arbalestrier. 

Et  ce  disant,  le  capitaine  embrassoit  gentement  les 
mains  et  la  bouche  de  dame  Marie-Jehanne,  et  comme  il 
estoit  expert  en  Tart  de  déboucler  les  ceintures  et  de  dé- 
grapherles  corsaiges,  si  bien  il  fourragea  parmi  les  cottes 
et  gippons  qu'en  moins  de  temps  qu'il  n'en  faut  aux  pi- 
geons pour  bastir  un  œuf,  il  mist  la  belle  à  sac,  ni  plus 
ni  moins  que  si  elle  eust  été  la  beauté  la  plus  farouche 
du  munde. 

Et  pourtant,  Dieu  qui  tout  voit,  pourroit  dire  la  très 
grande  joye  qu'elle  avoit  de  cette  histoire,  et  qu'elle  ne 
se  défendoit  guères  plus  que  l'iris  ne  se  défend  des  ca- 
resses de  l'eau. 

Ah  !  mes  dames,  si  fières  luronnes  et  vaillantes  joux- 
teuses  que  vous  soyez  et  si  braves  au  combat  que  soient 
vos  varlets  d'amour,  je  puis  jurer  que  vous  auriez  été 
jalouses  de  voir  ces  deux-là. 

Ah  !  la  belle  besoigne  qu'ils  firent  en  ceste  vesprée  et 
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comme  le  vieulx  Renaudin  fust  légièrement  cocu;  ils 
avoient  pendant  si  long  temps  jeûné  tous  deux  du  plai- 
sir qu'ils  prenoient  qu'ils  manquèrent  bien  de  se  dessi- 
rer  le  cœur  et  de  deschasser  leur  âme  ! 

La  dame  estoit  devenue  blanche  comme  la  toile  de  sa 
gorgerette,  et  le  capitaine  avoit  le  visaige  si  défaict  qu'à 
son  retour  messire  de  Renaudin  s'escria,  levant  les  bras 
au-dessus  de  son  chief  : 

—  Par  saincte  Radegonde  !  mon  chier  cousin,  Je  cuyde' 
que  trop  tost  vous  estes   levé;  vostre  mal  ne  est  poinct 
encore  assez  guari  et  vous  pourriez   retumber  en  souf- 
france; poinct  ne  auriez  dû  abandonner  le  lict. 

—  Oh!  ne  ayez  crainte  et  poinct  ne  vous  tourmentez, 
respondit  Hercule,  car  si  ai  reprins  mes  vestements,  suis 
resté  sous  les  courtines  toute  la  vesprce,  et  m'en  suis 
trez  bien  treuvé. 

Ce  disant,  il  regarda  la  dame  qui  soubrioit,  tandiz 
que  le  vieil  cinge  adjouxtoit  : 

—  Ah!  ah!  vecy  qui  est  bien;  tant  mieulx.  tant 
mieulx!  —  et  rien  ne  comprist  aux  paroUes  de  l'aultre, 
pour  ce  qu'il  avoit  l'entendement  espéciallement  obs- 
curci, comme  il  arrive  ici-bas  à  tous  cocus  —  ce  qui 
preuve  que  Dieu  faict  bien  tout  ce  qu'il  faict. 

Estant  rasseuré  sur  la  santé  de  son  hoste,  le  vieil  bar- 
bon s'en  fust  prendre  sa  collation;  et  durant  tout  le 
reste  de  la  sepmaine,  le  bon  gentilhomme  continua  à 
cultiver  le  jardinet  de  sa  tant  iolie  cousine,  lui  mons- 
trant  que  poinct  il  n'avoit  volé  son  nom,  car,  à  l'exemple 
de  son  défunct  patron  Héraclès,  il  estoit  toujours  prêt  à 
terrasser  l'ennemi  sans  qu'onc  une  seule  minute  sa 
vaillance  vînt  à  s'émousser. 

Or  il  arriva  qu'une  après-midi  le  vicaire  de  Sainct- 
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Jacques  qui  s'ennuyoit  en  son  logis  pour  ce  que  puce- 
laiges  estoient  rares  à  ceste  époque-là,  s'en  vint  au  logis 
du  sire  de  Renaudin  pour  voir  si  la  dame  ne  seroit  poinct 
ayse  de  recepvoir  ceste  bonne  consolation  ecclésiastique, 
propre  à  réjouir  les  femmes  qui  ont  de  vieulx  maris, 
voire  même  les  aultres,  lorsque  le  cœur  leur  en  dict. 

Il  ne  fust  guères  long  temps  à  voir  clair  dans  le  Jeu 
des  deux  amoureux,  et  encore  qu'il  ne  tist  mine  de  rien, 
se  treuva  fort  dépité  de  cognoistre  qu'un  aultre  estoit  à 
sa  place  veneu  bailler  les  innocents  à  la  noble  dame. 

Adoncques  ayant  parlé  du  clochier  qu'on  rebastissoit, 
de  la  pluye,  du  beau  temps,  des  parpaillons,  des  gre- 
nouilles et  de  la  goutte  qui  perturboit  alors  les  jambes 
de  son  oncle  vénérable,  s'en  fiist  après  avoir  vu}'dé  un 
demy-piot  de  chinonnois,  l'esperit  fort  occupé  du  maul- 
vois  tour  qu'il  pourroit  bien  jouer  à  ce  soubdard  qu'il 
croyoit  avoir  volé  la  part  de  joye  et  de  bonnes  amusettes 
que  lui  debvoit  madame  Marie-Jehanne. 

Mais  il  comptoit  sans  la  malice  du  seigneur  de  Beau- 
Bourdon. 

Ccstuy-là,  qui  ainsy  que  les  soldats  de  tous  pais,  ne 
aimoit  poinct  les  prebstres  qui  s'en  viennent  rosder  à 
Tcntour  des  cottes  de  femmes,  faire  la  bouche  en  cul  de 
poularde  et  l'œil  de  velours,  conseilla  aussitost  à  la 
dame  d'aller  dès  le  lendemain  en  Tecclise  afin  de  voir 
quelles  estoient  les  idées  de  ce  dit  vicaire,  lui  asseurant 
qu'il  sauroit  bien,  combien  qu'il  ignorast  le  latin,  en 
donner  bellement  à  guarder  à  ce  chanteur  de  paste- 
nostres. 

Et  comme  messire  de  Renaudin  se  en  revenoit  des 
champs,  vistement  s'en  fust  vers  lui  et  mystérieusement 
lui  tint  cestuy  langaige  : 


212  COXTESDU    CHAT    NOIR 

—  Pour  VOUS  preuver  que  suis  vostre  léal  parent, 
mon  bon  cousin,  doibs-jc  vous  dire  qu'un  prebstre  que 
poinct  ne  ai  veu  encore,  est  venu  céans  ceste  vesprée, 
lequel  a  parlé  bas  à  vostre  dame,  et  l'a  priée  de  venir 
demain  le  treuver  à  Sainct-Jacques  emprès  de  la  grand'- 
chaire  de  messire  le  sénéchal.  Ne  sçais  si  suis  truphé  en 
mes  pensées,  mais  Je  cuvde  bien,  encore  que  vostre 
épouse  soit  la  plus  prude  et  léalle  femme  du  païs,  bien 
je  cuyde  qu'il  y  a  maulvoise  chose  en  cela  et  que  le 
dyable  de  prebstre  en  veut  fort  à  vostre  honneur,  car  il 
avoit  icv  les  veux  brillants  ainsy  que   braise  infernale... 

—  Broum!  Broum!  Krumph!  Ah!  atchi  !  lit  messire 
de  Renaudin  en  oyant  ces  parolles-cy,  bien  je  vois  que 
vous  m'estes  amy  plus  encore  que  je  ne  l'aurois  cuydé; 
mais  encore  que  ma  femme  soit  honneste  et  de  lignée 
qui  onc  ne  s'est  escartée  du  droict  chemin,  poinct  ne 
veulx  que  ce  meschant  clerc  la  poursuive.  Aussy  vais-je 
incontinent  lui  bouter  le  feu  aux  chausses! 

—  Oh!  reprint  le  seigneur  Hercule,  oh!  oh!  mon 
maistre.  vecy  qui  est  bien  parlé.  Je  vois  bien  que  guères 
ne  aimez  ces  maulvais  oiseaux!  Aussy  pour  ce  qui  est 
de  chastier  ce  maulvois  boulgre  qui  voudroit  mal  agir, 
et  de  le  desconfire,  je  suis  à  vostre  dévotion.  Pourtant  si 
m'en  voulez  croire,  ne  dictes  rien  à  vostre  dame  de  tout 
cecy.  Je  sçaurai  bien  faire  conter  à  ma  cousine  toutes 
les  maulvoises  emprinses  du  villain  et  sans  qu'elle  en  aie 
doubtance  aulcune,  elle  nous  aydera  à  nous  venger. 

Ayant  doncques  décidé  le  vieulx  sire  à  suivre  ses 
conseils,  tous  deux  s'en  furent  brouter,  car  h  table  estoit 
servie,  portant  cannetons  rostis  en  broches,  avecques  un 
petit  escadron  de  saulcisses  sur  champ  de  choux. 

Adoncques,  le  lendemain,  dés  la  dixième  heure,  ma- 
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dame  Marie-Jehanne  ayant  bellement  accordé  ses  flustes 
avecques  son  amy,  s'en  fust  à  recclise  accompagnée  de 
sa  meschine. 

Pensez    bien   qu'elle  ne   fust  giières  longtemps    sans 
apercevoir    le  vicaire, 
lequel  vistement    s'en  ^^0fA'^ll'!%^^^^ 
vint  de  son  costé.  '^^^V^'''      li  !    " 

—  Ah  !  dist  le  prebs-  '-^Aa 
tre,  qu'avez- vous  donc- 
ques,  madame,  depuis 
tantost  une  sepmaine 
et  demye  pour  estie 
ainsy  palle  devenue, 
vous  qui  estiez  jadis 
fraische,  souève  et  lo- 
sée  comme  une  petite 
pucellette  païsanne 
Vecy  maintenant  que 
vous  avez  mine  de 
nouvelle  mariée  au 
lendemain  des  nopces  ! 

Puis  lui  contant  mille 
aultres  bourdes  et  bal- 
livernes,  adjouxta  : 

—  Puisqu'estes  ainsy  misérichordieuse  à  ce  vaillant 
capitaine,  me  lairrez-vous  ainsy  en  désespérance,  moi 
qui  pour  vous  m'en  vais  mourant  d'amour;  et  ne  oublie- 
rez-vous  poinct  un  instant  l'homme  de  guerre  qui  est 
devenu  vostre  chevallier,  plustost  que  de  lairrer  mon 
paouvre  cœur  se  dessirer  en  sa  dolence! 

—  Vere,  dist  la  fine  mousche  en  faisant  l'étonnée,  vere, 
mon   père,  comment  pouvez-vous  tenir  tels  proupos  et 
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me  croire  infidèle  à  mon  bon  marv;  estes-vous  prins  de 
mnulvoiseté,  ou  souhddinement  mué  en  fol  pour  ainsy 
croire  que  me  suis  comme  ribaulde  emmy  les  soubdards 
jectée  de  cette  païenne  fasson  au  col  de  mon  paouvre 
cousin,  que  Dieu  guarisse!  Par  la  benoiste  Vierge  ma 
patronne,  bien  debvroisvous  haïr  et  mauldire  pour  ainsi 
penser,  mais  pourtant  vous  pardonne  à  l'exemple  de 
nostre  paouvre  sire  Jésus!...  Adoncques  si  me  voulez 
parler,  venez  demain  emprès  nostre  logis  après  le  cou- 
vre-feu: mais  n'approuchez  poinct  avant  que  les  dix 
heures  soient  sonnées,  pour  ce  que  mon  sieur  mari  ne 
seroit  poinct  encore  endormv. 

Pensez  bien,  mes  bonnes  dames  pour  qui  j"ai  espécial- 
lemcnt  escript  cette  hystoire  afin  de  vous  faire  rigoller 
après  qu'aurez  cocufié  vos  mauldicts  maris,  pensez  bien, 
gentes  demoiselles  qui  avez  trippes  de  feu  et  fressures  de 
braise,  pensez  bien  que  le  petit  prebstre  ne  se  fist  poinct 
par  deux  foys  répéter  la  chose. 

One  ne  avoit  sentv  aussi  grande  joye  descendre  en  son 
cœur;  aussy  avoit-il  la  teste  perdeue  lorsque  s'en  fust 
confesser  les  bourgeoyses  qui  l'attendoient.  Et  comme 
une  lui  contoit  que  son  amy  l'avoit  prinse  trois  foys  en 
la  vesprée  : 

—  Par  Dieu,  ma  fille,  lui  respondit-il,  vostre  amy  ne 
s'est  poinct  conJuict  en  honneste  homme,  car  je  puis 
jurer  que  vous  valez  bien  quatre  accolades! 

Ce  qui  moult  étonna  la  pénitente,  laquelle  ayant  la 
langue  bien  déliée  et  pendue,  respondit  : 

—  Si  voulez,  mon  père,  je  vous  prendrai  à  l'essai,  et  si 
mieulx  valez  que  lui,  je  changerai  de  compaignon! 

Las  :  ce  ne  est  plus  aujourd'huy  qu'on  voit  de  ces 
bonnes  dévottes  rigoUardes  toujours  prêtes  à  cottes  trous- 
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ser  ni  de  ces  prebstres  joyeulx  qui  vénéroient  les  piots 
autant  que  chemises  pleines  de  chair  ardente  ! 

Ce  est  à  ceste  heure  icy  le  règne  des  maulvois  cagots 
qui  prétendent  qu'aymer  est  péché  dapnable  et  regardent 
par  dessoubs  à  la  fasson  des  vieulx  corbels. 

Pourquoi?  Ne  sommes-nous  poinct  icy  bas,  les  hom- 
mes pour  se  bailler  aux  dames  et  les  dames  aux  hommes. 
Joye  et  soûlas  ne  sont  qu'en  amour.  Tout  le  reste  ne  est 
que  ballivernes,  et  s'il  en  est  ainsy,  ce  est  que  nostre  Père 
Eternel  l'a  voulu,  puisque  rien  n'arrive  sans  sa  benoiste 
volonté, 

Aymons-nous  doncques,  et  regrets  ne  nous  doivent 
venir  de  ce  que  le  temps  de  chiffonner  les  gippons  est 
trop  court  et  ne  dure  pas  depuis  le  berceau  jusqu'à  la 
tumbe! 

Mais  beuvons  un  coup  et  mocquons-nous  des  maldi- 
sans.  Jetons-leur  au  nez  nos  broccards  et  nos  joncheries 
avecques  nos  pantophles. 

Et  maintenant  que  vecy  ma  bonne  pipe  allumée  et 
pleine  de  tabac  des  Flandres,  je  vais  vous  finer  ceste 
histoyre. 

Adoncques... 

Véez  et  oyez  que  je  dis  adoncques,  car  sans  adoncques 
quel  miriticque  scripteur  pourroit  dignement  parachever 
son  récit  ? 

Adoncques,  sitost  que  madame  Marie-Jehanne  fust  de 
retour,  son  vieil  cornillard  de  mari  qui  du  hault  de  la 
fenestre  la  guettoit  ainsy  que  renard  guette  poularde  ès- 
prez  —  vint  en  grande  haste  quérir  le  capitaine  qui  dor- 
moit  en  l'ancienne  salle  des  gardes,  lui  disant  : 

—  Viste,  vistement,  beau  cousin,  légier,  légièrement 
allez  sçavoir  ce  que  lui  a  dict  ce  mauldict  prebstre  de 
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Satan  et  me  le  venez  conter  ceste  vesprée;  pour  ma  part, 
m'en  retourne  à  la  vigne,  atin  que  soyez  plus  à  Taysance 
pour  lui  tirer  vers  du  nez... 

Ayant  ainsy  parlé,  il  print  son  chaperon  de  paille 
tressée  pour  soy  guarantir  du  soleil  et  s'en  fust  au  grand 
contentement  de  sa  gente  dame 
autant  que  de  messire  Hercule, 
car  ce  jour-là  je  cuyde  qu"ils  en- 
guarnirent  son  branchaige  cocuai- 
gesque  de  si  belle  gaillarde  fasson, 
que  moinels  y  eussent  pu  nicher 
sans  estre  veus  par  les  plus  advisés 
marmouzets  desnicheurs  delà  pro- 
vince ! 

A  son  retour,  le  vieil  grognard, 
qui  courboit  le  chief  comme  si 
avoit  treuvé  trop  lourd  à  porter 
ledict  branchaige  forestier  dont  cy 
devant  ay  parlé,  se  treuva  fort  con- 
tenté de  ce  que  lui  dist  messire  de 
Beau-Bourdon,  lequel  lui  apprint 
que  le  curé  debvoit  venir  vers  la 
tretenir  avec  madame  au  subject  de  la  couleur  des  souriz- 
chaulves. 

Lors  ainsy  parla  le  capitaine  : 

—  Si  bien  voulez,  mon  bon  cousin,  et  bons  treuvez 
mes  conseils,  je  tiendrai  ce  soir-cy  compaignie  à  madame 
ma  cousine,  entandiz  que  guetterez  le  mauldict  matagot 
et  lui  donnerez  bonne  lesson.  Bien  cuyde  même  qu'il 
ne  seroit  meilleur  moyen  de  le  guarir  et  rafraischir  qu'en 
le  boutant  dedans  vostre  fosse  à  fumier,  pour  ce  qu'il  y 
rencontreroit  parfunct  à  son  gré  et  litière  à  l'avenant. 


dixiesme  heure  s'en- 
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Poinct  ne  est-ce  tout.  Si  avez  fiance  en  ma  léaulté,  poinct 
ne  lairrez  varlets  et  servantes  à  nos  talons,  pour  ce  qu'ils 
sont  toujours  prêts  à  bavarder,  et  tout  hroilleroient  et 
gasteroient.  Mais  plustost  soyez  seul  à  veiller  venir  le 
prebstre  !  Lorsqu'il  aura  frappé  trois  coups,  ainsy  qu'il 
est  ciict,  ouvrez  Thuis  et  m'appelez,  et  alors  bien  lui 
accommoderons  sa  saulce  ;  car  encore  que  bien  ne  sois 
rétabli  du  maulvois  mal  napolitain  que  m'a  donné  ceste 
garce  de  Tours,  ai-je  encore  à  ceste  heure-cy  assez  de 
poil  aux  dents  pour  rabrouer  les  villains  cinges  de  ceste 
espèce  ! 

Le  soir  rendu,  vecy  donc  nostre  bon  seigneur  de  Re- 
naudin  qui  vistement  s'en  va  prendre  la  guarde,  son  gros 
baston  en  main,  et  tost  le  capitaine  de  le  remplacer 
emmy  linceulx  encore  chaulds. 

Puis  avant  vaillamment  rempli  son  devoir  amoureux, 
se  despartit  messer  Hercule,  au  moment  mesme  où 
l'aultre  s'en  revenoit,  disant  que  ne  avoit  poinct  plus 
aperçu  de  soutane  que  en  pais  mahumétan,  mais  bien 
décidé  pourtant  à  reprendre  sa  place  le  lendemain  à  la 
nuict  cheue. 

Et  tist-il  comme  il  l'avoit  dict. 

Mais  ceste  foys  icv,  poinct  ne  partit  vainement  en 
chasse  ! 

Messire  le  vicaire,  qui  se  cstoit  gorgiasement  accous- 
tré.  parfeumé,  calamistré  et  paré,  pour  venir  enchargier 
le  chief  du  vieil  homme,  ayant  pour  l'occasion  prins  sa 
robbe  neufve  et  sa  barrette  des  grandes  festes,  s'en  vint 
alentour  de  la  dixième  heure  devers  le  logis  de  Renau- 
din  sans  avoir  aulcune  maulvoise  doubtance. 

Lors  estant  venu  jusques  à  l'huis,  frappa  trois  coups 
avecques   autant  de  fierté  que  si  Jà  il  avoit  tenu  les  tet- 
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tins  de  la  belle,  son  jartier,  et  le  morceletde  chemise  qui 
lui  estoit  vestenient  de  ventre. 

—  Qui  est  là?  tist  messire  de  Renaudin  en  desguisant 
sa  voix  ;  qui  est  icy  ?  Est-ce  vous,  messire  Binotte? 

—  Oui,  oui,  respondit  le  prebstre,  ce  est  moy. 

—  Voilà  bien...  Attendez  un  petit  que  Je  déverrouille 
sans  bruict  pour  ne  rien  esveigler. 

Et  la  porte  s'estant  ouverte,  nostre  sire  vicaire  se 
treuva  bien  confus  et  penaud  devant  le  nez  du  vieil  sei- 
gneur, qu'il  n'attendoit  guères... 

—  Dà  !  que  voulez-vous  à  ceste  heure  que  vecy,  mes- 
sire le  vicaire?  Venez-vous  poinct  pour  confesser  nostre 
femme  et  lui  bailler  les  sainctes  huiles?  Si  ne  retournez 
poinct  au  dyable  aussi  vistement  que  estes  veneu,  belle- 
ment vais  vous  monstrer  Je  joly  cadeau  quesçais  faire  aux 
gens  de  vostre  sorte  qui  s'en  viennent  musarder  es-terres 
d'autruy  ! 

Et  incontinent  appela  le  capitaine,  qui  venoit  à  peine 
d'achepversa  partie  de  vole-gippons  : 

— ■  Hé  !  hé  !  hé  !  mon  compaing  !  par  icy  !  venez  çà  ! 
légièrement  !  Holà  !  à  l'aide  pour  un  cliquepatins  à  Jec- 
ter  en  mare  ! 

—  A  moi  la  grenoille  !  à  moi,  fist  Hercule  accourant 
avecques  un  gros  baston  !à  moi  la  grenoille,  mon  cousin; 
sur  l'amour  de  Dieu  lairrez-la-moy  ;  je  ai  appris  à  faire 
saulter  grenoilles  en  sorbonne  ,  veez  comme  vais  faire 
joUiment  dancer  ceste  icy  1 

Lors  trépignant  comme  dapné  et  faisant  tournoyer 
l'épieu,  se  mist  à  caresser  si  gaillardement  l'eschine  du 
paouvre  prebstre  qu'il  pensa  lui  rompre  dix  foys  la 
teste  et  le  cul  !  Puis  l'ayant  lasché,  misérichordieuse- 
ment  : 
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—  A  ceste  heure  icy,  allez  vous  coucher,  mon  beau 
merle,  et  surtout  ne  couchiez  poinctvos  linceulx. 

Et  bien  piteusement  s'en  alla  le  paouvre  Binotie,  car 
bien  sçavoit-il  qu'onc  ne  faut  compter  sans  son  hoste. 


Ainsy  fust  pour  toujours  guary  du  ord  et  villain  mal 
de  jalousie,  le  vieil  sire  de  Renaudin,  à  la  grande  play- 
sance  de  sa  gente  dame  et  de  son  cousin,  qui  continuèrent 
chaque  vesprée  leurs  amusettes,  entandiz  que  le  maistre 
estoit  à  sa  vi^ne. 
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Puis  guerre  estant  veneue  contre  les  Anglois,  s'en  fusi 
messire  de  Beau-Bourdon,  lairrant  sa  cousinette  tout  en 
plours  et  désespérance. 

Mais  bien  fust-il  récompensé  de  sa  vaillance,  lorsqu'à 
son  retour  de  guerre,  qui  fust  Tan  suivant,  il  vist  que 
deux  petits  Renaudins  estoient  nés  à  la  dame,  lesquels 
luiressembloient  autant  que  son  ymaige,  lorsqu'il  sevéoit 
en  mirouer. 

Lors  continua  bellem.ent  à  servir  sa  dame  jusqu'au 
trespas  de  son  cousin,  après  quoy  il  l'espousa,  joignant 
aux  siennes  la  seigneurerie  de  Renaudin,  qu'il  avoit  de- 
puis si  long  temps  conquise  en_  la  personne  de  Marie- 
Jehanne. 

De  cecy,  mes  belles  et  joyeulses  dames,  tirez  moralité 
que  vouldrez,  si  en  treuvez  une  !  Moy  ne  en  ai  veu  mie, 
et  poinct  n'en  cherche,  pour  ce  qu'il  n'en  est  poinct  be- 
soin :  moralité  estant  chose  maulvoise. 

Là-dessus  beuvez  bien  et  chevaulchez  de  même,  et 
bénissez  le  ciel  s'il  en  est  ainsy,  car  onc  ne  a  esté  faict 
plus  joly  souhaict,  en  ce  bas  munde. 


XVI 


ou  IL  EST  MIRIFICQUEMENT  PROUVE 

UNE  FOIS  DE   PLUS 

QUE  l'habit    ne  FAICT    POIXCT  le    MOYNE,   mais   la  BRAGUETTE 


A  »iaistre  Piivis  de  Chavanncs  dont  le  nom  est 
inscript  en  lettres  d'or  et  le  premier  sur  le 
Libvre  de  l'Art  moderne,  j'offre  très-hum- 
blement cestujy  conte  pour  le  remercier  d'a- 
voir en  ce  siècle  bourgeois  rappelé  aux 
hommes  que  le  Bois-Sacré  n'est  point  aux 
Buties-Chaumont. 


XVI 


Où  îf  cft  mmficqncmcnt  ^vonvc  une  foie  bc  pCm 
que  CCjaSit  uc  faict  poiiict  Ce  mopic,  maie  (a 
Braguette. 


Vers  le  temps  à  ce  que  je  crois  où  monseigneur  Loys 
le  Unziesme  estoit  roy  de  France,  advint  en  nostre  plai- 
sante ville  chastelleraudoise,  une  adventure  miriticque, 
laquelle  est  parveneue  jusques  à  moi,  paouvre  pe'cheur, 
pource  que  je  ne  dormois  que  d'un  œil  aux  veillées  de 
l'avant-Noël  lorsqu'après  les  histoyres  benoistes  d^enfan- 
çonnets  les  mères-grand  se  soubvenant  de  leurs  pucelaiges 
défuncts,  prenoient  plaisir  à  tirer  la  cassette  des  galants 
propos  du  fond  de  leurs  vieilles  armoyres  cervicales. 

Adoncques  la  vecy,  comme  j'eus  l'heur  de  i'ouyr  une 
vesprée,  musse  darrière  la  quenouille  de  mon  aïeule. 

En  la  rue  du  Cheval-Blanc,  laquelle,  à  ce  que  disent 
les  chronicqueurs,  estoit  de  ribauldes  adornée  plustôt 
que  de  béguines,  demouroit  à  l'enseigne  du  Coq-Hardi, 
un  maistre  queulx  archi-docteur  es  sciences  culinaires, 
lequel  n'avoit  de  rival  à  plus  de  nouante  sept  lieues  et 
demie  à  la  ronde.  Saulces  naissoient  en  ses  cocquemarts 
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dont  se  fast  léchc  les  doigts  messire  LucuUus  lui-même, 
et  nul  au  munde  ne  cognoissoit  comme  lui  l'art  déific- 
que  de  faire  magnifiquement  rostir  les  gélinettes  et  de 
parfeumer  la  venoison.  Aussi  estoit-il  gras,  rondelet  et 
bien  en  poinct,  comme  les  trente-six  moynes  questeurs 
des  primes  abbayes  du  Poictou,  et  pourpre  de  la  trogne 
comme  robbe  de  cardinal,  car  voulant  avoir  toujours  le 
nez  en  fleur,  il  souloit  Farrouser  sans  cesse,  ce  qui  est 
la  meilleure  fasson  que  Ton  cognoisse  pour  enguarder 
ses  trippes  du  mal  de  mélencholie. 

Cestuy  bonhomme  avoit  nom  Jacques  Serreau,  et  cela 
ne  vous  seroit  ne  chauld  ne  froid,  si  je  ne  vous  disois 
qu'il  avoit  femme.  Hostellerie  sans  hostellière  seroit  cage 
sans  oisels,  fust-elle  la  plus  renommée  de  la  terre;  or, 
dame  Colette,  combien  qu'elle  fust  aagée  de  trente-quatre 
ans,  estoit  affriolante  comme  pucelle,  et  plus  que  pucelle 
encore,  poinct  n'ai  paour  de  le  dire,  pource  qu'elle  avoit 
en  sa  prime  jeunesse  esveiglé  plus  de  dézirs  amoureux 
que  les  chattes  de  la  Sainct-Sylvestre,  et  qu'elle  sçavoit 
mieulx  qu'aulcune,  le  grand  et  le  petit  libvre  des  joyes 
défendues  depuis  la  prime  jusqu'à  la  pénultième  paige, 
sans  compter  les  appendices,  corollaires  et  aultres  menues 
baguenaudes. 

Cuydant  que  l'honneur  est  chouse  peu  proufitable  en 
ce  misérable  munde,  elle  estoit  de  celles  qui  voluntiers 
lairrent  aux  gallants  le  droict  de  jouer  avec  elles  au  gen- 
til jeu  de  relèvecottes  et  aux  belles  amusettes  de  trousse- 
chemise,  pourvu  qu'ils  soient  aussi  bien  enguarnis  de  la 
braguette  que  de  l'escarcelle,  estimant  autant  la  richesse 
d'icelle  bourse  que  de  Taulire;  aussi  son  espoux  amas- 
soit-il  dolcemcnt  moult  terres  et  maisons  dessoubs  le 
soleil,  tant  est  vrai  et  raisonnable  que  les  plus  petits  jar- 
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dins  sont  les  plus  fertils,  —  sans  double  aulcunes  dames 
ou  damoiselles  entendront  quels  jardins  je  veulx  dire. 

Coustume  estoit  veneue  en  la  ville  de  dire  que  Colette 
estoit  le  creuset  où  se  venoient  dissoudre  en  escus  d'or 
carillonnants,  tous  les  abbés,  bourgeois  et  chevalliers 
d'alentour.  Et  oncques  parole  de  commère  ne  fust  plus 
vraie,  car  de  tous  costés  venoient  les  voyageurs  de  toutes 
sortes,  attirés  par  les  saulces  du  mari  qu'ils  sçavoient 
plus  que  mangeailles  de  dieux  délectables  et  pour  le  petit 
morcel  dont  icv  je  viens  de  parler,  lequel  poinct  n'avoit 
cure  de  saulce  d'aulcune  sorte,  et  ne  demandoit  d'aultre 
assaisonnement  que  celui  qui  sert  à  la  dolce  salade  emmy 
laquelle  marmouzets  soûlent  venir  au  munde,  lorsque  le 
Seigneur  ne  les  faict  point  yssir  du  mitan  d'un  chou. 

Adoncques,  vers  le  temps  des  Rogations,  s'en  vint  de 
la  Roche-Posay  à  Ghastelleraut  un  certain  messire  Loys 
de  Fends-Pertuys  pour  un  procès  qu'il  avoit  jecté  es 
mains  crochues  de  leurs  excellences  herminées,  et  que 
les  dicts  chiquanous  avoient  lairré  languir,  ainsi  qu'ils 
ont  coustume  atin  de  plus  galamment  escornifler  le 
paouvre  munde.  G'estoit,  si  ma  soubvenance  est  seure, 
pour  une  tille  de  chambre  ou  damoiselle  de  condition 
que  le  dessusdict  seigneur  de  Fends-Pertuys  avoit  chif- 
fonnée, emmarmouzelée  et  truphée  de  la  belle  manière, 
lui  lairrant  croire  que  sans  espovantement  elle  lui  pou- 
voit  bailler  son  pucelaige  avecques  les  domaines  envi- 
ronnants pource  que  les  enfantelets  se  font  par  l'aureille. 

Cestuy  seigneur  estant  arrivé  en  grand  arroy,  avecques 
paiges,  varlets  et  serviteurs  de  toutes  couleurs,  menant 
un  train  de  sénéchal,  il  fust  bellement  accueilli  par  Thos 
tellier,  combien  qu'il  fust  chétif  et  maigrelet  comme 
renard    en   famine,    et   qu'on    eust    pu    escharbotter    sa 
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paouvre  carcasse  d'une  chiquenaude  ou  d'un  coup 
d'esmouschail, 

Ains  depuis  la  diabolicque  invention  des  escus,  il 
n'est  emperier  de  cuisine  qui  ne  tire  sa  barrette  devant 
une  bourse  bien  pleine;  aussi  cocquemarts  et  marmites 
chantoient-elles  leurs  plus  doulx  fredons,  jambons  s'es- 
battoient-ils  es  plats  de  vermeil,  et  poulailles  s'auroient- 
elles  emprès  des  rôtissoires,  tandis  que  la  belle  Colette, 
ainsi  qu'oiselle  alentour  du  bled,  trottoit,  lairrant  choir 
de  ses  yeux  de  velours  moult  rayons  amoureux  et  cares- 
sants. Et  c'estoit  du  matin  à  la  vesprée  dolces  parolles  à 
voix  basse,  petits  gestes  desbrideurs,  soubriz,  et  aultres 
bagatelles  qui  sont  pippeaux  auxquels  voluntiers  se 
lairrent  prendre  les  braguettes  de  manants  ou  de  che- 
valliers. 

Comme  par  hazar  lairroit  entrevoir  ses  testons  satini- 
zés,  ou  feignant  d'estre  lasse,  se  jectoit  emmy  les  fau- 
teuils, retenant  sa  robe  Jusqu'à  ses  jarretiers,  atin  de 
mieulx  resveigler  la  paillardise  du  bel  oyson  dont  elle 
vouloit  avoir  les  plumes. 

Et  c'estoit  la  plus  esjouissante  chouse  de  la  veoir 
ainsi  tourner  alentour  des  aiguillettes  d'or  du  seigneur, 
attendant  que  son  bon  plaisir  fust  qu'elles  se  dénouas- 
sent'pour  le  petit  combat  singulier  que  vous  sçavez  bien 

Or  en  ce  mesme  temps  là  y  avoit  en  l'hostellerie  du 
Coq-Hardi  un  grand  braguard  de  moyne,  lequel  sembloit 
plustôt  yssir  de  la  cuisse  de  Satan  que  du  giron  benoist 
du  pape,  et  qui  depuis  trois  jours  et  trois  nuicts  se  re- 
posoit  de  sa  fatigue  avant  que  de  reprendre  le  grand 
chemin  de  Charroux  où  il  debvoit  porter  un  message 
très-pressant  au  révérend  prieur  des  Carmes  de  Tours, 
alors  grand  maistre  des  chercheurs  de  mélisse. 
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Ains  pour  ce  qu'il  estoit  paouvre  et  despourvu  d'escuz 
ainsi  que  les  frocards  le  sont  d'habitude,  avoit-il  este 
vifvement  desbouté  et  violentement  mis  en  raison  par  la 
dame  maulgré  son  grand  dézir  d'encorner  le  chief  du 
maistre  queulx.  Frisquement  elle  s'estoit  mocquée  de 
ses  promesses  d'indulgences,  et  Tavoit  meschantement 
repoussé  comme  marjolet  sans  valeur,  lui  disant  de  guar- 
der  pour  d'aultres  la  dent  de  sainct  Greluchon  qu'il  lui 
vouloit  bailler,  asseurant  que  la  dicte  dent  guérissoit  mi- 
raclitiquement  la  stérilité  des  femmes, 

Ains  sans  se  laisser  gaigner  par  le  mauldict  mal  de 
désespérance,  lequel  navre  le  cœur  des  paouvres  amou- 
reux, continuoit-il  à  se  pourmenerauprès  d'elle,  flairant 
ses  cottes  et  son  corsaige,  car  il  avoit  grande  confiance 
en  messer  Satanas,  lequel  aime  les  moynes,  moynillons 
et  aultres,  comme  chacqun  sçait  et  leur  vient  souventes 
fois  en  secours,  lorsque  leur  pousse  la  gente  phantaisie 
de  desrouiller  leur  pertuisane  afin  de  monstrer  que  gens 
d'abbaye  et  de  robbe  sont  comme  gens  de  guerre  et, 
parfois  plus,  idoines  aux  batailles  galantes  et  tournois 
enjuponnés. 

Acroppetons  en  un  coing,  ainsi  que  taupe  en  son  trou, 
frère  Bonadventure  mangeoit  dessoubs  son  poulce  son 
morcel  de  pain  noir,  n'ayant  d'aultre  saulce  et  accommo- 
dement qu'un  oignon  cru  qu'il  avoit  treuvé  emmy  la 
campagne,  et  son  œil  auquel  son  ardent  dézir  avoit 
bouté  le  feu  alloit  du  gentilhomme  ripaillant  à  l'hostel- 
lier,  à  l'hostellière  qui  toujours  jouoit  de  la  croupe  et 
aussi  à  la  fille  d'icelle  dont  poinct  encore  n'ai  parlé,  et 
laquelle  pour  estre  nice  comme  agnelle  qui  vient  de 
naistre  n'en  estoit  pas  moins  friande  pour  un  bon  bra- 
guard  et  meure  à  poinct  pour  l'opération  du  déniayse- 
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ment,  laquelle  engendre  plus  de  joyes  que  de  douleurs 
ainsi  qu'on  sçait. 

Et  le  paouvre  relii^ieux  gehaignant  à  part,  se  disoit 
que  sur  terre  sont  bienheureux  les  gentilshommes  et 
aultres  dont  la  bourse  est  bien  engrossée  par  le  Destin, 
pour  ce  que  chauldes  œillades  leur  sont  dévolues,  et 
pensoit-il  aussi  que  le  sire  auroit  le  disner  faict  un  joly 
dessert  de  chair  fraische  et  lize,  lequel  se  serviroit  lui- 
même  comme  mets  enchanté,  emmy  les  linceulx  de  son 
lict. 

Et  soy  comparant  plus  fort  qu'un  Turc  et  que  Mahumet 
lui-même  et  expert  aux  amoureuses  lices  plus  que  douze 
archevesques  et  nouante  chanoines  à  la  fleur  de  leur 
aage,  —  à  ce  paouvre  dyable  de  seigneur  qu'il  eust  mué 
en  pouldre  d'un  tour  de  main,  treuvoit-il  que  toutes 
chouses  ne  sont  point  à  leur  place  et  saigement  réparties 
comme  il  conviendroit  pour  que  le  monde  ne  chavirast 
pas. 

Résigné  en  son  meshaing,  il  lairroit  ainsi  déambuler 
les  tristes  pensers  en  sa  teste,  lorsque  l'advisant,  messire 
Loys  de  Fends-Pertuys  se  printà  crier  tout  hault  :  «  Oh! 
oh!  par  la  quadruple  hart  du  gibet  de  Plessis-les-Tours, 
qu'est-ce  là  que  cet  animal  estrange?  N'est-ce  point  carme 
qui  s'est  musse  darrière  la  huche  comme  vieil  chien  de 
pastoure  pour  mangier  des  os  ?  Point  ne  m'estois  truphé 
en  pensant  qu'il  couroit  icy  un  parfunct  de  beste  orde  et 
malfaisante;  ceste  icy  me  paroist  de  belle  encolure...  >< 
Et  ce  disant,  d'un  long  fouet  qui  pendoit  à  son  costé 
cingla  durement  les  jambes  du  paouvre  moyne  sans  res- 
pect aulcun  ni  révérence  pour  nostre  saincte  religion 
christiane. 

—  Or  çà,   viens  icy,   maulvois    gibier   de    malheurté, 
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adjoLixta-t-il,  viens  icy;  Je  me  veux  réjouir  un  petit  de  ta 
vilaine  face  diabolicque,  et  se  remit  à  jouer  du  fouet 
fort  molestement. 

— ■  Ah!  ah  !  crioit-il  en  grand  ire,  te  voilà  doncques, 
mauldict  jecteur  de  sorts,  méchant  vuideur  de  piots,  plus 
adextre  à  trousser  les  cottes  qu'à  dire  des  pastenostres  ! 
Et  dict  d'aultres  chouses  encore,  sans  desbrider,  car  se 
soubvenoit  que  c'estoit  de  parle  conseil  d'un  moyne  que 
la  damoiselle  qu'il  avoit  emmarmouzellée  l'avoit  jecté  es 
mains  des  chiquanous  et  en  gardoit-il  grande  rancune 
et  cholère  pour  toute  la  race  des  frocarts  blancs,  gris  ou 
noirs,  chaulx  ou  déchaulx. 

Et  comme  tout  piteux,  frère  Bonadventure  ne  lairroit 
parole  aulcune  yssirde  sa  bouche,  lui  dict  encore: 

—  Est-ce  donc,  messire  moyne,  que  vous  avez  avallé 
vostre  langue  vipérine  que  vous  ne  parlez  pas  plus  qu'un 
trépassé?  Or  ça,  venez,  car  Je  veulx  savoir  d'où  vous 
vient  ceste  terrificque  balafre  qui  vous  a  coupé  le  visaige. 
Sans  doubte  vous  la  tenez  de  la  pertuisane  d'un  lans- 
quenet que  vous  avez  truphé  au  desbraguetté  dans 
quelque  bourdeau  de  Poictiers? 

—  Non,  monseigneur,  respondict  dolcement  le  moyne; 
ceste  balafre  n'est  aultre  chouse  que  le  soubvenir  d'un 
coup  d'espée  qu'un  vieil  houssepailleur  anglois  me 
bailla  jadis  au  temps  où  j'estois  homme  d'arme  au  ser- 
vice de  nostre  bon  roy  Charles  le  septième;  mais  poinct 
ne  lui  en  ay  tenu  de  haine  pource  que  Nostre  Seigneur 
nous  ordonne  de  pardonner  le  mal  qu'on  nous  faict  et 
aussi  pource  qu'ai  pourfendu  le  dict  Anglois  d'un  coup 
de  hache  depuis  le  col  jusqu'au  cul,  de  si  rude  fasson 
qu'il  en  a  eu  l'àme  toute  escorniflèe  ;  et  ce  disant  fist-il 
de  son    long  bras  une  petite  chinquenaude  capable  d"as- 
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sommer  un  bœuf  ou  de  navrer  un  palefroi  de  bataille, 
fust-il  né  du  propre  sang  de  la  Jument  du  vieil  Charle- 
magne. 

—  Oh  !  oh  !  fist  le  sire,  je  cuyde  fort  que  tu  te  veux  gaus- 
ser de  moi. 

Mais  personne  ne  le  reguardoit;  estommis  et  csmer- 
veiglés,  varlets,  marmiteux  et  meschines,  l'hostelier, 
rhostesse  et  voire  même  sa  lille,  qui  avoit  nom  Cathe- 
rine, ouvroient  devers  le  frocart  de  grands  yeux,  coinme 
si  fussent  sortis  de  sa  robe  dyables  à  griffes  de  fer,  dé- 
mons aux  cornes  horrificques  et  aultres  personnaiges  de 
la  maison  de  messire  Satanas. 

—  Dieu  fasse  sortir  la  doubtance  de  vostre  esperit,  re- 
print  frère  Bonadventure  ;  je  me  suis  faict  moyne  Tan 
dernier  vers  le  temps  de  la  primevère,  afin  d'effacer  mes 
faultes  et  péchés,  pource  qu'abandonné  de  nsstre  benoist 
Seigneur  j'avois  en  une  ecclise  tué  un  paouvre  clerc  qui 
s'estoit  mocqué  de  ma  figure. 

Et  ce  disant,  reguardoit  le  gentilhomme  fièrement, 
hault  du  chief  et  de  Toeil,  et  sembloit  en  cestuy  moment, 
maulgrc  son  froc  et  sa  tonsure,  plustôt  routier  que  des- 
brideur  d'oraisons. 

—  Vere,  dist  alors  messire  de  Fends-Pertuys,  nous 
vecy  doncques  amis  àceste  heure  icy,  car  je  vois  bien  que 
tues  vaillant  homme  de  guerre,  ce  qui  mieulx  est  que 
d'estre  un  de  ces  mauldicts  frocarts  mis  au  munde  pour 
perturber  le  repos  des  braves  gens  et  faire  damner  les 
bons  christians  ;  bcuvons  donc  à  la  santé  de  ce  vieil 
chien  d'Anglois  que  tu  as  si  bellement  despesché  et  qui 
rostit  dans  ne  sçais  quel  coing  de  la  géhenne  ;  je  veulx 
que  tu  prennes  de  mon  souper  autant  que  tu  voudras  et 
fasses  franche  ripaille  ceste  vesprée. 
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—  Mercy  grand  !  dist  le  moyne  en  vuydant  un  piot,  et 
tost  se  print-il  à  mettre  à  mal  ce  qui  restoit  des  rostis  et 
de  la  jambonnaille  pource  qu'il  avoit  les  trippes  moult 
déguarnies  par  le  Jeusne  qui  est  la  maladie  des  claque- 
dents  et  marmiteux. 

Et  tout  en  destroussant  les  volailles,  ouvroit-il  Toreille 
aux  doulx  propos  et  mignardizes  de  dame  Colette,  la- 
quelle sans  cesse  s'empressoit  autour  du  seigneur  di- 
sant :  «  Ces  saulcisses  sont-elles  à  vostre  gré  ?  Comment 
treuvez-vous  ceste  saulce-là? 

—  Par  les  cornes  de  tous  les  cocus  de  la  Roche-Posay, 
disoitlesire  de  Fends-Pertuys,  elles  ouvriroientrentende- 
ment  de  la  pucelle  la  mieulx  verrouillée  du  munde;  elles 
m'ont  bouté  Tenfer  emmy  le  ventre  et  Je  cuyde  mourir 
bientost  du  feu  qui  m'arde  à  la  frontière  du  nombril  si 
ne  me  venez  à  l'ayde  ;  —  et  ce  disant  prenoit-il  la  taille 
de  l'hostellière,  et  la  jectoit-il  sur  ses  genoils. 

—  Oh  !  respondoit  avecques  faulse  cholère  la  rusée 
commère,  lairrez-moi,  mcssire,  poinct  ne  suis  une  ri- 
baulde  ;  vecy  que  mon  mari  va  venir,  et  sans  double  il 
me  navrera  s'il  voit  vostre  main  dessus  mes  jarretiers  ; 
puis  dolcement,  lui  parloit  emprès  de  l'aureille  atin  de 
mieulx  conquérir  le  cœur  et  les  escus  du  gentilhomme. 

Ainsi  que  font  les  asnes  es-prez,  le  moyne  Bonadventure 
baissoit  le  nez,  ne  véant  que  les  plats  qu'il  torchoit  mieulx 
qu'essuyeur  d'escuelles,  et  prudentement  oyoit  iesdolces 
adjurations  du  sieur  Loys. 

Puis  le  souper  achevé  et  parachevé,  s'estant  arrousé  le 
gousier  d'une  darnière  bouteille,  s'en  fust  discrètement 
grâces  dictes,  cuydant  que  sans  double  aulcun,  l'amou- 
reux seigneur  vouloit  à  l'hôtesse  conter  moult  petites 
histoyres  qu'on  ne  dit  qu'à  deux,  et  qui  sont  la  préface 
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des  belles  dyableries  et  mystères  joveux,  qu'amants  sou- 
lent  jouer  la  nuict  dessoubs  les  courtines  ou  auitre  part. 
Adoncques  ayant  à  chacun  féallement  baillé  sa  révé- 
rence prist-il  le  chemin  de  son  réduict,  comme  eust  faict 
un  homme  besoigneux  de  sommeil;  puis  finement  ayant 
lairré  ses  pantophles  de  bois,  qui  tabourinoient  dans 
Tescalier,  s'en  revint  à  pas  de  loup,  et  entendit  quedisoit 
l'hostessc  : 

—  Si  vous  jurez  sur  vostre  bonne  fy  de  gentilhomme 
et  loyaulté  de  Poictevin  n'en  souffler  oncques  mot  à  per- 
sonne vifve  ou  défuncte,  j'irai  me  bouter  en  vostre  logis 
vers  la  unziesme  heure  de  nuict,  lorsque  mon  mary  dor- 
mira, et  bien  dormira-t-il  à  ce  que  je  croys  pource  que 
je  lui  ai  faict  boire  certaine  pouldre  superlificoquen- 
lieuse,  laquelle  lui  baille  tête  de  plomb  à  mon  loysir. 

Lors  véant  qu'il  avoit  justement  pensé,  tranquillement 
s'alla  musser  le  moyne  en  la  chambre  qu'on  avoit  pré- 
parée pour  le  sire  de  Fends-Pertuys,  darrière  un  gros  tas 
de  drapels  et  de  lingeries. 

Un  petit  temps  après,  s'en  vint  le  gentilhomme  accom- 
pagné de  rhostelière  qui  le  lairra  nonsansavoirenguarni 
la  table  de  tout  ce  qu'il  falloit  pour  le  cas,  où  la  maie 
faim  et  la  pire  soif  fussent  veneues  par  azar  ou  par  phan- 
taisie  rôder  par  là  vers  le  mitan  de  la  nuictée. 

Alors,  si  tost  que  fust  l'huis  verrouillé,  vecy  que  sor- 
tant des  drapels  ainsi  que  démon  d'une  boëte,  le  moyne 
s'éleva  d'un  coup  devant  le  seigneur  qui  siffloit  ne  sçays 
plus  quels  fredons  entre  ses  dents,  si  bien  que  le  paouvre 
sire  en  demeura  tout  desconfit  et  espovanté. 

—  Or  çà  !  voulut-il  dire.  Mais  poinct  n'en  eut  le  temps, 
car  le  frocard  l'accolant,  lui  print  la  gorge  entre  ses 
poulces   et  l'estiangla  à  demi;  puis  le  prenant  ainsi  que 
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feriez  de  pouppinette  d'enfançon  le  jecta  felonnement 
par  terre. 

—  Ah!  ah!  dist-il  en  riant,  à  ceste  heure  icy  que 
sommes  seuls,  mon  beau  donneur  d'étrivières,  allons 
doncques  un  petit  parler  ensemble,  s'il  vous  plaist,  car 
l'oubliance  ne  vous  est  poinct  encore  veneue  sans  doubte 
au  subject  de  vostre  farce...  et  comme  l'aultre  fai- 
soit  mine  de  cryer,  adjouxta-t-il  :  —  Oh!  poinct  n'est 
besoin  de  Jargonner,  mon  doulx  amy,  car  si  seulement 
veniez  à  roter  vous  escorcherois  comme  moinel  aussi 
vitement  que  faict  un  chat  d'une  souris. 

Fortune  et  destinée  estant  dames  de  haulte  phantaisie, 
coustume  est  icy  bas  que  toujours  ne  soit  poinct  pour 
les  mesmes,  la  gente  escuelle  où  gist  le  beurre.  A  chacqun 
son  tour!  Aussi  pourrois-je  oultrement  te  payer  et  guer- 
donner  du  grand  estrif  et  de  la  peine  que  tu  as  prinse  de 
me  flageller,  comme  si  j'eusse  été  Nostre  Seigneur  Jésus, 
et  toy  quelque  mauldict  tourmenteur  juif  à  la  braguette 
deshonorée.  Mais,  estant  bon  serviteur  de  messire  Dieu 
le  Père, lequel  défend  de  soy  venger  de  ses  ennemis, ne  te 
ferai  mal  aulcun,  ne  meshaing. 

Sois  doncques  saige,  et  sauf  sortiras  de  mes  griffes;  en 
ce  coing  où  te  vais  dolcement  attacher  des  jambes  et  des 
bras,  pour  que  poinct  ne  te  prenne  le  miaulv  is  mal  de 
nerfs,  resteras  coi  jusqu'à  matines  afin  de  mieulx  voir  et 
admirer  de  quelles  espices  vais  accommoder  la  dame  de 
céans,  selon  la  mode  qu'enseigna  jadis  à  mon  aïeul  un 
maistre  cuisinier,  veneu  par  nauf  des  pais  estranges  où 
sont  ainsi  que  saleures  en  piots  conservés  les  pucelaiges 
des  bachelettes. 

Adoncques  resteras-tu  gracieulsement  muet  comme 
vieilles   pyramides    œgvptianes,  car  pour  un   seul   petit 
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mot  te  viendroient  moult  estrifs,  et  la  mort  elle-même 
par  voie  d'escorchement.  Au  demourant  distractions  ne 
te  fauldront,  car  vecy  un  petit  morcel  de  cierge  que  vais 
attacher  à  ta  dextre;  ains  croiras-tu  cstre  à  vespres  dedans 
la  nef  de  Saincte-Catherine,  alors  que  carillonnerai  ma- 
tines avec  les  jolies  cloches  qui  me  viennent  de  mon 
paouvre  defunct  père  ;  —  et  ayant  faict  ainsi  qu'il  avoit 
dict,le  bon  père  se  deffeubla  diligentcment  et  sans  aultre 
oraison  se  bouta  emmy  le  iict. 

Quand  en  l'hostellerie  tout  le  munde  fust  endormv  ou 
pour  le  moins  couché,  meschincs  avec  varlets  et  marmi- 
tonniers  avec  servantes,  dame  Colette  lairrant  ronfler  à 
son  lovsir  son  gros  cornifle  de  marv,  s'en  despartit  et 
vint  à  rhuis  de  la  chambre  trois  coups  frapper  : 

—  Da  venez-cy!  mon  bel  angelot  de  paradis,  fist  le 
frocart  contrefaisant  la  voix  du  seigneur;  et  ayant  prins 
rhostesse  par  le  col  la  devestit  en  moins  de  temps  qu'il 
n'en  faudroit  au  plus  beau  desbrideur  de  messes  pour 
dire  amen.  Jarretiers,  cottes,  cotillons,  corsaiges  et  che- 
mise s'escharbottoient  si  vite  qu'on  eust  cuydé  que  tout 
ne  tenoit  que  d'une  maille.  Et  encore  qu'il  fist  en  ceste 
chambre  aussi  noir  qu'en  un  cachot  de  Plessis.  Bonad- 
venture  sceut  trouver  vitement  ce  qu'il  quéroit,  estant 
plus  qu'aulcun  adextre  à  ceste  chasse.  Lors  avant  pour- 
menc  son  dczir  parmv  le  tendre  et  souef  corps  de  la  belle, 
d'amont  en  val,  sans  oublier  les  dolces  montagnes  que 
sçavez,  se  print  à  jouxter  de  la  belle  manière,  si  vaillam- 
ment que  la  dame,  qui  avoit  jecté  bas  les  plus  robustes 
chevaulcheurs  du  Mirebalais,  s'advoua  intérieurement 
qu'elle  avoit  enfin  treuvé  maistre  à  son  poinct,  et  qu'onc- 
ques  n'en  treuveroit  de  plus  gaillardement  armé  dedan.s 
le  rovaulme  de  France. 
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Courte  fust  ceste  nuictée,  comme  bien  debvez  penser 
—  courtes  sont-elles  toutes,  alors  qu'elles  sont  consa- 
cre'es  à  ces  gentilz  esbattements-là  —  et  le  petit  jour  estant 
veneu,  la  belle  hostellière,  toute  fourbeue,  s'en  retourna, 
contente  d'avoir  d'un  aussi  bel  fleuron  pourveu  la  cou- 
ronne de  son  mary  cjui  de  branchaiges  estoit  faicte,  ainsi 
que  Festoient  les  aultres  bien  avant  que  messire  Ménélas 
eust  songé  à  yssir  du  ventre  de  sa  mère. 

Lors  bien  tranquillement,  et  sans  soulcy  aulcun,  se 
mit  à  dormir  nostre  bon  moyne  Jusqu'au  damier  coup  de 
Tangelus;  quand  fust  veneue  la  neuvième  heure  du  jour, 
il  fust  resveiglc  par  un  petit  bruict  qui  venoit  de  la 
porte  : 

—  Ah  !  fist-il,  contrefaisant  toujours  la  voix  du  sire  de 
Fends-Pertuys,  me  suis  mis  en  prières  pour  demander 
à  Dieu  victoire  en  mon  procès;  rien  ne  veulx  sinon  que 
mes  gens  soient  dolcement  traités  et  que  me  bailliez  un 
petit  à  manger  par  les  mains  de  vostre  fille.  Aussitôt, 
l'hostellier  d'envoyer  sa  fille  enchargiée  de  mets  et  de 
flaccons,  marmonnant  molestement  pource  qu'elle  n'es- 
toit  assez  diligente  à  servir  un  si  riche  seigneur. 

Ains  tout  estommie  fust  la  damoiselle  lorsqu'en  la 
chambre  nevist  que  le  frère  Bonadventure,  et  demanda-t- 
clle  pourquoi  il  en  estoit  ainsy. 

—  Oh!  ma  petiote,  fist  le  frocard  en  grand  mystère, 
cela  vient  de  la  volunté  saincte  de  Dieu  le  Père  et  du 
Benoist  Esperit,  qui  ont  icy  mandé  sainct  Greluchon 
ceste  nuict  par  la  cheminée  pour  esloigner  de  vous  le 
dyable  et  sçavoir  si  seriez  idoine  à  la  jolie  besogne  de 
faire  un  enfant  de  moyne.  Quant  à  ce  paouvre  gentil- 
homme, je  croys  qu'il  s'en  est  allé  en  feumée. 

Lors  le  bon  moyne  ayant  esgous^é   ceste  petite  febve 
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verte  fist  de  cestc  damoiselle  une  dame,  et  s'y  print  si 
galantement  qu'elle  treuva  qu"estoit  bonne  en  tous 
poincts  la  volante  de  Dieu  et  qu'il  n'estoit  es  célestes 
paluz  sainct  plus  respectable  que  le  dessusdict  Grelu- 
chon.  Et  chacque  foys  que  venoit  l'hostellier  frapper  à 
l'huvs,  respondoit  le  bon  braguart  : 

—  Oh!  poinct  ne  me  venez  perturber,  car  je  fais  en 
cestuy  moment  l'oraison  de  saint  Greluchon. 

Messes  et  vespres  dictes  et  redictes  avec  ceste  petite 
nonnette  fraische  esclouse,  messire  Bonadventure  ayant 
beu  quelques  hanups  de  vin  vieil,  et  mangé  toutes  les 
tarteries,  print  la  bourse  du  gentilhomme,  lequel  s'cstoit 
esvanoui  en  ses  drapels,  et  ayant  à  la  damoiselle  recom- 
mandé de  ne  rien  dire  avant  qu'il  ne  revint,  à  peine  d'estre 
éternellement  dapnée  et  bruslée  vifve,  verrouilla  la  porte 
et  descendit  aux  cuisines,  et  dist  à  l'hostelier  d'un  ton 
patelineux  : 

—  Ha  !  ne  sçavs  si  dvables  sont  icy,  mais  ay  grand 
paour,  pource  qu'ai  ouv  crver  vostre  tille  en  la  chambre 
de  messire  de    Fends-Pertuys.  Allez  donc  voir  là-haut. 

Et  ce  pendant  qu'y  alloient  tous  les  cocquemardiers  et 
meschines,  et  s'escrimoient  contre  la  porte  qui, estant  de 
triple  chêne  d'octobre,  ne  se  vouloit  lairrer  abattre,  des- 
troussa joyeulsement  un  paouvre  marchand  drapier  qui 
venoit  d'Anjou,  et  s"en  fust  le  cœur  légier  à  travers  la 
campagne. 

—  Oh  i  tist  l'hostc  en  grande  cholère,  lorsque  vist  sa 
fille  toute  nue  ainsi  que  ribaulde  es  bourdeau  emmy  la 
chambre  du  gentilhomme,  vecy  doncques,  maulvois 
homme,  qu'avez  pour  toujours  déshonoré  ma  fille! 

—  Nenni,  hst  le  paouvre  sire  d'une  voix  faible,  mon- 
trant les  chordes  qui  le   tenoient  encore,  nenni  ;    poinct 
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n'est-ce  à  moy  qu'il  faut  jecter  vos  malédictions,  mais  à 
ce  dyable  de  moyne  qu'avez  lairré  gîter  chez  vous. 
Quant  à  moy  n'ay  de  toute  la  nuictée  faict  que  tenir  la 
chandelle  ;  et  il  montra,  ce  disant,  le  petit  morcel  de  cierge 
qui  estoit  tombé   emprès    de   lui. 

Lors  combien  que  le  maistre  fust  grandement  navré, 
chacqun  se  print  à  rire  de  ceste  falote  parole  qui  est  de- 
meurée en  nostre  pays  poictcvin  en  forme  de  proverbe 
perpétuel,  consigné  dessus  l'almanach  des  cent  et  un 
propos  joyeux  du  C/iai  Noir. 

Or  doncques,  si  le  voulez  sçaVoir  vous  dirai  encore 
que  messire  de  Fends-Pertuys,  par  devant  les  juges,  n'é- 
chappa au  gibet  et  à  la  geôle  qu'en  baillant  moult  escus 
carillonnants  à  la  paouvrette  dont  il  avoit  enguarny  le 
ventre  aultrcment  que  par  la  volunté  de  sainct  Grelu- 
chon. 

De  ceste  miriticque  adveniure  est  veneue  en  nostre 
plaisante  province  poictevme,  et  de  là  jusqu'à  la  cour  pa- 
risiane,  la  joyeulse  expression  Tenir  la  chandelle,  la- 
quelle eut  l'heur  d'esbaudir  moult  personnes  royales. 

De  cecy,  conclurai-je  doncques  pour  finir  qu'oncques 
ne  doit-on  maltraicter  les  benoists  serviteurs  deDieu  pour 
ce  que,  tost  ou  tard,  Dieu  sçaitnous  en  guerdonner  oultre- 
ment;  etaussi  dirai-je,  en  fasson  de  parachèvement  à  cesL 
escript,  qu'il  prouve  une  foys  de  plus  que  c'est  la  braguette 
qui  faict  le  moyne  et  non  l'habit. 


XVI 


ou  IL   EST  GLORIEUSEMENT  DEMONTRE 

QUE  BOURGEOIS 

DOIBVENT   TOUJOURS    LAIRRER    LEURS    DAMES   ET    LEURS  CHAMPS 

A  LA  GUARDE    D^'N  BON    JARDINIER  TOUTES  FOIS 

qu'ils  VONT  EN   VOYAGE 


Ah  bon  clironicqiieur  de  Paris,  au  joyeulx  con- 
teur et  excellent  romancier  Edmond  Lepel- 
letier,  à  ce  triple  bon  diable  dont  la  plume 
vaillante  onc  ne  chôme,  —  à  la  grande  joye 
des  liseurs  de  ga:[ettes,  —  j'offre  ce  conte 
afin  de  le  divertir  quelque  soir,  en  sa  prin- 
cipauté de  Bougival,  lui  que  je  doits  re- 
mercier de  m'avoir  si  souventesfoys  di- 
verty. 


XVII 


Où  if  cet  sCoùcuecmcnt  bémontvc  que  Bont^coie 
boiBvcnt  tonjonve  Camcv  Ccnve  bcimee  et  Cciive 
crampe  à  ta  snatbc  b'uu  ôonjathiniet  tontce  foie 
qn'iCe  vont  en  vo^ase. 


En  l'année  mil  quatre  cent  soixante  et  trois,  —  voilà 
jà  pas  mal  de  temps  que  elle  se  est  envolée,  —  le  roy 
Loys  le  Unziesme,  lequel  fust,  contrairement  à  ce  qu'ont 
dit  d'aulcuns  faiseurs  de  billevezées,  un  grand  et  digne 
rov,  dur  aux  grands  autant  que  doulx  aux  humbles  et 
créa  pour  tousjours,  —  Dieu  m'escoute!  —  le  joly 
royaulme  de  France;  en  l'année  1463,  dis-je,  le  roy  Loys 
nomma  gouverneur  de  Poictiers  monseigneur  Hugues  de 
la  Rochetulon,  seigneur  de  Baudiment,  lequel,  encore 
qu'il  fust  marquis,  estoit  trois  foys  comte,  et  baron  quatre 
foys. 

Geste  nouvelle  fust  joyeulsement  accueillie  par  tous 
ceulx  d'alentour,  car  le  sire  de  la  Rochetulon  estoit  cogneu 
comme  un  brave  capitaine,  serviableaux  foi  blés,  aymant 
mieulx,  ce  qui  est  vertu  espécialle  aux  Poictevins^  voir 
tomber  la  femme  du  voisin  en  son  lict  que  gresle  emmy 
le  champ  du  prévost, 

16 
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En  ceste  circonstance,  les  bons  habitants  de  Poictiers 
demandèrent  à  monsieur  i'évesque,  dont  je  ai  perdu  le 
nom,  la  permission  d'établir  en  la  place  Saint- Pierre,  qui 
est  emprès  la  cathédrale,  une  grande foyre,  afin  de  réjouir 
un  petit  le  païs  et  faire  tomber  quelques  iolis  angelots 
dedans  les  bourses,  qui  onc  ne  en  avoient  encore  veu. 


Aussitost  le  bon  évesque  treuva  la  chose  de  son  goust, 
veu  que  il  estoit  parent  du  gouverneur  dessus  dict,  et 
même  il  ordonna  qu'on  laissast  venir  tous  les  bateleurs, 
jongleurs,  asgyptians,  boësmes  et  comédiens  qui  voul- 
droient,  dysant  qu'il  ne  craignoit  poinct  les  sorciers  et 
que  dangier  ne  estoit  poinct  que  le  dyable  dévallast  par 
le  pais,  veu  qu'il  v  avoit  trop  de  prebstres  etmoynesdans 
la  ville  pour  que  messer  Satanas  osât  seulement  mons- 
trer  le  bout  de  son  vieulx  nez  de  corneille. 

Ce  que  ayant  apprins,  tous  les  habitants  de  la  ville  se 
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jecièrent  au  travail,  bastissant  maisons  de  planclies  et  de 
toile,  préparant  vifvement  la  feste,  zl  bien  que  le  bruict 
de  cestc  grande  joye  s'espandit  tost  par  la  campagne, 
comme  si  tambours  et  oliphants  Tavoient  esté  proclamer. 
Or,  en  cestuy  temps-là  dont  je  vous  parle,  vivoient  en 
nostre  bonne  ville  de  Chastellerault,  prouche  l'ccclisede 
Sainct-Jacques,  où  fust  baptisée   la  prime  chamberrière 


que  je  menai  paistre  en  chemin  amoureux,  deux  bons 
bourgeois  nommés  Jacques  Lirault  et  André  Dansac. 

Le  premier  estoit  marchand  drappier  à  renseigne  de  la 
Sepmaine  des  trois  Jeudis,  et  Taultre  maistre  bourrelier, 
si  poinctne  suis  deveneu  fol  depuis  ce  matin.  Tous  deux 
estoient  mariés  à  deux  cousines  germaines,  lesquelles 
estoient  hlles  de  bons  païsans  du  bourg  d'Ingrandes. 

Ne  sçais  pourquoy  les  tilles  de  cestuy  païs-là  sont  plus 
qu'aulcunes  aultres  filles  d'aulcun  aultre  pais  accortes, 
bauldes  et  pourveues  de  toutes   les   richesses  charnelles 
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qui  donnent  joye  au  touchier  et  à  la  veue,  —  mais  nostre 
seigneur  Dieu  qui  ainsyle  décida  avoit  donné  à  ces  deux 
petites  caillettcs-cy  des  yeux  hespaignols  capables  de 
bouter  le  feu  à  toutes  les  moissons  d'un  village  et  des 
trésors  testonniers  sur  lesquels  pennes  d'arbalestes  se 
fussent  brisées  ainsy  que  dessus  marbre  ou  pierre. 

Ce  estoient  deux 
véritables  gelinettes 
de  cardinal,  et  vou- 
lontiers  disoit-on 
d'elles  dans  la  ville 
que  mieulx  il  faul- 
droitles  accoler  cent 
fovs  et  une  petite 
que  de  embrasser 
une  foys  le  cul  d'un 
chien,  et  je  veulx 
bien  avoir  sur  l'heure 
les  trippes  debezil- 
Ices  depuis  le  cœur 
jusqu'à  l'autre  bout 
si  ce  ne  estoit  poinct 
la  plus  pure  vérité  qui  onc  ait  esté  dicte  dessoubs  le 
ciel! 

Mais  ces  proupos  joyeulx  ne  faschoient  mie  les  deux 
bourgeoys,  lesquels  s'en  rigoUoient  moult  au  lieu  d'en 
plourer,  pource  qu'ils  estoient  l'un  autant  que  l'aultre 
bons  braguards  et  sçavoient  contenter  leurs  femmes  aussy 
bien  que  s'ils  avoient  été  mahumétans,  ce  qui  ne  est 
poinct  peu  de  chose  ! 

Aussitost  qu'ils  eurent  apprins  la  nouvelle  de  la  foyre, 
—  comme  ils  cuydoient  guaigner  là  beaucoup  d'argent 
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et  aultres  monnoyes,  —  ils  résolurent  de  s'y  rendre  dili- 
gentement;  mais  combien  que  leurs  femmes  les  en  eus- 
sent priés  et  suppliés,  refusèrent-ils  de  les  emmener  à 
Poictiers,  dysant  que  elles  seroient  là  mal  à  leur  ayse 
parmy  tant  de  munde  de  toutes  sortes  et  que  bien  mieulx 
il  valoit  qu'elles  guardassent  tranquillement  le  logis,  veu 
que  elles  ne  perdroient  rien  pour  attendre. 

Adoncques,  ayant  faict  etichevestrer,  harnacher  et 
chargier  leurs  mulets,  prinrent- 
ils  congié  de  leurs  dames,  ne 
lairrant  pour  les  guarder,  que  la 
meschine  de  madame  Dansac  et 
un  grand  belistre  de  Jardinier  au 
service  de  Lirault,  lequel,  encore 
qu'il  fust  aussi  beste  qu'une 
vieille  dinde  de  nonante  cinq 
ans,  ne  en  estoit  pas  moins  fort 
comme  quatre  et  pouvoit   aysé-  ' 

ment  décorner  un  bœuf,  comme 
leroit  un  enfançonnet  d'une 
mousche  ou  d'un  hanneton. 

—  Vere  !  s'escria  madame  Li- 
rault, lorsque  son  mary  l'eust 
accolée,  bien   verrez  qu'il   vous 

adviendra  malheur  d'ainsy  nous  lairrer  seules  icy,  et  sur 
ma  fy  il  faudroit  que  Nostre  Seigneur  Dieu  nous  aban- 
donnast  pour  qu'il  en  fust  aultrement. 

Mais  nos  deux  marchands  les  ayant  embrassées  une 
darnière  foys,  maulgré  leurs  rebuffades  et  colères,  mirent 
le  pied  à  l'étrier  et  prirent  le  trot  sur  la  grand'route  de 
Poictiers,  chantant  gaiement  la  vieille  chanson  des  arba- 
lestriers  tourangeaux  : 
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Belles,  ne  criez  donc  pas  tant, 

Alarijaine  1  Marijaine! 
Vous  rirez  bien  si  revenant 
Avec  nos  bourses  pleines 
Nous  vous  baillons  aveine 
A  pleines  ventrées, 

Marijaine  ! 
A  pleines  ventrées  ! 

Le  jour  et  la  nuict  sans  repos, 

Alarijaine!  Marijaine! 
Nous  vous  ferons  humer  le  piot 
Pendant  plus  de  six  s'maiues, 

—  Tant!  — qu'en  deviendrez  pleines 

A  pleines  ventrées, 

Marijaine  ! 
A  pleines  ventrées! 

Point  ne  despendrons  notre  argent, 

Marijaine  !  Marijaine  ! 
Ainsy  que  font  maulvoises  gens, 
Dans  le  lict  d'Madeleine  : 
Tout  gard'rons  pour  nos  reines, 
A  pleines  ventrées, 

Marijaine  ! 
A  pleines  ventrées  ! 

Quand  nous  rentrerons  dans  vos  lits, 

Marijaine!  Marijaine! 
Vous  rirez,  vos  fesses  aussy  ! 

—  Plaisirs  d'amour  chassent  la  peine 
Et  nous  sèm'rons  la   bonne  graine 

A  pleines  ventrées, 

Marijaine! 
A  pleines  ventrées  ! 
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Et  lorsque  le  soir  fust  veneu  : 

—  Par  ma  patronne  saincte  Radegonde  !  dist  'a  icn:me 
de  Lirault  à  la  Dansac,  si  nostre  nouveau  vicaire  me  - 
sire  Boiioux-BinottJ  nous  vcnoit  voir  ceste  vesprée. 
moins  déplaisante  lui  serois-je  que  les  aultres  foys.  et 
mieulx  escouterois-je   ses  discours.   Allons,  ma   chiére. 


ptiisqu'ils  sont  despartis,  ryons;  rien  ne  est  icy-bas  que  de 
se  divertir. 

Adoncques  despechèrent-elles  sur  l'instant  le  Jardi- 
nier qui  s'appeloit  Luc.  et  Colette  la  meschine,  Tun  pour 
aller  desnicher  les  meilleurs  flaccons  darrière  les  vieulx 
fagots  de  la  cave,  l'aultrc  pour  préparer  quelques  bons 
plats  idovnes  à  pourchasser  la  mélcncholie,  puis  se  es- 
tant Jollimcnt  calamistrées  et  gorgiasement  habillées, 
tirent  quérir  le  dessusdict  vicaire,  dvsant  que  elles 
avoient  grand  besoing  de  lui  parler. 

Mais  il  fault  croire  sans  doubte  que  le  mal  gré  estoit 
tombé  sur  elles  ce  jour-là,  car  aussitost  il  leur  fust  res- 
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pondu  que  messire  Boiioux-Binotie  se  estoit  aussy  des- 
parti pour  Poictiers  le  matin  mesme  et  qu'il  ne  retourne- 
roit  que  le  dimanche  d'après,  —  ce  dont  elles  furent 
grandement  marries  —  dame  Lirault  seurtout,  car  ceste- 
là  paroissoit  gouster  fort  les  fassons  du  prebstre  depuis 
que  s  estoit  esloigné  son  espoux. 

—  Bah!  dist  la  Dansac  ;  il  feroit  beau  nous  voir  plou- 

rer  pour  si  peu  !  Si 
messire  Boitoux  n'y 
est  poinct,  ce  n"est  pas 
moy  qui  en  mourrai. 
Vive  la  joye!  je  cuyde 
que  le  jourprouchain 
ne  viendra  mie  sans 
que  nous  ayons  belle- 
ment rigollé  !  Quand 
bien  serons  substan- 
tées  et  quand  les  piots 
seront  vuydes,  nous 
verrons  bien.  Son- 
geons à  esjouir  nostre 
ventre  et  Dieu  pourvoira  aux  plaisirs  de  nostre  cœur. 

Ayant  ainsy  parlé,  vistement  elle  s'assit  dessus  son  es- 
cabelle,  non  sans  avoir  fait  placer  à  sa  dextre  la  mes- 
chine  et  le  Jardinier,  lesquels  estoient  moult  estonnés 
d'un  pareil  honneur. 

Au  commencement,  soupirs  soulevoient  bien  les 
guimples  des  deux  paouvres  bourgeoyses  meshaignées, 
mais  le  vin  de  Sainct-Georges  est  le  meilleur  remède  qui 
soyt  pour  guarir  le  mauldict  mal  de  tristesse,  et  aussitost 
qu'il  eust  coulé,  les  esprits  s'aguysèrent  et  nos  deux 
commères  se  prinrent  à  bavarder  ni  plus  ni  moins  qu'a- 
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gâches,  qui  sont  les  oisillons  les  plus  beaux  parleurs  du 
mundc,  ainsy  que  chacqun  sçait. 

Et  bellement  se  prinrent  à  broccarder  le  grand  Luc, 
lequel,  maulgré  ses  vingt  ans  sonnés,  estoitaussy  puceau 
qu'une  marmouzelle  de  six  mois,  et  sans  cesse  amous- 
tilloient  la  meschine,  la  poulsant  contre  lui  et  dysant  : 

—  Da  !  petiote  , 
accolez  donc  vostre 
voysin  !  Veez  bien 
qu'il  est  triste. 

—  Là  !  un  petiot 
baisericyetunaultre 
là  !  encore  un  aultre 
deTaultrecosté;  rien 
ne  est  meilleur  avec- 
queslcvinde  Sainct- 
Georges  ! 

—  Allons  donc  , 
petiote  !  One  a-t-on 
vu  plus  desplaisante 
damoiselle!  Ah!  ah  ! 
ah!  Bouttez-lui  vos 

testons  dessoubs  le  nez  !  icy  plus  hault  !  vecy  qui  va 
le   resveigler... 

Et  tout  en  tenant  ces  proupos  sales  et  cent  aultres  que 
ai  oublyés  ardoient-elles  fort  en  leur  tréfonds,  eschauf- 
fées  par  la  veue  de  ce  beau  gars,  dont  le  visaige  estoit 
rouge  devenu  à  ce  jeu  ainsy  que  cerise  meure  et  qui 
plus  ne  sçavoit  que  dire. 

Car  rien  ne  est  idoyne  à  faire  tresbucher  l'esprit  des 
dames  comme  le  voisinaige  d'un  beau  pucellaige,  seur- 
tout    lorsqu'il   est   emprisonné   en    un   solide   corps  de 
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mâle    et  ne  demande  qu'à  estre  deslogé  de  l'endrcict  où 
il  a  esté  musse  par  nostre  bonne  dame  Nature. 

Et  peu  à  peu  chacqun  beuvant  son  saoul  et  crocquant 
les  casse-museaulx,  nos  deux  dames,  ainsv  que  si  elles 
avoient  esté  en  leurs  chambres,  desbridèrent  leurs 
corselets   et   ouvrirent  leurs  chemisettes,   sans  aulcunc- 


ment  se  contregarder,  lairrant  pourbondir  au  delà  de 
leurs  robbes  leurs  iolys  testons  blancs  fleuris  de  roses, 
ryant  ainsy  que  ribauldes  et  lairrant  flotter  leurs  longs 
cheveulx  à  Tadventure. 

Aussy  se  estoient-elles  myses  à  l'ayse  du  costé  des 
jambes,  ceste-cy  d'un  costé,  ceste-là  de  l'aultre,  lairrant 
voir  leurs  jarretiers,  s'esbattant  et  s'embrassant  comme 
des  folles,  s'appelant  «  mon  cœur  »  ,  «  mon  ioly  petit 
angelot  »,  «  mon  amour  »,  «  ma  petiote  royne  ». 
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Et  seurement  mes  amys,  et  vous  mes  gentes  dames,  si 
aviez  esté  musses  d arrière  Thuis,  auriez-vous  pu  dire  si 
elles  avoient  cuyssettes  noires  ou  blanches,  et  bien 
d'aultres  chouses  encore  au  subject  de  leurs  trésors  gip- 
ponniers. 

Mais  par  malheur  n'y  estiez  poinct,  non  plus  que 
moy,  et  pour  tousjours  debvrons-nous  demourer  en 
doubtance  et  perplexité  en  ce  qui  reguarde  ce  que  bien 
vous  devinez. 

E]t  bien  vous  mesprendriez,  mes  dolces  agnelles,  si 
cuydiez  que  la  chamberrière  ne  prenoit  point  goust  à  ces 
amusettes;  car  point  ne  avoit-ellc  guère  plus  d'une 
vingtaine  de  primeveies  dessus  le  co.'ur  et  cstoit-clle  de 
ces  iolies  cailles  coëphées  qui  poinct  ne  plourent  sur  le 
rosti,  et  sçavent  bien  quHme  aiguillette  est  souventes 
foys  bonne  à  desnouer. 

Aussy  véant  que  les  maitresses  esioient  en  joye,  n'es- 
pargnoit-elle  point  les  baguenaudes  au  paouvre  Luc, 
ayant  bonne  espérance  de  voir  tiner  la  comédie  sous  les 
courtines  d'un  bon  lict,  voire  même  emmy  le  feurre  de 
la  grange  ou  ailleurs. 

Mais  plus  elle  le  mignottoit,  plus  le  jardinier  scmbloii 
mal  en  poinct. 

—  Seigneur  Christ  !  se  print-il  à  cryer  soubdain.  Par 
mon  benoist  patron,  madame,  prenez  pitié  de  moy  !  Je 
sens  que  mon  sang  grisle  en  moy  ainsy  que  si  je  estois 
en  enfer;  je  grisle,  je  brusle;  poinct  ne  sçais  ce  que  je 
ay  ;  par  ma  fy,  tout  le  leu  du  dyable  est  en  mon  corps  ! 
ayez  pitié  de  moy  !... 

Et  ce  dysant,  se  dressant  ainsy  qu'un  coq,  il  levoit 
les  poings  aux  cieux  et  souffloit  comme  un  taureau, 
serrant  les  dents,  les  yeux  pleins  de  tiammes,  ainsy  que 
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s'il  avoir  voulu  briser  ces  trois  bonnes  raillardes  qui  se 
estoient  jouées  de  sa  virilité. 

—  Par  nostre  Dame!  reprint-il,  empeschez  ceste 
dapnée  fumelle  d'ainsy  m'escharbotter.  ou,  sur  ma  fy,  je 
vais  l'estrangler. 

Lors    véant    que    ballivernes   et   babouyneries  mena- 


çoient  de  hner  d'aussy  terrible  fasson,  dist  à  son  tour  la 
dame  du  bourrelier  : 

—  Allons  !  allons  !  mes  agnelets,  vecy  qu'il  se  faict 
tard  !  la  unziesme  heure  est  sonnée  ;  bien  avons  assez 
ri  et  desbité  de  besteries  pour  ceste  vesprée  ;  dà  !  que 
ch&cqun  s'aille  donc  coucher  de  son  costé  !  Que  diroient 
nos  marys,  s'ils  sçavoient  que  nous  sommes  aussy 
folles? 
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—  Bon  !  dist  l'aultre,  s'ils  avoient  cuydé  qu'aiiisy 
soLipperions  sans  eulx,  sans  doubte  ne  aurolent-ils  pas 
mis  tant  de  diligence  à  se  despartir  vers  Poictiers  ;  mais 
puisqu'ils  se  sont  ensauvés,  bon  voyage  !  et  que  Dieu 
les  garde  ! 

Là-dessus,  chacqune  ayant  rajusti  sa  coefîe,  ses  cottes 
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et  Ion  corselet,  elles  montèrent  en  leur  chambre  ac- 
com";"agnées  de  Colette,  qui  couchoit  en  un  réduicl 
voisin  et  qui  souspiroit  sans  sçavoir  pourquoy,  la 
bouche  rouge  de  dézirs  et  l'œil  flambant. 

Lors  ayant  souhaicté  la  bonne  nuict  à  la  paouvre 
chamberrière,  se  desvetirent  nos  deux  dames  et  se 
mussèrent  vitement  dessoubs  la  toile  des  linceulx.  Mais 
comme  le  sommeil  tardoit  à  les  venir  visiter,  dolcement 
se  caressoient,  se  faysant  mille  confidences  au  subject  de 
leurs  marys;  et  tout  en  causant,  mignottement   s'acco- 


254  CONTES    DU    CHAT    NOIR 

loient  ainsy  que  amoureux,  toutes  prestes  a  se  bailler 
au  dyable  s'il  lui  prenoit  phantaizie  de  les  venir  treuver. 

Or,  entandiz  que  elles  devisoient  ainsi,  sur  le  joyeulx 
chapitre  de  bragiiibiis^  vecy  que  soubdain  elles  enten- 
dirent un  petit  bruict  qui  venoit  d'à  costé,  comme  si  ce 
eus:  été  souricelle  qui  broutoit  une  vieille  crouste  de 
pain. 

Et  vitement  recogneurent-elles  que  il  n'y  avoit  ni 
souris  ni  souricelle,  mais  qu'il  estoit  bien  plustôt  ques- 
tion du  chat,  car  ce  estoit  nostre  rusée  meschine  qui 
dolcement  se  levoit,  ouvroit  l'huis  et  guaignoit  l'escal- 
lier  à  pas  de  loup. 

Aussy  tost  elles  se  prinrent  à  rire  comme  dindon- 
neaulx  qui  ont  treuvé  une  poire,  se  dressant  à  demy 
dessus  le  lict,  et  pour  ne  point  donner  l'éveil  mordant 
les  linceulx  si  plaisantement,  que  on  eust  plustôt  cuydé 
voir  deux  démentes  que  deux  bonnes  bourgeoyses 
d'emprès  Sainct-Jacques. 

Et  bien  avoient-elles  raison  d'ainsy  s'esclaffer,  car  — 
elles  pensoient  en  leurs  bonnes  petites  âmes  paillardes, 
et  je  cuvde  de  même,  et  vous  pareillement  sans  doubte 
aulcun  —  que  si  Colette  se  estoit  despartie  de  sa  couche, 
ce  ne  estoit  poinct  apparemment  pour  aller  voir  si  poules 
avoient  pondu,  non  plus  que  pour  aller  laver  les 
vaisselles,  ni  interroger  les  estoilles  qui  si  joliment  ar- 
dent emmy  le  mantel  bleu  des  cieulx,  mais  bien  plustost 
pour  sçavoir  si  le  paouvre  jardinier  estoit  à  ce,<te  heure 
mieulx  en  poinct,  et  pour  le  voir  de  plus  près,  et  peut- 
être  bien  aussy  pour  une  aultre  petiote  chousette  que 
bien  devinez,  mauldictes  petites  fripponnes  que  vous 
estes  toutes. 

D'aulcunes   maulvoises    gens    jecteront    peut-être    la 
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pierre  à  nos  paouvrettes  bourgeoyses  d'avoir  eu  en  cesi 
instant  l'esperit  occupé  à  d'aussy  folastres  pensées  plus- 
tost  que  de  implourer  la  clémence  de  nostre  Seigneur 
Dieu;  mais  pensez,  mes  boiines  dames,  combien  elles 
estoient  de  leurs  espoux  mal  contentes,  et  combien  le 
Dyable,  qui  fait  avec  le  soleil  de  Dieu  meurir  les  bonnes 
vignes  de  France,  leur  avoit  bouté  le  feu  au  cœur  par  le 
secours  du  Joyeulx  vin  de  Sainct-Georges  ! 

Sans  aucun  doubte  auriez  faict  de  môme  et  plus  peut- 
être;  lairrez  donc  babouyner  les  vieilles  bigottes,  bres- 
chedents  et  matagotes,  et  soyez  misérichordieuses  aux 
fautes  de  vos  sœurs,  car  ainsi  que  dict  le  vieil  prouverbe 
poictevin  : 

'c  Geste-là  qui  huy  se  mocque  de  sa  vovsine,  ne  sçait 
poinct  avec  qui  elle  couchera  la  nuict  prouchaine  1  » 

Adoncques  joUiment  amoustillées  et  le  cœur  esmeril- 
lonné  par  un  diabolicque  dézir  de  courir  l'aiguillette,  se 
levèrent  légièrement,  afin  de  cognoistre  comment  pour- 
roit  bien  finer  ceste  joyeulse  histoyre,  et  les  pieds  des- 
chaux ainsy  que  dames  carmélites  en  pénitence,  seule- 
ment vestues  de  leurs  chemises  qui  de  ci  de  là  tomboient, 
comme  si  elles  avoient  été  lasses  de  cacher  si  mignons 
corps,  arrivèrent  sans  tambours  ni  trompettes  vers  l'en- 
droict  où  le  Jardinier  souloit  soy  reposer  des  fatigues  du 
jour. 

Les  vecy  donc  Tœil  au  perthuis  de  la  porte,  et  aussy 
tost  de  se  rigoller  de  nouveau,  se  tordant  comme  cou- 
letîres,  et  mettant  leur  chemise  en  leur  bouche  pour 
étouffer  leurs  petits  cris,  sans  se  doubter  qu'ainsy  elles 
lairroient  voir  au  clair  de  lune  leurs  jolys  ventres  blan- 
chets,  lesquels  luysoient  comme  ivoire,  et  leurs  cuysses 
qu'on  eust  prinses  pour  jambes  de  statues  grégeoises. 
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Ah!  par  ma  fy,  si  elles  ne  se  déb  .'zillèrent  poinct  la 
rate,  c'est  que  solides  estoient  leurs  devanteaux  naturels, 
car  ce  qu'elles  véoient  estoit  la  chouse  la  plus  esbau- 
dissante  du  munde  :  nostre  gas  qui  jouxtoit  gaillardement 
avec  la  meschine,  comme  si  onc  il  ne  eust  fait  toute  sa 
vie  que  labourer  champs  d'amours,  au  lieu  de  jardin  où 

poulsent leschoux  ! 
Ah  !  le  bon  ba- 
tailleur que  ce  es- 
toit;  et  si  aviez  oui 
les  petits  cris  de  la 
chamberrièrcetles 
souspirs  ,  et  tant 
d'aultres  bruicts,  je 
cuvde  bien  que  vous 
en  seriez  trespas- 
sces,  mes  petites 
cailles  coëphées  , 
rien  qu'en  riant, 
tant  auriez  ri  de  bon 
cceur  et  de  bonne 
haleine  ! 

Or,  vecy  que  tout  à  coup,  sans  songer  qu'on  pouvoir 
entendre  ses  parolles,  dame  Lirault  se  print  à  dire,  en 
souspirant  à  en  perdre  l'aame  : 

—  Nostre  Dame  !  ce  dapné  dyable  de  Luc  travaille 
cent  foys  mieulx  que  maistre  Lirault  !  cent  foys,  sur  ma 
fy,  et  une  petiote  par  dessus  le  marché  1 

Pensez  bien  que  si  le  planchier  se  estoit  desparti  des- 
soubs  leurs  pieds,  nos  deux  amoureux  n'eussent  poinct 
esté  plus  estommis  qu'à  ceste  heure  en  oyant  ainsy  parler 
darrière  eux. 
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—  Oh  !  oh  !  ce  est  ma  dame  !  dist  Colette,  en  devenant 
pallc  comme  une  morte.  Ce  est  madame,  je  ai  recogncu 
sa  voix. 

—  Oui  !  oui  !  ce  est  nous  !  respondit  la  dame,  en  pre- 
nant la  plus  meschante  voix  qu^elle  pust  treuver;  oui, 
oui,  ce  est  nous  !  ce  est  nous,  par  les  cornes  du  dyable  ! 
Ah  !  ah  !  monsieur  le  beau  gallant  !  ce  est  ainsy  que  vous 
guardez  la  maison  de  vostre  maistre  !  Jésus  !  pareille 
chouse  ne  se  est  point  veue  seurement  depuis  l'an  mil. 
Dà  !  venez  sur  le  champ  me  parler  en  ma  chambre,  je  le 
veulx. 

Lors  remontèrent  l'escallier  les  deux  dames  ainsv  que 
si  elles  avoient  esté  moult  meshaignées  en  leur  honneiu", 
et  enjoignirent  à  la  meschine  de  ne  bouger  mie  et  de 
faire  la  morte  jusqu'au  lever  du  soleil  si  elle  ne  vouloit 
estre  chassée  sur  le  champ  sans  pantophlcs  aux  pieds  et 
le  cul  nud. 

Adoncques  se  estant  vistement  mussées  parmy  les 
toiles  des  linceulx  attendirent,  avec  un  petit  frémisse- 
ment dedans  le  tréfonds  du  cœur,  la  veneue  de  ce  jardi- 
nier qui  si  bien  sçavoit  herser  le  champ  d'autrui,  atinde 
cognoistre  un  peu  comment  il  se  deffendroit  en  ceste 
chicquanerie. 

Pensez  bien  que  il  entra  la  teste  basse  ainsy  que  un 
renard  prins  au  piège,  et  que  il  estoit  loing  d'avoir 
guardé  ceste  belle  mine  qui  tant  esmerveilloit  les  deux 
dames  l'instant  d'avant! 

—  Dà!  approuchez-vous,  mon  amy  !  dist  ma  dame 
Lirault. 

— •  Oua!  oua! 

—  Cuydez-vous,  reprit-elle  avecques  un  œil  flamboyant 
qui  eust  pu  donner  à  penser  au  bélistre,    s'il    avoit   eu 

17 
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l'esperit  moins  clos,  cuydez-vous  que  vostre  maistrc  se- 
roit  bien  ayse  de  sçavoir  que  vous  escorniHez  ainsi 
l'honneur  des  paouvres  filles? 

—  Oua,  oua,  oua,  respondit  Luc. 

—  Ah  !  par  ma  fy,  dist  à  son  tour  la  Dansac,  qui  ne 
pouvoit  s'empescher  de  rire,  toutes  les  chamberrières 
debvroient  estre  bouclées  à  la  Bergamesque  !  Au  moins 
seroit-on  seur  de  ne  point  les  voir  engroisser  par  des 
parpaillots  de  vostre  espèce. 

—  Oua,  oua. 

— -Oua,  oua!  reprint  la  Dansac  :  vecy  qui  est  bien 
parlé  ;  oua,  oua  !  le  beau  diseur  qui  est  là  !  vecv  un  advo- 
cat  pour  nostre  procès  avecques  la  prevosté  !  oua!  oua! 
allons,  mouschez  la  chandelle,  mon  petiot  prince  ! 

—  Oua  !  oua  !  oua  !  respondit  Luc,  en  tremblant  comme 
une  feuille. 

—  Dà  !  continua  la  dame  du  bourrelier,  nostre  sei- 
gneur Jésus  nous  ordonne  d'estre  misérichordieux  au 
prouchain,  et  il  nous  faut  l'estre  à  ton  endroit,  en  ceste 
heure,  car  Je  vois  bien  que  ceste  dapnée  tille  t'a  baillé  la 
tiebvre  quarte;  allons,  vistement  detîeuble-toy,  et  viens 
icyte  coucher  entre  nous  deux,  meschant. .. 

—  Ah!  ah!  ma  chière  voysine,  vous  estes  bien  trop 
bonne  pour  ce  inarpault,  dit  la  Lirault,  lorsque  le  jardi- 
nier fustsous  les  linceulx  ;  véez  bien  que  ce  maulvois 
homme  ira  partout  conter  demain  qu^il  a  couché  avecques 
nous... 

—  Mais  non,  mais  non,  reprint  la  Dansac;  allons,  le 
diras-tu,  meschant  dyable? 

—  Oh  !  non,  fist  le  rustre.  Je  le  Jure  bien  dessus  la  teste 
de  mon  paouvredefunctpère;  et  ce  disant,  seprint-ilàtrem- 
bler  de  nouveau  si  fort,  que  le  lict  en  fust  tout  ébranlé. 
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—  Adoncques,  reprint  la  bonne  commère,  il  faut,  si 
ta  veux  guaigner  ton  pardon  cmprès  de  Dieu,  et  guarir 
la  fiebvre  qui  te  brusle,  que  tu  fasses  avecqucs  nous 
deux  ce  que  si  bien  tu  iaisois  avec  Colette  !  et  encore 
faut-il  que  tu  le  fasses  plus  vaillamment,  et  plus  sou- 
vent, non  poinct  comme  un  maulvois  boulgre  vistempe- 
nardé,  mais  comme  un  bon  chevalier  de  courtines  que 
tu  es  !  Allons,  çà  !  du  courage  !  le  pied  à  l'étrier,  mon  amy  ! 
Oua ! oua ! oua ! oua  !  oua ! 

Et  ce  disant,  se  mit-elle  en  état  de  faciliter  au  paouvre 
jardinier  la  besoigne  qu'elle  lui  demandoit,  et  que  bien 
debvez  deviner,  mes  petites  damoiselles,  car  ce  ne 
estoit  ni  de  sarcler  les  raves,  ni  de  cueillir  les  carottes, 
ni  d'eslocher  les  pommiers,  mais  bien  aultre  chouse!... 

Combien  de  fois  nos  deux  bonnes  rigolleuses  baillèrent- 
elles  le  doulx  remède  au  paouvre  fiebvreux,  il  fauldroit 
que  Dieu  eust  mis  en  mon  esperit  plus  de  malice  qu'il 
n'en  a  lairré  choir  pour  que  je  puisse  le  dire;  mais  je 
sçais  bien  que  leursesbattcments  duroient  encore  lorsque 
vint  le  soleil  levant,  et  que  la  lice  ne  estoit  poinct  close 
encore  lorsque  sonna  l'angelus  à  l'ecclise  de  Sainct- 
Jacques, 

Et  ce  que  bien  aussyje  sçais,  c'est  que  le  lendemain  le 
paouvre  Luc  estoit  aussy  blanc  de  visaige  que  les  bate- 
leurs qui  s'en  vont  la  gueule  enfarinée  jouer  dessus  les 
estrades  les  Cent  farces  de  messire  Gastebourse. 

Adoncques,  le  matin  veneu,  le  lairrèrent  gentement 
dormir,  ce  qui  estoit  bonne  charité  de  leur  part,  puis 
ayant  mandé  Colette  cmprès  d'elles,  lui  promirent  bonne 
dot  d'angelots  tresbuschants  si  elle  faisoit  promesse  et 
serment  dessus  la  Bible  de  ne  rien  dire  de  cesie  adven- 
ture. 
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Lors  le  marché  ayant  esté  conclu,  continuèrent-elles 
toutes  trois  jusques  au  jour  où  fina  la  foyre  de  Poictiers 
à  faire  jolliment  labourer  leur  clos  d'amour  par  le  vail- 
lant jardinier,  ahn  qu'ivraie  n\v  vinst  à  poulser,  non 
plus  que  chiendent  ou  chardon,  qui  sont  bons  pour  la 
nourriture  des  asnes  seulement. 

Nos  deux  marchands  revinrent    joveulx  de  Poictiers, 


V    > 


car  ils  avoient  moult  gaigné  d'argent,  et  combien  qu'ils 
treuvassent  leurs  femmes  un  peu  fatiguées,  poinct  n'en 
prirent-ils  émoi,  pour  ce  qu'elles  estoient  gaves  comme 
perdrix  en  juillet,  et  chantoient  tout  le  long  du  jour. 

Le  mois  d'aoust  estant  veneu,  la  meschine  espousa  le 
jardinier  ainsi  que  il  avoit  esté  dict,  et  il  y  eut  quelques 
moys  après  de  grandes  festes  dans  le  quartier  qui 
est  emprès  Sainct-Jacques,  car  les  deux  bourgeoises  et 
la  meschine  estant  accouchées,  on  baptisoit  en  même 
temps  trois  marmouzes  qui  se  ressembloient  autant  que 
trois  gouttes  d'eau,  ce  qui  fust  dans  tout  le  pais  chastel- 
leraudois  considéré  comme  un  grand  miracle. 
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Les  festes  durèrent  huit  jours,  et  grâce  aux  bon?  ccus 
de  la  foyre,  victuailles  ne  furent  point  espargnées,  ni 
vins  d'aulcunes  sortes,  si  bien  que  tous  les  gens  d'alen- 
tour furent  saouls  comme  grives  pendant  toute  la  sep- 
mai  ne. 

La  morale  de  cestuy  conte  est  que  les  marys  onc  ne 
doivent  marcher  contre  le  gré  de  leurs  dames,  ni  mettre 
la  broillerie  dans  leur  esperit,  pour  ce  que  les  dames 
treuvent  toujours  le  meilleur  moyen  de  se  venger,  — 
lequel  est,  vous  le  sçavez  aussy  bien  que  moy,  de  faire 
Taumône  aux  aultres,  avec  ceste  belle  et  dolce  monnove 
d'amour  qui  pour  les  dicts  marys  seuls  est  réservée! 


XVIII 


LA  BOUCHERE,  LE  MOYNE  ET  L  APPRENTIE 


messirc  Alexandre  Falguicre,  maistre  tail- 
leur d'imaiges  de  dieux  et  de  roys,  créa- 
teur tout  puissant  de  déesses  et  gardien 
des  formes  impérissables  de  la  Beauté,  je 
dédie  cestuy  conte,  afin  qu'il  puisse,  s'il 
plaist  à  Dieu,  se  rigoller  un  petit  après  son 
dur  labour. 


XVIII 


£a  3oucl)cvCf  Ce  ià)ofnc  et  CJÎppventif, 


ERS     le     mo- 
ment   où     la 
bonne  royne 
Anne  bailloit 
sa  main  blan- 
che   et    tous 
les  gracieulx 
thrézors  y  at- 
tachés à  nos- 
tre    joly  sire 
Lo  y  s     treiziesme  , 
tust,    en    le    faulx- 
ourg  Saincte-Catherine 
Chastelleraud  ,    cons- 
truict  le  grand   moustier   des 
Augustins  ,    par    suite    d'un 
vœu    qu'avoit  faict,   devant   que    de    trespasser,  monsei- 
gneur le   comte  de  Plumartin,  ■ —  lequel  vœu  poinct  ne 
vous  dirai,  et  pour  cause. 
Vous  pensez  bien,  encore  que  n'en  aie  souffle  mot,  que 
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les  bons  capucins,  lesquels  tenoient  leur  couvent  dans  le 
même  faulx-bourgà  moins  d'un  ject  d'arbalestre,  — vous 
pensez  bien,  dis-Je,  que  les  bons  capucins  ne  vireni 
poinct  sans  cholère  les  susdicts  religieux,  qui  s'en  ve- 
noient,  sans  crier  gare,  quester  parmy  leurs  vieulx  pa- 
roëssiens  et  gentiment  leur  couper  l'herbe  dessoubs  le 
pied,  au  moment  où  elle  estoit  la  plus  verde  et  la  plus 
souëve. 

Mais  que  faire  contre  cela,  sinon  plourer  le  temps  qui 
n'estoit  plus  ? 

Monseigneur  l'évesque  estoit  lui-mesme  venu  dessus 
ses  pantophles  violettes  bénir  l'ecclise  nefve,  et  force  fust 
aux  capucins  de  lairrer  flourir  les  capucines  et  de  faire 
fortune  contre  bon  cœur,  encore  qu'ils  eussent  préféré 
aultre  chouse. 

Cependant  tout  ayant  esté  ainsy  establi  de  par  la  trois 
foys  benoiste  volunté  épiscopale,  véoit-on  souventcs 
foys, d'une  sepmaine  àraultre,lessieurs  capucins  s'escor- 
nifler  maulvoiseiTient  avecquesles  augustins  et  se  grever 
ainsy  que  tigres  indians,  à  la  grande  joye  des  paisants  et 
au  grand  dommaige  de  nostre  saincte  religion. 

Si  bien  que,  après  avoir  un  long  temps  délibéré  et 
s'estre  bien  broillé  la  cervelle,  les  prieurs  des  deux  mous- 
tiers  décidèrent,  en  leur  hauite  sapience  ,  d'envoyer 
quester  les  plus  vigoureux  d'entre  leurs  moynes,  afin  que 
les  offrandes  pussent,  sans  encontre,  arriver  saines  et 
saulves  jusques  au  sein  de  la  benoiste  confrérie. 

Si  poinct  ne  me  trompe,  ce  qui  guères  ne  m'arrive,  le 
questeur  des  capucins,  lequel  estoit  roux  de  poil,  de 
belle  stature  et  fort  à  descontire  un  bœuf,  sinon  deux, 
avoit  nom  Jacques  le  Velu,  pource  qu'il  estoit,  des  pieds 
au  chiefj  enguarny  de  poil  ainsy  qu'un  cinge. 


CONTES    DU    CHAT    NOIR  267 

Quant  à  rautre  quémandeur,  on  le  nommoit  Bonad- 
venture  Belle-Langue.  Gestuy-là  estoit  grislé  par  le 
soleil,  noir  comme  un  Maure 
sarrazin,  et,  certes  ,  il  n'eust 
point  craint  de  se  mesurer 
avecques  un  joly  douzain  de 
lansquenets,  fUssent-ils  venus 
de  Suisse  ou  d'ailleuis. 

Comme    les    deux    fieres  se 
'i^  IT  Lognoissoient  et  bien  scavoient 


qu'ils  estoient  capables  de  s'occire  d'un  seul  coup 
de  poing,  vivoient-ils  en  bonne  intelligence  et  s'en 
alloient  chacqun  de  leur  costé,  quand  ils  s'estoient  baillé 
le  salut  de  rencontre. 
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Ainsv,  grâce  à  la  bonne  idée  des  prieurs,  s'estoit  saulvée 
la  mauldicte  déesse  Discorde,  et  tout  le  munde  bénissoit 
le  ciel  de  sa  départie. 

Ores  doncques,  à  ceste  heure  que  vous  vecy  adverties, 
gentes  dames  et  belles  jouvencelles  testonnières  qui 
bruslez  de  sçavoir  où  gist  le  chat  en  ceste  histoire,  serois- 
je  bien  mal  advisé  de  ne  poinct  vous  dire  qu'en  la  rue 
Nostre-Dame,  vivoit  en  ceste  même  époque  un  bon  bour- 
geois, boucher  de  son  état,  lequel,  depuis  sept  années 
environ  si  je  me  trompe  de  six  mois,  ce  est  tout),  s'estoit 
marié  à  une  moult  appétissante  pucelle  (car  il  y  en  avoit 
encore  en  ce  temps-là  .  Mais,  pour  estre  leal  et  franc, 
faut-il  vous  advouer  qu'elle  ne  Testoit  plus  depuis  jà 
longtemps,  au  jour  dont  je  vous  parle.  Cestuy  boucher 
se  nommoit  Claude  Bousserault,  et  il  avoit  donné  son 
nom  à  sa  dame,  comme  bien  vous  pensez  ! 

Comme  le  dessusdict  Bousserault  (car  ce  est  bien 
Bousserault  que  j"ai  dict,  et  non  Duquonel),  comme  le 
sieur  Bousserault  avoit  la  praticque  des  bons  capucins, 
souventes  foys  véoit-on  le  frère  Jacques  venir  palper  les 
gigots,  ainsv  que  barbier  qui  retourne  son  malade,  choi- 
sissant les  rôts  à  la  convenance  de  l'abbé,  car  il  est 
cogneu,  depuis  Hérodote  et  longtemps  avant,  que  les 
religieux  aiment  la  bonne  chière  et  oncques  ne  plourent 
dessus  les  fins  morcels. 

Mais  lorsque  nostre  Esaû  venoit  ainsv,  beaucoup  moins 
venoit-il  pour  la  boucherie  que  pour  la  bouchère,  la- 
quelle estoit  une  plantureuse  commère  aux  yeux  bleus, 
pourveue  comme  Junon,  bauldecomme  une  marmouzelle 
et  deffendue  par  deux  rudes  bastions  d'amour,  comme  à 
vous  toutes  je  en  souhaicie,  mes  dames,  pour  la  joye  de 
vos  guallants   et  même  pour  celle  de   vos  cornards   de 
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marys,  lorsque  vouldra  le  azar  qu'ayez  une  petite  minute 
à  perdre. 

Si  tost  que  le  bon  boucher  tournoit  l'eschine  pour 
couper  le  bœuf  et  escarteler  la  brebis,  monsieur  Jacques 
galantement  s'approuchoit  de   la  bouchère  et   s'essayoit 


avecques  elleau\m  gnottises  cl  b  i  ' 

dinaiges  graLieuK  qui  sont  (vous 
le  sçavez  mieulx  que  moi)  prélimi- 
naires des  batailles  d'amour,  tels  '*"K|  .-'^"' 
que  souffler  emprès  le  col,  pincer 

les  Jarretiers,  mettre  la  main  aux  testons,  dire  bonjour 
au  ventre  sous  couleur  de  chasser  les  mousches,  et  taster 
les  gippons  de  la  voisine  pourvoir  si  le  dyable  ne  lui  a 
poinct  robbé  le  derrière. 

—  Oh!  disoit  le  bon  questeur,  par  ma  fy,  ma  belle, 
vous  avez  les  testons  plus  durs  que  la  cloche  du  mous- 
tier;  mais  je  cuyde  qu'ils  sont  un  petit  moins  froids. 
Que  Satan  m'escharbotte  si  je  n'aime  pas  mieulx  les 
baiser  cent  foys,  qu\me  seule  foys  le  cul  de  vosire  mary... 
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Et  cent  auhres  proupos  de  haulte  gaillardise  dont  ne 
s'cmouvoit  mie  la  bouchère,  se  contentant  de  lui  bailler 
du  poing  sur  l'œil,  lorsqu'il  s'adventuroit  trop  haut  des- 
soubs  ses  coites. 

A  toutes  ces  chouses  ne  prenoit  garde  le  boucher,  esti- 
mant que  ce  estoient  vétilles  et  besteries,  et  que  ce  droict 
de  privautés  lui  assuroit  davantaige  la  praticque  du 
moustier,  estant  de  ces  bons  marchands  qui  trcuveni 
qu'il  faut  toujouis  lairrer  dire  le  chaland,  afin  d'avoir 
ses  escus. 

Aussv  rvant  moult  en  sa  barbe,  faisoit-il  le  poids  plus 
légier,  quand  entendoit  choir  les  taloches  que  sa  dame 
distribuoit  au  moyne,  lorsque  cestuy-cy  tâchoit  de  se  faire 
graphigner  par  cil  qui  n'avoit  cure  de  miauler  en  son 
honneur. 

Mais  si  messire  Bousserault  (et  non  Bonneperche, 
comme  vous  cuydiez)  véoit  d'un  bon  œil  tout  ce  jolly  ma- 
nège, poinct  n'en  estoit-il  de  même  d'un  sien  cousin  qui 
l'avdoit  en  son  état.  Car  dès  que  cestuy-là  véoit  le  fro- 
card,  enduroit-il  mille  morts  en  le  reguardant  tour- 
nover  emprès  de  sa  parente,  et  voluntiers  lui  eust  il, 
d'un  coup  de  son  coustel,  ouvert  le  ventre  et  coupé  les 
deux  aureilles. 

Certes,  vous  devinez  bien  pourquoi,  gentes  dames  aux 
crouppes  rebondies  et  joliettes  ;  si  ne  suis  deveneu  sourd 
ceste  minute-cy  ou  si  Je  ne  ay  lairré  ma  cervelle  dans 
mes  vieilles  chausses,  vous  dictes  en  vous-mêmes  que  cet 
apprentif,  qu^on  appeloit  Jehan  (ainsy  que  le  sire  de  Chat- 
noirville),  estoit  amoureux  de  sa  cousine. 

Et,  en  ce  faisant,  devinez-vous  juste,  car  ilTesioit  à  en 
perdre  le  boire  et  le  mangier, et  sans  doubte  auriez-vous 
eu  pitié  du  paouvret  si  l'aviez  veu  dans  son  coing,  tan- 


^'^^f^'f^h-. 
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diz  qu'il  aguisoitsescoustcls,  jecteràla  dcrobbce  du  costé 
de  sa  belle  des  reguards  si  bruslants  qu'ils  eussent  fondu 
le  cœur  le  plus  glacé. 

Mais,  hélas!  dame  Catherine  ne  véoit  poinct  grislcr  le 
cœur  du  paouvre  apprentif.  Poinct  n'oyoit  ses  soupirs 
et  nullement  ne  se  doubtoit  qu'il  se  brusloit  l'àme  à  son 
profict.  Sans  doubte,  si  elle  avoit  eu  à  choysir  entre  les 
babouyneries     de  "^''^S^^ïr 

messer  Jacques  et 
les  caresses  de  Je- 
han ,  auroit-elle 
mieux  aymé  s'a- 
bandonner à  ce 
darnier ,  que  de 
lairrer  escornifler 
son  ioly  jardin  d'a- 
mour par  ce  vieil 
sanglier!  Sans" 
doubte,  combien 
qu'elle  sut  que  les 
moynes  ont  tou- 
jours aymé  et  toujours  aymeront  courir  l'aiguillette 
et  sont  bons  jouxteurs  entre  les  meilleurs,  eust-elle 
préféré,  aux  moynailleries  du  questeur,  d'estre  belle- 
ment accolée  parle  jouvencel  ;  mais,  de  mesme qu'elle  ne 
vouloit  poinct  du  moyne,  aulcunement  ne  songeoit  que 
Jehan  auroittout  donné  pour  elle,  et  le  lairroit  le  ca'ur 
dessiré  tumber  en  désespérance. 

Ainsy  le  seigneur  Dieu  a  voulu  que  Oui  soit  amoureux 
de  Non.  Que  trois  foys  soit  bénie  sa  saigesse  éternelle! 
Car,  si  les  chouses  marchoient  aultrement,  seroit-il  si 
doulx    et    plaisant    de    guaigner    celle    que    nous    ay- 
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mons  si  elle  ne  nous  avoit  longtemps  desboutés  et 
navrés  ? 

Et  voicy  comme  se  passoient  les  jours  et  les  sepmai- 
nes. 

Ores  doncques  Is  soleil,  qui  depuis  Jà  long  temps 
esioit  dans  les  pais  lointains,  estant  reveneu  avecques  le 


-  ^^^ÎK^-  ^ 


ioly  mois  de  may  lequel,  en  ceste  époque,  estoit  pkis 
chauld  et  plus  fertile  en  flours  et  verdures  qu'à  ceste 
heure,  frère  Jacques  sentant  seresveigler  ses  dézirs  et  dé- 
sespérant de  jamais  treuver  la  bonne  occasion  qu'il  cher- 
choit  pour  bailler  les  Innocents  à  la  dame,  frère  Jacques 
print  résolution  d'inventer  une  bonne  farce  de  safasson, 
atin  de  soy  contenter  et  d'esjouir  un  petit  sa  bra- 
guette. 

Le  dict  frère  Jacques  estoit,  à  ce  moment  dont    icy  je 
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parle,  chargié  par  la  communauté  de  prendre  seing  d'un 
vieil  bourgeois  malade  qui  demeuroit  dans  le  fond  du 
bourg  d'Autran,  —  lequel  estoit  reguardé  comme  gran- 
dement dëvotieux,  pour  avoir  légué  ses  biens  au  couvent 
des  Capucins, 

Pensez  bien,  mes  petites  bergeronnettes,  qu'à  ceste 
occasion  le  questeur  fréquentoit  plus  que  jamais  la  bou- 
cherie, où  il  venoit  quérir  les  morcels  les  plus  délicats, 
alin  de  substanter  et  bailler  réconfort  au  matagot  qui  se 
tenoit  nuict  et  jour  emmy  son  lict,  aussy  tordu  qu'un 
vieil ;^  grégeois  hors  d'usaige. 

Adoncques,  vecy  quelle  idée  lui  vint  en  Pesperit  pour 
trupher  la  miste  et  dolce  bouchère. 

Un  certain  Jour  qu'il  faisoit  grand  soleil  et  que  tous 
les  moinels  s'esbattoient  alentour  des  maisons,  poulsant 
de  petits  cris  joyeulx,  vecy  nostre  vieil  docteur  in  bra- 
guibus  qui  s'amène,  quinteux  comme  un  ancien  chicqua- 
nous,  toussant,  hocquetant,  grognant  et  boëtant  emmy 
la  bouticque  où  estoit  seule  madame  Catherine,  pource 
que  son  mary,  qui  estoit  de  l'aultre  côté  dans  la  soupente, 
se  estoit  foulé  le  pied  la  veille  en  voulant  attraper  un  veau 
qui  s'en  estoit  allé  faire  le  renard  et  rigoller  dans  le  pré. 

Lors  dist  le  moyne  après  moult  salutations,  révé- 
rences et  génuflexions,  qu'il  vouloit  demander  grand 
service  à  la  dame,  pource  qu'il  estoit  gramment  em- 
pesché  pour  le  quart  d'heure  par  un  mauldict  rhuma- 
tisme, lequel  lui  deffendoit  d'aller  à  Autran,  maulgré  son 
couraige  et  sa  bonne  volunté.  Adoncques  il  la  prioit  — 
et  de  ce  Dieu  la  guerdonneroit  —  d'aller  ceste  vesprée  à 
sa  place  emprès  du  vieil  bourgeoys  —  lequel  avoit  nom 
messire  Ledoux  —  afin  de  lui  porter  ses  prouvisions  de 
chacque  jour, 

iS 
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—  Poinct  n'ai  doubtance  que  vostre  bon  mary  veuille 
bien  y  consentir,  crya-t-il  assez  hault  pour  que  Bousse- 
rault  puisse  l'entendre. 

—  Brum,  brum,  tist  Bousserault  (vous  véez  bien  que 
je  ne  dis  poinct  Balochard),  brum!  brum!  qu'ya-t-il? 
rien  ne  veulx  sçavoir!  Ah!  ah!  ce  est  vous,  mon  frère! 
Ah  !  ah!  ce  est  pour  le  bonhomme  d'Autran  !  Par  ma  fy, 
guères  ne  vaulx  mieulx  que  luy  ce  jourd'huv;  me  vecy 
foible  comme  enfançonnet.  Ce  est  très  bien!  Catherine 
se  chargera  de  la  chouse,  pour  ce  que  ce  est  vous.  Dieu 
vous  guarisse,  mon  père  ! 

—  Vere!  dist  le  moyne,  le  prieur  vous  sera  seurement 
recognoissantdece  que  vous  faictes.  Adoncques,ad)ouxta- 
t-il,  vous  ferez  partir  vostre  dame,  ainsy  que  l'apprentif, 
aussitost  que  sera  sonné  Tangelus  de  midy.  car  messire 
Ledoux,  qui  ne  a  hier  soir  mangié  qu'un  cassemuseau 
pour  toute  souppc,  doit  treuver  huy  le  temps  un  peu 
plus  long  que  de  coustume. 

A  quoy  il  lui  fust  répondu  qu'il  seroit  faict  selon  son 
veuil. 

Sur  ce  s'en  fust-il,  après  révérences  faictes  boëtant, 
crachant  et  hocquetant  déplus  belle. 

Mais  combien  qu'il  eust  consenty  à  ce  que  lui  deman- 
doh  ce  vieil  papelard,  pensez  bien  que  Bousserault  soup- 
çonnoit  fort  là  dessoubs  quelque  bonne  moynaillarderie 
à  rencontre  des  cotillons  de  sa  femme  et  idoyne  à  lui 
bellement  enchargier  le  chief  du  ioly  heaume  de  messer 
Actéon.  Aussy,  bien  décidé  à  contregarder  son  honneur 
marital  des  bragues  du  questeur,  appela-t-il  incontinent 
sa  femme,  lui  disant  : 

—  Par  les  cornes  du  dvable,  Catherine,  m'est  advis 
que  cestuy  cinge  ne  a  aulcune  chouse  dedans  l'esperit 
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sinon  de  me  planter  du  bois  en  la  teste.  Assez  te  cognois, 

ma  mie,  pour  bien  sçavoir  que  poinct  ne  te  lairreras  faire 

et  plus    tost  te  ferois    debeziller   de 

pied  en  chief  que  de  lui  bailler  les 

j'oyes  qui  sont  mussées  dessoubs  ton 

devanteau.   Mais   comme  poinct    ne 

ai  fiance  en  ce  mais- 


tre  Jacques  que  vecy, 
te  prie  de  bien  te 
guarder  de  lui.  Et 
pour  ce  qui  est  de 
toy,  adjouxta-t-il  en 
se  tournant  devers 
Jehan  qui  l'escou- ^ 
toit,  ne  lasche  poinct 
d'un  pied  ta  cousine, 
car  seurement  aura- 
t-elle  besoin  de  ton 
ayde  pour  desmou- 
ler les  reins  de  ce 
maulvois  boulgre 
qui  vouldroit  venir 
brouter  en  mes  pâ- 
tures. 

Là  dessus,  leur  baillant  congé,  leur  dict 
qu'ils  pouv'oient  partir  pour  Autran, 

Si  poinct  ne  estes  allé  en  ce  pays  d'Autran,mes  iolyes 
bergères  — et  je  cuyde  fort  qu'il  en  est  ainsy  —apprenez 
que  ce  est  le  plus  ioly  bourg  et  le  plus  plaisant  qui  soit 
pour  ceux  qui  ne  ont  poinct  l'âme  grevée  par  quelque 
malheurté  ou  maladie  diabolicque. 

Assis  emprès  la  rivière  ainsy  que  lavandière  qui  lairre 
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voir  ses  jarretiers  en  battant  les  linceulx,  il  est  tout  cou- 
ronné de  prez  et  de  verdure,  et  peuplé  des  filles  les  plus 
souëves,  les  plus  dolces  et  les  plus  joyeulses  du  munde, 

—  aussi  les  plus  iolyes  et  les  mieulx  enguarnies  du  cor- 
saige  et  de  Tescabel,  ainsy  que  sont  toutes  filles  en  pays 
poictevins,  où  villaines  femmes  et  maulvoises  garces 
sont  aussy  rares  que  tigres,  cyclopes  et  bons  médecins, 
ce  qui  ne  est  poinct  peu  dire  ! 

De  ce  puis-Je  vous  parler  léallement,  et  sans  menterie, 
moy  qui  moult  sçais  les  recognoistre,  et  qui  si  souventes 
foys  ai  despendu,  en  l'honneur  de  ces  iolyes  caillettes,  la 
monnoye  de  joye  et  de  soûlas  dont  nostre  bon  sire  Dieu 

—  son  nom  soit  béni  !  —  m'a  enguarny  l'escarcelle  pour 
aiguilleter  les  pucelles  et  aultres. 

Car  en  ceste  époque  où  Je  parle  —  tost  a-t-elle  fine, 
hélas  !  —  je  aymois  moult  aussy  les  jouvencelles  deschap- 
peronnées,  voyre  même  les  vefves  en  mélencholie,  et  les 
dames  pourveues  d'espoux,  dont  les  compaignons  lair- 
roient  tumber  en  jachère  le  ioly  champ  d'amour  où  se 
sème  l'humanité. 

Mais  hors  d'icy,  billevezées  et  folles  divagations  !  Assez 
parlé  du  temps  desparti.  Vos  testons  blancs  ne  sont-ils 
poinct  aussy  lysses  et  moelleux  que  ceulx-là  que  je  sou- 
lois  caresser!  Le  souhvenir  de  ceulx  dont  icy  je  parle, 
jamais  ne  vauldra  la  plaisance  que  j'aui'ois  à  baiser  les 
vostres,  et  poinct  n'y  fauldrai  si  poinct  ne  treuvez  que 
ce  soit  malagir  que  de  venir  accoler  un  joyeulx  prince 
de  ma  sorte. 

Oh  !  oh  !  qu'ai-je  dict  ?  moy,  je  ne  ai  rien  dict.  Il  y  a 
plus  d'une  heure  que  me  vecy  à  pétuner  en  compaignie 
d'un  hanap  d'hydromel  !  Je  disois  donc  —  ah  !  m'y  vecy 

—  qu'il   estoit    gramment  temps  de   finer  ce  conte,  car 


CONTES    DU    CHAT    NOIR  277 

seurement  aymeriez  mieulx,  petites  belettes  que  vous 
estes,  vous  esbauldir  et  vous  esbanoyer  en  pourléchant 
vos  gentes  babines  que  d'escouter  mes  réflexions  saugre- 
nues. 


Adoncques  je  suis  vostre  ser- 
viteur, mes  dames.  Troussez  vos     "^'^\lJdi^ 
gippons  que  je  voie  un  petit  la  couleur 
de  vos  bas  et  me  suivez  !  „  ^^ 

Encore  qu'elle  fust  un  peu  contra-  •'  J 

riée  d'agir  ainsy  au  contentement  de  ce  vieulx  belistre  de 
moyne  que  elle  eust  souhaicté  desnué  de  jambes  ainsy  que 
le  seigneur  Cul-de-Jatte,  archiduc  des  Chausses-Crottées, 
dame  Catherine  s'en  fust  légièrement  sur  la  route  d'Autran 
accompagnée  de  Jehan  Tapprentif  c[ui  portoit  les  cor- 
belles  dessus  sa  teste. 

Le  soleil  ardoit  fort  ce  jour-là,  et  tout  esjouis  et  amous- 
tillés,  les  oyselets  chantoient  à  se  rompre  le  bec  emmy 
les  arbres  verdoyants. 
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Ainsy  tranquillement  marchoient  la  bouchère  et  son 
compaignon  parmi  la  pouldre  blanche  de  la  roule,  lors- 
que soubdain,  lorsqu'ils  furent  hors  le  bourg  de  Ghas- 
tcauneuf,  ils  aperçurent,  à  Torée  d'un  bois,  messire 
Bonadventure,  lequel,  en  compaignie  de  son  asne  Télé- 
maque.  s'en  revenoit  de  quester  pour  le  couvent  des 
Augustins. 

—  Oh  !  oh  !  bonjour,  ma  dame,  tist  le  moyne,  en  brou- 
tant une  pomme  qu'il  avoit  prinse  dedans  son  sac.  Oh  ! 
oh  I  comment  vous  va  meshuy,  et  que  faictes-vous  de  ce 
costé?  Auriez-vous  perdeu  quelque  chose  par  adventure? 

—  Non,  mon  frère,  respondit  Catherine,  je  vais  porter 
de  l'agnel  au  bourg  d'Autran. 

—  Ah!  ah!  de  l'agnel,  reprint  le  moyne,  de  l'agnel? 
Vecy  qui  est  bon,  de  l'agnel,  surtout  à  la  saulce  noire... 
Brumph  ! 

—  Oh!  oui,  rien  ne  est  meilleur. 

Le  moyne  qui,  tout  en  la  reguardant,  sembloit  dire 
qu'il  cognoissoit  bien  quelque  chouse  de  meilleur  et  qui 
ne  estoit  pas  loin,  continua  : 

—  Hé  !  hé!  ma  dame,  vecy  le  beau  temps  reveneu.  Que 
dictes-vous?  Les  arbres  qui  estoient  tout  meshaignés  par 
le  gel  n'a  guères,  les  vecy  à  ceste  heure-cy  accoustrés  de 
riours  et  de  verdures!  Ah!  ah!  ce  est  un  bon  temps  pour 
les  amoureux...  Brumph  ! 

Mais  comme  il  achepvoit,  voilà  qu'ils  virent  venir  par 
darriére  maistre  Jacques,  lequel  faisoit  force  enjambées, 
maulgré  sa  goutte,  et  lançoit  ses  yeux  pleins  de  cholère 
du  costé  de  Bonadventure. 

—  Ah  !  ah!  tist  Jacques,  me  vecy,  dame  Catherine.  Sur 
ma  fy,  je  suis  bien  ayse  de  vous  treuver,  car  avois  oublié 
de  vous  bailler  une  lettre  qu'av  là  pour  messire  Ledoux. 
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Ce  disant,  continuoit  à  reguarder  Bonadventure  comme 
s'il  eust  soLihaicté  le  voir  aux  cinq  cent  mille  diables  et 
même  une  lieue  ou  deux  plus  loing,  si  la  chouse  avoit 
esté  possible. 

—  Dà,  dist  Jacques,  en  montrant  le  chemin,  nous 
allons  faire  route  ensemble,  dame  Catherine. 

Puis,  reguardant  l'aultre  avecquesunmaulvoisreguard, 
à  la  fasson  du  mauldict  trahistre  Golo  : 

—  Adieu,  mon  frère,  tist-il. 

—  Que  non,  que  non!  faisons  route  ensemble,  respon- 
dit  Bonadventure.  Je  veulx  vous  accompaigner  pour  ce 
qu'il  V  a  de  ce  costé  quelques  meschants  boësmes,  les- 
quels pourroient  bien  mettre  à  mal  la  belle  bouchère  que 
vecy. 

—  Oh  !  oh  !  fist  Jacques  en  faisant  voir  ses  bras  poilus, 
plus  gros  que  cuysses  de  lansquenets,  point  n'est  besoin 
que  vous  vous  dérangiez,  car  je  cuyde  que  Dieu  m'a 
donné  de  quoy  leur  bailler  l'absolution  in  extremis  et  les 
cnvover  s'il  le  faut  jusque  devers  le  dyable.  Adieu  donc- 
ques,  mon  frère... 

Mais  l'aultre  qui  de  ceste  aureille  estoit  sourd,  de  re- 
prendre : 

— •  Non  !  non  !  je  aurois  paour  de  vous  voir  tumber  à 
leur  merci.  A  nous  deux  serons  plus  forts  pour  descon- 
fire les  ennemis,  car  si  vous  pouvez  leur  bailler  l'absolu- 
tion, je  cuyde  que  vecy  de  quoy  les  confirmer  jolliment  ! 

Ce  disant,  il  montroit  des  poings  aussy  puissants  que 
ceulx  du  sieur  Héraclès,  et  capables  de  faire  pâmer  une 
taure,  ou  de  tuer  un  bœuf  d'un  seul  coup. 

De  tout  cela,  pensez  bien  que  la  bouchère,  qui  toute 
rouge  estoit  deveneue,   ne  estoit  poinct  grandement  ras- 
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Lors,   prenant  à  l'écart  frère  Bonadventure,   lui  dist 
dokement  le  capucin  : 

—  Il  faut  que  je  vous  dise,  à  vous  qui  estes  serviteur 
de  nostre  saincte  religion,  que  Je  ai  de  mon  prieur  reçu 
Tordre,  sous  peine  de 
cent  coups  de  chorde, 
d'accompaigner  seul 
ceste  bouchère. 

—  Oh!  oh!  fist  Bo- 
nadventure, en  s'es- 
claffant,  cecy  est  poui 
d'aultres,  asseure 
ment.  Par  bonheur, 
poinct     ne    suis   sorti 


ce  matin  du  ventre  de  ma  mère,  et  )e  gagerois  mon 
asne  contre  une  fiente  de  mahumétan  que  vous  voulez 
plustost  planter  du  bois  dessus  la  teste  de  Bousserault. 
Or,  mon  amy,  comme  ce  ne  est  pas  huy  jour  de  jeusne, 
plaisir  me  seroit  de  gouster  un  petit  à  la  chair  fraische. 
Adoncques,  part  à  deux,  ou  bien   jouons  aux  dez  à  qui 
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sera   le  boucher,  boucheur   ou    bouchon    de   ceste   jolie 
bouchère. 

—  Corbieu,  corbleu,  corbeuf  !  cria  Jacques,  en  se  Jec- 
tant  sur  Bonadventure,  je  vais  t'apprendre,  chien  de 
Juif,  à  mieulx  guarder  ta  langue.  Et  ce  disant,  le  pre- 
nante la  barbe,  le  jecta  dessus  la  terre. 


.-;>.V 


Cuydez    bien,    mes    iolyes    petites 
poules,    mes    petites    artes    d'amour, 
-■     y  que,  proufitant  de   cela,   la  bouchère 

se  print  à  courir  ainsy  que  si  elle  avoit  eu  un    quarte- 
ron d'infidèles  après  ses  cottes. 

—  Oh  !  oh!  fist  Bonadventure  qui  ne  pouvoit  mie  bou- 
ger, vecy  Toiseau  qui  s'envole... 

—  Cornes  du  dyable!  hurla  le  capucin,  en  lâchant  sa 
proie.  Et  il  se  mit  à  courir  ainsi  que  lévrier,  ce  pendant 
que  l'aultre  s'esclaffoit, 

Treuvant  dessus  sa  route  le  petit  Jehan  qui  le  vouloit 
arrester,  d'un  coup  de  poing  l'envoya  rouler  emprès  de  la 
rivière,   puis  attrapant    la  paouvre  femme  et  la  faisant 
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mmher  emmy  l'herbe  verde,  vistement  la  troussa,  lais- 
sant voir  au  grand  soleil  ses  iolyes  cuysses  satinizées 
et  son  ventre  polv  comme  la  cuirasse  du  gouverneur. 

Lors,  comme  s'il  eust  dû  trespasscr  l'instant  d'après, 
sans  perdre  une  minute  se  print  à  lui  vouloir  enseigner 
de  quelle  fasçon  se  bâtissent  les  petits  capucins... 

Et  sans  doubte  aulcun  y  seroit-il  encore  à  ceste  heure 
—  car  ce  estoit  un  homme  grandement  ardent  à  la  be- 
sogne —  si  le  frère  Bonadventure  ne  s'en  estoit  venu 
dolcement  darrière  lui  et  soubdainement  ne  l'avoit  tiré 
par  le  pied,  l'arrachant  à  la  paouvre  gélinc  qu'il  alloit 
escharbotter  et  déplumer  maulvoisement. 

—  Parpaillot,  crya  Jacques  en  se  redressant,  ah  !  ceste 
fois  icy,  mauldict  païen,  j'aurai  ta  vie,  et  de  nouveau  il 
saulta  dessus  le  questeur  des  Augustins. 

Et  vecy  mes  deux  compaings  se  culbuttant,  se  roulant, 
se  mordant,  se  graphignant,  s'esgorgetant,  suant  et 
cryant,  se  tirant  aux  cheveux  et  à  la  barbe  ainsy  que  deux 
bestes  sauvaiges,  si  grandement  encholérés  qu'ils  ne 
véoient  plus  et  ne  sçavoient  si  ce  estoit  le  jour  ou  la 
nuict. 

Ce  pendant  cuydez  bienque  Catherine  n'attendoit  point 
le  reste  de  sa  ration,  et  ne  restoit  poinct  là  jambes  au 
vent  lairrant  voir  le  hef  joliet  de  ses  jarretiers. 

Bien  aultrement  fist-elle,  et  sans  prendre  guarde  aux 
morcels  d'agnelet  qui  couroient  dessus  l'herbe,  s'en 
fust-elle  légièrement  si  bien  qu'en  un  tour  de  main,  elle 
fust  emprès  des  maisons  de  Chasteauneuf. 

Et  bien  rasseurée  fust-elle,  et  grandement  eust-elle 
envie  de  se  gaudir,  lorsque,  devers  la  ferme,  elle  apper- 
çut  Jehan  qui  accouroit  vers  elle,  tenant,  par  la  bride, 
Tasne  de  Bonadventure  qu'il  avoit  robbé  près  de  l'eau  et 
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guerdonné  d'une  bonne  prouvision  de  coups  de  baston. 

—  Ah!  mignon,  fist-elle  en  se  pressant  contre  luy,  as-tu 
veu  ce  mauldict  moyne? 

—  Certes,   respondit   Jehan,  je  l'ai  veu   (et  par  là   il 
eniendoit  qu'il  avoit  aussy  veu  quelque  chouse  de  mieulx), 


certes  je  Tai  veu,  et  aussy  l'ai-je  senty  lorsqu'il  m'a  sur 
la  terre  jecté  alors  que  je  voulois  vous  detfendre!  Ah! 
que  n'avois-je  mon  coustel,  car  je  l'eusse  décousu  de 
hault  en  bas  ! 

—  Mercy,  fist  Catherine,  je  vois  bien  à  ceste  heure  icy 
que  tu  es  le  plus  léal  et  brave  garçon  de  Chastelleraut  et 
que  bien  tu  aymes  ton  maistre... 

~  Oh  !  reprint  Jehan  devenant  rouge  comme  chapel 
de  cardinal,  oh!  ce  est  plutost  vous  que  je  ayme  de  tout 
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mon  cœur,  et  Je  baillerois  ma  vie,  et,  s'il  le  falloit,  mon 
ame  à  l'enfer  pour  vous  le  preuver. 

Sentant  aussi  tost  son  cceur  qui  ardoit,  respondist  la 
dame  : 

—  Si  ce  est  ainsy,  viens  donc  m'embrasser,  m'amy,  et 
gentement  l'accola,  le  baysant  à  pleine  bouche,  véant 
qu'elle  l'aymoit  aussy,  encore  qu'elle  ne  s'en  fust  onc- 
ques  doubtée. 

Or,  comme  par  la  volunté  du  azar,  une  meule  estoit  là 
avec  des  gerbes  qui  Jonchoient  le  sol;  ils  s'y  assirent,  et 
le  soleil  ayant  à  la  bouchère  baille  le  bon  conseil  qu'il 
donne  à  toute  la  nature,  dolcement  se  laissa-t-elle  conter 
jusqu'au  bout  l'hystoire  entière  dont  le  moyne  ne  lui 
avoit  dict  que  le  premier  mot.  Et  l'hystoire  finie,  un 
aultre  conte  qui  disoit  la  même  chouse.  Si  bien  qu'à  la 
tin,  elle  sembloit  toute  saoulette  du  bon  plaisir  qu'elle 
avoit  prins. 

—  Oh!  dist-elle  au  desjucher  (lorsqu'ils  eurent  dict 
vespres,   compiles  et  le  salut),  qu'avons-nous  faict!!!... 

Puis,  comme  elle  estoit  de  celles-là  qui  treuvent  qu'il 
n'est  poinct  en  la  déplaisance  de  Dieu  des'aymer,  adjouxta  : 

—  Enfin  !  ce  estoit  proubablement  la  volunté  de  saincte 
Catherine,  ma  benoiste  patronne,qu'ainsy  je  fusse  accom- 
modée. Ne  le  dis  à  personne,  mignot,  et  pareille  récom- 
pense te  baillerai,  chacque  fois  qu'en  viendra  l'occasion, 
pour  ce  que  tu  as  risqué  ta  vie  pour  l'honneur  de  ton 
maistre  saulver,  et  guarder  ta  dame... 

Lors  s'en  revinrent  tous  deux  en  la  rue  Nostre-Dame, 
suivis  de  l'asne  de  Bonadventure,  lequel  plus  de  six  moys 
demoura  en  son  lict  tant  il  estoit  navré,  entandiz  que 
l'aultre  se  faisoit  raccommoder  la  jambe  qu'il  avoit  eu, 
disoit-il,  cassée  par  les  boésmes. 
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Et  onc  ne  revist-on  les  deux  questeurs  en  la  boucherie. 
One  non  plus  ne  soufflèrent  mot  au  boucher,  de  leur 
adventure,  le  petit  Jehan  ni  la  dame,  si  bien  que  nul  n'en 
eust  vent. 

Or,  à  quelque  vingt  sepmaines  de  là,  le  dict  Bousse- 
rault  (et  non  Tripemolle)  estant  veneu  à  trespasser  (d'un 
coup  de  corne  qu'un  bœuf  lui  avoit  baillé  dedans  le 
ventre),  sans  aulcunement  se  doubler  du  joly  panache 
qu'il  avoit  au  chief,  la  bouchère  espousa  Jehan,  qui  fust 
ainsy  guerdonné  d'avoir  mis  en  praticque  le  vieil  adage 
de  nos  pères  : 

Oncques  ne  réclame  violentement  lV une  femme,  ce  quil 
liiy  sera  si  plaisant  de  te  bailler  demain  de  bonne  vo- 
lunté! 


XIX 

HISTOIRE     d'une     TRES     NOBLE     DAMOISELLE 
QUI  AVOIT  UN  SIGNE  EMPRÈS   LE  GENOIL 


messire  Loys  Morin,  vaillant  conteur  et 
joyeulx  dessinateur  je  dédie  ceste  modeste 
histoire  afin  qu'il  se  puisse  récréer  parmi  les 
grands  palais  de  Vetiise,  lorsqu'après  avoir 
pourtraicturé  Gilles  et  Cassandre,  il  s'en 
reviendra  coucher  là  oii  jadis  couchoient 
les  jolyes  dames  du  viculx  temps. 


XIX 


>wtoivc  b'nne  ttce  no6tc  bamoiecCCc  qui  avoit 
un  eîQnc  cmpvce  Ce  QcnoiC, 


/ 


( 


'       Pendant   le    temps   que 

)  desnué     des    joyes    qu'il 

(  goustoit  si  fort  et  du  plai- 

V      ./  •    ''  sir   de   courir  par  monts 

(  et    vaux    avecques    les    siens,   nostre    paouvre 

sire  Françovs    premier    estoit    prisonnier    des 

Hespaignols    en    la    ville  de    Madrid,    ou  ,   plus     qu'en 

aulcun    aultre   lieu,    les    dames    ont    le    pied    petit,    à 
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ce  que  disent  aulcunes  chroniques,  le  pais  de  Poictou 
fust,  ainsy  que  beaucoup  d'aultres,  dévasté  par  les 
gens  de  guerre  que  le  roy  avoit  prins  à  sa  solde,  — 
lesquels  ne  saccageoient  poinct  seulement  bourgs  et 
villages,  mais  encore  s'attaquoient  sans  vergoigne  aux 
chasteaux  et  manoirs  qu'ils  treuvaient  sur  leur  chemin 
emmy  la  campaigne. 

Et  souventes  fovs  vist-on  des  gentilshommes  trahis- 
tres  à  leur  honneur  et  léauté  leur  bailler  argent  et  or 
pour  servir  leur  haine  et  soy  venger  de  leurs  voisins. 

Ainsi,  ces  bandes  errantes,  parmy  lesquelles  estoient 
gens  de  tous  pais  et  de  tout  poil,  alloient  de  cy,  de  là, 
plus  redoublées  que  le  Dyable,  semant  partout  deul, 
doulour  et  meshaing,  volant  de  tous  costés  et  violant 
les  femmes  jusques  au  fond  des  moustiers,  et  si  bien 
s'acquittant  de  leur  mauldicie  besoigne,  qu'après  leur 
passaige,  il  estoit  plus  aysé  de  treuver  une  femme  grosse 
qu'un  écu.  Ce  ne  estoient  partout  que  ventres  en 
futailles  et  ceintures  d'une  aulne,  et  si  nombreuses 
estoient  les  nonnes  engroissées  et  les  damoiselles  da- 
mées, que  nostre  seigneur  l'évesque  tist,  par  la  suite, 
élever  pour  estre  prebstres  et  religieuses,  tous  les  petits 
enfançonnets  qui  ne  avoient  poinct  esté  faicts  avecques 
son  consentement,  ■—  ce  dont  eurent  bénéfice  pas  mal 
de  bonnes  et  joyeulses  garces,  lesquelles,  après  avoir 
bellement  fanfreluche  avecques  leurs  guallants,  jectè- 
rent  tout  dessus  le  dos  des  routiers. 

Or  en  ce  temps,  qui  est  piéçà  bien  loing  de  nous  (et 
que  parfoys  je  regrette,  car  m"eust-il  esté  bien  plaisant 
d'estre  capitaine  de  routiers,  plutost  qu'un  paouvre 
bougre  de  cabaretier,  et  ainsy  de  faire  ripaille  et  taster 
les  cottes  et  cotillons  comme  un  aultre),  en  ce  temps, 
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dis-je,  vivoit  le  baron  de  Targé,  lequel  estoit  le  plus 
maulvois  houssepailleur  et  le  plus  meschant  homme 
qu'on  cognust. 

Combien  qu'il  fust  vigoureux  comme  un  bueuf  et 
adextre  à  tous  les  travaux  de  guerre  ,  estoit-il  aussy 
mal  tourné  qu'un  bedeau  et  aussy  laid  de  visaige  qu'un 
vieil  savetier,  sec  comme  un  coup  de  trique,  maulvois 
comme  la  gale  et  aussy 
tortille  qu'une  racine 
de  buis  ou  qu'un  vieux 
cep. 

Dur    aux    paouvres 
gens,  sans   pitié  pour 
personne,  il  menoit  ses 
vassaux  comme  il  eust 
faict    de    ses    chiens,  /fo^^ 
faisoit  pendre  aux  ar-  feC??^ 
bres  ceux  qui  alloient 
à  rencontre  de  son  devis,  et  sans  cesse  se  tenoit  en  pro- 
cès,  guerre  et  querelle  avecques  ses  voisins. 

Or,  parmy  ceux-ci,  il  en  estoit  ung,  entre  autres,  que 
il  haïssoit  plus  que  la  maie  peste  et  dont  il  eust  volun- 
tiers  vendu  l'âme  au  dyable  pour  un  denier,  voire  même 
pour  un  sol  écorné,  pour  ce  que  ledict  seigneur  avoit 
hérité  d'un  bien  considérable  que  depuis  un  long  temps 
il  convoitoit.  Ce  gentilhomme  s'appeloit  Jehan  comte 
de  Lésigny  et  estoit  le  proupre  cousin  du  maulvois 
sire  :  et  mieulx  eust-il  valu  pour  lui  qu'il  fust  le  cousin 
de  tous  les  héréticques  de  la  terre,  ou  même  de  Satanas 
lui-même,  car  probablement  en  eust-il  tiré  moins  de 
malheurté  et  plus  de  proutit. 

En  si  grande  cholère  estoit  demeuré  le  sire  de  Targé 
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depuis  la  nouvelle  de  cest  héritaige  en  question,  qu'il 
avoir  juré  sur  sa  grande  coquedouille  noire  de  soy 
venger  jusqu'à  la  mort.  Ce  estoit  ainsy  qu'il  juroit  habi- 
tuellement, et  lorsqu'il  juroit  ainsy,  poinct  ne  souloit 
rire.  Je  ignore  ce  que  estoit  la  grande  coquedouille 
noire;  aussy  ne  pourrois-je,  maulgré  le  désyr  qu'en  ai 
et  maulgré  ma  bonne  voulonté,  vous  renseigner  à  ce 
subject;  mais  il  est  proubable  que  la  dame  de  Targé  ne 
sçavoit  là-dessus  plus  long 
que  nous  ,  ainsv  que  ses 
meschines,  et  qu'elle  pour- 
roit  nous  lascher  deux  mots 
de  cette  affaire,  si  las  elle  ne 
estoit  trespassée  depuis  si 
long  temps  ! 

Adoncques,  bien  loing  de 
pleurer  à  la  nouvelle  de  la 
venue  des  routiers,  nostre 
sire  de  Targé  se  print-il  à  se 
réjouir  bellement,  et  légièrement  s'en  fust-il  devers  leur 
camp  aussitost  qu'il  sut  qu'ils  estoient  establis  en  le  voi- 
sinaige.  Lors,  ayant  advisé  un  vieil  soubdard  qui  lui 
sembloit  moins  féroce  que  les  aultres,  lui  bailla  en  ma- 
nière de  bienvenue  cinq  ou  six  deniers  pour  boire  à  sa 
santé,  le  pryant  de  le  conduire  légièrement  auprès  de 
son  capitaine,  avecques  lequel  besoing  lui  estoit  de  de- 
viser sur  l'heure  pour  chouses  de  la  plus  haulte  impor- 
tance. 

Le  capitaine,  lequel  avoit  nom  Jacques  Lafourche, 
pour  ce  que,  estant  jeune,  il  avoit,  avecques  une  fourche, 
expédié  dix-huit  bons  christians  de  Taultre  costé  du 
munde,  un  jour  qu'il  avoit  bu  un  piot  de  trop,  estoit  de 
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ceux-là  qui  craignent  plus  la  mort  que  Dieu.  Aussy 
n'eust-il  grand  peine  à  s'entendre  avec  le  mauldict  sei- 
gneur, veu  que  cestuy-cy  lui  avoit  glissé  en  la  main  de 
ces  bons  arguments  où  est  engravée  la  grâce  de  Dieu,  — 
et  que  les  gentilshommes  d'aujourd'huyappellent  braise, 
poignon  ou  galette,  voire  même  argent. 

Adoncques  fust-il  décidé  sur-le-champ  que  la  bande 
s'en  iroit  par  nuict  assaillir  le  manoirde  Lésigny  et  que, 
par  fer  et  feu,  rien  ne  espargneroit  bestes  ni  gens,  et 
lairroit  la  place  nette  comme  si  onc  castel  n'eust  esté 
assis  à  ceste  place.  Et  Dieu  m'est  témoing  que  ce  estoit 
le  plus  beau  castel  de  la  contrée,  assis  sur  la  plus  verde 
colline  qui  fust  ! 

—  Tout  ce  que  treuverez  sera  pour  vous  et  les  vostres, 
disî  le  sire  de  Targé,  et  si  faictes  ainsy  selon  mon  dézir, 
vous  baillerai  en  oultre  cinquante  iolys  escus  d'or  qui 
vous  seront  bons  varlets  de  rigollade,  lorsqu'il  vous 
plaira  d'aller  vous  pourmener  devers  Paris,  un  jour  ou 
l'aultre. 

Comme  venoit  de  sonner  l'Angelus  du  soir,  le  capi- 
taine ayant  accepté,  s'en  fust  messire  de  Targé,  et  rentra 
en  ses  domaines. 

Mais  à  peine  la  nuict  estoit-elle  tumbée  qu'on  enten- 
dist  partout  de  grands  cris,  comme  si  tout  le  pais  se  es- 
toit  mis  à  plourer  et  douloir.  Longtemps,  emmy  le  si- 
lence du  soir,  en  entendist  hurler  et  cryer  ;  ce  estoient 
les  mauldicts  soubdards  qui  esgorgeoient  le  seigneur 
et  les  siens.  Tout  le  munde,  maulgré  prières,  lermes  et 
supplications,  fust  occis,  depuis  cil  qui  veilloit  en  hault 
de  la  tour  jusqu'aux  meschines  et  servantes,  jusqu'à  une 
paouvrette  qui  estoit  là  pour  guarder  les  brebis  et  qui 
poinct  ne  avoit  encore  douze  ans. 
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Lors,  quand  tous  les  thrczors  furent  enlevés,  ce  fust 
un  spectacle  bien  terrible  et  bien  navrant  de  voir  flam- 
ber le  paouvre  castel  de  Lesigny  et  d'entendre  les  bœufs 
Cjui  beugloient,  les  moutons  qui  besloient  dolentement 
et  les  fiers  coursiers  de  guerre  qui  hennissoient  avec 
raige. 

Les  flammes  montoient  si  hault  emmy  le  ciel,  qu'on 
eust  dict  qu'elles  alloient  Jusqu'aux  estoilles.  Et  quand 
ce  i'ust  matin  jour,  il  ne  restoit  plus  rien  que  des  cendres, 
et  rhcrbe  estoit  flétrie  tout  à  Fentour. 

Seulement,  fust  saulvée  du  massacre  une  toute  petite 
marmouzelle,  laquelle  estoit  la  fille  du  paouvre  seigneur 
trespassc.  L"ayant  treuvce  qui  gentement  soubrioit  en 
lui  tendant  les  bras,  un  des  routiers  l'avoit  prinse  et 
mise  emmy  son  sac,  ne  avant  poinct  le  cœur  de  la  tuer, 
puis  le  lendemain  Tavoit  boutée  en  un  fossé,  bien  loing 
de  là,  afin  qu'on  ne  se  doutast  de  rien  et  qu'on  crust  que 
ce  estoit  quelque  enfançon  abandonné  par  sa  mère. 

A  la  suite  de  cela,  le  maulvois  sire  de  Targé  devint 
l'héritier  des  domaines  de  Lésignv  et  nul  ne  sçut  que  ce 
estoit  lui  qui  avoit  toute  ceste  affaire  ordonné  et  sou- 
doyé. 

Geste  triste  adventure  fist  tant  de  bruict  dans  le  duché 
de  Chastellerault  et  dans  les  alentours,  qu'aussitost 
monseigneur  le  séneschal,  ayant  par  devers  lui  appelé 
toutes  les  milices  prestes  à  combattre,  incontinent  se 
mist  en  marche,  en  grande  cholére,  contre  les  routiers 
qui  desoloient  le  pais. 

Les  ayant  rencontrés  emprès  Vouneuil,  leur  livra 
bataille  et  si  bellement  les  escornifla,  qu'il  n'en  resta  pas 
un  qui  pust  gagner  au  pied  pour  porter  la  nouvelle  en 
son  païs. 
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Aucun  quartier  ne  fust  faict;  jamais  on  ne  avoit  vea 
meslée  plus  acharnée.  Le  capitaine  ayant  été  prins,  il 
eustla  teste  coupée,  et  les  blessés  eux-mêmes  furent  jectés 
en  Vienne  ainsi  que  charogne,  pour  servir  de  pâture  aux 
poissons,  —  en  quoi  furent-ils  plus  utiles  ceste  foys-là 
qu'oncques  ne  Tavoient  esté  de  leur  trahistre  vie. 

La  paouvre  petiote  marmouzelle  du  défunct  comte  de 
Lésigny,  ayant  donc  esté  ainsy  jectée  en  un  fossé  comme 
paquet    de    hardes,   seurement   y  seroit  morte   de  faim 
emmy  les  grenoilles,  si 
un    paisant    qui    par    là 
passoit  vers  le  midy,  ne 
l'avoit    aperçue    et,   s'es- 
tant  prins  de  pitié  pour 
elle,  ne  l'avoit  avecques 
lui  emmenée   en  son  lo- 
gis ;     dès     qu'elle      fust 
grandette,   l'envoya   aux 
champs    matin     et    soir 

pour  guarder  les  oves,  à  Tayde  d'une  gaule,  —  ce  qui 
est  bien  tristement  occuper  son  loisir  pour  une  tille  de 
gentilhomme;  mais  ainsy  estoit-elle  heureuse,  ne  co- 
gnoissant  pas  de  quelle  naissance  elle  estoit,  et  poinct 
n'avoit  de  plus  grand  plaisir  que  de  pourchasser  les  jars 
parmy  les  prés  verds  qui  bordent  la  Vienne. 

Ainsv  ceste  paouvre  petite  comtesse  vécut-elle  un  long 
temps,  ce  pendant  que  messirc  le  comte  de  Chistré,  son 
parent,  la  faisoit  rechercher  de  toutes  parts  à  grand  ren- 
fort de  tabours  et  de  trompes,  proumettant  de  bellement 
guerdonner  cil  qui  la  lui  ramèneroit. 

Jusques  à  Poictiers  et  au  delà,  véoit-on  les  héraults  du 
comte  et  leurs  varlets  qui  parcouroient  les  campagnes, 
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sonnant  leurs  fanfares  et  proclamant  partout  le  signale- 
ment de  la  paouvrette.  Et  entre  aultres  chouses,  disoient- 
ils  que  elle  avoh  une  tasche  de  fraise  au-dessus  du  genoil 
senestre. 

Mais  ce  estoit  comme  s'ils  avoient  chanté  dans  un  sou- 
terrain ou  donné  des  coups  de  lance  dans  l'eau;  maulgré 
trompes  et  trompettes,  sacs  d'escus  proumis  et  le  reste, 
Tenfant  poinct  ne  fust  retreuvée,  et  jusques  à  seize  ans 
demoura-t-elle,  mal  vestue  et  mal  nourrie,  à  guarder  des 
oyes  et  des  oysons  par  la  plaine. 

Le  paisant  qui  l'avoit  recueillie  estoit  mestayer  d'un 
couvent  qui  se  treuvoit  emprès  de  Cenon.  et  souventes 
foys  l'emmenoit-il  avecques  lui  lorsqu'il  alloit  au 
moustier  pour  y  porter  des  prouvisions. 

Et  comme  elle  estoit  gracieuîse,  frisquette  et  bien  en 
testons,  maulgré  son  aage,  et  qu'en  dépit  du  paouvre 
mestier  qu'elle  menoit,  ce  estoit  la  plus  jolie  fille  du 
pais,  les  religieux  qui  par  foys  ne  crachent  sur  la  chair 
vifve  et  souëve  des  pucelles,  la  serroient  de  prés,  lui 
prenant  le  menton  et  se  frottant  ainsy  que  chats  le  long 
de  ses  cottes. 

D'aulcuns  lui  tastoient  le  corsaige  et  lui  chastouilloient 
les  tettins,  pour  voir  si  elle  ne  avoit  point  musse  là-de- 
dans quelque  nid  de  merles  robhé  sur  les  terres  du 
prieuré. 

Un  aultre  lui  mesuroit  la  Jambe  et  grandement  s'esba- 
novait  de  lui  voir  le  darrière  aussi  ferme  et  rondelet,  en- 
tandiz  qu'un  troisiesme,  lui  caressant  le  ventre,  res- 
toit  estommi  de  le  sentir  aussy  lysse  et  poly,  et  di- 
soit  : 

—  Vere,  m'amye.  je  cuyde  qu'il  vous  manque  quelque 
chouse  par  icy  ;  je  sçais  bonne  fasson  pour  faire  poulser 
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ccste  herbe-là;  vous  plairoit-il  poinct  que  je  vous  l'ap- 
prenne ? 

Et  la  petiote,  toute  dcspitée,  plouroit  et  se  guermentoit 
fort,  véant  que  ces  mauldicts  capucins  la  belutoient  ainsy 
que  cheval  à  vendre. 

Le  paysant,  combien  qu'il  ne  fust  poinct  plus  maulvois 


boulgre  qu'un  aultre,  estoit  de  ceulx-là  qui  préfèrent  leur 
argent  par-dessus  tout;  aussy  ayant  comprins  dès  le  pre- 
mier jour  qu'il  estoit  du  salut  de  sa  bourse  de  fermer  l'œil 
là-dessus,  tranquillement  comptoit  ses  œufs,  ses  fro- 
maiges  et  son  beurre  dans  un  coing,  suns  s'occuper  de  la 
petiote,  et  faisant  mine  de  ne  poinct  se  doubter  que  les 
moynes  l'eslochoient  et  la  tarabustoient  darrière  son  dos. 

Puis,  lorsqu'il  avoit  reçu  son  argent,  s'en  alloit,  sou- 
haictant  bonnement  le  bonsoir  à  la  compaignie  ainsi  que 
un  bon  belistre  qu'il  estoit. 

Pensez  combien  la  paouvre  petite  comtesse  avoit 
paour  des  moynes  et  combien  elle  les  détestoit  au  tré- 
fonds de  son  cœur.  Toujours  cuydoit-elle  en  voir  sortir 
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un  de  la  terre,  ainsi  que  dvahle  d'une  hoëte,  et,  lors- 
qu'elle alloit  aux  champs,  prenoit-elle  bien  soin  de  s'es- 
carter  du  chemin  des  pères  questeurs,  priant  Dieu  qu'il 
la  dclivrast  de  ces  mauldicts  braguards,  lesquels  sem- 
bloient  plutost  satyres  que  religieux  et  ne  songeoient 
qu'à  beliner  du  matin  au  soir. 

Or,  un  jour  qu'elle  estoit  à  sa  place  coutumière, 
assise  dessus  Therbe,  ne  se  doubtant  de  rien,  et  tressant 
ses  iolys  cheveux  d'or  emmy  lesquels  se  rigolloit  le  soleil, 
vecy  que,  soubdainement,  levant  les  veux,  elle  vist  de- 
vant elle  un  grand  capucin,  ord  comme  un  claquedent  et 
plus  noir  que  mahumetan,  lequel,  la  véant  à  sa  portée, 
soubrioit,  montrant  les  dents  ainsi  que  loup,  pensant 
qu'il  seroit  bien  beste  de  ne  poinct  lui  monstrer  à  quov 
les  moynes  peuvent  estre  bons  pour  le  servi ;e  des  pu- 
celles. 

—  Ha  !  ha  !  tist-il  de  sa  grosse  voix,  ne  sçaichant  de 
quel  costé  commencer,  ha  !  ha  !  vous  vecv  donc,  ma  mi- 
gnonne... 

Pensant  que  si  elle  estoit  là  et  bien  auroit-elle  sou- 
haictc  n'y  point  estre)  le  maulvois  boulgre  avoit  des 
yeux  pour  la  voir,  rien  ne   respondit  la  gardeuse  d'oyes. 

Ce  que  véant,  s'estant  auprès  d'elle  lairré  choir  sur 
l'herbe,  le  moyne  se  print  à  lui  taster  les  jartiers,  à  lai 
caresser  le  corsaige  et  à  lui  desbrider  le  ventre  comme  si 
onc  ne  avoit  faict  aultre  besoigne  de  sa  mauldicte  vie. 

A  quoy  la  pastourelle  respondit  par  de  grands  cris  et 
rebuffades,  essayant  de  désemparer  et  dessirer  le  maul- 
vois cliquepatin. 

Mais  cestuy-cy  de  ses  lermes,  de  ses  plaintes  et  de  ses 
graphignades  n'avoit  cure,  et,  penchant  vers  elle  son  vil- 
lain  visaige  farfelu,   droit  alloit  au  but.  n'escoutant  rien. 
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et  rien  ne  voulant  sçavoir,  marchant  toujours,  sans  soy 
soucier  des  estaftilades  que  les  ongles  de  la  belle  lail- 
loient  emmv  son  cuir  noir  et  velu. 

Mais  combien  qu'il  fustle  plus  fort,  si  bellement  cryoit 
la  belle  que  tous  les  échos  d'alentours  en  estoient  resvei- 


glés,  car  vouloit-elle  jusqu'au  bout  dépendre  son  puce- 
laige  contre  cet  ord  et  villain  besacicr,  ayant  ouï  dire  que 
pucelaiges  sont  oiselets  sauvaiges  entre  tous,  lesquels 
pour  toujours  prennent  leur  volée  aussi  tost  qu'on  leur 
a  baillé  licence. 

Or  si  bien  crva-t-elle  qu'elle  fust  entendue  bien  tost 
par  les  gens  du  seigneur  de  Chistré  qui  estoit  à  chasser 
le  daim  en  ses  bois  de  Voimcuil. 
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Lesquels,  estant  accourus  en  toute  haste,  s'esclaffèrent 
bellement,  véant  un  moyne  tout  rouge  qui  se  débattoit 
contre  une  bacheletie,  le  ventre  nud  jusqu'aux  testons 
et  les  jambes  en  l'air,  laquellapiailloit  ainsy  que  pintade 
à  qui  l'on  vouldroit  robber  un  denier  dans  le  gésier. 


Cependant,  ayant  dun  maistre  coup  de  pied  au  cul 
desbouté  le  moyne,  et  l'avant  envoyé  piquer  une  teste 
emmy  la  Vienne,  afin  qu'il  pust  voir  si  le  brochet  donnoit 
en  cest  endroit,  messire  de  Chistré  s'approucha  de  la 
fille,  laquelle  estoit  aux  trois  quarts  morte  de  paour  et 
ne  bougeoit  mie,  le  ventre  au  soleil  et  les  jambes  emmy 
l'herbe  flourie. 

Lors,  l'ayant  de  près  reguardée,  recula  d'un  pas  et 
poulsa  un  grand  cry,  car  venoit-il  d'apercevoir,  au-dessus 
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de  son  genoil  senestre,  une  tache  rose  en  forme  de  fraise, 
comme  celle  qui  marquoit  mademoiselle  de  Lésigny. 

—  Par  Hercules!  tist-il,  en  appelant  ses  compaignons, 
vccy,  sur  ma  fy,  ma  cousine  que  nous  cherchons  partout 
depuis  un  si  long  temps!  Dieu  soit  béni  qui  nous  a  con- 
duits devers  elle  ! 

Puis  il  lui  fist  raconter  son  histoire,  laquelle  belle- 
ment démonstra  qu'il  avoit  bien  devant  lui  Yolande  de 
Lésigny,  sa  cousine,  que  l'on  avoit  crue  à  jamais  perdue. 

Ensuite,  ayant  faict  réconforter 
la  paouvrette,  vaillantement  Tem- 
brassa,  entandiz  qu'elle  le  regar- 
doit  de  ses  grands  yeux  avec 
recognoissance,  car  combien  qu'il 
eust  quarante  ans  sonnés  estoit-il 
l'un  des  plus  beaux  chevaliers  du 
royaulme. 

Adoncques  sans  perdre  de  temps  aulcunement,  légiè- 
rement  l'emmena  en  son  chasteau,  où  il  ordonna  qu'elle 
fust  habillée  selon  son  rang  et  considérée  comme  sa 
proupre  fille.  Et,  certes,  ce  estoit  bien  la  plus  belle  et  la 
plus  gracieulse  chastelaine  qu'on  pust  voir,  et  onc  hen- 
nin n"avoit  coëphé  ni  adorné  un  plus  doulx  visaige. 

A  quelque  temps  de  là  s'en  fust  donc  messire  de 
Ghistré  devers  Targé  pour  annoncer  au  mauldict  baron 
que  leur  cousine  qu'on  avoit  cuydée  morte  estoit  enfin 
retreuvée.  Gestuy  félon  seigneur,  qui  pour  toujours  la 
cuydoit  es-royaulme  des  taupes,  ne  voulut,  comme  bien 
pensez,  rien  croire  de  ce  que  lui  disoit  messire  de  Ghis- 
tré, disant  que  ce  estoient  menteries  et  ballivernes,  si  bien 
que  ce  darnier,  tout  en  cholère,  lui  jecta  au  nez  son  gant 
de  bataille. 


^^■^^^Wf^ 
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—  S"il  en  est  ainsy,  fist  messire  de  Targé,  remettons - 
nous  en  au  jugement  de  Dieu! 

Alors  les  deux  gentilshommes  convoquèrent  aussi  tost 
leurs  amys  et  parents  pour  estre  tesmoings  du  combat 
qui  dehvoit  entre  eux  avoir  lieu  en  champ  clos,  et  il  fust 
convenu  que  le  vaincu  seroit  à  la  merci  du  vainqueur. 

Adoncques  par   une  matinée    du    mois    d'aoust,  alors 


que  le  soleil  ardoit  et  que  les  mousches  |   -    .""^^^.^^       '-     i 
sembloient  folles  devenues,  se  rencon-  ^  s^v^*--  I 

trérent  les  deux  seigneurs  et  long- 
temps combattirent.  A  la  première  passe,  le  comte  de 
Chistré  eust  son  casque  fendu  d'un  grand  coup  a'espée 
qui  le  fist  chanceler  dessus  sa  selle,  si  bien  que  la  demoi- 
selle de  Lésigny  en  perdit  cognoissance  emmy  sa  loge 
tendue  de  cramoysine.  Mais,  légièrement  s'estant  relevé, 
se  contreguardant  avecquessa  masse  d'armes,  si  violente- 
ment  fondit  sur  le  baron  de  Targé,  qu'il  faillit  le  défon- 
cer et  le  désemparer,  et  que  l'autre  en  demoura  tout 
courbé.  Aussitost,  se  prinrent  à  frapper  si  terriblement 
tous  les  deux  que  leurs  chevaux  tumbèrent  et  qu^ils  com- 
battirent à  pied,  casques  brisés,  cuirasses  défaites,  n'ayant 
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plus  ni  cuissards,  ni  gantelets,  ni  brassards,  et  couverts 
de  sang  de  toutes  parts. 

Ainsy  bataillèrent-ils  encore  pendant  plus  d'une  heure 
avec  tant  d'acharnement  qu'on  caydoit  qu'ils  y  resteroicnt 
tous  lesdeux,  A  la  suite  de  quoi  messire  de  Chistré  frappa 
d'un  si  grand  coup  de  hache  l'épaule  du  sire  de  Targé 
que  cestuy-cy  tumba  comme  un  bœuf,  le  bras  détaché. 

Alors,  le  comte  tirant  sa  dague,  mist  un  genoil  sur  la 
poitrine  du  vaincu,  et,  lui  appuyant  sa  lame  au  défaut  du 
gorge  ri  n  : 

—  Demande  merci  et  confesse  la  vérité,  lui  dit-il,  ou 
tu  es  mort! 

Ce  que  véant,  le  trahistre  seigneur  dist  incontinent, 
devant  ses  tenants  et  ceulx  de  messire  de  Chistré,  tous 
les  crimes  qu'il  avoit  faicts,  —  puis,  perdant  son  sang  par 
vingt  blessures,  poulsa  un  long  soupir  et  rendist  sa 
maulvoise  âme  au  dyable. 

Ainsy  que  ce  est  la  coustume,  le  corps  du  félon  gentil- 
homme fust  jecté  au  charnier  sans  sépulture  chrétienne; 
et,  à  quelque  temps  de  là,  le  comte  de  Chistré  maria  sa 
pupille,  laquelle  estoit  deveneue  une  des  plus  riches  de 
la  contrée,  veu  qu'elle  estoit  deveneue  maîtresse  des  biens 
de  son  père,  et  avoit  hérité  du  sire  de  Targé. 

Quant  au  sire  de  Chistré,  d'aulcuns  m'ont  conté  qu"il 
fust  si  grandement  aymé  de  la  demoiselle  de  Lésigny 
qu'il  lui  tenoit  compaignie  de  la  gente  fasson  que  vous 
s<;avez,  toutes  les  foys  que  son  mary  alloit  au  dehors  de 
sa  seigneurie. 

Bien  tist  la  dame  d'agir  ainsy  et  de  guerdonner  si  joUi- 
ment  cestuy-là  à  qui  elle  debvoit  tout  :  aussy  bon  et  léal 
estoit  son  cœur  que  doulx  et  ioly  son  visaige  ;  et  belle- 
ment fust-elle  guerdonnéeà  son  tour, car  le  sire  de  Chistré 
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avoir  pour  devise:  «  Chistré  vaut  dix!  »  et  ceste  devise 
ne  mentoit  poinct  non  plus  dessoubs  les  courtines  qu'au 
mitan  des  batailles. 

Par  cest  escript,  belles  damoiselles  que  je  bayse  aux 
janiers,  apprenez  que  Dieu  toujours  ayme  et  proutège 
cestes-là  qui  sçaveni  detïendre  leurs  gentils  pucellaiges 
contre  les  villains  movnes. 


XX 


le  joykulx,  plaisant  et  gaillard  tour 
qu'inventa 

MESSIRE    DE    GR  VND-DÉDUICT    POUR    RIBLER    JOLIMENT 

TROIS    GENTILSHOMMES    CHASTELLERAUDOIS 

ET    ROBBER 

LE    CŒUR    DE    LEURS    DAMES 


An  tfès-gracieulx  peintre  Due:{  à  qui  nous  deb- 
vons  tant  de  jolys  tableaux  et  tant  de  dé- 
licieuses enluminures  emmy  les  libvres, 
j'offre  cestuy  conte  pour  lui  esjouir  l'espe- 
rit,  si  quelque  jour  après  soupper,  il  se  sent 
d'humeur  mélencholique. 


XX 


Ce  jopeufy,  \>Ca\fant  et  QaiC^avb  tout  qu'inventa 
mcffite  bc  iëtanbOcbnict  pont  tiùtct  jofiment 
ttoie  scntiCe^ommce  cÇaftelTecaubore  et  toBBct 
îe  coexit  be  feutre  bameQ. 


En    l'an    mil     quatre    cent 
trente,  vers  la  fin  du  règne   de       x  _._-  -^jff^ 

Charles   le   septième,  messire         \  '"""' 

Carbillat  de    la   Massonnière, 

seigneur  des  Brelandiers,  se  sentant  mal  en  poinct,  gout- 
teux, perclus,  fourbu  et  fatigué  par  ses  grands  travaux 
d'algèbre  et  aultres  sciences  biscornues  venues  des  pais 
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maures,  et  se  véant  près  de  sa  fin,  résolut,  avant  que  de 
départir  pour  le  grand  voyaige  duquel  nul  ne  cognoit  la 
route,  de  inarier  bellement  ses  trois  tilles  selon  son  goust, 
sa  plaisance  et  son  devis. 

Ce  estoit  saige  précaution  que  le  vieil  homme  prenoit 
là  en  sa  haulte  sapience,  attendu  que  les  damoiselles  en 
question  estoient  grandement  d'aage  à  cognoistre  le  l^up, 
veu  que  la  plus  Jeune  avoit  dépassé  depuis  peu  celui  d'un 
vieil  bœuf.  Or,  nul  n'ignore  que  lorsqu'on  fjict  trop 
attendre  aux  tilles  l'heure  du  mariage,  bien  ireuvent- 
elles  le  moven  de  faire  tresbucher  leurs  pucellaiges  d'une 
fasson  ou  d'une  aultre,  pour  ce  qu'il  est  toujours  à  Ten- 
tour  d'elles  un  bon  douzain  de  guallants  pourveus  de 
bonne  voulonté  et  prêts  à  les  ayccr  en  ceste  besoigne. 
Poinct  ne  vouloit  de  cela  nostre  vieil  barbon,  et  vrai- 
ment avoit-il  bien  tort,  car  il  auroit  dû  sçavoir  que 
marys  le  plus  souvent  sonr  gens  peu  adextres  à  desloger 
les  bestioles  en  question  du  ioly  réduict  où  elles  ont 
coustume  de  faire  leur  nid. 

Adoncques,  sçachant  que  mousches  viennent  toujours 
se  noyer  où  est  le  lait  et  que  parpaillons  ne  manquent 
jamais  de  se  venir  brusler  les  aesles  à  la  chandelle,  mes- 
sire  Carbillat  invita  pour  la  Saint-Roch,  qui  est  la  feste 
du  pais,  tous  les  gentilshommes,  amys  ou  parents  qu'il 
put  treuver  dans  les  alentours,  afin  de  bellement  tripoter 
la  cuisine  de  ces  trois  mariages. 

Combien  qu'il  fust  avare  et  pingre  comme  trente-six 
mille  juifs  allemans  et  qu'il  eust  coupé  en  quatre  une 
costelette  de  museraigne,  donna-t-il  donc  royale  hospita- 
lité à  ses  invités,  encore  qu'il  eust  le  cœur  mallenient 
meurdri  à  la  pensée  de  tout  ce  que  ces  gens  alloient 
boire  et  mangier  à  ses  dépens. 
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Pensez  qu'une  foys  arrivés,  les  geniilshommes  gran- 
dement s'esbaudirent  avec  les  jouvencelles,  s'amusant  à 
leur  conter  mille  balivernes,  ainsy  que  muguetz  ont 
coutume  d'en  desbiteraux  petites  cailles  coëphées,  lors- 
qu'ils veulent  sçavoir  ce  qu'elles  ont  emmy  la  teste  et 
par  où  elles  pondent. 

Et  les  damoiselles  curieusement  les  reguardoient  tous, 
pensant  :  Cestuy-cy  a  les  yeux  trop  près  du  nez;  cestuy-là 


I    ^4\%l 


a  le  nez  comme  une  tomate  desconfite;  cest  aultre  paroit 
aussi  esveiglé  qu'une  busche,  et  cent  aultres  réflexions 
du  même  genre.  Or,  il  advint  qu'après  les  avoir  ainsi 
examinés  de  tous  costés,  elles  avoient  toutes  trois  jecté 
leur  dévolu  dessus  le  mesme;  cestuy-là  estoit  messire 
Jacques  de  Grand-Déduict. 

Brun  de  cheveulx  et  roux  de  barbe,  il  avoit  la  dent 
blanche,  Toeil  vif  comme  un  oisel  et  estoit  taillé  comme 
un  lansquenet  des  pais  suisses.  En  un  mot,  ce  estoit  un 
de  ces  bons  rigolleurs  qui  onc  ne  font  maulvoise  mine 
devant  un  piot,  pourveu  qu'il  soit  plein,  et  qui  voluntiers 
font  l'aumône  de  leur  braguette  aux  dames,  plutost  que 
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d'aller  jecter  des  doubles  blancs  emmy  le  tronc  des 
ecclises. 

Pourtant,  maulgré  le  choix  et  le  dézir  de  ses  filles^ 
le  vieil  niatagot  préféroit  à  ce  joyeulx  compaignon  trois 
gentilshommes  qui  habitoient  le  faulxbourg  de  Chas- 
teauneuf,  lesquels  tous  trois  estoientun  petit  ses  cousins 
et  possédoient  à  l'entour  delà  ville  plus  de  métairies  que 
messire  Jacques  n'avoit  d'escus  en  son  escarcelle,  —  et 
secrètement  les  avoit-il  agréés  en  qualité  de  gendres  le 
soir  mesme  de  leur  veneue  en  beuvant  avecques  eux  un 
coup  de  chinonnois  après  le  soupper. 

Adoncques  la  compaignie  passoit-elle  joyeulsement  le 
temps  en  ceste  sepmaine  de  fcste,  se  pourmenant  de  cy 
de  là,  allant  escouter  les  harangues  des  bateleurs,  voii 
les  baladins,  qui  se  donnoient  des  coups  de  pieds  au  cul, 
les  chiens  savants,  les  danseuses  œgyptianes,  les  mar- 
chands de  pouldre  mirificque,  les  extracteursde  molaires 
et  aultres,  escortant  les  processions,  admonestant  les 
pèlerins,  menant  partout  un  train  de  tous  les  dyables. 

Les  jours  de  marché,  les  gentilshommes  se  mesloieni 
aux  païsants  et  païsanes,  lançant  à  chacun  Joncheries  et 
brocards,  disant  force  proupos  salés,  testonnant  les  mar- 
chandes, recevant  parfoys  rebuffades  et  trognons  de 
choux,  et  debvant  souventes  foys  recourir  à  messire  de 
Grand-Déduict,  veu  qu'ils  estoient  fort  mal  en  poinct 
pour  tenir  teste  aux  maraîchers;  puis  contents  des  iolies 
farces  qu'ils  avoient  jouées,  s'en  revenoient  parpaillon- 
ner  à  l'entour  des  dames,  afin  de  voirl'effet  queils  avoieni 
faict  sur  le  cœur  d'icelles,  n'ayant  nulle  doubtance 
des  mocqueries  qu'elles  ne  cessoient  de  leur  jecter, 
pour  ce  qu'elles  n'avoient  d'yeux  que  pour  messire 
Jacques  de  Grand- Déduirt 
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Or,  un  jour  que  toutes  les  pluyes  du  ciel  tumboieiat 
dru  comme  hallebardes  et  que  le  vieil  Carbillat  guar- 
doit  ses  hostes  à  la  maison,  car  chien  d'héréticque  lui- 
mesme  ne  auroit  osé  bouter  le  nez  dehors,  les  damoi- 
selles,  après  disner,  se  mirent  à  jouer  entre  elles  à 
divers  petits    jeux  dits  innocents  et  aultres,  ce  pendant 


que  les  gentilshommes,  qui 

estoient   justement  dans  la 

,.  salle    d'à    costé,  soy    repo- 

soient  des  rigollades  de  la 

veille  en  jouant  aux   dez,   disant  mille     ballivernes  et 

contant  leurs  adventures  amoureuses. 

Ainsy  que  ce  est  la  coutume,  les  dames  s'esbauldis- 
soient  nioult,  riant,  caquetant  et  s^esbattant  ainsy  que  si 
elles  avoient  eu  le  dyable  en  la  fressure,  et  soubdaine- 
ment  se  mirent  à  causer  de  celle  des  cinq  (car  y  avoit-il 
aussy  là  deux  petites  cousines  de  monsieur  de  la  Mas- 
sonnière),  se  mirent  à  causer,  dis-je,  de  ceste-là  qui 
proubablement   avoit   le   mollet   le  plus  souëf  et  bien 
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tourné,  les  testons  les  plus  durs  et  les  plus  frisquets,  le 
poil  le  plus  noir,  la  cuysse  la  plus  blanche,  et  cent 
aultres  chouses  dont  je  vouldrois  toujours  avoir  mon 
dressoir  bien  enguarny. 

Car  en  cestuy  temps,  mes  tendres  gelinettes,  ei  vous, 
vieilles  poulardes  qui  me  lisez,  la  mode  estoit  plus  à  ces 
baguenaudes  qu'aujourd'huy,  et  ce  est  pour  ces  causes 
et  pour  d'aultres  que  je  regrette  tant  aultrefoys. 

Adoncques,  oubliant  que  leurs  compaignons  estoient 
à  escouter  pleuvoir  en  la  chambre  d'à  costé,  menoient- 
elles  grand  bruict,  ainsy  que  oysillons  fraischement 
esclous,  cryant,  gloussant  et  rigollant,  montrant  leurs 
ventres  si  doulx,  leurs  cuysses  qui  de  marbre  sembloient, 
leurs  teitins  flouris  de  rose,  leurs  jarretiers  et  qui  mieulx 
est  que  poinct  ne  sçaurez. 

Ores,  oyant  tout  ce  tapage  et  pensant  que  poinct  n'y 
avoit-il  de  meilleure  chouse  que  de  voir  ce  qu'il  en 
estoit,  vecy  doncques  mes  gentilshommes  qui  s'approu- 
chent  de  l'huys,  retenant  leurs  souffles  et  se  guardant 
bien  de  peter,  et  s'accroupissent  devers  le  perihuys  de  la 
porte.  Alors  prinrent-ils  avec  l'œil  plus  de  plaisir  au 
travers  de  la  serrure  que  s'ils  avoient  esté  à  la  proupre 
cour  du  roy  de  France,  car  véant  toutes  ces  chairs  blan- 
ches, toutes  ces  jambes  en  l'air  et  tous  ces  testons  desgraf- 
fés,  souffloient-ils  en  leurs  barbes  et  tiroient-ils  la  langue 
ainsy  que  chiens  durant  le  temps  de  la  canicule;  et  ils 
béoient,  escoutant  à  grandes  oreilles  les  paroUes  des  jou- 
vencelles, et  grandement  estoient-ils  estommis  et  eston- 
nez,  pour  ce  que  ce  estoient  plutost  proupos  salés  de 
lansquenets  ou  de  ribauldes,  que  languaige  et  gazouille- 
ment de  pucelles. 

—  Vere,   disoit  Yolande   à    Magdeleine,  je  ne  plains 
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guères  cil  qui  pourra  dormir  dessus  vostre  naturel  cor- 
saige,  car  ce  est,  par  ma  fy,  oreiller  plus  doulx  qu'un 
tas  de  pierres,  sans  compter  qu'il  est  enguarny  de  deux 
iolies  fraises  qui  tireroient  l'œil  benoist  de  nostre  Sainct- 
Père  ! 

—  Oh  !  respondoit  Magdeleine,  cil  qui  mettra  le  nez 
en  AOtre  nasse  sera  plus  heureux  qu'un  roy,  qu'il  soit 
brochet,  saumon  ou  es- 
turgeon, et  onc  n'aura 
esté  si  bellement  mu- 
selé. 

—  Sur  mon  honneur, 
reprenoit  Berthe  de 
Clairvaux,  je  cuyde  que 
ce  nombril  que  vecy  est 
bonne  mesure  pour  les 
baisers;  un  douzain  y 
tiendra  bien  à  son  ayse, 
avecques  le  treiziesme 
par  dessus  le  marché. 

—  Et  ceste  fesse,  disoit  Genev]e\e  en  ngollant  comme 
une  grive,  cuydez-vous  que  cestuy  qui  l'aura  dessus  Toeil 
pourra  voir  le  clocher  de  Saincte-Radegonde  ?  Et  ce 
disant,  jolliment  se  claquoit  le  darrière,  ainsy  que  si  ce 
eust  été  tambour. 

Ainsy  soy  mesurant,  tastant,  caressant  et  comparant, 
bellement  s'esclaffoient,  s'entrebaisant  pour  soy  sur- 
prendre, se  pinçant  aux  jarretiers  et  ailleurs,  et  à  les  ouïr 
parler,  voluntiers  eust-on  cru  que  ce  estoient  ribauldes, 
caignardières  et  gourgandines,  plutost  que  damoiselles 
de  bonne  maison. 

Or,  pensez  bien,  mes  bonnes  dames,  que  nos  gentils- 
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hommes,  véant  de  quel  bois  se  chauffoient  les  dessus- 
dictes  pucelles  et  de  quelle  fasson  elles  passoient  le 
temps,  grandement  ardoieni  et  se  resjouissoient,  tout 
emoustillés  qu'ils  estoient  de  dézirs;  mais  au  fond  d'eux- 
meme<:,  bien  se  proumettoient-ils  de  ne  poinct  adorner 
leur  lict  conjugal  de  ces  gelinettes-là,  cuydant  bien 
qu'elles  avoient  esté  descoëffées  et  deschevestrées  depuis 
au  moins  deux  Noëls. 

Adoncques  les  véant  se  mignoter,  se  fesser  et  se  cares- 
ser de  tout  cœur,  soubdainement  éclata  Tenvie  de  rire 
qui  depuis  une  heure  leur  tonilloit  et  leur  débezilloit  les 
tripes,  —  si  fortement  qu'on  eust  dict  canonade  des  gens 
du  roy  ;  puis  se  poulsant  et  se  trébuschant,  vifvement 
dévallèrent-ils  par  Tescallier,  menant  autant  de  tapaige 
qu'un  escadron  de  sabotiers  et  de  maignins  en  grand 
arroi. 

Si  bien  que  oyant  tout  ce  bruict,  en  furent  grandement 
apeurées  et  marries  les  paouvres  filles  et  que  Tune 
d'entre  elles,  véant  que  elles  avoient  esté  découvertes, 
tourna  de  IVeil  et  tumba  sans  cognoissance  emmy  les 
bras  de  ses  compaignes. 

Or,  cependant  que  nos  gentilshommes  ainsy  s'ensauU 
voient,  messire  de  Grand-Déduict  estoit  demourré  à 
croppetons  darrière  la  porte,  ainsy  que  chat  qui  guette 
une  souricelle. 

Véant  doncques  leur  désespérance  et  estrif,  résolut,  en 
bonne  âme  qu'il  estoit,  de  les  consoler  du  mieulx  qu'il 
pourroit, 

Vifvement  doncques  il  ouvrit  l'huis  et  entra,  entandiz 
que  toutes  les  filles  poulsoient  de  grands  cris,  ainsy  que 
dindonnels  qu'on  escorche. 

—  Par    Dieu  !   fist-il   en    entrant,  consolez-vous,  mes 
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petiotes,  et  poinct  ne  plourez  ainsy  que  Magdeleine, 
mais  plutost  escoutez-moi,  pour  ce  que  nous  allons  tout 
cecy  arranger  de  la  meilleure  fasson  du  munde. 

Lors  ainsy  que  soleil  chasse  la  pluye,  sécha-t-il  leurs 
lermeset  incontinent  vist-il  leurs  iolys  visaiges  s'éclairer, 
leurs  lèvres  soubrire  et  leurs  dents  blanches  éclater  ainsy 


>*SWnx^ 


que  flours  nouvelles.  S'estant  doncques  assis  dessus  un 
cscabel,  reprint  messire  Jacques  : 

—  Dal  mes  Jolies  caillettes,  oyez  ce  que  vais  vous 
dire.  Dès  aujourd'huy  accordez-vous  avecques  vos  mes- 
chines,  afin  qu'en  soyez  seures  ainsy  que  de  vous- 
mesmes.  Proumettez-leur  l'argent  de  vostre  espargne, 
vos  annels,  voire  vos  colliers,  et  jurez-leur  de  les  marier 
à  la  Noël.  Lorsqu'elles  seront  ainsy  appoinctées  à  vostre 
gré,  dressez-les  à  ribler  vos  cousins  de  la  belle  fasson, 
afin  que  ceulx-cy  ne  treuvent  que  toile  et  futaine,  oii  ils 
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cuyderont  ireuver  brocard  et  or...  Cecy  dict,  les  quitta 
moult  joyeulses  et  ragaillardies,  après  leur  avoir  faict 
jurer  qu'elles  feroient  toute  la  soirée  selon  son  gré  et  sa 
plaisance,  sans  désobéissance  aulcune  ni  félonie,  voire 
même,  adjouxta-t-il,  s"il  leur  sembloit  exagéré  en  son 
veuil. 

L'heure  du  soupper  estant  venue,  nos  bons  gentils- 
hommes vinrent  autour  de  la  table  se  ranger,  rigollant 
emmy  leur  barbe,  fronçant  les  badigoinces  ainsy  que 
trippes,  et  reguardant  les  pucelles  en  dessoubs  ainsy  que 
le  chien  a  coustume  de  faire  à  l'endroit  du  rosti,  lorsqu'il 
cuyde  que  l'occasion  est  bonne  pour  le  robber. 

Ains  furent-ils  plus  estommis  et  petritiés  que  si  le 
dyable  fust  sorti  d'un  coquemart,  lorsqu'ils  virent  que 
les  damoiselles,  nullement  effarouchées,  gentement  leur 
soubrioient.  leur  jectant  du  coin  de  l'œil  reguards  brus- 
lants  qui  vouloient  dire  :  Da!  que  ne  boutez-vous  la  main 
au  nid,  l'oiseau  va  s'envoler  ! 

Et  s'ils  avoient  moult  esté  estonnez  de  ces  fassons  que 
poinct  n'attendoient  plus  que  lune  en  plein  midy,  le 
furent-ils  encore  bien  davantaige  lorsque  le  benedicite 
dict,  la  souppe  mangée  et  le  premier  goubelet  bu  à  la 
santé  de  la  compaignie,  les  muguettes,  redoublant  de 
gayeté,  se  mirent  par  dessoubs  la  table  à  leur  gentement 
caresser  les  jambes  et  les  genoils  de  leurs  jambes  ronde- 
lettes, et  de  leurs  cuysses  qu'ils  ne  avoient  las  qu'entre- 
veues  comme  si  elles  avoient  désiré  voir  sur  le  champ 
toutes  les  aiguillettes  jectées  au  dyable  —  pour  le  ioly 
tournoy  que  bien  devinez, 

Adoncques,  comme  ils  estoient  bons  tils  de  Chastelle- 
raudois,  lesquels  —  que  ma  teste  soit  couppée  et  donnée 
en  pasture  aux  grenoilles  si   je   ne  dis  vray  —  lesquels, 
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dis-je,  depuis  trois  mille  ans  et  plus  ne  ont  refusé  le 
gentil  service  d'amour  à  aulcune  dame,  vefve  ou  damoi- 
selle,  vistement  se  prinrent-ils  à  répondre  de  la  même 
tasson,  troussant  les  cottes  autant  qu'ils  le  pouvoient,  et 
de  si  bon  cœur  que  les  plats,  flaccons  et  hanaps  en  trem- 
bloient  ainsy  que  feuilles  d'automne  dessus  le  drapel 
blanc  de  la  table.  Et  ce  estoit  vrayment  plaisir  de  les  voir, 


car  n'y  avoit-il  en  la  salle 
de  vieilles  gens  aulcunes, 
hoismisladamede  Lcnclois- 
tre  qui  estoit  sourde  comme 
une  pantophle  et  plus  qu'aux  trois  quarts  paralysée,  et  le 
vieil  Garbillat,  lequel  ayant  beu  un  peu  plus  que  de 
coustume,  dolcement  dodelinoit  de  la  teste  et  fermoit 
l'œil  ainsy  que  fist  messire  de  La  Bérauldière  lorsque 
après  avoir  beu  à  son  disner  un  demy-muid  de  chinon- 
nois,  il  se  préparoit  à  dormir  septante-neuf  heures  sans 
désemparer,  ce  qui  le  rendist  fameux  jusques  et  au  delà 
de  Pontoise.  Ainsy  vint  la  nuict,  entandiz  que  beuvant 
moult,  ils  se  pinçoient,  s  accoloient  et  se  divertissoient 
bellement.  Quelqu'un  ayant  remarqué  à  cestuy  moment 
que  l'heure  estoit  prouche  de  guaigner  le  lict  —  et  bien 
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cntendoit-il  ne  le  poinct  guaigner  seul — grâces  furent 
dictes. 

—  Deus  dt't  nobis  pacem!  tist  maistre  Carbillat,  en 
bredouillant,  et  la  compaignie  ayant  respondu  :  Aman  ! 
joyeulsement  se  leva  et  quitta  la  salle  du  festin. 

Lors,  ayant  devers  lui  appelé  les  gentilshommes,  mes- 
sire  Jacques  les  print  à  part  en  un  coing,  et  mystérieuse- 
ment leur  glissa  emmy  le  tuvau  de  l'oreille  que  moult 
estoit-il  mashaigné  et  mélencholieux  d'avoir  à  se  départir 
sur  le  champ,  pour  ce  que  la  nuictée  proumettoit  d'estre 
plus  belle  et  joyeulse  que  ne  Tavoit  esté  le  jour,  attendu 
qu'il  avoit  entendu  dire  aux  damoiselles  qu'elles  deb- 
voient  lairrer  ouverte  la  porte  de  la  chambre  où  elles 
couchoient  afin  de  voir  un  peu  si  les  guetteurs  de  ser- 
rures sçavoient  les  ouvrir,  —  et  que  en  oultre  elles 
avoient  adjouxté  (estant  un  peu  treublées  par  le  vin,  à  ce 
qu'il  cuydoit!  que  le  plus  fort  estaat  faict,  elles  estoient 
bien  décidées  à  ne  poinct  rester  en  si  beau  chemin 
pour  ce  qu'il  n'appartient  qu'aux  escrevisses  démarchera 
reculons,  et  de  revenir  sur  leur  route. 

Adoncques  ayant  encore  vuydé  quelques  flaccons  à 
ceste  bonne  nouvelle,  —  car  bonne  nouvelle  n'est  poinct 
de  moitié  aussy  délectable  lorsque  elle  ne  est  arrousée 
—  nos  gentilshommes  prinrent  congé  de  messire  Jacques 
et  des  damoiselles,  leur  disant  de  n'avoir  paour  aulcune 
si  elles  entendoient  mener  quelque  bruict  durant  la 
nuict,  veu  que  ils  estoient  tout  prêts  à  les  deffendre  avec- 
ques  leurs  pertuisanes.  Là-dessus,  s'estant  laissé  robber 
quelques  baisers  de  cy,  de  là,  faisant  les  nices  et  les  ni- 
gauldes  et  donnant  de  leurs  esmouchails  sur  les  doigts 
qui  s'adventuroient  parmy  leurs  cottes,  s'en  furent  les 
jouvencelles,  faisant  mine  d'aller  soy  reposer. 
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Adoncques  les  bons  drilles,  craignant  de  se  dessécher, 
continuèrent-ils  à  s'en  donner  à  cœur  joye,  escamotant 
les  piois,  ryant  et  chantant  ainsy  qu'un  douzain  de  lans- 
quenets. Puis  vers  la  my-nuict,  cuydant  toute  la  maison 
endormie,  dolcettement,  sur  la  poincte  de  leurs  panto- 
phles,  devallèrent  jusqu'à  la  chambre  des  dames  —  dont 


la  porte  estoit  ouverte,  ainsy  qu'il  avoit  esté  dict,  —  ce 
dont  ils  ne  pouvoient  croire  leurs  yeux,  car  cuydoient- 
ils  bien  qu'il  y  avoit  riblerie  en  tout  cela.  Entrant  donc- 
ques  :  «  Ne  plourez  mie,  dirent-ils,  et  rien  ne  craignez, 
cousines  :  nous  venons  seulement  vous  tenir  compaignie, 
de  paour  que  le  dyable  ne  vous  emporte.  »  Puis  légière- 
ment  verrouillèrent  l'huis. 

Or,  à  peine  se  estoient-ils  enfournés  en  ceste  chambre, 
que  la  porte  d'en  face  s'ouvrit  soubdainement  et  que  mes- 
sire  de  Grand-Déduict,  quiaulcunement  ne  estoit  départi. 
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s'adventLira  à  son  tour.  Lors  ayant  preste  l'oreille  enten- 
dist  les  gentilshommes  qui  joyeulsement  fourrageoient 
emmy  les  linceulx,  et  tresbuchoient  d'un  lict  à  Taultre, 
tandiz  que  des  petits  cris  partoient  de  tous  costés^comme 
en  un  nid  de  gelinettes  escorniflées. 

Ce  que  oyant  se  mist  à  rire  en  lui-même  et  dolcement 
appela  : 

—  Hé  !  hé!  mignonnes,  list-il,  venez  çà  et  verrez  si 
estes  joUiment  vengées. 

Adoncques  à  Tentour  de  lui  devant  la  porte  de  la 
grand'chambreaccoururentles  damoiselles,bien)oyeulses 
de  voir  comment  se  baillent  les  innocents,  et  curieuses 
de  savoir  comment  leurs  meschines  s'y  prenoient  pour 
guaigner  leurs  maris  de  Noël,  sans  compter  les  espar- 
gnes,  les  annels  et  le  reste. 

Car  ainsy  que  l'avez  deviné,  ce  estoient  les  cham- 
brières qui,  sur  le  conseil  de  messire  Jacques  etd'accoin- 
tance  avecques  leurs  maîtresses,  se  estoient  mussées  au 
lict  pour  estaindre  les  dezirs  qui  ardoient  si  fort  au  cœur 
des  gentilshommes. 

Adoncques  se  prinrent-elles  à  rire  à  leur  tour  en  leurs 
mouchenez  pour  ne  poinct  faire  de  bruict;  puis  sentant 
que  elles  estoient  chatouillées  au  bon  endroict,  moult 
furent-elles  marries  d'avoir  lairré  prendre  leur  place  par 
leurs  filles  de  chambre,  car  à  ceste  heure  où  il  leur  eust 
esté  si  doulxde  jeter  chemises  au  vent  et  de  lairrer  s'en- 
voler leurs  pucellaiges,  se  treuvoient-elles  grandement 
despourvues,  n'ayant  qu'un  seul  chevalier  pour  elles 
cinq. 

Mais  bien  mal  pensoient-elles,  car  messire  Jacques  les 
ayant  tour  à  tour  gentement  embrassées,  dolcement 
leur  annonça  qu'il  vouloit  à    chacune  parler   en    par- 
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ticulier  pour  ce  qu'il  avoit  moult  secrets   sur  la  cons- 
cience. 

Et  de  taict  leur  fist-il  passer  la  plus  délectable  nuictce 
quelles  pussent  désirer  en  leur  âme  de  pucellettes,  car  jus- 
qu'à l'aube  n'y  en  eut-il  jamais  que  quatre  à  regnarder  à 
rhuis  de  la  grand'chambre,  attendu  que  de  demi-heure  en 
demi-heure  il  en  emmenoit  une  dans  la  chambre  d'à 
costé,  arin  de  lui  donner  bons  conseils  et  de  lui  enseigner 
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à  bien  se  conduire.  Ainsv  chacune  eut  son  tour  de  la  les- 
son. 

Si  tost  que  la  première,  qui  estoit  Magdeleinc,fust  re- 
veneue  — entandiz  que  Yolande  légièrement  se  saulvoit 
—  dirent  les  trois  aultres  : 

—  Dà  !  ma  mye,  que  vous  a-t-il  dict  ? 

—  Oh  !  respondist  Magdelaine,  je  ai  oublié  ce  qu'il 
m'a  dict;  mais  il  m'a  si  gentiment  accolée  que  je  cuydois 
estre  en  paradiz. 

Et  lorsque  Yolande  fust  de  retour: 

—  Que  vous  a-t-il  faict?  demandèrent  les  autres. 
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—  Poinct  ne  sçais,  respondit  Yolande,  mais  ce  estoit 
chouse  si  mirificqueet  si  dolce,  que  je  l'aurois  bien  laissé 
faire  jusqu'à  Pasques. 

Lorsque  toutes  les  cinq  y  eurent  passé,  messirc  Jacques 
les  fist  revenir  une  fois  encore,  disant  qu'il  avoit 
omis  de  leur  dire  le  principal.  Ayant  ainsy  preuve  par 
deux  foys  qu'il  estoit  le  plus  rude  et  le  plus  vaillant  che- 
vaulcheur  qu'on  pust  treuver  à  vingt  lieues  à  la  ronde, 
comme  le  temps  passoit  et  que  les  coqs  commençoient  à 
chanterdans  levoisinage.  messire  Jacques,  ayant  soigneu- 
sement musse  les  damoiselles,  diligentement  desvalla 
Tescalier  et  s'en  tust  quérir  le  seigneur  Carbillat,  lequel 
tout  habillé  ronfloiten  son  fauteuil  ainsy  que  les  orgues 
de  Nostre-Dame  la  grande  un  jour  de  feste  carillon- 
née. 

—  Hé!  hé!  maistre.  resveiglez-vous.  fist-il,  resvciglez- 
vous  sur  l'heure,  il  s'agit  de  chouse  importante. 

Mais  l'aultrerien  ne  vouloit  sçavoir  et  ronfloit  toujours 
combien  que  le  gentilhomme  Teslochast  à  lui  debeziller 
les  trippes. 

Finalement,  ayant  reçu  un  bon  piot  d'eau  fraische  sur 
le  museau,  ouvrit  l'œil  le  vieil  seigneur  et  dist  : 

—  Par  sainct  Jacques,  qu'y  a-t-il>  Le  feu  sercit-il  à  la 
maison  ? 

—  Poinct  ne  sçais  si  ce  est  le  feu,  respondit  messire 
Jacques;  mais  ce  que  puis  dire  léallement,  c'est  qu'il  se 
mène  bruict  estrange  en  la  chambre  de  vos  filles!  Elles 
ne  font  que  souspirer  et  gehaigner  ainsy  que  si  on  les 
esgorgetoit.  Je  suis  veneu  en  toute  haste  pour  vous  pré- 
venir, avant  ouï  leurs  cris,  comme  je  me  rendois  au  fien- 
toir.  Dà  !  prenez  vistement  vostre  espée,  et  appelez  vos 
varlets,  et  véons  ce  qu'il  en   est.  Aulcunement  ne  ai  pu 
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desnicher  vos  cousins  et  ne  sçais  si  de  maulvois  boul- 
gres  ne  les  ont  pas  occis  durant  leur  sommeil. 

Incontinent  tous  les  varlets  furent  sur  pied,  armes  de 
torches  et  de  coustels. 

Lors,  la  porte  de   la  grand'chanibre  ayant  esté  défon- 


cée, messlre  Carbillat  y  entra  et  cuyda  fol  estre  soub- 
dainement  deveneu  lorsqu'il  vist,  jambes  et  testons  à 
l'air,  les  chambrières  qui  dormoient  emprès  de  ses 
cousins,  lesquels  ronfloient  à  poings  fermés  ainsy  que 
bons  laboureux  après  la  besoigne  faicte. 

—  Parla  queue  du  dyable,  qu'est  cecy  ?  crya   le  vieil 


Ce  qu'entendant  vecy  mes  bons  braguards  qui  s'es- 
veiglent,  tout  aveuglés  par  la  lumière,  et  cuydant  leur 
dernière  heure  sonnée. 
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—  Oh'  oh  1  dist  messire  Jacques,  je  crois  bien  que 
vos  petits  gendres  se  sont  bellement  esbattus  cesie  nuict, 
à  moins  qu'ils  ne  soient  venus  là  pour  chasser  les 
rnousches... 

—  Par  la  triple  queue  du  dyable,  reprint  messire 
Carbillat  dont  l'œil  ardoit  de  cholère  et  dont  le  poil 
estoit  hérissé  comme  cil  d'un  vieil  sanglier  —  par  la 
triple  et  quadruple  queue  du  dyable,  je  vais  les  faire 
jecter  par  la  fenestre  atin  de  venger  cest  oultraige. 

—  Oh!  respondit  Jacques,  seriez-vous  si  meschant  ! 
Allez-vous  les  occire  à  la  flour  de  leur  âge?  Je  cognois 
bon  moyen  d'arranger  l'affaire  ;  pardonnez-leur  à  ceste 
condition  :  que  le  jour  de  leur  mariage,  qui  se  fera  dans 
la  sepmaine  prouchaine,  ils  bailleront,  à  eux  tous,  une 
robbe  de  velours  broudée  à  saincte  Catherine,  qui  est  la 
patronne  des  pucelles. 

—  Je  le  veulx  bien  ainsy,  respondit  le  vieil  homme 
qui  se  estoit  radolcy  ;  mais  qu'ils  le  jurent  sur  saincte 
Radegonde,  notre  patronne  à  tous. 

Penauds  et  descontits  ainsi  que  chats  qu'on  sort  de 
l'eau  jurèrent  doncques  nos  paouvres  gentilshommes  et 
se  mussèrent  emmy  les  linceuls  ainsy  que  renards  prins 
par  gélines.  Et  les  mariages  ayant  eu  lieu  huict  jours 
après,  vécurent-ils  heureux  emprès  de  leurs  dames  pour 
ce  que  cestes-cy  ne  les  firent  cocus  qu'une  foys  par 
sepmaine  environ. 

Quant  à  messire  de  Grand-Deduict,  s'estant  enrichi 
à  peu  de  temps  de  là  d'un  héritaige  qu'il  tist,  il  fust  sa 
vie  durant  choyé  par  les  cinq  dames  qui  lui  firent  rente 
de  leurs  mignotizes  et  lui  demourèrent  éternellement 
recognoissantes. 

De   cecy,    si    voulez    déduire    quelque    morale,    estes 
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libres,  l^our  ma  part  n'en  ayant  treuvé  aulcune ,  et 
préférant  boire  un  piot  à  la  santé  de  tout  le  munde  et 
des  cocus  en  particulier,  vous  salue,  gentes  dames  et 
joyeulses  pucelles,  bien  heureux  si  je  ay,  ne  fusi-ce 
qu'une  heure,  esjoui  vos  mignottes  rates  et  bouté  rigol- 
lade  en  vos  iolyes  testes  d'oiselets. 
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